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JL  E  B  B.ijîtF»\jï'^  T 

UOLLANDOIS. 

'Est  le  nom  que  Ton  donne 
à  la  partie  du  Brabant  qui 
appartient  aujour^^'hui  à  la 
République  de  Hollande,  & 
donc  les  Etats- Généraux  ayant  fait  la 
conquête,  le  firent  affurer  la  poirefTion 
€n  1648 ,  par  le  Traité  de  Weaphalie* 
'Tome  IL  A 


-  2      LES  DELICES 

Cè  Pays  comprend  la  Ville  de  Bois- 

bantHul-  le-Duc  avec  fa  Mairie;  la  Ville  &  Ba- 
LAXDou.  rotinie  de  Brédi^ ,  le  Marquifat  de  Berg- 
op-Zoom,  la  Ville  de  Maeftricht,  celle 
de  Grave ,  avec  le  Pays  de  Cuyck.;  Ger- 
truidenberg,  Steenberg,  les  Forts  de 
Lillo ,  &  quelques  autres. 

Il  y  a  un  Confeil  fouveraîn  de  Bra- 
banc  établi  par  les  Etats- Généraux  h  la 
Haye,  qui  juge  de  toutes  lescaufesqui 
y  font  portées ,  par  appel ,  des  Villes 
du  Brabant  Hollandois ,  &  des  Terres 
de  leur  dépendance. 

\h:p:9him  hors 
âe  k#rovîrfce  /•'éVoîfèîléinfraélion  nia- 
]Qiife(le*âv^  gïî&î9egç5  dont  les  Braban» 
çons  av^âti»)oijrvloi^^u'ils  étoient  fous 
la  doîniû^itîn  ^"Eîpâgne,  dont  un  des 
principaûx**êtoir  de  hs  ' pouvoir  être  tra- 
duit ni  jugé  à  aucun  Tribunal  hors  de  : 
leur  Province.  Toutes  les  Villes  du  Bra^ 
bant  Hollandois  s'en  plaignirent  aux 
Etats-Généraux  par  des  remontrances,  , 
où  ils  demandoient  à  être  maintenus  dans  ! 
leurs  privilèges,  &  coniéquemment  à  ! 
ne  payer  aucune  taxe  ni  impofition  fans 
leur  confentement  ;  à  être  jugés  fouve- 
rainement,  &  fans  appel,  par  un  Tri- 
bunal établi  dans  leur  Province,  lis  de^ 
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mandoient  encore  que  tous  les  Emplois  ^  ^ 
publics  du  Brabanc  fuflent  conférés  à  bawtHolI 
des  Brabançons ,  exclufivemenc  à  cous 
les  Etrangers.  Us  ajoucoient  que  le  Bra* 
laiu  Hollandoîs  étant  devenu  Membre 
de  la  République ,  ne  dévoie  pas  écre 
traité  comme  un  Pays  conquis. 

Ils  fîniffbient  leurs  remontrances  par 
propofer  une  alternative,  qui  confiftoit 
i  demander  que  Ton  accordât  au  Bra- 
bant  Hollandoîs  9  le  droit  de  féance  & 
de  fufFrage  dans  rAflTemblée  des  Etats- 
{Généraux ,  ou  la  liberté  de  fe  gouver- 
ner lui-même,  en  fournifTànt  aux  Etats 
un  contingent  proportionné  à  celui  dei 
autres  Provinces. 

Ces  remontrances  furent  préfentées 
aux  Etats  en  1648;  &  en  1650,  les 
Etats-Généraux  remirent  aux  fept  Pro- 
vinces-Unies la  décifîon  de  cette  afiai* 
re.  Les  Villes  du  Brabant  Hollandoig 
agirent  auprès  dès  Etats  de  chaque  Pro* 
vince ,  pour  en  obtenir  un  Jugement  fa* 
vorable;  mais  ils  ne  purent  y  réuiiir.  Ou 
leur  fît  des  réponfes  honnêtes,  mais  va-  . 
gues,  dont  ils  ne  pouvoient  tirer  aucun 
avantage.  Ceux  qui  leur  étoient  con- 
traires, dirent  qu'ils  s'y  pr^noient  trop 

tard  9  q^u'il  eût  fallu  faire  ces  demandes 
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dans  le  temps  même  que  leur  Pays  fut  s 

n oui  fournis  à  la  République,  &  les  inférer 


BAN 


LANUûls.  dans  la  Capitulation  de  Bois-le-Duc  ; 

mais  que  la  République  ayant  pris  une  *; 
forme  ftable ,  fixe  &  perman,ente ,  il  ne 
convenoit  pas  d'y  rien  changer  :  c'eft 
ainfi  que  les  Villes  du  Brabanc  Hollan- ,  : 
dois  ont  été  dépouillées  de  leurs  an- 
ciens  privilèges  :  ce  qui  prouve  que  Ton  ^ 
ne  gagne  pas  toujours  à  être  fournis  àl^ 
un  Gouvernement  Républicain ,  &  qu'il';^ 
y  a  teUe  circonftance  où  les  anciennes^ 
Loîx  font  plus  ménagées  par  l'Autorité  r 
d'un  Prince  Souverain ,  que  par  celle^ 
d'une  République. 


LA  FILLE  DE  BOIS-LE-DUC. 

ON  dit  en  Latin  SUva^Ducis  ,  ou  \. 
Bufcoducum  ;  vulgairement  s^Her^  \ 
toghmbofch ,  ce  qui  fignîfie  Bois  duDuc^ 
\  cau(e  qu'elle  à  été  bâtie  dans  une  | 
plaine  couverte  d'un  bois  ^  où  les  Ducs  S 
de  Brabant  prenoient  anciennement  le  | 
divercilTement  de  la  chafTe.  Godefroi,  | 
Duc  de  Brabant  9  voulant  s'oppoTer  aux  f 
courfes  que  les  Gueldrois  fuiroient  dans  \ 
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fon  Pays ,  fît  couper  ce  bois  vers  l'an 
1 184,  &  jecta  les  premiers  fondements  duc! 
'  de  cette  Ville  :  le  Duc  Henri,  fon  fils^ 
la  iic  achever  en  1196,  &eUe  fut  beau- 
coup agrandie  Tan  1453. 

Bois-le-Duc  fait  avec  fon  territoire, 
dit  h  Mairie ,  le  quatrième  Quartier  du 
Duché  de  Brabant  ^  où  Tes  Bourgueraef- 
tres,  Penfionnaires  &  Députés  ayoienc 
autrefois  féance  aux  Etats.  Elle  eft  à 
feize  lieues  d'Anvers,  à  dix  d'Utrecht , 
à  neuf  deNimeguc,  à  huit  de  Brcda,  3c 
à  fîx  de  Grave.  Son  aiOete  eft  fur  la  ri- 
vière de  Dommel ,  qui  y  reçoit  TAa  j 
&fe  jette,  après  Tavoir  traverfée ,  à  une 
lieue  de  la  ^  dans  la  Meufe ,  où  elle  for-* 
me,  avec  le  Wahal,  Tlfle  de  BommeL 

L^abondance  des  eaux  qui  environ- 
nent cette  Ville,  efl:  caufe  que  quelque-  * 
fois,  principalement  en  hiver,  on  n'y 
peut  entrer  qu'en  bateau;  tous  les  en- 
virons étant  inondés.  Plufieurs  Fores  y 
rendent  l'accès  très-difficile  :  les  princi- 
paux font ,  celui  de  Saint- Antoine ,  bâti 

parles  Efpagnols,  qui  défend  l'entrée 
de  la  rivière  de  Dommel,  vers  le  Bra- 
bant. Le  Fon  i/^i^^/Zd  eft  un  pentagone 
régulier,  ainfi  que  le  Fort  de  PatcUr: 
celui  de  Créyecmr^  à  l'embouchure  de 

A  i«j 
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h  Meufe ,  environ  à  deux  lieues  de  Bon 
le*Ouc,  eft  le  plus  confidérable. 

H  y  a  cinq  Portes  h  iiois-le-Duc  ;  celh 
âeFuchtj  du  côté  du  Brabant;  celle  d( 
Uinumnury  vers  Grave  &  Nimcgue  ;j 
celle  àiOrtett^  versUtrecht;  celle  de 
Suint'Jcan^  vers  Ilcufden,  &  celle  de^ 
Saini'-Antoim  ou  la  Duck  pooite  ;  ou- 
tre crois  Portes  d'eau.  Quaiuiic  de  Ca-  ' 
nuux  craverlenç  la  Ville ,  donc  quelques^ 
uns  portent  bateaux;  &  on  y  compte 
près  de  80  ponts, pour  la  comaiodicé 
des  habitants» 

Entre  les  édifices  publics,  on  remar- 
que la  grande  Eglife  ou  la  Cathédrale  ; 
FHôtel  du  Gouverneur,  &  rilôtel-de- 
Ville ,  qui  fut  rebâti  Tan  1 67 1 .  La  grande 
Place  ell  fort  belle;  il  y  a  fur  la  faufle- 
porte  de  yucht  une  chambre  remplie 
d'antîquités  &  de  raretés ,  tant  en  ana- 
tomie  qu'en  autres  chofes  curieuies, 

L'Eglife  Cathédrale  eft  dédiée  à  faine 
Jean  l'Evangélifte  ;  c'eft  une  des  plus 
magnifiques  des'Pays-Bas;  il  y  avoir  au- 
trefois un  Chapitre  de  trente  Chanoines,, 
fondé  l'an  1366,  par  Jean  d'Arckel , 
Evôque  de  Liège.  Son  clocher ,  qui 
éioit  de  bois,  foutenu  par  quatre  colon- 
nes de  pierre  >  a  été  conilruic  Tan  1526  : 
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il  écoic  placé  devant  le  Chœur ^  &  fa  - 
hauteur  étoit  telle,  qu  on  en  pouvou  Dqc. 
découvrir  la  Ville  d'Anvers.  Le  24  Juil- 
let de  Tan  1584,  la  foudre  brûla  cette 
tour,  &  en  ôta  la  partie  fiipérieure.  On 
a  tenu  dans  cette  Egiife,  Tan  148 1 ,  un 
Chapitre  de  TOrdre  de  la  Toifon  d'or , 
où  Maximilien ,  Archiduc  d'Autriche, 
créa  huit  nouveaux  Chevaliers.  Il  y  a 
des  orgues  des  plus  belles  ôc  des  plus 
harmonieufes  de  tout  le  Pays.  Le  tom- 
beau de  TEvêque  Mafius  *  fubfifte  en- 
core ,  ainfi  que  le  maître- Autel ,  où  les  . 
Reformés  ont  placé  deux  tables  avec 
lesCommaudements  de  Dieu.  Les  Font& 
Baptifmaux  font  de  cuivre  doré,  d'un 
travaU  admirable. 

Il  y  avoir,  outre  la  Cathédrale ,  trois 
autres  Paroifles ,  favoir  celle  de  Sainte- 
Catherine  ,  celle  de  Saint-Jacques,  dont 
on  a  fait  des  écuries ,  &  celle  de  Saint- 
Pierre  ,  fur  la  plaine  du  Château ,  qui 


*  Gisbert  Mafius,  Evôque  de  Bois-le-Duc, 
mort  en  1 61 4.  On  ne  doit  pas  le  confondre  avec 
André  Mafius,  célèbre  Dofteur  de  Loiivain, 
très-favancdansles  Langues  orientales, qui  donna 
au  Public  une  Grammaire  Syriaque ,  &  qui  moa*' 
rat  dans  le  Duché  de  Cleves ,  en  1573. 

A  if 
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Bois-le-  préfencement  démolie.  Ces  Paroif- 
Duc!^"^  les  avoîeoc  été  érigées  en  1 569 ,  par  TE- 
véque  François  Sonnius  :  car  il  n'y  avoic 
avant  ce  temps-là  que  la  feule  Eglife  Pa- 
roiflialc  de  Saint-Jean.  Les  Réformés  ' 
font  leur  Prêche  dans  la  Cathédrale  & 
dans  celle  de  Sainte-  Cadierine.  Les  Lu- 
thériens y  ont  auffi  une  Eglife. 

On  y  comptoit  autrefois  feize  Mo- 
nalleres,  des  Dominicains,  des  Guil- 
lelmites,  dits  de  Bafcldonck;  des  Ré* 
collets,  des  Croiliers,  du  Couvent  def- 
quels  on  a  fait  les  Prifons  des  Militai- 
res; desBogards,  des  Alexîens,  desjé- 
fuites,  dont  on  adeftinéla  maifonpour 
le  Gouverneur  ;  des  Capucins,  des  Char- 
treux ;  desClariffes,  des  Rehgieufes  de 
Ste.  Gertrude ,  ^Orttn  &  ^Uykubcrgh; 
des  Sœurs  Noires,  des  Hofpitalieres, 
&  des  Béguines.  Tous  ces  Couvents 
font  occupés  maintenant  par  les  Réfor- 
més ,  &  la  plupart  vendus  pour  en  faire 
des  maifons.  Les  Catholiques  y  font  en- 
core le  plus  grand  nombre,  &  peuvent 
célébrer  l'Office  divin  dans  dix  maifons 
différentes. 

La  Ville  fouffrit  beaucoup  dans  le 
feizieme  fiecle,  durant  les  guerres  de 

h  Religion.  Les  Hollandois  faillirent  à 
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la  furprendre  en  1585;  le  Comte  de 
Hohenlo  y  étoit  entré  avec  200  Sol- 
dats; mais  il  fut  repoufle^  n'ayant  pas 
été  fécondé  par  fes  gens,  qui  en  fiirent 
exclus  par  un  Bourgeois  9  lequel  en  fe 
promenant  furies  remparts,  fît  tomber 
la  herfe  de  la  porte^ 

Elle  fut  aflîégée  en  1601 ,  par  Mau- 
rice^  Prince  d'Orange  9  qui  leva  le  fiege 
le  30  Oâobre,  apiès  vingt*fept  jours 
d'attaque. 

Les  Etats- Généraux  s'en  rendirent 

enfin  les  maîtres  abfolus  en  1629;  la 
Place  avoit  été  inveilie  vers  la  fin  d'A- 
vril. Le  Roi  &  la  Reine  de  Bohême^ 
le  Prince  de  Danemarck ,  &  les  Ducs  de 
Wirteroberg  &  de  Hoiftein ,  fe  trouvè- 
rent à  ce  mémorable  fiege,  que  le  Comte 
de  iVIontecuculli,  &  les  autres  Géné- 
raux des  Troupes  Efpagnoles  &  impé- 
riales 9  ne  purent  empêcher  9  malgré  tous 
leurs  efforts  &  les  diverfi'ons.  Enfin,  la 
Capitulation  fut  fignée  le  14  Septem- 
bre, &  la  gamifon  en  forcit  trois  jours 
après ,  avec  le  Comte  de  Grobbendonck  ^ 
-fon  Gouverneur,  &  plufieurs  des  prin- 
cipaux Bourgeois.  Xe  fut  un  fpeélacle 
lugubre  pour  les  bons  Catholiques ,  de 
voir  forcir  leur  Evêque  9  Michel  Opho- 
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vîus,  avec  tous  les  Ecçléfiaftiques,  Re* 
^BoT8-tE-  jjgjçyx  ^  Religieufes,  qui  furent  obli- 
gés de  fe  retirer  fur  les  Terres  dWpa- 
gne,  emportant  feulement  leurs  orne- 
ments &  leurs  meubles;  mais  tous  leurs 
•  biens  en  fonds  furent  confifqués  parles 
Etats.  Entr'autres,  l'Image  miraculeufe. 
de  la  Ste.  Vierge ,  qui  avoit  été  honorée 
depuis  quelques  liecles  dans  TEglife  Ca- 
thédrale de  Bois-le-Duc,  fut  tranfpor- 
tée  à  Bruxelles,  où  elle  fut  placée  pre- 
mièrement, par  ordre  de  Tlnfante  Ifa- 
belie,  dans  TEglife  de  Saint-Gery ,  & 
enfuite  tranfporcée ,  Tan  1641 ,  par  or- 
dre du  Prince  Cardinal ,  Gouverneur 
du  Pays,  dans  TEgliie  de  Caubergue, 
où  elle  eft  encore  en  grande  vénération. 
Les  Catholiques  de  Bois-le-Duc  avoient 
coutume  (d'y  venir  tous  les  ans  en  pè- 
lerinage. 

Le  Pape  Paul  IV  y  avpit  établi ,  l'an 
1559  î  Evêché  Suflragant  de  TAr- 
chevêché  deMalines,  quiétoit  partagé 

en  dix  Doyennés,  favoir  l'Archiprêtré 
de  Bois-le-Duc ,  ôc  les  Doyennés  d'Or- 
ten,  de  Hilvarenbeeck ,  de  Eyndhove, 
d'Ofs,  de  Gertruidenberg,  de  Heuf- 
den.de  Geel,  de  Helmont&  de  Bom- 
mel,  avec  189  Villages  tdou^^e  Ciiapi- 
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très  5  &  cinq  Abbayes.  Le  principal  re-  ^^^^ 
venu  venoic  des  biens  de  l'Abbaye  de  Ovg^ 
Tongerio^ 

ÉvÈilUES  ET  JTlCAIRMS  DE 

Bois-LE^Duc. 
.  I.  François  Sonnias  ^  Doâeur  en 

Théologie  de  TUniverfité  de  Louvaîn,  , 
après  avoir  gouverné  quatre  ans  ce  Ûio- 
cefe ,  devint ,  en  1 569 ,  le  premier  Evê- 
que  d'Anvers. 

II.  Laurent  Metfius ,  Doyen  de  Saînte- 
Gudule  à  Bruxelles ,  aflembla ,  l'an  1 57 1  ^ 
un  Synode  Diocéfain ,  &  ftic  obligé , 
pour  les  troubles  du  Pays ,  de  fe  retirer 
à  Naniur,  où  il  mourut  l'an  1580. 

Iir.  Clément  Crabbeels,  Doyen  & 
Vicaire-Général  de  TEvêché  de  Gand^ 
fucfacré  rani585  ,&  mourut  Tan  1592. 

IV.  Gisberc  Mafms ,  Pléban  de  cette 
Cathédrale  ,  fut  facré  Tan  1594  :  en 
161 2,  il  publia  des  Ordonnances  Syno- 
dales, &  mourut  en  161 4. 

V.  Nicolas  Zoéfius,  Confeiller  Ec- 
cléfiaftique  au  Grand-Confeii ,  &  Cha-» 
noine  de  ïournay,  fut  facré  Tan  161 5, 
&  mourut  en  1625,  après  avoir  fondé 
le  Coiieg€  de  I3ois-le-Duc  à  Louvaia 
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VL  Michel  Ophove ,  Doé^eur  en 
Boj^^  Théologie ,  de  TOrdre  de  faint  Domi* 
nique,  fut  facré  Tan  16263,  &  mouruc 
Tan  1637, 

VIL  Jofeph  de  Bergaigne,  de  TOr- 
dre  de  faine  François,  nommé  dès  l'an 
1 637 ,  fut  facré  en  1 641 ,  &  depuis  Ar- 
chevêque deCambray.  Il  fut,  en  1646^ 
Ambafiàdeur  du  Roi  d'Efpagne,  à  la 
Paix  de  Munfter ,  où  il  mourut  en  1647, 
avant  la  conclufîon  du  Traitée  On  coq* 
vint  par  ce  Traité,  de  ne  plus  nommer 
d'Evêque  pour  ce  Diocefe  ;  mais  de  le 
laifîèr  gouverner  par  des  Vicaires  i\po{^ 
coliques. 

L  Henri  van  Leeraputte ,  Licen- 
.  cié  en  Théologie ,  premier  Vicaire  de 
Bois-le-Duc,  école  auffi  Archidiacre  de 
cette  Eglile;  il  mourut  vers  fan  1657. 

IL  Joflë  Houbraecken  de  Geldorp^ 
Licencié  en  Théologie  ,  Chanoine  & 
Ecolâtre  de  FEglile  Cathédrale  d'An- 
vers. 

'  III.  Eugène- Albert  d'AUamont,  Evê- 
que  de  Ruremonde ,  fut  nommé  Vicaire 
de  Bois-le-Duc  par  le  Pape  l'an  i662* 
Il  devine  Evéque  de  Gand  Tan  1663 , 
&  le  Pape  nomma  dérechef  M.  Hou* 
braecken,  qui  noiourac  Tan  i68i« 
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.  IV.  Joflè  Baffery ,  Profeflèur  en  Droit 
à  Lbuvain  ^  &  Chanoine  de  Sainc*Pier-  DE  Bois* 
re,  devint  Evêque  de  Bruges  l'an  169U  is-Doc. 

V.  Martin  Steyaert  ^  célèbre  Doc- 
teur en  Théologie  dans  rUnîverfîté 'de  . 
Louvain,  &  Doyen  de  r£glire  de  Saint- 
Pierre,  mort  Tan  1701.  ' 

VI.  Pierre  Govaercs ,  Dofteur  en 
Droit  à  Louvaîn ,  &  Confeiller  Ecclé- 
liaitique  au  Grand  Confeil ,  mourut  à 
Malines,  le  17  Septembre  1726- 

VIL  François  van  Ranft,  Doéteur 
en  Théologie ,  de  TOrdre  de  faint  Do- 
minique, fut  nommé,  en  1726,  par  le 
Pape  Benoît  XIII,  &  mourut  à  Anvers 
le  premier  Juin  1727,  fans  avoir  pris 
pofîèffioa 

VIIL  Gisbert  van  Afdonck  ,  Curé 
d'Oîrfchot ,  &  Archiprêtre  du  Diftrift 
d'Hilverenbeeck ,  fut  nommé  par  le  Pape 
Clément  XII,  Tan  1732,  Vicaire  Apoi- 
colique  de  la  plus  grande  partie  du  Dio- 
cefe  de  Bois-Ie-Duc,  qui  efl:  fous  la 
domination  des  Ëtats^Généraux. 

Thomas^Philîppes  d'Alface,  Arche- 
vêque de  Ailalinesn  &  Cardinal,  devint 
en  1732  Adminiftrateur  de  la  partie  du- 

dic  Diocefe ,  qui  eft  fous  la  domination 
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Bois-le-  Maifon  d'Autriche.  Celle-ci  cou- 
Duc     Me  en  vingc-deiix  Paroifies  ou  environ. 

Il  fe  donna.  Tan  1600,  près  de  la 
Ville  de  Bois-le*Duc ,  on  combat  aflez 

lîngulier ,  die  la  bataille  de  Leckerhcctjc  ^ 
.  donc  voici  le  fujec»  Bois-le-Duc  étanc 
encore  à  TElpagne,  la  garnifon  fit  pri- 
fonniers  quatre  François ,  de  la  Compa- 
gnie du  Sr.  Breauté,  Gentilhomme  Nor- 
mand ,  au  fervice  des  Etats-Généraux* 
Ce  Capitaine  négligea  d'envoyer  leur 
rançon ,  &  Ton  donna  la  liberté  à  Tua 
d'eux  9  afin  de  moyenner  celle  des  au- 
tres. Breauté  maltraita  ce  Soldat,  pour 
.s'être  laiflè  prendre  par  des  Flamands  ^ 

.  qu'il  traitoit  de  lourds  ivrognes  ,  &c* 
Son  difcours  choqua  tellement  ceux  de 
Bois-le-Duc,  qu'Us  lui  en  firent  un  défi. 

^  On  choifit  un  endroit  à  la  vue  de  cette 
Ville  ;  mais  l'ardeur  martiale  de  Breau- 
té, qui  s'avança  plus  qu'il  ne  dévoie^ 
fut  caufe  qu'on  fe  tint  au  premier  champ 
de  bataille ,  que  le  hazard  préfenta.  C'é- 
toit  une  bruyère  qui  avoit  deux  collines 

à  fes  côtés.  . 

On  étoit  convenu  de  fe  battre  vingt- 
un  contre  vingt-un  ;  mais  les  François 
rompirent  la  convention,  &  entrèrent 
.  au  champ  de  bataille  au  nombre  de 
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vîngc-deux.  Gérard  Abrahami,  Capi-  ^^^^ 
taine  Flamand,  &  Lieutenant  duGou-  Duc. 
verneur.  Comte  de  Grobbendonck,  y 
étant  préfent  avec  Tes  vingt  Champions,  • 
fe  plaignit  de  cette  fupercherie  ;  Breauté 
s** en  excufa  fur  ce  qu'ail  ne  lui  avoit  pas  • 
été  poilible  de  défendre  les  armes  au 
vingt-deujcieme.  Le  Lieutenant  prit 
donc  de  fon  côté  Jean  r£pine ,  Soldat 
Wallon ,  qui  avoit  un  courage  héroïque 
fous  un  air  de  Paylàn.  . 

Les  François  avoient  le  piftolet  à  la 
main ,  &  les  Flamands  ne  fe  fervoient 
que  de  leurs  épées  ;  mais  ils  eurent  la 
précaution  de  faire  attacher  de  petites 
chaînes  derrière  les  brides  de  leurs  che*^ 
vaux ,  de  peur  que  les  ennemis  venant 
à  les  couper,  ils  ne  fulTent  plus  capa- 
bles de  les  gouverner.  Les  François 
n'eurent  pas  cette  prévoyance  ce  fut 
ce  qui  contribua  beaucoup  à  leur  défai- 
te. On  étoit  convenu  de  ne  donner  quar- 
tier à  perfonne«  Âbrahami  fut  tué  d'a- 
bord avec  fon  frère  &  deux  autres  Fla- 
mands* Breauté  y  reçut  auûi  piuiieurs 
coups  d'épée ,  mais  qui  ne  lui  firenc 
aucun  mal  ;  il  fut  pris  à  la  iin  par  le 
brave  Jean  TEpine,  &  on  TalTomma  fur 
lepoDC*kvis  delà  porte  de  Bois-le-Duc, 
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à  coup  de  fût  de  piftolçt.  Les  Flamand» 
^Bois-LB-  y  perdirent  cinq  hommes,  &  les  Fran- 
çois dix-fept.  Trois  de  leurs  fuyards  fu- 
rent pendus  enfuite  en  Hollande*  On  a 
placé  dans  la  Cathédrale  de  Bois4e-Duc 
.  FEpitaphe  du  Lieutenant  Abrahami, 
avec  le  récit  de  cette  hiltoire*  * 

Le  Quartier  de  Bois-le-Duc^ 

'  On  lui  donne  aufli  le  nom  de  Mairie 
de  Bois-le-Duc  :  il*  eft  fitué  entre  la 
Hollande  oc  laGueldres,  ayant  pour  bor- 
nes le  haut  Quartier  de  Gueldres  &  le 
Duché  de  Cleves ,  le  Quartier  d'An- 
vers &  TEvêché  de  Liège.  On  le  divife 
en  cinq  petits  Pays,  favoir;  la  Campine 
propre,  le  Pays  de  Cuyck ,  le  IVlaefland  , 
rOoderwick  ôclePeelland.  Cette  Mai- 
rie comprend  deux  petites  Villes,  Hel- 
mont  &  Eyndhove ,  avec  1 02  Bourgs 
ou  Villages,  dont  plutieurs  font  très- 
coniidérables ,  particulièrement  le  Vil-* 
lage  deTilbourg,  renoauiié  par  1^  Ma- 
nufaéture  des  draps» 

Helmont 

*  Les  Annes  de  cette  Ville  font  de  fable  à  un 
arbre  ou  rameau  d*or,  au  canton  dextrc  écartelé 

de  Brabaut  (Se  de  Lmiiibourj. 
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Helmont  eft  fitué  fur  la  rivière 
d'Aa ,  dans  le  Peeiiand ,  à  iix  lieues  de  Duc 
Bois-Ie-Duc  ;  il  y  a  vingt  Villages  fous 
fa  dépendance.  On  y  voie  un  vieux  Châ-* 
reau  qui  a  appartenu  à  la  Maifon  de 
Cortcmbach ,  d'où  IfabçUe- Félicité  de 
Cortembach  l'a  porcé  en  mariage ,  Tan 
1684, au  Comte  d'Arberg &  Valangin. 
Près  de  .Helmont ,  il  y  a  les  ruines  d'une 
belle  Abbaye  de  Filles,  de  TOrdre  de 
Cîceaux  ^  dite  Bindcrm^  laquelle  avoic 
été  fondée  en  1231,  par  Marie,  fille 
de  Henri  I,  Duc  de  Brabanc,  &  fem* 
me  de  l'Empereur  Othon  IV  ;  mais  ce 
Monaltere  fut  détruit  par  les  Calvinifr 
tes  en  1571  &  en  1588.  * 

Eyndfiove,  qui  eft  à  huit  Keues 
de  Bois-le-Duc,  fur  la  rivière  de  Dom- 
mel,  appartient,  depuis  l'an  1732,  au 
Prince  de  Nallàu-Orange.  L'Eglife,  dé- 
diée à  fainte  Catherine ,  avoit  autrefois 
un  Chapitre  de  neuf  Chanoines,  éta- 
bli, l'an  1739,  par  Jean  de  Bavière, 
Evêque  de  Liège;  &  il  y  avoît  auffi  un 
Prieuré  de  Chanoines  Réguliers ,  qui 
fe  font  retirés  à  Weert ,  au  Pays  de  Guel- 


*  Les  Armes  de  Helmont  font  de  gueules  au 
cafque  grillé  d'argents 

Tomt  Jim  B 
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^  dres.  On  a  vu  autrefois  dans  fes  envi- 
rons  une  belle  Abbaye  de  Dames  no* 
bles,  fous  la  Règle  de  faint  Auguftin, 
dite  Haydonck,  dont  FAbbé  de  Rolduc, 
au  Pays  de  Limbourg^étoît  Supérieur, 
comme  écanc  fondée.  Tan  1 1 46 ,  des  re- 
venus de  fon  Abbaye. 

Depuis  la  Paix  conclue  à  Munfter  en 
1648,  les  HoUandois  font  les  makres 
abiolus  de  touce  la  Mairie ,  &  ils  fe  font 
approprié  tous  les  revenus  des  Ecclé- 
fiaftiques&  des  Monafteres ,  tant  h  Eynd- 
hove  qu'à  Hilverenbeeck ,  où  il  y  a  eu 
aufîi  des  Chapitres  de  Chanoines,  ainfî 
qu  à  Boxcel,  à  Oirfcbot  &  à  Odenroy  ; 
les  crois  premiers  dédiés  à fliint  Pierre, 
&  le  dernier  à  fainte  Ode,  Vierge. 

II  y  a  eu  auffi  les  Prieurés  de  Zoeter* 
beeck  &  de  Waelewych ,  de  Religieu* 
fes  de  rOrdre  de  faint  Auguitin ,  &  quel* 
ques  autres ,  qui  y  ont  fubfifté  par  con- 
nivence,  jufqu'environ  Tan  17259  lors- 
que les  Ecars-Généraux  ont  fupprimé 
tous  les  Cloîtres  de  Reh'gieufes  qui 
reftoient  dans  toute  la  Mairie.  Le  19 
Juin  1730  9  ils  publièrent  un  nouveau 
Placart,  qui  reftreinc  extrêmement  les 
Curés  &  les  Vicaires  de  ces  Quartiers; 
mais  malgré  toutes  ces  perfécutionâ,  It 
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nombre  des  Cachotiques  y  ell  encore  fi 

confidérable ,  que  dans  plulîeurs  Villa-  Duc!^^ 
ges  on  ne  trouve  que  le  Miniftre  &  fon 
Clerc ,  &  les  Officiers  des  Eues  ,  qui 
foienc  Réfoimésw 


LA  VILLE  DE  BREDA. 

*  > 

CEtte  Ville  eft  fituée  fur  les  confinis 
du  Brabant  &  de  la  liollande  ^  à 
trois  lieues  de  Gertruîdenberg,  à  fept 
de  Berg-op-Zoom,  à  huit  de  Bois-le* 
Duc ,  &  à  dix  d'Anvers.  Elle  efi:  arro- 
fée  par  deux  rivières 9  TAa  &  la  Merc- 
ke.  On  prétend  que  l*érimoIogie  de 
fon  nom  vient  de  la  première  ^  &  du 
mot  Flamand  Brttd^  comme  fi  Ton  vou* 
loit  dire ,  que  la  rivière  d'Aa  y.  devient 
plus  l£M*ge. 

Brecia  efl:  une  ancienne  Baronnîe  ^  qui 
comprend  maintenant  dîx-fept  Villagea 
confidérables  ;  entre  lefquels  Oofter- 
haut,  Roofendael  &  Oudenbofch,  font 
de  riches  FranchHes.  Elle  comprend 
auflî  le  Majl-Bofck ,  qui  efl:  une  belle 
Forée  de  fapins^  longue  d'Une  lieue  & 
demie,  &  large  d'environ  une  demi- 
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lieue*  Berg-op-Zoom ,  Hooghftraete^ 

Gertruidenberg  &  Sevenberg,  étoient 
autrefois  des  dépendances  de  Breda* 
Cette  Baronnie  étoit  du  Domaine  de 
Guillaume  III,  Roi  d'Angleterre  & 
Prince  d'Orange,  mort  Tan  1702,  fans 
laifler  de  poUéricé;  mais  il  a  été  réglé 
enfin ,  par  un  Traité  conclu  le  16  Juin 
1732,  entre  le  Roi  de  Prufle  &  le  Prince 
d'Orange  ,  Stadthouder  de  Frife ,  que 
ce  dernier  Prince  en  retiendroit  la  pof- 
feffion^ 

En  elle  apparcenoit  à  Gode- 

froi  de  Berg,  qui  laiilà  Henri;  celui-ci 
fut  pere  d'Elifabeth ,  mariée  à  Amould 
de  Louvain,  dont. la  fille  unique ,  nom- 
mée Alix ,  porta  la  Baronnie  de  Breda* 
à  Razon  de  Gavre.  Ce  Razon  eut  Phi- 
lippe j  mort  en  1 324 ,  qui  fut  pere  d'une 
fille  appelice  Alix ,  laquelle  époufa  Gé- 
rard de  RafTeghem.  Celui-ci  vendit 
Breda  à  Jean  III ,  Duc  de  Brabant,  qui 
la  revendit,  l'an  1350 ,  à  Jean  de  Poia- 
ne,  SeigneiH*  de  la  Leck.  Ce  decnier 
laiilà  une  fille  unique,  Jeanne,  qui  fut 
mariée ,  l'an  1 404 ,  à  Engelbert  de  Naf> 
iiiu.  C'eft  par  cette  alliance  que  la  Ba* 
ronnie  de  Breda  9&  entrée  dans  la  Mai* 
fou  de  Naflàu^ 
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•  Henri  de  Naflàu  y  fit  commencer ,  en 
1 350 ,  le  vieux  Château;  mais  environ 
Tan  1680,  Guillaume,  Prince  d'Oran- 
ge, depuis  Roi  d'Angleterre,  y  a  fai& 
bâcir  le  nouveau,  dont  la  beauté  &  la 
magnificence  mérite  la  curiofité  des 
Etrangers  :  il  eft  bâti  en  forme  quarrée , 
&L  entouré  par  les  eaux  de  la  Mercke , 
comme  on  pourra  voir  par  le  plan  ci*- 
joint.  De  Tautre  côté  de  ce  Palais  eft 
TArfenai  de  la  Ville ,  &  pardevanc  il  y 
a  le  Valckenhourgy  ou  le  Jardin  du  Prîn- 
x:e ,  qui  eil  embelli  de  plufieurs  allées 
&  de  belles  promenades ,  qui  font  le  di- 
vertiflement  des  habitants.. 

On  voit  encore  dans  la  grande  Egli* 
fe,dédiéeà  Notre-Dame,  quelques  tom- 
beaux des  Seigneurs  de  Breda;  le  plus 
remarquable  eft  le  Maufolée  d'Engel- 
ben:  II  ^  Comte  de  Naâàu  ^  mort  Tan 
1504;  Plenri,  fon  neveu,  le  fit  faire  de 
marbre  blanc  &  noir;  il  eft  orné  de  quan- 
tité de  figures  &  d'infcriptionsiTautre, 
qui  étoit  le  tombeau  des  Comtes  Eur 
^iberc  I9  mort  en  1442 ,  &  de  Jean, 
mort  en  1473»  a  été  fort  endommagé 
par  des  mal&iteurs* 

Cette  Eglife  a  voit  du  temps  des  Ca- 
tholiques 9  un  Chapitxe  de  dpu2e  Chie. 
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noines,  avec  un  Doyen ,  fondé  en  1303. 
par  Jacques  van  Gillen ,  Prêcre»  On  y 
voyoic  aufli  une  belle  tour  9  haute  de 
352  pieds,  laquelle  a  été  brûlée  parla 
foudre  Tan.  1696,  &  rétablie  depuis.  Il 
y  a  encore  actuellement  un  Béguinage, 
&  autrefois  il  y  avoit  une  Prévôté  de  Re- 
ligieufcs  de  TOrdre  de  Prémontré  ,  qui 
vinrent  s'y  établir  Tan  1 295  :  elles  de^ 
meurent  préfentemenc  à  Oofterhaut ,  h  'r| 
deux  lieues  de  là.  Cependant  les  Catho- 
liques,  dont  le  nombre  furpaflè  bien  de 
trois  quarts  celui  des  autres  y  font  le  Servi-  , 
ce  divin  dans  trois  maifons  particulières ,  ' 
fous  la  direélion  des  Prêtres  Séculiers.'  ' 
Breda  étoic  du  Diocefe  d'Anvers  ;  & 

pour  le  civil ,  elle  fuivoic  en  tout  les 
Coutumes  de  Brabant.  £lle  foufFrit  ex<* 
crêmement  pendant  les  révolutions  da 
feizieme  fîecle  :  car  dès  Tan  1566,  les 
Proteftants  y  commirent  plufieurs  vio- 
lences. L'année  fui  vante ,  le  Duc  d'Albe 
l'annexa  au  Domaine  du  Roi ,  à  caufe 
de  la  rébellion  du  Prince  d'Orange. 

En  15759  r£mpereur  Maximilien 
ayant  offert  fa  médiation  pour  rétablir 
la  Paix  dans  les  Pays-Bas ^  la  Ville  de 
Breda  fut  choifie  pour  y  tenir  les  Con- 
férences :  mais  ibit  que  les  Ëfp^gools 
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îtiITent  trop  fermes  dans  leurs  propofi- 
tions  9  ou  que  les  Confédérés  fe  njéiiar- 
fent  d'eux,  raffemblée  fut  rompue  in- 
iruâueufemenc  au  mois  de  Juin  de  la 
même  année. 

L'an  1577,  la  garnifon  ayant  livré 
cette  Ville  aux  Etats  ^  Claude  de  Ber^ 
.  kinionc  y  Seigneur  d'Haucepenne  ,  la 
leur  enleva  par  furprife^  le  1 8  Juin  1581^ 
&  labandonna  au  pillage.  Le  PrîncQ 
Maurice  de  Nafllàu  s'en  rendit  maître 
enfuice,  le  4 Mars  1590^  parle  ftraca- 
géme  d  un  bateau  plein  de  tourbes,  fous 
lefquelles  s'étoit  caché  Charles  de  llé^ 
raugieres^  Gentilhomme  Cambrefîen  ^ 
Capitaine  dln£interie  au  fervice  de» 
Etats,  avec  70  hommes  cboifis*  Mat- 
thieu Heit,  Lieutenant  de  cette  Trou^ 
pe,  ne  pouvant  s'empêcher  de  couder 
pria  un  de  fes  compagnons  de  le  tueri, 
de  peur  que  cette  toux  incommode  ne 
découvrît  reutreprifet  Les  Elpagnola 
aidèrent  eux-mêmes  à  introduire  ce  ba- 
teau, qu'ils  ne  croyoient  rempli  que  de 
tourbes,  quoiqu'il  fût  en  effet  rempli 
d'ennemis;  à  peu  près  comme  les 
Troyens  introduifirent  daas  leur  Ville  le 
fameux  cheval  de  bois.  Le  Prince  Mau- 

cice  qui  s'était  approcbé  avec  fesTrour 
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pes  9  pour  loutenir  Héraugieres ,  entra  le 

marin,  fans  coup  féiîr,  dans  le  Château  ^ 
&  obligeaia  Ville  de  lui  ouvrir  fes portes. 
Les  Etats  donnèrent  à  Héraugieres  te 
Gouvernement  de  cette  Place  9  dont  la 
prile  ne  coûta  qu*un  Soldat,  qui  tomba 
dans  l'eau  durant  robfcurité  de  la  nuit. 
Le  Général  Ambroife  Spinola  la  re- 
prit fur  les Hollandoîs,  le  5  Juin  1625^ 
après  un  iiege  de  dix  mois,  que  Jultin 
de  Naiïàu,  fils  naturel  de  Guillaume  ^ 
Prince  d'Orange ,  fou  tint  avec  la  der- 
nière valeur.  Spinola  fit  brûler  le  bateau 
de  tourbes ,  par  le  moyen  duquel  les 
HoUandois  étoient  entrés  dans  la  Ville 
Tan  1590,  &  qui  étoit  gardé  en  mé- 
moire de  cette  aétion. 
•  *  Frcderic-Henri ,  Prince  d'Orange 
Tafliégea  le  23  Juin  1637,  ^  obligea 
le  Gouverneur ,  Orner  de  Fourdin ,  de 
la  rendre  le  20  Oftobre  fuivant.  Le  Car- 
dinal Infant  s'en*  étoit  approché  avec 
Tarmée  d'Ëipagne ,  fans  la  pouvoir  fe* 
courir. 

Le  17  Septembre  1646,  la  PrincefTe 
Amélie  de  Solms ,  mere  de  Frédéric- 
Henri,  Prince  d'Orange,  y  érigea  une 
Univerfité ,  &  elle  y  établit  des  Profef- 

feurs  de  toutes  les  Sciencest  L'ouver» 
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cure  fie  avec  beaucoup  de  magnifi- 
cence dans  l'ancien  Monallere  des  Re- 
ligieufes  Norbercines  t  qui  font  mainte* 
nant  à  Ooflerhaur. 

En  1 667  5  on  y  tint  un  Congrès  pour 
la  Paix;  premièrement  entre  LouisXIV, 
Roi  de  France  ,  &  Charles  II ,  Roi 
d'Angleterre ,  qui  fut  conclue  le  2 1  Juil- 
let, par  la  médiation  du  Roi  de  Suéde; 
fecondemenc ,  entre  le  Roi  d'Angleterre 
fie  les  Etats-Généraux,  donc  le  Traité 
fut  figné  le  31  Juillet  de  la  même  année. 

En  1747,  on  y  commença  un  Con- 
grès y  afin  de  terminer  la  fâcheufe  guerre 
iurvenue  depuis  la  mort  de  FËmpereur 
Charles  VI,  entre  la  France  &  rEfpa- 
gne,  d'une  part;  &  de  rautre^rEm* 
perèur  François  I ,  la  Reine  d'Hongrie 
fon  époufe,  les  Rois  d'Angleterre  &  de 

Sardaigne ,  &  les  Etats-Généraux  ^  mais 
le  peu  de  conférences  qu'on  y  tint  fu- 
rent infrtwfhieufes ,  &  les  Ambaflàdeurs 
fe  réparèrent  au  mois  de  Mai. 

A  trois  lieues  de  Breda ,  fe  trouve  la 
petite  Ville  de  Sévenhrgk,  qui  eft  aufli 
du  Domaine  du  Prince  d'Orange.  L'A- 
mirauté de  Roterdam  y  tient  un  Comp- 
toir ,  ôc  c'ell  la  grande  route  par  terre  de 
cette  ViUe  à  Anvers  i  fuuf  que  Ton  doit 
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faire  un  trajet  par  eau  au  Village  de  Moa* 
dick^  qui  eft  fîcué  au  milieu  des  Pol-  } 
dres,  h  douze  lieues  d'Anvers.  Ceftlà 
que  le  Prince  de  Nafl[àu*Orange ,  Stade* 
houder  deFrife,  eucle  malheur  de  pé- 
xir  en  1711. 

lA  FILLE  DE  BERGJDP-ZOOM. 

w 

CEttc  Ville  eft  Gtuée  fur  la  rivière 
de  Zoom  ^  &  on  la  nomme  en  La- 
tin Btr^(Z  ad  Zomam ,  c'eft-à-dire  Berg- 
fur-Zoom.  On  rapporte  fa  fondation  à 
Tan  1287 ,  lorfque^Jean  I ,  Duc  de  Bra» 
batic,  partagea  en  deux  parues  la  Ba« 
.ronnie  de  Breda,  &  donna  celle  où  eft 
fituée  Berg-op-Zoom  à  Gérard  »  Sei- 
gn^r  de  VVefemael  ^  qui  fît  entourer 
cétcc  Ville  de  murailles,  &  y  fit  bâtir 
un  Château  6c  des  Portes.  EUe  fut  au^ 
gmcntée  dans  la  fuite  ;  &  avant  le  der- 
nier fiege  ^  on  y  voyoit  une  Eglife  ma- 
gnifique ,  qui  fut  d'abord  dédiée  à  f$iinte 
Gertrude.  En  1442,  oUe  fut  érigée  en 
Collégiale ,  pour  huit  Chanoines p^r 
Jean  de  Glimes.  La  PrincefTe  de  Nivçl- 
les  y  nomme  à  deux  Prébeades«r 
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U  y  avoit  auffi  un  Hôpital  ^  qui  fert  ^ 
aujourd'hui  d'Eglife  aux  François  ré-  Zom. 
fugiés  ;  un  Couvent  de  Récolleis  ;  un 
d*Xiexiens,  &  un  dePveligieufes  de  l'Or- 
dre de  faine  Auguftin.  Les  Cacholiques 
y  font  encore  en  affez  grand  nombre  ^ 
&  Ton  prétend  qu'il  y  a  très-peu  de  Câlr 
vinifies  dans  les  Villages  yoifins. 

Berg-op-Zqoni  a  un  très  -  beau  Porc 
fur  TEfcauc ,  èc  des  fortifications  très- 
confîdérableS)  &  entretenues  avec  beau- 
coup de  foin»  Elle  a  eu  des  Seigneurs 
pardculiers  dès  Tan  1 278,  L'Empereur 
Charles-Quint  Térigea  en  Marquifat  Tan 
1533,  en  faveur  d'Antoine  dcBerghes, 
,  Chevalier  de  ia  Toifon  d'or ,  Comte  de 
Walhein,  &ç.  Ce  qu'il  y  a  de  très-par- 
ticulier,  c'efl  que  depuis  ce  temps-là 
cette  Seigneurie  efl  paiTée  fucceflive^ 
nient  à  iix  différentes  Familles,  par  les 
mariages  des  héritières  :  en  1558 ,  dans 
celle  de  Merode  ;  en  1577 ,  dans  celle 
de  Witthem;  èniôa^^  dans  celle  de 
s'Heerenbergh  en  1641 ,  dans  celle  de 
Hohen-ZoUern  9  en  Allemagne  ;  en  1 66%^ 
dans  la  Maifon  de  laTour  d'/\uvergne  » 
en  France;  &  enfin,  l'an  1722  ^  dans 
la  Maifon  Palatine  dç  Sultzbacb ,  en  Al- 
lemagne. 
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Henriette  -  Françoife  ,  fille  unique 
d  iiitel-François,  Prince  de  Hoben-Zol-* 
loin  5  &  de  Marie  de  s'Heerenbergh , 
Tavoit  portée  en  dot.  Tan  1662,  à  Fré- 
déric-Maurice delà  Tour  d'Auvergne, 
Gouverneur  &  Sénéchal  du  Limoufin  y 
&c.  Ce  Prince  mourut  en  *  1 707 ,  laif-  - 
Huit  Maurice ,  Prince  de  la  Tour  d'Au- 
vergne, qui,  ayant  quitté  le  fervice  de 
France  pour  conferver  ce  Marquifat, 
fe  retira  en  Hollande,  où  les  Etats-Gé- 
nâ^ux  lui  donnèrent  le  grade  de  Lieu- 
tenant-Général. Il  époufa.  Tan  1707, 
Marie-Anne ,  Princeflè  d^Aremberg ,  & 
mourut  en  1 7 1  o ,  ImiTant  une  fille  uni- 
que, Marie-Henriette ,  faéririere  de  tous 
fes  biens.  ElleépoufaàBerg-op-Zoom^ 
le  15  Février  1722 ,  le  Prince  Jean- 
Chrétien,  Palatin  de  Sultzbach,  dont 
elle  eut  le  Prince  Charles ,  né  le  i  o  Dé- 
cembre 1724,  au  Château  de  Droog- 
henbofch ,  près  de  Bruxelles ,  apparte- 
nant à  Dame  Marie-Henriette ,  Marquife 
d'Al-Caretto  &  Grana  ,  ComtefTe  de 
Miieiuno  &  Savone,  &c.  Ducheiiè 
douairière  d'Aremberg  ,  fa  bi (Inouïe  , 
qui  a  eu  le  foin  de  fou  éducation.  Ce 
Prince  eft  devenu ,  par  la  mort  de  fou 
oncle  &  de  fon  pere^  héritier  de  Char* 
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les-Philippe  de  Neubourg ,  Eleéteur  -q^^. 
Palatin ,  &  il  poflede  aujourd'hui  le  Mar*  Zoom« 
quifat  de  Berg*op-Zoom. 

Cette  Ville  fut  une  des  premières 
occupées  par  les  Ëtats-Généraux,  qui 
Vont  toujours  confervée  comme  une  de 
leurs  plus  importantes  ForcerelTes. 

Le  Commandeur  Louis  de  Reque- 
fens  y  perdit  une  bataille  navale ,  le  29 
Janvier  1 574 ,  pendant  queMiddelbourg 
étoit  affiégée  par  les  Confédérés.  Il 
avoit  équipé  une  Flotte,  dans  le deflein 
d'occuper  les  deux  bras  de  TEfcaut: 
il  en  donna  une  partie  au  Vice- Amiral 
de  Glimes  &  à  Julien  Romero,  &  l'au- 
tre à  Dom  Sanche  d'Avila  ;  mais  les 
deux  premiers  furent  battus  par  Louis 
Boifot ,  Amiral  de  la  Zélande.  Les  Con- 
fédérés prirent  neuf  navires,  &  brûle^ 
rent  l'Amiral  Efpagnol.  Glimes  fut  tué  ; 
Avili  &  Romero  furent  contraints  de 
le  fauver.  Le  Commandeur  étant  fur 
une  digue ,  fut  lui-  même  témoin  du  mal- 
heureux fuccès  de  fon  entreprife. 

Le  Prince  de  Parme  affiégea  Berg- 
op-Zoom  inutilement  en  1588  ,  4iin(î 
que  le  Marquis  de  Spinola,  le  18  Juil- 
let 1622. 

Louis  de  la  Ketulle, Seigneur  de  Ry- 
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"^^^      boven,  étoit  Gouverneur  de  la  Ville  ^ 
ZiooftL  ^^où  il  y  avoit  quantité  de  Volontaires 
François,  Anglois  &  Ecoflbis.  Les  Af- 
liégés  fe  défendirent  fl  bien,  &  le  Prince 
d'Orange  prit  des  mefures  lîjuftes^que 
Spinola  iiii:  obligé  de  lever  le  fiege,  le  . 
3  Oftobre  fuîvant ,  après  y  avoir  perdu  . 
quelques  mille  hommes.  Depuis  ce 
temps-là, le  fameux Cochorn  avoit  tel- 
lement fortifié  cette  Ville,  qu'elle  étoit 
regardée  comme  la  plus  forte  Place  des 
Pays-Bas,  &  même  de  toute  l'Europe; 
&  l'on  ne  craignoit  point d'alfurer  qu'elle 
étoit  imprénable  ,  tant  par  fa  fituatioiv 
naturelle  ^  que  par  les  ouvrages  qu*il  y 
avoit  ajoutés,  dans  lefquels  toutes  les 
rellburces  de  l'art  de  fortifier  une  Place 
fembloîent  être  épuifées  :  cependant 
cette  Ville,  qui  n'étoit  jamais  fortie  du 
pouvoir  desËtats^  (htaifiégéeTan  1747, 
par  le  Général  Comte  de  Lowendal  9 
avec  une  armée  Françoife  de'  30000 
hommes  :  la  tranchée  fut  ouverte  le 
16  Juillet;  le  ai  on  bombarda  la  Ville  y 
&  la  grande  Eglifey  fut  ruinée.  Cefiege 
fut  un  des  plus  mémorables  que  nous, 
îiyons  vu  depuis  un  fiecle  en  ce  Pays. 
Le  Prince  de  Heffe-Philipfdaël  étoit 
Gouverneur  de  la  Ville  i  &  le  vieux  Cé- 


Digitized  by  Google 


t 

) 


DES    PAYS-BAS.     31  _ 

néral  Holiandois  Cromilrom  y  vint  corn-  ^^^^ 
mander  la  gamifon ,  qui  étoîc  compo-  Zoom^ 
fée  de  Télite  des  Troupes  Holiandoifés  Sicge  de 
&  Angloifes.  De  plus,  il  y  avoit  deuxl^^m.^^ 
corps  d'armée  pour  foutenir  les  Afiié- 
gés;  J'un  derrière  le  Fort  de  Roover, 
&  les  lignes  de  S  te  enbergue,  commandé 
par  le  Prince  de  Saxe-Hildburghaufen  ; 
l'autre  du  côté  d'Oudenbofch^  fous  les 
ordres  du  Comte  de  Swanzenberg.Les 
Afficgés  reçurent  des  renforts  continuels 
de  ces  deux  côtés ,  outre  que  TAmiral 
Anglois  Mitchel ,  qui  couvrait  la  Zé- 
lande avec  fa  Flotte ,  y  tranfporta  une 
abondance  de  munitions  de  guerre  & 
d«  bouche.  On  y  fit  fauter  tous  les  jours 
quelques  mines;  &  Jes  François  fe  dé- 
terminèrent à  prendre  la  Place  par  la 
Sape;  enfin , le  Général  Lowendal  ayant 
fait  battre  pendant  quelques  jours  en 
brèche  9  fit  donner ,  le  16  Septembre 
au  matin ,  un  aflaut  général  au  corps  de 
la  Place ,  ce  qui  déconcerta  tellement 
les  Holiandois ,  qu'ils  ne  firent  plus  de 
réfidancè.  Les  François  entrèrent  par 
trois  côtés,  Tépée  à  Ja  main;  &  ce  ne 
fiit  plus  qu'un  continuel  raaÛacre  ,  & 
un  affreux  pillage,  durant  toute  la  jour- 
née. Les  Généraux  Cromfttom  &  Phi^ 


Digitized  by  Go  -v,i^ 


Berq-qf- 


32     LES  DELICES 

lipfdaël ,  qui  avoient  négligé  de  capîtu- 
ZomffT  l^r,  fe  fauverencà  temps;  mais  plus  de 
3000  hommes  y  furenc  maflàcrésvainfi 
que  quelques  malheureux  Bourgeois: 
on  y  fie  environ  12000  prifonniers;  on 
prit  plus  de  200  pièces  de  canon  &  raor- 
tiers  9  outre  dix-fepc  bateaux^  qui  fe  trou* 
verent  dans  le  Port,  &  cinq  drapeaux. 
Cette  conquête  mérita  au  Comte  de  * 
Lowendal  ^  le  bâton  de  Maréchal  de 

France , 


*  Il  fe  nommoît  Ulric-Fréderic  Woldemar  : 
il  étoit  né  le  6  Avril  1700  ;  il  avoit  porté  les  ar- 
mes dés  rtge  de  13  ans ,  &  il  n^en  ^voit  que 
14  lorfqu'il  fut  ftît  Capitaine,  Il  fervît  fons  le 

Prince  lùigenc  de  Savoie ,  &  profita  beaucoup' 
des  leçons  &  des  exemples  de  ce  grand  Capi* 
raine  :  il  s'étoît  trouvé  aux  fieges  de  Témefwar 
&  de  Belgrade,  &  aux  batailles  de  Péterwara* 
dm  &  de  Belgrade.  Le  Roi  Augufte  de  Pologne 
le  iit.Maréchal-de-Camp  de  fes  Années,  &In(^ 
pedleur-Général  de  Tlnfanterie  Saxonne.  Il  fer^ 
vit  encore  fous  le  Prince  Eugène  dans  la  guerre 

de  1734  &  ^735  î  ^^^^  i^  P^^^  Service  de  la 
Ruflie ,  &  enfin  à  celui  de  France ,  où  il  eue  le 
grade  de  Lieuteqant-Géoéral  en  1743  :  c'étoit» 
ikns  conoredit ,  un  des  meilleurs  Généraux  qu'il 
y  eut  en  Europe,  &  qui  avoit  le  plus  étudié  & 
le  plus  pratiqué  toutes  les  parties  de  fart  mili- 
taire. Il  mourut  à  Pari*  le  a/  Mai  1755 ,  âgé 
de5^an<.  . 
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îrance,  que  le  Roi  lui  envoya  le  len- 
demam,  de  Ton  camp  de  Hamal ,  piès  de 
Tongres. 

Le  Marquis  deBiec,  Lieucenant-Gé* 
néral,  fut  nommé  Gouverneur  de  Berg- 
op-Zoom  ;  &  Ton  y  mic  dix  fiacaillons 
en  gamifon. 

L'armée  Holiandoife,  qui  étoit  dans 
les  lignes,  entre  Éergue  &  Sceenbergue , 
fe  retira  aufli-tôt  vers  la  Zélande;  &ies 
Forts  de  Roover  &  de  Pinfent  fe  reor 
dirent  le  même  jour  par  capitulation. 

"  ^   "  ny^-^  Il 

LA  FILLE  DE  GERTRl/J- 

DENBERG. 

Quoiqu'elle  foit  du  Brabant,  elle  efl: 
fujette  néanmoins  à  la  Hollande; 
ce  qui  a  caufé  autrefois  plufieurs  démê- 
lés encre  les  Brabançons  &  les  HoUan- 
dois,  qui  vouloient  chacun  fe  Tappro- 
prier.  Ces  deux  Nations  s'y  opiniâtre- 
renc  tellement,  que  les  Brabançons 
avoient  coutume  d  obliger  les  Ducs  de 
Brabant  à  promettre  qu'ils  tâcheroienc 
de  la  réunir  à  fou  Duché  ;  &  les  Hoi- 

lapdois  obiigeoijenc  le  Comte  de  HoIt 
Jomt  IL  C 
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lande  à  jurer  qu'il  n'oublleroit  rien  pour 
la  conferver.  Elle  eft  féparée  de  la  Hol-- 
lande  par  le  grand  lac  que  le  Rhin  & 
&  la  Meufe  forment  devant  la  Ville  de 
Dore,  dont  elle  eft  à  quatre  lieues,  & 
à  trois  de  Breda.  Sôn  Port  eft  fort  com>- 
mode  :  on  s'y  embarque  pourpaflTer  en 
Hollande,  doù  l'on  aborde  à  Dort;  pa 
fait  ordinairement  ce  trajet  en  deux  heu- 
res, quelquefois,  quand  les  eaux  ionc 
glacées,  on  le  fait  en  traîneaux. 

Sa  figure  eft  d'uncroiilànt;  fes  forti- 
fications font  très^régulieres,  ayant  de 
bons  baftions  &  quelques  forts,  &  des 
éclufes  qui  peuvent  inonder  tout  le  ter- 
rein  des  environs. 

Dans  les  anciennes  Chartres,  on  la 

nomme  Mons  Littoris ,  ou  Montagne  ■ 

du  Rivage.  Pépin  de  Landen,  premier - 
Duc  de  Brabant ,  la  donna ,  en  647 ,  à 
fa  fille  Gertrude.  Elle  y  fit  bâtir  une 
Ëglife ,  confacrée  par  faint  Amand ,  E  vé<- 
que  de  Tongres;  mais  enfuite  ce  lieu 
devint  fi  célèbre  par  la  demeure  &  par 
les  miracles  de  fainte  Gertrude ,  qu'on 
l'a  appellé  depuis,  Gertruidtnberg ^  ou 
U  Mont  Salnu-Gmnidc.  En  992  elle 

appartenoit  à  Hilfonde,  Comteflè  de 
Streyen,  époufe  d'Ansfri4e,  qui  fut  en* 
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fuite  Evêque  d'Ucrecht.  Cette  Damé  en 
fit  la  donation  à  TAbbaye  de  Thoren» 
qu'elle  fonda  au  Pays  de  Liège.  Cette 
Abbaye  ell  maintenant  un  Chapitre  U- 
liiftre  de  Chalioineflès. 

11  y  a  eu  un  Château,  qui  fut  bâtî 
vers  l'an  1 3  2 1 .  £ti  1 420  »  ceux  de  Ûorc 
s^en  rendirent  maîtres,  après  lavoir  aP- 
fiégé  iong-temps  ;  ils  y  mirent  le  feu, 
qui  confuma  TEglife ,  dédiée  à  fainte 
Gertrude.  C'étoit  autrefois  un  Chapi- 
tre de  Chanoines,  fondé  l'an  1 3 1  o ,  par 
Marguerite,  Abbeflc  de  Thorcn.  Près 
de  la  Ville ,  écoit  une  belle  Chartreu- 
le,  fondée  Tan  1333,  par  Guillaume, 
'  Seigneur  de  Duvenvoorde.        -  - 

Le  ly  Novembre  de  Fan  1421,  la 
mer  étant  fore  greffe ,  &  les  digues  étanc 
rompues  par  la  violence  de  la  tempe- 
ce,  tout  le  Pays  qui  fe  trouva  entre  Dort 
&  Gertruidenberg  Rit  fubmergé.  Qua- 
tre les  Châteaux  &Ies  Maifons  des  Sei- 
gneurs ,  il  y  eut  72  Villages  qui  périrent. 
La  mer  s'étant  retirée ,  ils  furent  tous 
rétablis,  hormis  vingt-un,  &  deux  Mo- 
naftercs  qui  font  demeurés  enfevelis  fous 
les  eaux.  Cette  inondation ,  qui  (it  périr 
plus  de  cent  mille  perfonnes,  eft  nom-- 
œée  rinondacion  du  BUsboch.  . 

C  ij 
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Gtrtrui-  pêche  des  faumons ,  des  eftuf- 
p^ubIrg.  geons  &  d^aucres  poiflbns  y  eft  fore 
abondapte,  &il  s'y  trouve  dans  le  mois 
de  Mars  un  pombre  ii  prodigieux  dV 
lofes ,  qu'on  en  a  pris  quelquefois  juC» 
qu'à  dix-huit  mille. 

Le  28  Août  1573,  les  Confédérés^ 
fous  la  conduite  du  Capitaine  Poyet, 
Çalvinille  François,  l'efcaladerenc  du 
côté  de  la  Porte  de  Brcda,  avec  tanc^ 
d'adrefle  &  de  promptitude ,  que  la  gar- 
nifon  fut  prefque  toute  taillée  en  pie- 
çes  9  avant  qu'elle  pût  fe  mettre  en  dé« 
fenfe. 

L'an  1589 ,  la  gamifon  Angloife  veci* 

dît  cette  Ville  au  Prince  de  Parme; 
mais  le  Prince  Maurice  la  vint  aHiéger 
le  28  Mars  1593.  Après  avoir  pris  le 
Fort  deStékelbof,quiétoità  deux  por- 
tées de  moufquet  de  la  Ville,  il  s'en  ap- 
procha de  fort  près,  fit  faire  des  ponts 
iur  les  eaux  &  les  marais,  pourlacom^ 
munication  de  fes  quartiers ,  &  fortifia 
fpn  camp  avec  tant  d'art  &  de  précau- 
'  tîon,  qu'il  n'y  put  être  forcé.  La  Place 
fe  rendit  enfin  le  25  Juin,  à  la  vue  du 
Comte  de  Mansfeid,  qui  ne  la  put  fe* 
courir.  Sa  réiiftance  fut  û  grande ,  que 

trois  Gouverneurs  y  périrent.  Le  Prince 
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Maurice  y  fit  (a  première  campagne ,  'Z 
âgé  de  10  ans,  &  fuc  fait  Gouverneur  deSSI^^ 
de  la  Place  ,  donc  la  Seigneurie  eft 
demeurée  dans  la  fuite  à  la  Maifon  de 
Nâflàu-Orange. 

En  1710 ,  les  forces  de  la  France  étant 
épuifëes  par  la  longue  guerre  quVlle 
avoir  foutenuè  contre  tant  de  PuilTances 
liguées ,  &  par  la  grande  difetce  de  grains 
&  de  vins ,  caufëe  par  le  rude  hiver  de 
1709 ,  le  Roi  Louis  XIV  envoya  à  Ger- 
truidenberg  le  Marquis  d'Uxelles ,  Ma* 
réchal  de  France ,  &  l'Abbé  de  Poli^ 
gnac,  en  fuite  Cardinal,  pour  traiter  de 
b  Paix.  Depuis  le  9  Mars ,  jour  de  leur 
arrivée,  ils  eurent  piufieurs  conférences 
avec  Guillaume  Buys ,  Bourguemefir^ 
d'Amfterdam ,  &  Bruno  Vandei'  Duflen  ^ 
Penlîonnaire  de  Tergov^r,  Députés  de 
la  part  des  Alliés.  Les  François  firent, 
des  ofires  avantageufes;  mais  on  ne  pue 
convenir  touchant  Tarcicle  qui  regar-» 
doit  la  Monarchie  d'Ei  pague ,  6c  ils  s'en 
retournèrent  en  France  le  25  Juin^fana 
rien  conclure* 


C  ii{ 
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•  LA  FILLE  DE  GRAVE. 

CEtte  Fortereflè  eft  fi  tuée  fur  la  Meu- 
fe ,  à  fix  lieues  de  Bois-le-Duc  ,  & 
'  %  trois  de  Nitnegue  ^  fur  les  frontières 
de  la  Province  de  Gueldres ,  dont  elle 
efk  la  cle£.  Les  eaux  de  laMeufe  rem- 
plidènt  fes  foflTés,  qui  font  fort  larges, 
&  qui  environnent  lept  grands  boule*» 
vards ,  avec  leurs  demi-lunes.  Avant 
Tannée  1 323 ,  c'étoit  un  Franc-aleu ,  ap* 
partenant  h  Othon ,  Seigneur  de  Cuyck 
&  d'Heverlé,  qui  le  mit,  la  même  an- 
née, entre  les  mains  de  Jean  III ,  Duc 
de  Brabant,  &  le  reçut  de  lui  pour  en 
jouir  en  fief,  félon  les  Coutumes  di 
Brabant, 

Il  y  a  eu  une  Fortereflè  plus  ancienne 
que  la  Ville  même ,  où  les  Seigneurs  de 
Cuyck  faifoient  ordinairement  leur  réfi- 
dence;  mais  elle  aité  détruite  depuis 
quelques  années,  lorfque  le  célèbre  Inf- 
génieur  Coehorn  a  augmenté  confldé- 
rablement  les  fortifications  de  plufieurs 
nouveaux  ouvrages;  entr'autres  d'un 
Fort  de  lautre  côté  de  la  Meufe,  &  vis- 
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à-vis  de  la  Ville  ^  pour  défendre  le  paf- 
fage  de  cette  rivière. 

Les  Brabançons  &  les  Gueldrois  pré- 
tendoienc  que  cette  Ville  école  de  leur 
Jurifdiétion  :  les  premiers  foUicitoienc 
le  Duc 9  leur  Souverain,  k  Ton  Inaugu- 
ration, de  faire  ferment  qu'il  ne  fe  dé- 
iifteroit  jamais  de  fes  prétentions  fur  lar 
Ville,  lequel  ferment  fe  trouve  au  XLÎX 
Article  de  la  Joycufc  Entrée.  Au  Con- 
grès, qui  fe  tint  àBois-le-Duc  Tan  1386, 
entre  l?hilippe-ie-Hardi ,  Duc  de  Bour- 
gogne ,  &  Jeanne,  Duchefle  de  Brabant,  - 
d'une  part,  &  Guillaume,  Duc  de  Ju- 
Iiers&  de  Gueldres,  de  l'autre,  il  fuc 
arrêté  que  Grave  lefteroit  fous  le  Bra-^ 
banr# 

Au  commencement  des  troubles  des 
Pays-Bas ,  le  Duc  d'Albe  s  empara  de 
Grave ,  &  il  en  confîfqua  le  Domaine 
pour  la  révolte  du  Prince  d'Ojrange.  Un 
des  confidents  de  ce  Prince,  nommé 
Zander  Turck ,  trouva  le  moyen  de  la 
lui  remettre  Fan  1568;  mais  il  fut  obligé 
de  Tabandonner  peu  de  temps  après.  Le 
Duc  y  mit  alors,  une  bonne  garaifon^ 
commandée  par  Gafpar  Gomez  ;  mais 
foit  que  celui-là  eût  traité  les  habitants 
trop  rigoureufement ,  ou  que  ceux-ci 

C  iv 
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^  fuflTeDi:  trop  portés  pour  le  Priace  d'0« 
'  range,  les  Magiftrats  invitèrent  leur  Gou- 
verneur à  une  collation ,  où  quelques 
Bourgeois  armés  le  firent  prifonnier  : 
on  demanda  du  fecours  au  Prince,  & 
la  gamifon  Efpagnole  fut  chafTée. 

Le  Prince  de  Parme  l'ayant  prife , 
en  15869  fur  les  Rebelles,  elle  fut  af* 
lîégée  par  le  Prince  Maurice  de  Naffau  ^ 
le  18  Juillet  1602,  &  fe  rendît  le  19 
Septembre.  Antoine  Gon?alès  comman- 
doit  dans  la  Place ,  &  François  Men- 
doza  ;  Amiral  d'Arragon ,  avoir  fait ,  avec 
les  troupes  Efpagnoles,  pluiieurs  tenta* 
tives  inutiles  pour  la  fecourir;  le  Priace 
Maurice  s'y  fit  proclamer,  le  28  du  mê- 
me mois.  Seigneur  de  Grave  &  du  Pays 
de  Cuyck ,  &Ia  pofleffion  en  a  été  con- , 
firmée  à  la  Maifon  de  Naffau ,  par  un 
Traité  conclu  avec  lesEtats^Généraux, 
le  9  Décembre  i6u* 

Le  Vicomte  de  Turenne  fe  rendit 
maître,  en  fort  peu  de  jours,  de  cette 
Place ,  dans  la  guerre  que  la  France  dé- 
clara aux  Hollandoîs  en  1672^  pendant 
que  1 300  hommes  en  étoient  fortis , 
pour  fejetter dans Boîs'le-Duc, croyant 
qu'on  en  feroit  le  fiege  ;  mais  comme 
ils  retournoient  fur  leurs  pas  pour  ren* 
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trer  dans  Gravé,  ils  furent  entièrement 

défoics  par  le  Marquis  de  Joyeufe  ;  ce 
qui  obligea  les  Aflîégés  de  capituler  le 
7  Juillet. 

Le  Prince  d'Orange  ,  depuis  Roi 
d'Angleterre,  la  reprit  fur  la  France  le 
s  6  0(^obre  1674,  après  une  belle  dé- 
fenfe  du  Marquis  de  Chamilly,  depuis 
Maréchal  de  France  ;  il  avoit  une  gar- 
nifon  de  4000  hommes ,  &  3^5  pièces 
de  canon.  Le  Général  Rabenhauc  en 
avoit  commencé  le  liège  le  15  Juillet , 
parordre  des  Etats- Généraux.  La  Place 
fut  prife,  fans  qu'il  y  eût  un  feuF'  ou- 
vrage emporté,  &  elle  ne  fe  rendit  qu'a- 
près des  ordres  réitérés  de  la  Cour  de 
France. 

Grave  eft  afiez  petite,  &  ne  contient 
qu'environ  3000  habitants,  &4oomaî- 
fons.  La  Maifon  où  les  Magiftrats  & 
les  Tribunaux  s'aflemblent ,  eil  un  édi- 
fice affëz  remarquable  :  celle  du  Prince 
de  HeiTe-Phillpfdaël  ^  Général  au  Ser- 
vice des  Etats -Généraux,  eft  la  plus 
belle  de  loute  la  Ville*  Les  cafemes  âc 
les  magafins  y  font  proprement:  entre- 
tenus. Il  y  a  trois  Portes  9  dont  celle 
qu'on  nomme  Ham-Poom  eft  magnifi- 
que,, &  ii  grande^  qu'en  cas  de  iiege^ 
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on  pourroit  y  loger  commodémmit  deux 
Bataillons. 
Grave  avec  fes  environs  eft  du  Dio- 

cefe  de  Rureraonde.  Les  Catholiques 
y  font  plus  nombreux  que  les  Réformés  ; 
&  ils  ont  encore  plufieurs  Confrairies 
pour  leurs  dévotions  &  le  ioulagemenc 
des  Pauvres.  L'Eglife  principale  eft  dé- 
diée à  fainte  Elifabeth  ;  elle  fut  prefque 
rainée  durant  le  fiege  de  Tan  1674, 
ainfî  que  fon  clocher.  Elle  àvoit  un 
Chapitre  de  fix  Chanoines,  avec  un 
Doyen ,  fondé  par  Jean  I,  Seigneur  de 
Cuyck;  mais  les  Réformés  en  ontcon- 
fifqué  les  revenus.  La  féconde  Egîife 
eft  aux  Réfugiés  François ,  depuis  i  an 
16S6.  Elle  appartenoic  à  desReligieu- 
fes  de  rOrdre  de  faînt  François ,  qui  y 
avoient  un  Couvent ,  fondé  dès  l'an  1459: 
elles  y  demeurent  encore ,  par  conni- 
vence 9  dans  une  maifon  particulière  ^ 
dans  lappréhenfion  continuelle  d'être 
chaflëes.  Le  Couvent  de  Croifîers ,  THô- 
pical  ik  h  Maifou  des  Otphelins  fubfîP- 
tent  encore. 

Le  Grand-Bailli,  rEcoucetce,  deux 
Bourguemeftres  ^  fept  Echevins  &  huit 
Jurés  ont  radminiftration  de  la  Police  : 
ils  doivent .  être  tous  de.  la  Religion 
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-réformée.  La  Jurifdiélion  de  Grave  elt 
d'une  fort  petite  étendue.  Quoiqu'elle 
foit  licuée  au  Pays  de  Cuyck ,  elle  n'en 
eft  pas  pourtant  la  Capitale  ;  mais  le 
Chef-lieu  eft  le  Bourg  de  Cuyck,  où 
réfide  un  Collège  d'Ëchevins  :  il  y  fub- 
.fîfte  encore  un  Couvent  de  Croifiers, 
dit  de  Saime*Agathe.  Ce  Pays  com- 
prend dix- fept  Bourgs  &  Villages.  Cé- 
coit  autrefois  un  Comté ,  dont  le  pof* 
fefleur  perdit  le  titre  de  Comte  ,  du 
temps  de  l'Empereur  Lothaire.  Ce  Pays 
a  été  long-temps  fujet  à  la  Gueldres;  il 
vint  enfin  fous  la  puiflance  des  Ducs  de 
Bourgogne,  qui  Tunirent  au  Brabanr, 
&  il  pafle  pour  une  des  plus  anciennes 
Baronnies  de.  cette.  Province*  Maximi- 
lien  d'Egmonc ,  Comte  de  Buren ,  le  re- 
çue par  engagement  du  Duc  de  Bra- 

.  hzm.  Guillaume,  Prince  d'Orange, 
ayant  époufé  fa  fille  &  unique  héritière. 
Tan  1 55 1 ,  hérita  auffi  de  cette  Seigneu- 
rie; elle  efl  refiée  dans  la  Maifon  de 
Nailàu-Orange,  depuis  la  mortdeGuil-* 
laume  III,  Roi  d'Angleterre. 

Il  y  a  près  de  la  Ville  de  Grave  trois 
Seigneuries  paruciilieres ,  Meghem  , 
Ravefteyn  &  Boxn>eery  qui  font  Fiefs 
du  Duché  de  Brabaut;  &  on  y  permec 
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OtLAYz-    ^^^^^  exercice  de  la  Religion  CatlM)-^ 
iique.  * 

La  petite  Ville  de  Meghem  efl: 
iicuée  fur  la  rive  gauche  de  la  IVleuie^ 
à  une  lieue  de  Grave ,  &  à  fix  de  Bais- 
le-Duc.  Les  Récollets  y  ont  un  Cou- 
vent  ;  ils  y  rendent  grand  fervice  aux 
Catholiques  voiTins  ^  qui  font  fous  la  do- 
mination des  Etats-Généraux.  Le  Comté . 
de  Meghem  a  appartenu  ci-devant  aux 
Maifons  de  Brimeu  &  de  Croy  :  elle  fuc 
vendue  enfuice,  Tan  1680  ,  à  Alexan- 
dre-Otthon,  Comte  de  Vhelen,  Feld- 
Maféchal  des  Armées  de  S.  M.  I.&C. 
&  Gouverneur  du  Duché  de  Limbourg;^ 
maïs  aujourd'hui  cette  Seigneurie  ap- 
partient à  rEleéteur  Palatin,  qui  Ta 
achetée.  § 

Ravesteyn  eft  une  petite  Ville 
fituée  entre  Grave  &l  Meghem ,  dont  la 
Seigneurie  comprend  quatorze  Bourgs 
.  &  Villages ,  qui  font  demeurés  fous  la 
Jurifdiéi^on  de  TEvêque  de  Liège.  Les 
Jéfuites  y  ont  un  Collège.  La.belie  Corn* 

PI  ■       ■■■  Il  m 

*  Les  Amies  de  Grave  font  d'or  à  deux  fat 
ces  de  gueules ,  à  fix  merlettes, 3 ,  2 ,  i  »  &  une 
tour  en  pointe  de  même. 

$  Se$  Ames  fom  de  gueules  au  chef  (for^ 


Digitized  by  Gopgle 


Ï)ES   PAYS-BAS.  4^ 

manderie  de  Gemert ,  appartenante  aux 

Chevaliers  de  l'Ordre  Teutonique ,  eÛ 
aiilB  dàns  (on  voifinage ,  de  même  que 
le  Couvent  des  Croifiers  à  Uden ,  où 
Ton  honore  une  laioce  Croix  miràcu- 
leufe.  ' 

Il  y  a  un  ancien  Cf)âteau,  fîtuéfurla 
Meufe,  lequel  paflbit  pour  une  bonne 
fortereïlè ,  j  ufques -là  même  que  Wencef- 
las.  Duc  de  Brabaht,  l'allîéga  Tan  1 363 , 
fans  la  pouvoir  prendre*  En  1378 ,  Re- 
naud de  Fauquemonc,  Seigneur  de  Da« 
lembroucq ,  reçut  en  fief  de  Wenceflas- 
&  de  Jeanne ,  Ducs  de  Brabant ,  le  Châ- 
teau de  Ravefteyn ,  avec  fon  territoire , 
comme  aulTi  la  Seigneurie  de  Herpe^ 
pour  en  jouir  félon  les  Coutumes  de 
Brabant.  Renaud  ayant  époufé  Elifa- 
beth  de  Cleves ,  mourut  fans  enftntSi 
ran  1 396 ,  &  laifla  pour  héritier  univer- 
fei  foD  neveu,  Simon, Comte  deSalm; 
mais  Adolphe,  Comte  de  Cleves,  lui 
ayant  déclaré  la  guerre ,  fit  lui-même 
hommage  de  ce  Château,  Tan  1397,  à- 
Jeanne ,  DuchefTe  de  Brabanc.  En  1 609  ^ 
Jean  Guillaume  de  Cleves,  Duc  deju- 
liers ,  Seigneur  de  Ravefteyn ,  mourut 
fans  laiflèr  aucune  poftérité  :  fa  fuccef- 
fion  caufa  des  guerres  funeûes  à  TAUe* 
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GraTI  ^^'^      enfin  réglée  Tan 

1659 ,  par  la  Paix  des  Pyrénées ,  lorf- 
que  TEleéteur  de  Brandebourg  eue  pour 
fa  parc  le  Duché  de  Cleves,  les  Com- 
tés de  la  Marck  ôc  de  Ravensberg  ;  ôc 
TElefteur  Palatin ,  pour  la  fienne ,  les 
Duchés  de  Juliers^  de  Bergh  9  &  la  Sei- 
gneurie de  Raveftreyn.  * 

BoxMEER,  eft  auffi  un  Fief  du  Duché 
de  Brabant  ^  &  quoique  ce  ne  foit  qu'une 
petite  Ville ,  la  Seigneurie  néanmoins  en 
eft  fore  confidérable  :  elle  eft  ûtuée  fur  la 
rive  gauche  de  la  Meure,  près  du  Do-, 
maine  de  Cuick ,  &  du  Duché  de  Guel- 
dres.  Il  y  a  un  Château  très-ancien  & 
autrefois  très-fort,  une  Eglife  dédiée  à 
fàint  Pierre ,  un  Couvent  de  Carmes, 
qui  font  Curés  de  la  ParoilFe,  &  enfei- 
gnent  les  Humanités,  éc  un  Couvent  de 
Religieufes  Carmélites. 

Avant  Tan  1367,  Pierre  de  Culem* 
bourg  jouiflbic  de  cctce  Seigneurie  , 
comme  d'un  Franc- Aleu  ;  mais  la  même 
t\nnée,  il  le  donna  au  Duc  de  Brabant, 
duquel  il  le  retint  en  Fief.  Elle  paflà 

enfuite  aux  Comtes  de  s'Heerenbergh , 

•. 

*  Les  Anucs  de  RavcfteyQ  fout  de  gueules  , 
ou,  ray  d'efcarboude  d'gr.  '     .     .  - 
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defquels  le  dernier  Ofwald,  Comte  de 
Bergh ,  &c.  étant  venu  à  mourir  l'an 
1701^  fans  poftéricé,  Jaiflà  tous  Tes  biens 
à  François- Antoine^  Prince  de  Hohen* 
2ollern,  petit-fils  de  fa  fœur,  qui  avoic 
époufé  un  Prince  de  cette  iVlaifon. 

LA  FILLE  DE  STEENBERGHE, 

ELle  eft  fituée  à  Textrémité  du  Du- 
ché de  Brabanc,  à  deux  lieues  de 
Berg-op-Zoom ,  autrefois  fur  le  bord 
de  la  mer ,  dont  elle  eft  éloignée  à  pr|- 
fem  d'une  lieue.  Sceenberghe  eft  forti- 
fiée de  fix  baftions^  entourés  d'un  large 
fade,  &  de  pJufieurs  bons  ouvrages.  Le 
Brigadier  Jacques  Pailure  y  entra ,  Tan 
171 2,  avec  un  délachemenc  Efpagnbl 
&  François,  &  fit  un  butin  coniidé* 
table. 

Il  n'y  a  qu'environ  1 50  maifons ,  & 
peu  d'habitants.  L'Ëglife  principale  eft 
dédiée  à  faint  Gommaire  :  Ton  croit  qu'il 
y  a  eu  autrefois  un  petit  Chapitre  de 
Chanoines.  Les  Catholiques  n'y  ont 
point  de  Chapelle,  &  doivent  recourir 
aux  Villages  voifins* 
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~  La  Seigneurie  de  Steenberghe,  & 
de  plufleurs  prairies  ou  poidres  des  ea^ 
virons,  appartient  au  Prince  d'Orange-, 
qui  établit  le  Magilfarat ,  &  un  ûyckgra- 
ve ,  lequel  a  rinfpeélion  des  digues.  L'A- 
mirauté de  Zélande  y  reçoit  les  droits 
d'entrée  &  de  fortie. 


Les  Forts  jde  Lillo  ^  de  Fré^ 

.     DERIC-HenRI  ^  DE  LlEFKENS- 
MOECK,  DE  SANTKLIETj 

LEs  Etats-Généraux  des  Provinces- 
Unies  ont  fait  bâtir iaFortereflè 4e 
Liilo,  Tan  1584,  &  ils  y  encretiennenc 
bonne  gamifon.  Elle  efl:  furrEfcaut^à 
trois  lieues  au-deffous  d'Anvers,  à  qua- 
tre de  Berg-op'Zoom^  &  à  une  du  Fore 
de  Santvliet.  Les  fortifications  font  très- 
régulières ,  &  les  remparts  bordés  de 
plufieurs  pièces  de  canon,  pouraiTêter 
les  bateaux  qui  montent  vers  Anvers  ^ 
&  pour  empêcher  qu'il  n'y  paflè  de  gros 
vaiflèaux,  fuivant  la  fàcheufe  Conven- 
tion fiiite  l'an  1 648 ,  à  la  Paix  de  Munfter, 
entre  l'Efpagne  &  les  Etats.  Il  y  a  peu 
de  njaifotts  daqs  le  Fort ,  hormis  des  ca- 

femes 
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feraes  &  des  cabarets.  Les  Etats  y  tien* 
nenc  toujours  une  frégate ,  pour  obliger 
les  bateaux  allants  à  Anvers,  à  payer  les 
droits  d'entrée  pour  leurs  marchandifes» 
Vis-à-vis  de  Lille ,  fur  le  territoire  de 
la  Flandre,  il  y  a  un  autre  Fort  quar- 
ré  9  àïiLicfkenshouk  ,  qui  en  dépend  pa* 
reillement,  ainfi  que  les  Forts  de  FrJJe^ 
ric-Hendrick'Schans  &  Krays^Schans. 

Lillo  n'avoit  jamais  été  pris  par  les 
Efpagnois,  quoiqu'ils  en  aient  fait  le 
fiege  l'an  1 588  ;  ils  s'étoient  même  déjà 
emparés  du  Fort  voitin  de  Liefkenshoeck^ 
qui  n'étoit  pas  encore  en  fa  perfeélion, 
&  firent  main-bafîè  fur  la  garnifon; 
mais  Odec  de  la  Noue  ^  Seigneur  de 
Teligny,  Commandant  deLilio,  fo  dé- 
fendit avec  tant  de  valeur,  que  le  Mar- 
quis de  Risbourg  fut  obligé  de  fe  rerirer , 
avec  perce  de  plus  de  2000  hommes. 

On  voit  fur  la  même  rivière  les  Forts 

la  Ferle  ,  S aint- Philippe  &  Saini^-Ma" 

m ,  qui  ont  appartenu  au  Souverain  du 

Pays.  Celui  de  Sainte-Marie  eft  fous  le 
Village .  de  Calloo  en  Flandres  ;  il  y  a 
un  Receveur^  un  Contrôleur,  &c,  pour 
recevoir  les  droits  d'encrée  &  de  fortie 
des  marchandifes.  Les  Hollandois  ayant 
avancé  à  feu  TEmpereur  quatre  mil-: 
Tome  IL  D 
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P  lions ,  a  voient  obtenu  les  Comptoirs  des 
LilS*  Forts  de  Sainte-lViarie  &  de  Saint-Phi*  . 
lippe ,  pour  leur  hypothèque  ;  tuais  les 
Etats  de  Brabant  ayant  rembourfé  cette 
fomme  aux  Holiandois ,  Tan  1 734 ,  ilà 
font  maintenant  lesmaicrcs  de  cesComp* 
toîrs* 

Au-deflbus  de  la  ForcereffèdeLillo, 
rEfcauc  fe  partage  en  deux  branches  ^ 
.  dont  Tune  eft  le  Hondt ,  ainfi  nommé 
pour  le  bruic  qu'il  fait,  lemblable  à  ce-> 
lui  de  l'aboi  d'un  chien.  Ce  n'étoit  nu- 
trefois  qu'un  canal,  creufc  ,  l'an  960  , 
par  ordre  de  TEmpereur  Othon  IL  II 
le  déborda  Fan  1377,  engloutit  plu- 
lîeurs  Villages ,  &  devînt  une  efpece  de 
golfe,  par  où  la  plus  grande  partie  des 
eaux  de  TEfcauc  fe  décharge  dans  la  men 

A  une  lieue  de  Lillo ,  du  même  côté 
de  TEfcaut ,  on  voit  le  Fort  de  Sam^ 
y  lut  y  fitué  h  trois  lieues  d'Anvers.  L'an 
162a  ,1e  Marquis  Spinola ,  Général  Ef- 
pagnol,  ayant  affiégé  inutiiemencBerg- 
op-Zoom  pendant  plufieurs  moi^ ,  fit 
commencer  ce  Fort ,  pour  relTerrer  de 
plus  près  cette  Ville ,  &  pour  garantir 
le  Pays  des  courfes  des  Holiandois*  Ce 
fut  Tan  1628  qu'on  acheva  de  le  bâtir,  . 

furie  territoire  du  Village  de  Santvliet^ 
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donc  la  Seigneurie  appartient  à  i'Abbé 
de  Saint-Michel  à  Anvers,  qui  l'acheta, 
l'an  16 14,  du  Roi  Charles  IL  SonEgli- 
fe,  dédiée  à  fainte  Marie-Madelaine,  fuc 
bombardée  au  dernier  fiege. 

Ce  Fort  a  été  pris  &  repris  quantité 
de  fois  durant  les  guerres  contre  les 
Hollandois.  Ceux-ci  s'en  rendirent  maî- 
tres en  dernier  lieu ,  le  30  Octobre  1 705 , 
après  fix  jours  de  tranchée  ouverte,  ils 
y  firent  700  prifonniers,  &  peu  de  temps 
après  ils  en  démolirent  les  fortiiicadons. 

Il  fe  donna ,  le  20  Juin  1703 au  Vil- 
lage d'Eckeren ,  fur  la  route  d'Anvers 
k  Sancvliec ,  une  bataille  entre  les  armées 
d'Efpagne  &  de  France,  commandées 
plar  lê'  Marquis  de  Bedmar  &  le  Maré* 
chai  de  Boufflers,  &  celle  des  Hollan- 
dois 9  fous  le  Général  Obdam  ^  qui  y  fuc 
battue  :  la  perce  fut  à  peu  près  égale 
des  deux  côtés. 

Les  Hollandois,  fous  le  Comte  Guil- 
laume de  Naflau  ,  furent  entièrement 
défaits  par  les  Efpagnols,  Fan  1638  ^ 
au  Village  de  Calloo,  à  une  lieue  de 
Lillo ,  fur  la  rive  de  l'Efcaut ,  vers  la 
Flandre.  Maurice  de  Nall&u,  fils  de  ce 
Comte,  âgé  de  ai  ans,  y  fut  tué  avec 
ï^ooo  Hollandois  i  les  Efpaf^nolsy  fireac 

D  ij 


* 


5^    LES  DELICES 


Lls  Forts  ^       prifonniers,  &  prirent  i8  pièces 
Ullo,  de  canons ,  6^  80  bateaux  'chargés  de 
municions. 


DF. 


U  FILLE  DE  MAESTRICHT. 

C'Efl:  une  des  plus  anciennes  &  des 
plus  forces  Villesdu  Pays,  comprife 
autrefois  dans  rAuibraiie ,  &  incorporée 
enfuite  au  Duchc  de  la  baOe  Lorraine. 
En  1530,  l'Empereur  Charles-Quint 
s'en  aflura  la  polTeffion  dans  la  Diète 
d'Ausbourg,  &  l'unit  au  Duché  de  Bra- 
bant  5  quoiqu'elle  foit  enclavée  dans  TE- 
vêché  de  Liège,  dont  elle  dépend  pour 
le  Spirituel.  On  la  nomme  en  Latin  Tra^^ 

jeclum  ai  Mofam^  ou  Trajccîum  Supe^ 

riusy  pour  la  diftinguer  de  la  Ville  d'U- 
trecht,  àii^Trajeclum  ad  Rhcnum,  où 
Trajccîum  Inferius. 

MaeftrichteftfituéfurlaMeufe,  qui 
y  reçoit  la  rivière  du  Jaar,  ou  Jecker: 
il  y  a  fix  portes,  fans  les  portes  d'eau; 
on  les  nomme ,  la  Porte  de  Notre-Da- 
me, de  -Saînt-Pierre,  de  Tongres,  ou 
Linckelporce  ;  de  Bruxelles,  ou  Wî-  ' 

jiîeringer-Porte  \  de  Bois-le-Duc  j  oî» 
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Hochter-Porte  ;  &  celle  de  Wick  s'ap-  ]vj^es. 
pelle  aufli  la  Porte  d'Allemagne.  On  en  trVcht/ 
a  bouché  plufieurs  autres  :  celle  de  Lin- 
der-cruys ,  &  de  Saint- Martin  à  Wyck. 
On  y  admire  un  très-beau  Pont  fur  la 
IVIeuie^  conftruit  de  pierre  de  taille, 
de  la  longueur  de  500  pieds»  Au  bout 
de  ce  Pont  eit  la  petite  Ville  de  Wick  ^ 
dépendante  de  Maeilricht ,  dont  elle 
fuit  les  Loix  &  les  Coutumes.  Cette 
Ville  a  deux  Seigneurs ,  favoir  ,  le 
Prince-Evêque  de  Liège ,  &  les  Etats- 
Généraux  des  Provinces-Unies;  (autre* 
fois  c'étoît  lé  Duc  de  Brabant ,)  ils  y  ont 
chacun  leur  Grand- May eur,  des  Rece- 
veurs &  autres  Officiers  de  Juftice.  Le 
Magiftrat  eft  compofé  de  deux  Bour- 
guemeftres  ;  Tun  Catholique  9  l'autre 
Réformé  ^  &  de  quatorze  Echevins  ;  de 
huit  Confeillers-Jurés ,  &  deux  Çonieil- 
lers-Penfionnaires,  tous,  moitié  Catho- 
liques &L  moitié  Réformés.  Ce  Corps 
fe  renouvelle  de  deux  en  deux  ans  par 
quatre  Commiiïàires ,  qu'on  nomme  Dé^ 
cifeurs;  deux  Liégeois  &  deux  Hollan- 
dois.  Ceux-ci  viennent  juger  fouverai- 
nemént  &  en  dernier  rellbrt,  tous  les 
procès  qui  ont  été  jugés  en  première 

àoilaace  pardevuit  les  Bourguemeû;res . 

D  iij 
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M  iEs-  ^  Confeillers-Jurés ,  qui  compofenc  la 
TaicttT.  bafTc  juflice ,  ou  par  les  Grands- May eurs 
&  Ëchevins^  qui  fonc  la  haute ^  &  dont 
on  a  appelle.  Les  caufes  doivent  préa- 
lablemenc  être  inltruices  pardevant,  qua- 
tre CommifliiresJnftruéleurs,  pareille-  • 
mem  deux  Caihoiiques  &  deux  Ré- 
formés. 

11  y  a  auffi  une  Loi  dans  cette  Ville, 
qui  efl: ,  que  celui  qui  eft  né  d^une  mere  - 
Brabançonne,  eft  réputé  Brabançon  ;  & 
celui*l|i  eft  Liégeois ,  qui  eft  né  d^une 

mere  Liégeoife. 

On  trouve  dans  peu  de  Villes  d'aufii 
grandes  commodités  pour  voyager  qu'à 
Maeftricht  :  on  va  journellement  parles 
Diligences  vers  Bruxelles,  Bois-lè-Duc 
&  Cologne;  &  quoique  ces  Villes  en 
foient  éloignées  de  20  lieues ,  on  fait  le 
voyage  cependant  en  un  jour ,  pendant 
tout  r£té.  On  en  part  auffi  tous  les 
jours  en  bateau  vers  Liège,  dont  elle 
eft  à  cinq  lieues,  à  trois  de  Tongres, 
&àfix  d'Aîx-Ia- Chapelle. 

Ce  fut  autrefois  une  Ville  Epifcopa- 
]e  :  car  Tongres  ayant  été  ruiné  par  les 
Barbares ,  l'Evêque  faine  Servais ,  qui  fe 
trouva  au  Concile  tenu  à  Cologne  Tan 
transféra  le  Siège  ^  ou,  aumoins» 
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j    fa  r^^fidence  à  Maeftrîcht.  II  y  demeura 
I    jufqu  a  l'an  710 ,  &  il  y  eue  fucceilivc-  t  n  i  c  h  t* 
I    ment  vîngc-un  Ëvéques,  tous  reconnus 
pour  Saints,  donc  on  célèbre  la  Fête  le 
'    6  Février.  £nfia  l'Ëvêque  faim  Hubert 
transféra  le  Siège  à  Liège ,  &  bâtit  une 
xiouveUe  Ëglife  Cathédrale^  au  même 
endroit  où  faint  Lambert ,  fon  Prédé-: 
c^efleur  ^  avoit  fouffert  le  martyre. 

Les  deux  Eglifes  principales  de  Maef- 
trichtfont  des  Collégiales,  Tune  dédiée 
à  faine  Servais,  &  l'autre  à  Notre- Da- 
me^ La  premieie^  dont  voici  le  plan, 
«ft  •  très-belle  ^  &  toute  couverte  de 
plomb.  Saint  Monulphe,  XII  Evêq^ue 
^  té&dmt  à  Maeâricht^  la  fit  bâtir  à  Thon-, 
neur de  faint  Servais,  qui  écoic  mort  & 
emmé  en  cette  Ville ,  Tan  395.  C'é- 

toit  anciennement  une  Abbave  de  Reli- 
gieax,  qui  y  chautoient  TOIRce  divin';  , 
elle  a  été  donnée  par  divers  Empereurs, 
aux  Archevêques  de  Trêves,  qui  y  ont 
exercé  la  Jurifdiétion  fpirituelle  &  tem- 
porelle  jufqu'au  treizième  fiecle. 

C'eft  à  préfent  un  itluftre  Chapitre 
de  quarante  Chanoines,  qui  ont  pour 
Dignitaires  uti  Prévôt,  un  Doyen,  un 
Chantre  ,  &c.  Les  Pères  Jéfuites  de 
IMaeilricbt  polTedent  deux  de  ces  Pré- 

D  iv  * 
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Maes  ^^^"^^^^^  ^^^^  charge  d'enfeigner  les 
TBicHT.  Humanités.  Le  Duc  de  Brabant  y  apa- 

rciiicnicnc  une  Prébende  ,  &  c'cfi;  en 
cectc  qualité  que  l'Empereur  Charles- 
Quint,  allant  îi  Aix-la-Chapelle  pour  y 
être  couronné,  Tan  1520  ,  parut  dans 
cette  Eglife  en  habic  de  Chanoine ,  & 
qu'il  y  prit  fa  place. 

LesEtats-Généraux  confèrent  iaPré* 
vôté,  &  vendent  à  préfenc,  au  plus  of- 
frant,  les  Canonicuts  qui  viennent  à  va- 
quer dans  les  fix  mois  qui  étoient  ci- 
devant  au  Pape ,  laiflànt  la  collation  li- 
bre au  Prévôt  dans  fes  fix  mois.  Il  y  a 
fous  cette  Eglife  une  crypte  ou  lieu  fou- 
terrain  ,  où  repofent  les  Corps  des  faints 
Evêques  de  Maeftrichc ,  Mondulphe 
&  Gondulphe.  La  tradition  porte ,  que 
l'Empereur  Charlemagne  ,  ayant  bâti  ^ 
FEglife  de  Notre-Dame  à  Aix-la-Cha- 
pelle, pria  le  Pape  Léon  III  d'en  faire 
la  confécration  foiemnelle ,  voulant  aufïï 
qu'il  y  aififtât  autant  d'Evéques  qu'il  y 
a  de  jours  dans  l'année.  Or,  comme  il 
en  manquoit  deux  pour  accomplir  le 
nombre  de  365 ,  on  dit  que  Dieu  fit 
reifufciter  les  SS.  Mondulphe  &  Gon- 
dulphe, qui  fe  trouvèrent  avec  les  au- 
tres à  k  cérémonie  fufdite  9  &  ié  remi- 
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rent  enfaite  dans  leur  tombeau  à  Maef- 

îTicht,  Ce  tjiiracle  arriva,  dit-on,  TaiiT 
797  ou  804. 

L'autre  Eglife  Collégiale,  dédiée  à 
INotre-Danie,  a  un  Abbé  féculier,  qui 
doit  être  Tréfoncier  de  Liège  ;  un  Doyen 
ëc  ieize  Chanoines.  On  dit  qu'elle  1er- 
voit  de  Cathédrale ,  lorfque  les  £ vêques 
réfidoient  à  Maeftricht. 

Devant  l'Eglife  de  Saint-Servais,  il 
y  a  un  Couvent  de  Religieufes  ,  dites 
Dames  Blanches,  où  Ton  voitunChrift 
aitaché  à  la  Croix,  le  tout  d'une  pièce. 
On  raconte  qu'un  Bourgeois  de  Maef- 
tricht étant  allé  en  pélerinage^à  Jérufa- 
lem ,  fon  fils  lui  demanda  inilanimenc  s'il 
ne  lui  avoir  rien  apporté  de  la  Terre- 
Sainte.  Le  pere  lui  donna  une  noix  qu'il 
avoir  cueillie  au  Mont  Calvaire ,  laquelle 
l'enfant  reçut  avec  confiance  ;  après  l'a- 
voir plantée  au  jardin ,  il  en  crût  la  for- 
me d'un  Crucifix,  qui  eft  le  même  qu'on 
voit  encore  dans  i'Egiife  de  ces  Reli- 
gieufes :  tradition  dont  on  ne  voudroic 
pas  garantir  la  vérité. 

Les  Catholiques  ont  quatre  Eglifes 
Paroiffiaies  à  Maeftricht;  favoir,  Saint- 
Jacques',  Sainte- Catherine,  Saint- Ni- 
colas, &  Saint*Martin,  qui  cA  laParoiile 
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de  Wyck.  Les  deux  premières  n'écoienc 

uncienncMnenc  que  des  Chapelles,  éri- 
gées en  Paroiflfes ,  après  que  les  Réfor- 
més ont  occupé  les  Eglifes  de  St.  Jean 
&  de  St.  Matthias,  qui  étoient  aupara- 
vatit  Paroifliaies.  Les  Luthériens  y  onc 
bâti  une  Egiiie  toute  nouvelle  pour  faire 
leur  Service;  &  les  Calviniiles  François 
y  occupent  une  Chapelle  pour  faire 
leur  Prêche* 

Il  v  a  outre  cela  dix  Couvents  de 
Religieux  ;  favoir,  des  Prêtres  de  FOr- 
dre  Teutonique,  deiaCommanderiede 
Biellèn;  des  Religieux  de  l'Ordre  de 
làint  Antoine  du  Viennois;  des  Croifîers, 
des  Jéfuites,  des  Dominicains,  des  Au- 
guflins,  des  Récollets ,  des  Bogards  ou 
Pères  du  tiers-Ordre,  des  Capucins  & 
des  Alexiens. 

Les  Jéfuites  &  les  Récollets  furent 
chafles  de  Maeilrichc  Tan  1638,  àcaufe 
que  le  Perc  Jean-Bapcifle Boddcns ,  Rec- 
teur des  jéfuites  ,  &i  le  Pere  Vinck^ 
Gardien  des  Récollets ,  avoient  fu  par 
la  confefiion,  le  complot  qu'un  Braf- 
feur,  nommé  Jean  Landfman ,  &  quel- 
ques autres  Bourgeois,  avoient  tramé 
pour  livrer  la  VilJe  aux  Efpagnols.  Ces 
Pères  furent  mis  à  la  quellion ,  afin  qu  ils 
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découvriflènt  les  complices.  Enfin ,  après 

plulieurs  tourmencs,  ils  furent  décapi-  tricht. 
tés ,  ainfî  que  le  Procureur  des  Jéfuitës 
&  un  Frère ,  avec  un  autre  Récollet. 
Leurs  Confrères  furenc  cbaiTés  de  la 
Ville;  mais  ils  y  font  revenus  lorfqueles 
François  occupoienc  Maeftricht,  &  ils 
y  font  reftés  depuis ,  par*  un  Article  ex- 
près de  la  Capitulation. 

On  y  compte  auffi  onze  Couvents  de 
Reiigieufes,  qui  font  les  Dames  Bian-^ 
ches ,  les  Sépulchrines ,  les  Annonda-* 
des,  qui  demeurent  à  Wyck;  les  Reii- 
gieufes du  Beyart^  ou  du  Val  de  Jofa- 
phat;  celles  de  Saint-André,  celles  du 
Mont-Calvaire^  celles  de  Sainte-Ger- 
trude,  ou  Nieuwenhof ,  toutes  quatre 
de  rOrdre  de  iàint  Auguftin  ;  les  Ré- 
collettes Pénitentes,  les  Hofpitalieres, 
les  Sœurs-Grifes,  &  celles  du  Val  de 
Sainte- Catherine  du  tiers- Ordre  de  (aine 
François.  ' 

Ses  différents  (ieges  l'ont  rendu  très-  -îcges 
fameufe  depuis  deux  fîecics.  Leshabi-  fj^cht!^^* 
tants  ayant  voulu  fecouer  le  joug  des 
Efpagnols,  le  Gouverneur  Montefdoca 
demanda  du  iecours  au  Duc  d'Albe, 
par  Tordre  duquel  la  Ville  fut  faccagée 
le  ao  Octobre  1 576 ,  &  quantité  de  Bour-, 
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^      geoîs  y  périrent.  Les  Efpagnols  fe  re- 
TjticHT.  tirèrent  le  21  Avril  1757  ;  &  peu  après, 
les  Troupes  des  Etats  y  entrèrent. 

Alexandre  Farnefe ,  Prince  de  Par- 
me, la  prît  le  29  Juin  1579  ,  par  un 
poile  mal  gardé ,  après  un  fiege  de  qua- 
tre mois  ;  elle  fut  pillée ,  &  plus  de 
8000  perfonnes  furent  alTonimées. 

Le  Gouverneur ,  Comte  de  Swart- 
zemberg,  étant  accouru  Tépcc  h  la  main  y 
fut  tué;  &  fon  Lieutenant,  Séballiea 
Tapin,  Calvinifte  François,  fut  fait  prî- 
,  fonnier,  &  mourut  de  lès  blefTures  au 
Château  de  Limbourg.  Les  Efpagnols 
perdirent  2300  hommes,  entr'autres  le 
Comte  de  Berlaimont,  Fabio  Farnefe, 
parent  du  Prince,  &  grand  nombre  de 
bons  Officiers. 

Frcdcric  Henri ,  Prince  d'Orange,  y 
mit  le  fiege  le  10  Juin  1 632  obligea 
fon  Gouverneur ,  le  Baron  deLede,  de 
la  rendre  le  !2a  Août  fuivant,  quoique 
le  Général  Efpagnol  Alvarez  de  Bazan , 
Marquis  de  Sainte-Croix ,  &  les  Alle- 
mands, fous  le  Comte  de  Papenheim, 
eulTent  attaqué  jufqu  a  deux  fois  les  re- 
tranchements du  Prince ,  qu'ils  ne  pu- 
rent jamais  forcer.  ^ 

Le  Marquis  d'Aytone  rafliégea  au 
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mois  de  Juillet  en  1 634  ;  mais  Frédéric- 
Maurice  9  Duc  de  Bouillon ,  la  défen* 
die  fi  bien,  qu'il  donna  le  temps  au  Prince 
d'Orange  d'ailiéger  Breda  ;  ce  qui  obli- 
gea les  Efpagnols  à  lever  le  fîege  de 
IVIaeHricht ,  pour  fecourir  Breda. 

En  1678,  Louis  XIV,  Roi  de  Fran- 
ce, ie  mit  de  fort  bonne  heure  en  cam- 
pagne, dans  le  dcfiein  d'affiéger  Maef- 
cricbc.  Il  iîc  d'abord  paflfer  le  Canal  de 
Bruges  à  un  détachement  de  1 3000  hom- 
mes, commandés  parle  Duc  d'Orléans, 
fon  frère ,  pour  donner  de  l'inquiétude 
aux  Efpagnols ,  tandis  qu'il  s'approchoit 
lui-même  de  Bruxelles ,  comme  s'il  eût 
voulu  en  faire  le  fiege.  Le  Comte  de 
Monterey  ,  Gouverneur- Général  des 
Pays-Bas,  trompé  par  cette  manœuvre, 
rappella  les  Troupes  Efpagnoles  qu'il 
avoic  mifes  dans  Maeilricht ,  pour  les 
jetter  dans  Bruxelles.  C  eft  juftement 
ce  que  le  Roi  vouloit  qu'il  fît  :  Maef- 
cricht  fut  invefti;  la  garnifon  étoit  de 
6000  hommes ,  &  de  11 00  chevaux, 
fous  les  ordres  de  M.  Fariaux ,  Vicomte 
de  Maude ,  Officier  de  grande  réputa- 
tion. M.  de  V auban ,  qui  conduifoit  les 
travaux  du  fîege ,  s'y  fervic ,  pour  la 
première  fois ,  des  parallèles  &  des  pla- 
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ces  d'armes,  donc  les  Turcs  paroifleat 
"^^j^^"  avoir  donné  la  première  idée. .  Le  Gou- 
verneur de  la  Place  écoit  éconné  de  ce 
qu'il  ne  pouvoir  faire  aucune  forrie, 
fans  perdre  beaucoup  de  monde  :  c'é- 
toic  Teifec  dececce  invention  nouvelle , 
qui  rend  la  mourqueterie  de^  Afîiégeanrs 
beaucoup  plus  redoutable ,  parce  qu'elle 
eft  plus  proche  &  plus  rafîemblée.  Maef- 
tricht  le  rendit  au  Roi  le  29  Janvier^ 
après  treize  jours  de  tranchée  ouverte. 

En  1676,  le  Prince  d'Orange  fit  le 
fiege  de  Maeftrichc  ;  mais  il  fut  obligé 
de  l'abandonner  après  quarante  jours  de 
tranchée  ouverte^  à  l'approche  de  Tar- 
mée  Françoife ,  commandée  par  Te  Ma- 
réchal de  Schomberg.  Le  Comte  de 
Calvo  ,  qui  commandoît  dans  la  Vil- 
le, s'étoit  défendu  avec  une  valeur  ex- 
traordinaire. On  dit  que  le  Prince  d'O- 
range perdit  à  ce  fiege  environ  laooo 
hommes. 

Le  Roi  d'Efpagne  avoit  fait  un  Traité 
avec  les  Etats- Généraux,  parlequelils 
s'engagèrent  à  lui  faire  rendre  Maef- 
tricht ,  par  la  paix  ou  par  les  armes  ; 
mais  le  Roi  de  France  leur  ayanc  cédé 
cette  Place  par  le  Traité  de  Nimegue^ 
ils  en  prirent  polFelfion  le  6  Novembre 
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1678,  ainli  que  du  Comté  de  Vroono-  ' 
houen,  des  Pays  de  Fauquemont  &  de  trWht. 
Dalera,  avec  quelques  , Villages  dépen- 
dants de  Maeflrichc. 

Cette  Ville  eft  regardée  comme  lâ 
clef  des  Provinces-Unies ,  du  côté  de 
la  Meufe;  auffi  n'a-t-on  rien  épargné 
pour  Ja  fortifier. 

L^approche  en  eft  défendue  par  deux 
inondations  confidérables ,  qui  fe  font 
par  le  moyen  d'une  petite  rivière  ,  qu'on 
nomme  U  Jaar  en  François ,  &  Juktr  en 
Flamand.  Une  de  ces  inondations  fe 
fait  du  côté  de  Liège,  entre  la  Ville  & 
le  Fort  Saint-Pierre ,  &  s'étend  depuis 
la  Meufe  jufqu'à  la  Porte  de  Tongres: 
l'autre  inondation  eft  du  côté  de  la  Porte 
deBois-Ie-Duc,  &  s'étend  depuis  le  baf- 
rion ,  qui  porte  le  nom  de  d'Opf,  juf- 
qu^  la  Meufe.  Les  remparts  ont  une 
lieue  de  circuit  :  la  principale  force  du 
corps  de  la  Place  confi|te  en  plufieurs 
baftions  détachés,  grands  &  petits;  des 
ouvrages  à  cornes  &  à  couronnes ,  & 
dans  un  chemin  couvert,  qui  eft  double 
en  quelques  endroits,  &  triple  en  d'au- 
tres; &  cous  ces  ouvrages  font  minés. 

Il  y  a  dans  la  Ville  fix  magafins  à  pou- 
dre ,  tous  cafemacés ,  (Se  ficués  en  diffé- 
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jy^^g^rents  endroits ,  tant  h  Maeftricht  qu'à 
TRicHT.  Wyck.  Il  y  en  a  pluiieurs  autres  dans 
les  cafemates  fous  les  remparcs,  de  dil^ 
tance  en  diftance;  outre  ces  magafins^ 
il  y  a  un  grand  Arfenal,  où  l'on  trouve 
toutes  iorces  de  munitions  de  guerre  y  & 
de  quoi  armer  30000  hommes;  cet  Ar- 
fenal étoit  autrefois  une  Eglile  attachée 
au  Couvent  des^  Récoliets.  Les  Cloî- 
tres des  autres  Couvents  font  aujour- 
d'hui comnieautant  d'Arlenaux^quilbni: 
remplis  d' affûts  &  d'autres  attirails  de 
guerre. 

La  Ville  de  Maeftricht  eft  gmnde 
&  bien  peuplée  :  on  y  compte  environ 
3000  maifons,  &  1 2  à  1 3000  habitants, 
èns  y  comprendre  la  gariiifon.  L'Hô- 
cel-de- Ville  eil  un  4es  plus  beaux  qu'il 
y  aie  dans  tous  les  Pays-Bas  :  c'cil  un 
grand  édiâce  quarré ,  un  peu  plus  long, 
que  large ,  conrtruit  à  la  moderne ,  pref- 
qu'au  milieu  du  grand-Marché;  on  le 
bâtit  en  165  a  :  on  en  voit  ici  le  plan.  Au 
rez-de-chauflfée  font  les  Prifons  publi- 
ques. On  monte  au  premier  étage  par  un 
très-beau  degré,  qui  prend  à  droite  6c 
h  gauche* 

Comme  la  Souveraineté  de  Maef- 
tricht eH  mij£te  9  &  partagée  encre  TE- 

tat 
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m  de  Liège  &  les  Etats-Généraux ,  les 

Commijfaires Décifcurs  du  Prince  %^i^utI 

Liège  &  les  Magiflracs Liégeois,  mon- 
tent cet  efcalicr  par  la  droite,  pendant 
que  les  Commiflaires-Décireurs  de  leurs 
Hautes-Puiflànces&les  Magiftracs  Bra- 
bançons montent  parla  gauche  :  eniuice 
ils  fe  trouvent  tous  enfemble  fur  lin- 
grand  perron ,  qui  eft  fermé  par  une  ma- 
gnifique baluftrade  en  forme  de  baU 
con ,  d'où  ils  fe  rendent  dans  la  Suite 
du  Confeil.  Toute  Taile  droite  du  fe- 
cond  étage  efi:  occupée  par  une  Biblio- 
thèque publique  9  très-nombreufe  & 
très- bien  entretenue. 

Quoique  les  Catholiques  Romains 
exercenrpubliquemenc  leur  Religion  à 
Maeftrichc  ,  ils  ne  peuvent  faire  que 
deux  Proceffions  par  an  autour  des  deux 
Eglifes  Collégiales^  &  il  ne  leur  eft  pas 
permis  de  porter  publiquement  le  Via* 

tique  aux  malades. 

On  a  vu  que  Louis  XIV ,  Roi  de  f5îe^e  d<? 
France,  s'étoit  rendu  maître  de.  Maef- 
tricbt  9  après  treize  jours  de  tranchée  • 
ouverte*  Oepuis.ce  temps*Ià ,  les  fprti* 
fîcations  en  avoâenc  été  coniidérable- 
ment  augmentées ,  &  on  la  regardoit . 
comme  tine  des  plus  fortes  Places  des 

Tamt  IL  £ 
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"■"^^^777  Pays-Bas,  lorfque  les  François ,  cora- 
ïftieiiT.  mandés  par  le  Maréchal  de  Saxe,  Taf- 
fi^gerent  en  1748. 

-  Après  difFérenres  marches  &  contre- 
inarches,  qui  cachoient  aux  Ennemis  le' 
véritable  dciïèin  du  Maréchal^  la  Place 
fut  invertie  par  la  rive  droite  de  laMeu- 
fe,  &  rinvettiflTemént  fut  achevé  le  15 
AvrîL  Le  Maréchal  de  Saxe  établit  Ton 
quartier  à  l'Abbaye  de  Hocht  ;  celiri  da 
Maréchal  de  Lowendal  fut  établi  à  Bur- 
.  haren.  Le  Marquis  de  Brezé,  Lieute* 
.  nant-Général ,  occupa ,  fur  les  hauteurs 
du  Fort  Sain^Pierre  ,  le  même  camp 
que  le  Conuc  d'Ellrées  avoir  occupé 
Tannée  précédente ,  entre  la  Meufe  & 
le  Jaar.  La  tranchée  fut  ouverte  le  15 
Avril  aufoir,  par  6000  travailleurs.  Juf- 
ques-là  les  Places  des  Pays-Bas  5  aiCé- 
gées  par  les  François ,  avoient  été  mal 
4éfendues  par  les  Gamifons  Hollandoi- 
fes.  Le  fiege  de  Maeftricht  fut  mieux 
jfoutenu  par  le  Baron  d'Aylva ,  qui  com* 
mandoit  dans  la  Place;  &  l'on  remar- 
qua dans  toute  fa  conduite  plus  de  va-  ' 
leur  &  plus  d'intelligence:  mais  les  tra^ 
vaux  do  fiege  furent  pouffës  par  les  Fran- 
çois avec  tant  de  vivacité ,  &  leur  ar- 
tillerie, (jui  étoit  crès-coûûdérablep  fut 
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ft  bien  fervie ,  q ue  le  Maréchal  de  Saxe 
jugea ,  le  4  iMfcai  lUivant  ^  qu'il  écotr  temps  1  a  i 
de  faire  une  attaque  générale  du  che-- 
min  couvert.  Loriqu'il  fktfoit  les  difpo* 
fidons  néceiïaires  pour  exécuter  ce  def- 
fein  j  à  reocrée  de  la  nuit ,  il  reçut ,  vers 
le  midi,  une  Lettre  du  Duc  de  Cumbcr- 
land ,  Général  des  Troupes  Alliées  ^  par 
laquelle  ce  Prince^  en  lui  faifanc  parc 
de  la  fignature  des  Articles  préliminai- 
res de  la  Paix,  lui  propofoic  de  remet--, 
tre  Maeftrichc  aux  François,  à  condi- 
tion qu^il  feroit  permis  à  la  gamifon 
d'en  fortir  avec  tous  les  honneurs  de  la 
guerre.  Cette  Lettre-  fit  fulpendre  i'at- 
taque  projettée,  &  Ton  convint  d'une 
armidice  de  quarante-huit  heures ,  pour 
travailler  aux.  Articles  de  la  Capitula*, 
tion  :  elle  fut  rédigée  &  ûgnée,  le  7  Mai, 
par  le  Maréchal  de  Saxe ,  &  par  le  Ba« 
ion  d'Aylva. 

LesÀffiégés  demandoîent  que  la  Ville 
&  les  Forts  fullènt  occupés  par  une  gar^ 
nilba  ,  mi-partie  des  Troupes  François 
fes  &  des  Troupes  des  Alliés.  Cet  Ar»- 
ticle  fut  refufé,  &  il  fut  décidé  que  là 
Ville  &  les  Forts  qui  en  dépendent ,  fe* 
roient  livrés  en  entier  aux  Troupes  du 

Roi*  On  convint  que  la  gamifon  Ibrti". 
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Ma^^s-  ^^^^  le  lo,  avec  tous  les  honneurs  de 

ta;  Cil  T.  la  guerre  ;  &  par  conûdération  pour  le 
Baromd'Ay Iva ,  Gouverneur,  on  lui  per- 
mit d'emmener  aveclui  deux  mortiers, 
&  quatre  pièces  de  canon ,  dont  deux  de 
douze  livres  de  balles  &  deux  de  trois 
livres,  le  tout  avec  Tes  effets ,  &  vingt* 
quatre  coups  à  tirer  pour  chaque  pièce. 

La  prife  de  Maeftricht  fut  la  dernière 
expédition  du  Maréchal  Comte  de  Saxe  ^  . 
dans  les  Pays-Bas ,  où  il  avoit  gagné 
trois  batailles,  &  pris  toutes  les  Places, 
dont  il  avoit  jugé  à  propos  de  faire  le 
jQege.  Ce  Général ,  dont  le  nom  fera 
célèbre  dans  rhilloirc ,  ccoit  fils  natu- 
rel de  Frédéric- Augufte  II,  Eleéleur  de 
j  Saxe  &  Roi  de  Pologne,  &deIaCom- 
5  tefle  de  Konifmarc,  d'une  des  plus  illuf- 
tresMaifonsde  Suéde.  11  naquit  à  Drefde 
le  19  Oftobre  i6y6;  &  dès  fa  première 
jeuneflè ,  il  fît  paroitre^  une  inclination  . 
décidée  pour  la; t  de  la  guerre.  Il  fer- 
vit  d  abord  contre  les  Suédois ,  qui  fai^  . 
foient  la  guerre  a  Ton  pere  ;  &  il  fuivit 
ce  Monarque  dans  toutes  les  expédi- 
tions militaires;  il  vintenfuite  fervir  en 
Flandres  pendant  la  guerre  de  la  Suc- 
•  ceOion  «u  Royaume  d'Efpagne,  &  il 
mérita  rellime  &  les  louanges  du  Piûiçe 
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Eugène  &  du  Duc  de  Marleborough,  ~jyj^j,g^ 
aux  lïeges  de  LiUe  &  de  Tournay,  &  thicht. 
à  la  bataille  de  Malplaquec.  En  171 
il  fuivit  le  Roi  de  Pologne  àScraifund; 
il  paflà  la  rivière  à  la  nage  à  la  vue  de 
Tennemi ,  le  piftolec  à  la  main ,  &  il  vie 
tomber  h  Tes  côtés,  pendant  ce  paflage, 
crois  Officiers  &i  vingt  Soldats  ^  fans  en 
paroître  ému.  Après  la  campagne  de 
171 2,  où  il  avoit  fervi  contre  les  Sué- 
dois^ avec  (a  valeur  ordinaire  9  la  Corn- 
teflTe  de  Konifmarc ,  fa  mère ,  lui  fit  épou- 
fer  la  jeune  Comteflè  de  Loben ,  De- 
moifelle  fort  riche  &  fort  aimable,  qui 
s'appelloic  f^iSoire*  Il  difoit ,  en  plai- 
fantant,  que  ce  nom  avoit  autant  con- 
tribué à  le  faire  confentir  à  ce  mariage, 
que  fa  beauté  &  fes  rîchefles.  Il  en  eut 
un  fils,  qui  mourut  en  bas  âge  ;  mais 
dans  la  fuite.,  il  fe  dégoûta  d'elle ,  &  il 
fit  diflR)udre  fon  mariage  en  172 1.  La 
fidélité,  à  cet  égard,  n*entroit  pas  dans 
fon  caraftere;  il  aîmoit  trop  le  plaifir 
pour  être  conftant, &pour  ne  pas  cher- 
cher à  y  mettre  de  la  variété.' 

Il  vint  en  France  en  1720,  &  il  eut  Le  iVTaré- 
d'abord  le  grade  de  Maréchal-de-Camp.  cha^ 
Deux  ans  après ,  il  acheta  un  Régiment 
Allemand ,  &  dès-lois  il  s'attacha  tout- 

•     Eiij  . 
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à-fait  au  fervice  de  la  France ,  avec 
ç.  grément  du  Roi  de  Pologne.  Ilfitchan-» 
geràfbn  Régiment  fon  ancien  exercice  ^ 
pour  lui  en  faire  prendre  un  nouveau 
qu'il  a  voit  imaginé.  Ferdinand  ,  Duc 
de  Courlande,  émnt  more  fans  enfants^ 
au  mois  de  Décembre  172^,  le  Comte 
de  Saxe  fe  mit  fur  les  rangs  pour  obte- 
nir cecte  Souveraineté  ;  dans  ce  deflein  y 
il  partit  pour  fe  rendre  à  Mittau,  où  il 
arriva  le  18  Mai  1726  :  il  y  trouva  la 
DuchefTe  douairière  de  Courlande,qui 
réfidoit  dans  cette  Ville  depuis  la  mort 
de  fon  mari;  elle  étoit  nièce  du  Czar 
Pierre-le- Grand.  Le  Comte  de  Saxe  lut 
fit  confidence  de  fon  projet,  &  il  la  mit 
bientôt  dans  fes  intérêts.  Il  avoic  le  ta- 
lent de  plaire  aux  Dames ,  qui  eft  de  tous 
les  Pays,  mais  qu'il  avoit  encore  per- 
feétionné  dans  le  féjour  qu'il  avoic  fait 
en  France*  Cette  Princefle  conçut  une 
telle  paflioh  pour  lui ,  qu'elle  ne  négli* 
gea  rien  pour  faire  réuflîr  fon  deflein^ 
dans  Tefpérance  de  Tépoufer,  fi  elle  ve- 
noie  à  bout  de  lui  obtenir  la  Souverai- 
BÇ(é  qu'il  deliroit.  Elle  y  réuûit  en  ef- 
fet; &  lesEtacs  follicicés  vivement  par 
^  çette  PrincefTe,  Telurent  iinanimeraenc 

*  Duc  de  Courlaude^^  le  5  Juillet  i^iid* 
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•  Les  Mofcovices  &  lesPolonois  s'écant  j^^^^. 
oppofés  à  cette  élection ,  la  Princefle  t&icht. 
entreprit  de  furmonter  ces  deux  obfta-  * 
cles  ;  elle  fit  exprès  le  voyage  de  Riga 
&  de  Saint-Pétersbourg,  pour  rendre 
plus  favorables  au  Comte  de  Saxe  les 
deux  Puiflances  qui  s'oppofoient  k  fon 
élévation  :  &  peut-être  que  fi  le  Comte 
avoit  été  plus  fidèle  à  fes  promeflès ,  & 
plus  conûanj;  dans  Tes  amours,  il  eut  été 
non-feulement  Duc  de  Courlande,  msdis  ^ 
qu'il  eût  pu  encore  partager  avec  elle 
le  Trône  de  Mofç^vie ,  où  elle  régna 
dans  la  fuite  ;  mais  elle  apprit  que  pen- 
dant qu'il  lui  juroît  une  âdélité  étemel- 
le, il  avoit  une  intrigue  galante  avec 
une  Demoiieile  de  fa  fuite.  Elle  en  fut 
tellemeiit  piquée,  qu'elle  l'abandonnât 
&  ne  voulut  plus  s'intéreflfer  pour  lui. 
Toutes  fes  efpérances  s'évan<Miirent ,  & 
il  fut  obligé  de  retourner  en  France^ 
en  1729  j  oii.il  vécut  en  ft»'4)le  particu- 
lier, uniquement  occupé  du  plaifir  & 
de  l'étude ,  qu'il  ne.féparoit  jamais,  paf- 
fant  perpétuellement  de  l'un  à  l'autre* 
Toutes  fes  études  &toutes  fes  réflexipns 
n'avoient  pour  objet  que  Part  de  la  guer- 
re. U  s'y  perfeftionna  telleaienc,  qu'il 
acquit  par  toutes  les  campagnes  où  il 

£  iv 
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jyj^gg^  a  commandé ,  une  réputation  immortel* 
TRI ç HT.  le.  Il  fut  fait  MaréchaUGénéral  des 
Camps  &  Armées  du  Roi,  dignité  qui 
lui  donnoit  un  degré  de  fupérioricé  fur 
tous  les  autres  Maréchaux  de  France^ 
&  qui  n^avoic  été  accordée  juiques  alors 
qu'au  Maréchal  de  Biron ,  à  M.  de  Tu- 
irenoe^  &  au  Maréchal  de  Viiiars. 

Il  mourut  il  Chanibor  ,  après  neuf 
jours  de  maladie ,  le  30  Novembre  1750, 
âgé  de  54  ans.  C'étoit  un  homme  d'un 
tempérament  robufte ,  &  d'une  force 
extraordinaire ,  dont  la  Iknté  fut  plutôc 
altérée  par  l'excès  des  plaifirs,  que  par 
les  fatigues  de  la  guerre,  il  avoit  com* 

^  pofé  un  Ouvrage  con'tenantles  réflexions 
qu'il  avoit  faites  fur  Tart  militaire,  & 
qu'il  a  intitulé  :  Mes  Révenes.  Il  a  été 
imprimé  après  fa  mort ,  &  Ton  y  recon- 
noic  la  plume  &  le  génie  d'un  grand  ^ 

-  Capitaine. 

•  Par  le  Trâîté  de  Paix ,  qui  fot  figné 
à  Aîx- la-Chapelle,  le  18  Octobre  1748, 
la  Ville  de  Maeftricht  retourna  au  pou* 

•  voir  de  fes  anciens  Maîtres,  avec  rou- 
ies fes  dépendances. 
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DE  LIMBOURG.. 

Ette  Province  9  une  desX  VII 

des  Pays-Bas ,  eft  ficuée  encre 
le  Pays  de  Liège  &  le  Duché 
de  Juliers^  Ellè  comprend  les 
cinq  Bans  de  Baelen,  de  Hervé,  de 
•  Montzen ,  de  Walhom  &  de  Sprimont. 
Les  Comtés  de  Fauquemonc  &deDa- 
lem  9  &  le  Pays  de  Rolduc  ,^ne  font  pas 
du  Duché  de  Limbourg;  mais  ils  for- 
ment un  Quartier  féparé,  qu'oanomme 
le  Pays  d'outre-Meufe.  Cependant  ceux 
du  Pays  d'ouere^Meufe  affiftent  à  l'AflTem- 
blée*  générale  des  Etats  du  Duché. 

Ce  Duché  appartient  à  Tlmpératrice- 
Reine;  mais  la  moitié  des  Pays  de  Fau« 
quemont,  Dalem  &  Rolduc,  en  a  été 
féparée  &cédée  aux  Etats-Généraux  des 
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^  ,  Provinces- Unies  5  en  vertu  d'un  Traité 
DE  LiM-^  fait  à  La  Haye,  le  ap  Décembre  1661. 
•ouRG.  Duché  de  Limbourg,  avec  le  Pays 

dVucre*Meufe ,  eft  uni  à  perpétuité  au 
Duché  de  Brabanc ,  &  il  confte  que  cette 
union  s'eil  faite  après  la  fameufe  bataille 
de  Wocringhc.  Ces  deux  Provinces 
n'ont  qu'un  môme  Chancelier  &  qu'un 
Sceau,  &  le  Confcil  de  Brabant,  réfi- 
dant  à  Bruxelles,  eii;  leur  Juge  louve- 
rain. 

Les  Quartiers  de  Limbourg,Dalem 
&  Rolduc ,  font  fournis ,  pour  le  Spiri- 
tuel,  à  l'Evêché  de  Liège  ;  &  celui  de 
Fauquemont,à  l'Evcquede  Ruremon- 
'de  ,  excepté  quelques  Villages  dans 
chacun  de  ces  Quartiers,  qui  dépendeoc 
de  FArchevêché  de  Coloiîne.  Les  Ar- 
chidiacres  de  la  I  lasb^^ic  &  du  Condroz, 
dans  la  Cathédrale  de  Liège ,  connoif- 
fent  des  caufes  fpiritueiles  ou  ecclé(îaf- 
tiques ,  en  déléguant  des  Juges  ou  Vice- 
OfRciaux,  qui  réfidenc  dans  le  Pays. 

Les  Limbourgeois  ne  jouiflent  pas 
feulement  de  leurs  propres  privilèges, 
mais  aufiî  de  ceux  des  Brabançons,  & 
ils  peuvent  com  nie  eux  pofTcdcr  des  em- 
plois dans  le  Brabant»  Les  grâces  &  les 
"privilèges  leur  écoicnt  accordés  ci-de- 
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vant  en  commun ,  comirc  on  ie  peuc  ^^^^ 
voir  par  les  Refcrics  des  Empereurs  DE  Lll€* 
Charles  iV,  en  1349;  de  iiigifmond^ 
en  1430;  de  Masdmilîen ,  en  1509,  & 
&  de  Charles -Quint,  en  1530^  Phi- 
lippe II ,  Roi  d'Ëfpagne ,  recevant  le 
ferment  de  fidélité  par  les  Dcpucés  des 
Provinces  des  Pays-Bas ^ après labdica- 
tien  de  TEmpereur  Charles- Quint,  Ton 
pere,  n'en  reçut  qu'un  pour  celles  de 
Brabant  &  de  Limbourg.  Charles  III , 
Empereur  &  Roi  d'Efpagne ,  y  a  écé 
inauguré  en  1703,  en  la  perfonne  du 
Comte  PhiJippe-Louis  de  Sinzendorf, 
Grand-Chancelier  de  la  Cour,  &  Plé- 
nipotentiaire de  l'Empereur  Jofeph  I. 

On  croit  que  ce  Pays  a  été  i a  demeura 
des  anciens  Punîces  &  des  Eburons;  il 
a  été  polledé  long-temps  par  des  Sei- 
gneurs particuliers  :  quelques  Hiftoriens 
difent  qu'il  a  porté  le  titre  de  Duché 
avant  TEmpereur  Wenceflas;  d'autres^ 
que  cet  Empereur  l'érigea  en  Duché, 
en  reconnoillance  des  grands  lervices 
des  Comtes  de  Limbourg,  de  la  conf- 
tante  hdéUté  de  les  Peuples. 

Henri,  dernier  Duc  de  Limbourg, 
étant  mort,  Adolphe,  Comte  de  Berg 

&  de  Meurs,  ^ui  en  avoit  hérité ,  ie 
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vendit,  en  1^82,  à  Jean  I,  Duc  de 
B rabane,  fumoramé  U  FiSorieux.  Reî- 
noldl.  Comte  de  Gueldres,  qui  avoic 
époufé  Hermeogarde ,  fille  de  Wale- 
rand ,  auffî  Duc  de  Limbourg,  &  fœur 
de  Henri ,  protefta  contre  cette  vente , 
comme  étant  faite  à  fon  préjudice.  Ce 
qui  donna  occafîon  à  une  cruelle  guer* 
re,  &  à  la  faraeufe  bataille  de  Woe- 
ringue. 

Ces  deux  rivaux  ne  fe  fentoîent  pas 
aflèz  forts  pour  maintenir  leurs  -droits; 
le  Comte  de  Gueldres  vendit  les  fiens 
à  Henri ,  Comte  de  Luxembourg ,  &  le 
Comte  de  Berg  les  vendit  au  Duc  de 
Brabant.  Cette  tranfaélion  fut  caufe  que 
les  acheteurs  marchèrent  à  la  guerre  en 
chefs,  &  que  les  vendeurs  n'y  vinrent 
que  comme  alliés;  mais  comme  ils  fou- 
haitotent  de  mériter  le  prix  de  leur  ven- 
te ,  ils  furent  les  principaux  auteurs  de 
la  guerre  de  Limbourg,  qui  dura  cinq 
ans  :  chacun  fe  fit  des  amis ,  &  tâcha 
d'attirer  à  fon  parti  le  plus  de  Princes 
qu'il  put.  Le  Duc  de  Brabant  eut  de 
fon  côté.Wautier  Berthaut,  Seigneur 
de  Malines  ;  Guy ,  Comte  de  Saint-Pol; 
fon  frereGodefroi  de  Brabant,  &quan* 
tité  d^autres  Seigneurs. 
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Adolphe,  Coince  de  Berg,  qui  avoic 

plus  d'intérêt  que  perfonne  dans  cette 
aâaire ,  repréfema  au  Duc  de  Brabanc 
qu'il  falloit  châtier  Sigefroi  de  Wefter- 
bourg  ,  Archevêque  de  Cologne ,  îe 
plus  paflionné  de  tous  les  Ligués.  Il 
lui  remontra  que  la  ForcereflTe  de  Woe- 
fingue  5  près  de  Cologne ,  écoit  un  nid 
de  voleurs  ,  qui  portoient  la  défolation 
par-tout  i  &  rompaient  le  commerce  par 
leur  brigandage  ;  que  lui  &  ceux  de  Co- 
logne même ,  s'en  écoienc  plaines  très- 
fouvent  à  TArchevêque,  fans  que  ce 
Prélat  eût  voulu  réprimer  les  défordres: 
&  les  injuftice^  de  fes  gens. 

Le  Duc  de  Brabant  avec  fes  Alliés ,  fe 
mit  k  la  cécede  6000  hommes ,  au  mois 
de  Mai  1288,  &  commença  la  guerre 
par  le  fiege  de  la  Fortereflè  de  Woe- 
ringue.  Les  Aflîégés  fe  défendirent  fi 
courageufement ,  qu'ils  donnèrent  le* 
temps  à  leur  parti  d'aflèmbler  une  armée 
pour  lesfecourir.  Le  Comte  de  Luxem- 
bourg, avec  fes  adhérents ,  fe  mit  en 
campagne ,  à  la  tête  de  20000  combat- 
tants ,  pour  obliger  le  Duc  de  Brabant 
h  lever  le  fiege ,  ou  h  accepter  la  batail- 
le. L'Archevêque  de  Cologne  cora- . 
iiiença  par  fulminer  l'excommunication 


Duché 
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contre  le  Duc  de  Brabanc  ;  &  il  fe  te* 

DF  LiM-"  noie  déjà  li  affuré  de  la  viftoire ,  qu'il 
*ouRo.    ^yQij  f^jf  charger  pluiieurs  chariots  de 
chaînes ,  deftinées  à  attacher  les  vaincus. 

La  bataille  fe  donna  entre  Nuys  & 
Cologne,  le  5  Juin  ïa88.  L'Archevê- 
que de  Cologne  fe  mit  à  la  téce  de  foa 
armée ,  &  forma  Tavant-garde  avec  fes. 
Weftphaliens.  Le  Comte  de  Luxerii- 
bourg  &  le  Comte  de  Gueldres  eurenc 
les  deux  ailes,  &  Walerand,  Seigneur 
de  Fauquemoat,  fut  à  Farriere-garde* 
Le  Duc  de  Brabant  mit  auffi  fa  petite 
armée  en  bataille;  il  prit  lui-même  l'a- 
vant-garde  avec  fesBrabançons  :  il  donna 
Taile  droite  à  Adolphe ,  Comte  de  Berg, 
&  la  gauche  à  Amould ,  Comte  de  Looz  ; 
le  corps  de  réferve  fut  coniiriandc  par  fon 
frère ,  Godeiroi  de  Brabant.  La  viâoire 
fe  déclara  enfin  en  faveur  des  Braban- 
çons: les  vaincus  laiffèrent  fur  le  champ 
de  bataille  112  Chevaliers  &4000  honh- 
mes.  Les  Vainqueurs  ne  perdirent  que 
quarante  perfonnes  de  marqae.  Gôde* 
froi  de  Brabant^  frère  du  Duc ^  fit,  de 
fa  propre  main ,  prifonnier  Sifroi ,  Ar* 
clieveque  de  Cologne ,  principal  au- 
teur de  cette  guerre;  &  le  Comte  de 
SaintTol  prit  le  Comte  de  Gueldres, 
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qu'il  préienta  au  Duc  de  Brabanc.  U  ne 
fut  mis  en  iibené ,  qu^en  reooDçant  pour  de  Lii^ 
toujours  aux  prétentions  qtf U  avoit  fur 
le  Duché  de  Limboutlg  il  fut  obligé 
de  céder  encore  les  Villes  de  Duisbourg 
&L  de  WaFembourg  9  ên^  Château  d'Af- 
premont.  Depuis  ce  temps-là ,  les  Du- 
chés de  Brabant  &  de  Limbourg  focc 
demeurés  unis  fous  le  même  Sousverain. 

L'Ëglite  de  Notre- Dame-de-Vicloi-r 
re ,  fur  le  Sablon  k  Bruxelles  <,  fut  un 
effet  de  la  reconnoiffauc^  du  Duc  vic- 
torieux; il  y  ioûieuar  auffî^  eo  mémoire 

de  cette  fignalée  viftoire  ,  une  Féte, 
qu'on  célébra  de  temps  en  cemps,  lors- 
que le  Pays  étoit  pas  en  guerre  ;  ceux 
de  Bruxelles  Tout  nommé  ÏOmmegawk^ 
Les  £tats  du  Pays  de  Limbourg  font 
partagés  en  trois  Corps  ;  l'Etat  Ecclé- 
fiaitique  efl:  compofé.(ks  Abbés  de  Roi* 
duc  &  de  Val- Dieu  ,  qui  font  Député* 
alœroacivement.  L'£cat  Noble  eft  com* 
pofé  des  Comtes ,  Barons  &  Gentils- 
hommes de  la  Province  ;  &  le  Tiers- 
Etat,  des  Mayeurs  des  Seigneuries  & 
Communautés, &  de  leurs  Commiflàires. 
Les  Familles  les  plus  illuihres  font  les 
Comtes  d'Efneux,  d'Eynatten  &  d'Ar- 
geateau>  les  Barons  d'Hoen  de  Belder-r 
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Duché  ^^^^^^     Draeck  deTeuven,  de  GiiI-* 
x>E  LiM.  pen,  de  Wodemont,  &  de  Collyns  de 
BuuRo.    Bufdal  ;  les  Comtes  deLinden  ;  les  Ba- 
.   roQs  de  Belven,  de  Trips,  de  Hoven; . 
les  Comtes  de  Gueulle;  les  Barons  de 
Fronteau  de  HoufTe,  de  la  Margelle^ 
de  Rabufée,  &  plufieurs  autres.  Les 
Villes  font,  Limbourg,  Capitale;  Da- 
lem,  Fauquemont ,  Rolduc,  Hervé, 
Kerpen,  &  le  Bourg  de  Neau.  Les  Vil- 
lages y  font  fi  peuplés^  que  les  moin*^ 
dres  ont  plus  de  mille  Paroifliens.  Ils 
font  laborieux  Sa  induilrieux,  &  fonv 
fleurir  leurs  manufaélures,  * 

En  1715,  il  y  eut  quelques  négocia- 
tions entre  TEmpereurvClraries  VI  &• 
Jean-Guillaume,  Eleéteur  Palatin ,  pour- 
la  ceifîon  du  Duché  de  Limbourg  à  cet 
Electeur,  pour  le  dédommager  de  ce 
que,  par  le  Traité  de  Raftadt,  il  avok* 
été  obligé  de  reftituer  à  l'Elefteur  de  Ba- 
vière le  Haut-Paiatinat,  avec  la  dignité 
de  premier  Eledleur  féculier  ;  mai^  cecce 

alié- 


*  Les  Armes  de  la  Province  &  Ville  de  Liu> 
.bourg,  font  d'argent  au  lion  de  gueules  à  la 
queue  fourcliue  en  fautolr^anné  &  cauronné 
d'or  laiiipalfé  d'a2ur# 
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aliénation  n'eut  pa^  Heu,  h  caufe  des  dijché 
repréfentations  &  oppofitions  4es  Pro**  i>b 
vinces  du  Pays-Bas.  soum. 


r/XljÇ  DE  LIMBOURG. 

LE  Duché  de  Limbourg  prend  font 
nomdccette  Capitale ,  qui  eft  fituée 
fur  une  montagne,  près  de  la  petite  ri*^ 
vierc  de  Weze,  a  quatre  lieues  d'Aix- 
la-Chapelle  ,  à  cinq  de  Liège ,  èc  à  fepc 
de  Maeftrîcht.  Cette  Ville  dépend,  pour 
le  Spirituel,  de  TE  vêché  de  Liège,  fous 
rArchidiaconéxleCondroz.  Elle  fiit  for- 
tiliée  autrefois  crès-réguliérement  ;  il  ji 
avoic  un  Château  bâti  fur  un  roc ,  of- 
carpé  prefque  de  tous  côtés ,  avec  des 
tours  &  des  baltions  bâtis  en  pierre  de 
taille  ;  &  comme  elle  étoic  fur  la  croupe 
de  la  montagne  ^  il  étoit  impoilibie  à'^ 
faire  des  mines. 

Les  Hollandois  ayant  pris  Limbourg 
en  i633,lesErpagnols  la  reprirent  peu 
de  temps  après.  En  1675,  les  Fran- 
çois raifîégerent  fous  le  commandement 
du  Prince  de  Condc.  L'aucre  armée, 
commandée  par  le  Roi  Louis  XIV  en 
Tome  II.  F 
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perfonne ,  empêcha  le  Prince  d'Orange 
de  la  fecourir  ;  de  forte  qu^après  onze 
jours  de  tranchée  ouverte,  le  Prince  de 
Naflàu-Siegen,  Ton  Gouverneur,  fuc 
obligé  de  la  rendre.  En  1 677 ,  les  Fran- 
çois prévoyant  qu'elle  devoit  être  ren- 
due par  la  Paix ,  firent  fauter  le  Châ- 
teau, &  ruinèrent  entièrement  les  forti- 
fications; ils  mirent  aufli  le  feu  à  toutes 
les  maifons ,  excepté  TEglife  &  la  mai- 
fon  du  Curé.  L'année  d'après ,  cette 
Ville  &  la  Province  furent  rendues  ^ 
TEfpngne,  en  vertu  du  Traité  de  Ni- 
megue. 

Après  la  mort  de  Charles  II ,  Roi 
d'Efpagne^Tan  1701 ,  les  Troupes  Fran- 
çoifes  &  Efpagnoles  fe  iaiiirent  de  Lim- 
'  bourg ,  ainfi  que  des  autres  Villes  du 
Pays.  Les  François  la  firent  fortifier  de 
nouveau ,  &  le  Comte  de  Regnac,  Lieu- 
tenant-Général en  France,  y  fut  mis 
pour  Commandant;  mais  le  Duc  de  Mar- 
leborough,  àlatete  de  Tarmcc  des  Al- 
liés, la  fie  invertir  le  8  Septembre  1702; 
le  Prince  de  Heffè-Caflèl  commanda  les 
Troupes  du  fiege ,  &  le  Baron  de-  Tro- 
gnée  eut  la  direéUon  des  attaques.  Les 
batteries  commencèrent  à  tirer  le  26, 

le  lendemain  9  la  gamifon  fut  faite 
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prîfonniere  de  guerre.  Peu  de  temps  ^^^^ 
après,  le  Roi  Charles  III  y  fut  inauguré  b ou 
,  Duc  de  Limbourg ,  &  Dom  Bernardo 

de  Quiros ,  ci-devant  Ambafladeur  d'Ef- 
pagne  à  LaHaye,  fut  nommé  Admini(> 

■  trateur. 

Le  Gouverneur  de  la  Province  rélîde 
en  cette  Ville  -,  où  il  y  a  auflî  un  Com- 
mandant, un  Etat-Major,  &  quelque 
gamifon.  11  y  a  encore  quelques  forti- 
fications, deux  portes,  une  grande  rue, 
&  environ  cent  maîfons  ;  mais  le  Faux^ 
bourg,  nommé  Dahlem  ou  Dolhain ,  en 
'  contient  davantage.  .L'Eglile  Paroiffia* 
le,  dédiée  à  faine  Georges,  eftaflez  bel- 
le ;  un  Religieux  de  l'Abbaye  de  Roi- 
duc  en  eft  le  Prévôt,  &enmême''tempft 
Curé  de  toute  la  Ville ,  comme  auflî  de 
Goé ,  Village  contigu ,  où  étoît  ancien- 
nement TEglife  Parollfiale,  &  des  Ha- 
meaux des  environs,  où  il  mec  des  Pré?- 
très  affiftants, 

il  y  a  des  Religieufes  Récollettes  ; 
leur  Couvent  a  été  bâti  autrefois  près 
des  remparts,  par  Dame  Françoife  de 
Gavre,  Marquife  de  Malerpine^  leur 
Fondatrice  :  maintenant  elles  demeu- 
rent en  la  baffe  Ville.  L'Infticut  de  ces 
Religieufes  a  eu  fes  commencemeui* 


Digitized  by  Google 


84    LES  DELICES 

Tan  1623  •>  P^^  ^^^'"^  favant  Perc 
Pierre  Marchant ,  Provincial  des  Récol- 
lets de  Flandres,  &  de  la  Sœur  Jeanne 
Neerincq ,  de  Gand  ^  laquelle  mourut 
k  Limbourg  en  odeur  de  fainceté ,  Tan 
1648.  De  ce  premier  écabliflement  il 
eft  forti  quantité  de  Couvents,  tant  en 
Flandres  qu'au  Pays  de  Liège,  donclc;^ 
Religieufes  vivent  par -tout  avec  une 
piété  exemplaire. 

Depuis  l'an  1703  que  le  Duché  de 
Limbourg  fut  féparé  du  Brabant  par  la 
prife  de  fa  Capitale ,  on  érigea  un  Tri- 
bunal particulier  pour  cette  Province 
au  Bourg  de  Henri-Chapelle,  qui  fut 
abrogé  Tan  17171  lorfque  ce  Duché  fut 
réuni  au  Brabnht  par  l'Empereur  Char- 
les VI  ;  &  fes  Députés  parurent  à  Tlnau- 
guration  de  S.  iVL  L  à  Bruxelles ,  le 
1,1  Octobre  iji/* 

lA  FILLE  DE  FAUQUEMONT. 

CEux  du  Pays  l'appellent  Valcktn- 
bourg ,  en  Latin  FaUêburgum ,  & 
anciennement  CorioyaUum.  La  iSeigneu- 
rie  cgaliile  eu  quatorze  Villages,  dont 
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meilleure  partie  a  été  cédée  aux  Hol- 

landois  l'an  î66i.  Elle  eft  ficuée  fur  la  mont. 
petite  rivière  de  Gueule ,  k  deux  lieues 
de  Maeftricht,  &  à  trois  d'Aix-Ia  Cha- 
pelle. Ceft  un  ancien  Comté  qui  relevé 
du  Duc  de  Limbourg  ;  &  pour  le  Spî- 
-  rituel,  il  dépend  de  i'Evêché  de  Rure- 
monde.  !I  n'y  a  qu'une  Eglife  dédiée  à 
feinte  Barbe ,  qui  fert  également  aux 
Catholiques  poi^r  ùire  leur  Service ,  & 
aux  Réformés  pour  leur  Prêche. 

Les  Troupes  du  Duc  d'Albe  iacca* 
gèrent  cette  Ville  vers  Tan  1568,  parce 
que  les  habitants  avoient  pour  la  plu« 
part  embrafllë  le  Calvinifme.  Les  Fran- 
çois s'en  rendirent  maîtres  en  1672; 
niais  quelque  temps  après  ils  en  démo- 
lirent le  Château^  qui  étoit  très-fort, 
ainfi  que  les  Portes  de  la  Ville ,  &  mé-* 
me  les  murailles. 

On  voit  près  de  cette  pedte  Ville  une 
belle  Prévôté  de  Religieux  de  Prémon- 
tré, dite  de  Saint-Gerlac,  fondée  Tan 
1201 ,  par  Gofwin ,  Seigneur  de  Hein(^ 
berg,  &  rebâtie  Tan  17 10  ou  environ:  ' 
on  n'y  reçoit  que  des  perfonnes  de  qua- 
lité, lefquellesont  le  droit  de  fechoifir 
pour  Prévôt  un  Religieux  de  leur  Or-- 
dre.  On  y  conferve  les  Reliques  de  faint 

F  iij 
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Gerlac  :  c'étoit  un  Gentilhomme  du 
Pays  de  Fauquemont ,  qui  finit  faince- 
ment  fes  jours  en  ce  lieu  ^  où  il  fut  en- 
terré, li  eft  devenu  enfuite  plus  célèbre 
par  plufieurs  mîrades^  &  par  un  puits, 
dont  on  boit  les  eaux  pour  obtenir  la  gué- 
rifon.  On  célèbre  fa  Fête  le  5  Janvier. 

On  y  voit  auffi  h  petite  &  ancienne 
Prévôté  de  MeerlTen,  qui  dépendoit  au- 
trefois de  TAbbaye  de  Saint- Remi  à 
Rheims,  mais  qui  en  a  été  féparée  Se 
cédée  enfuite  aux  Chanoines  Réguliers 
de  TAbbaye  d'Eaucourt  en  Artois,  qui 
y  envoient  encore  un  Prévôt ,  avec  quel- 
ques Religieux.  Une. partie  des  reve- 
nus de  cette  Prévôté  a  été  annexée ,  en 
1560,  il  la  Menfe  Epifc opale  de  Ru; 
remonde^ 

LJ  FILLE  DE  DAELEM^ 

CEtte  petite  Ville,  avec  fix  Village» 
de  fon  relFort ,  a  été  cédée  aux  H0I-* 
landois  en  1661 ,  par  un  Traité  fait  à 
La  Haye  :  douze  autres  Villages ,  parmi 
îefquels  eft  celui  de  Fouron-le-Comte,^ 
av^c  un  petit  Chapitre  de  Chanoines  ^ 
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demeurèrent  au  Roi  d'Efpagne.Daelem 
eft  fur  la  pedte  rivière  de  Berwine ,  éloi- 
gnée de  trois  lieues  de  Liège ,  &  d'au- 
tant de  Maeftricht.  Saâtuationavanta* 
•geufe  fut  caufe  qu'on  y  bâcle  autrefois 
un  Château  ,  qu'on  fortifia  régulière- 
ment; iHviis  par  les  continuelles  guer- 
res ,  il  a  été  entièrement  ruiné. 

Ce  fut  anciennement  un  Comté, 
qu  Henri  II ,  Duc  de  Brabant ,  unie  à  Ton 
Domaine,  Tan  1239.  Le  célèbre  Doc- 
teur Joachim  Hopperus,  Confeiller  d'E- 
tac  du  Roi  Philippe  II,  en  reçut  la  Sei- 
gneurie de  ce  Prince  vers  Tan  1560, 

Depuis  que  les  Holiandois  en  font 
les  maîtres ,  les  Catholiques  font  obli- 
gés de  voir  les  Réformés  faire  leur  Prê- 
che dans  k  même  Eglife. 

L'Abbaye  de  Val- Dieu,  Religieux: 
de  rOrdre  de  Cîteaux ,  n'en  eft  guère 
éloignée  :  elle  a  été  fondée  en  121 
par  Lothaire,  Comte  de  HofUaden;  fa 
ficuation  eft  très-belle,  au  milieu  des 
Forêts,  âc  fes  revenus  font  allez  consi- 
dérables. 

Il  y  a  aufli  près  de  Dalem  le  Prieuré 
de  Sinnich,  de  Dames  Nobles,  de  l'Or- 
dre defaint  Auguftin,  fondé  Tan  1245, 
par  les  Abbés  de  Rolduc ,  lefquels  y 

F  iT 
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^  traî^porterentlesReligieufesquiavbient 
'  demeuré  autrefois  à  Rolduc,  &  celles 
d'un  autre  Couvent ,  dit  Scharmn  y  qui 

tcoïc  prè^  de  MacArichc. 


LA  VILLE  DE  ROLDUC. 
r\  N  k  nomme  en  Flamand  s'Heno-- 


\J gcnrodc  :  c'eft  une  petite  Ville  fituée 
fur  la  rivière  de  Worm ,  à  deux  lieues 
d'Aix-la-Chapelle.  Le  Pays  de  Rolduc 
eft  un  des  trois  Pays  d'outre-Meufe,  qui 
compcfent ,  avec  le  Duché  de  Liiu- 
bourg  )  la  Province  de  ce  nom.  Les  an- 
ciennes Fortifications  de  Rolduc  ont 
été  ruinées  par  les  guerres ,  ainfi  que  la 
plus  grande  partie  de  cette  Ville.  On  y 
voie  les  reftes  d'un  Château.  L'Eglife 
ell  dédiée  à  St.  Lambert  ;  la  Cure  efl  de 
la  collation  de  TAbbé  de  Rolduc  ,  & 
deflervie  par  un  des  Religieux* 

Cette  Abbaye  n'eH  éloii^née  de  la 
Ville  que  d'un  quart  de  lieue;  ceux  du 
Pays  rappellent  Cloofter'-rodc  :  elle  eft 
de  rOrdre  de  faint  Augullin.  L'Abbé 
eft  Seigneur  des  Bans  de  Kerckrode 
£c  de  Pvlcfxftein  par  engagere ,  &.  Sei- 
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^eur  foncier  de  Goé ,  premier  Mem« 

bre  des  Etats  de  h  Province  de  Lim- 
bourg ,  &  ComnniTaire  perpétuel  de 
celoi  des  Ëcciéiiaftiques  ,  alcemarive* 
ment  avec  TAbbé  de  Val-Dieu.  Il  eft 
Supérieur  de  trois  Couvents  de  Reli- 
gieufes  Nobles  ;  i'^.  deSinnich,encette 
Province  ;  2^.  de  Marienchal ,  au  Pays 
de  Cologne  ;  &  3®.  de  celui  de  Hoy- 
donck^  dans  la  Mairie  de  Bois-Ie-Duc, 
qui  a  été  détruit  par  les  Hollandois.  Il  a 
été  auffi  autrefois  Supérieur  de  tous  les 
Chanoines  Réguliers  de  St.  Augufttn 
en  Friiè,  ayant  1  etabliffèment  de  la  Cou- 
grégadon  de  Windesheim. 

L'Abbaye  de  Rolduc  a  écé  fl^ndéeen 
1 104  ,  par  Albert  ^  natif  d'Anthoin ,  iflii 
des  Comtes  de  Heinsberg  ,  Chanoine 
de  TErglife  Cathédrale  de  Toumay. 


LA  VILLE  DE  HERVE. 


V--^ portant  titre  de  Ville  &  Franchife, 
furpalTe  en  grandeur  &  en  richeflès  fz 
Ville  Capitale  de  Limbourg,  Il  contient 
environ  400  maifons;  il  eft  éloigné  de 


E  Bourg,  fans  portes  ni  murailles. 
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"  deux  lîeuesde  Vervier  &  de  Limbourg^ 
'*  de  trois  de  Liège  &  de  Vifet,  de  quatre 

de  Maeftricht ,  &  defept  d'Âix4a*Cfaa« 

pelle. 

Son  Eglife  Paroiffiale  eft  très-belle  ^ 

dédiée  à  faine  Jean-Bapnfte.  Le  Chapi- 
tre de  Saine-Denis  à  Liège  eft  le  Patron 
de  la  Cure;  &  les  Comtes  de  Lyiideii 
&  d'Afpremont  font  les  Seigneurs  de 
la  Ville.  La  Cure  avec  fes  dépendan- 
ces, eft  d'une  grande  écendue,  &  coja- 
dent  encore  à  préfent  plus  de  8oooCom- 
muniancs,  quoiq^i'on  en  ait  démembré 
Clermont  ^  Chameux  ^Thimifter  &  Chef- 
neux,  qui  forment  préfentement  aucune 
de  Paroiflës ,  dont  les  ParoiÛiens  mon-* 
tenta  plufieursmilleCommunmnts;  celle 
de  Clermont  ell  la  plus  coniidérable  en 
habitants. 

Il  y  a  à  Hervé  un  Couvent  de  Reii- 
gîeufes  Pénitentes.  Son  Magiftrat  fe  re- 
nouvelle tous  les  ans  par  le  Comte  de 
Lynden*  On  y  fabrique  de  bons  draps , 
qu'on  tranfporce  dans  tous  les  Pays  voî- 
lins  :  on  y  fait  des  fromages ,  qui  font 
très-renommés.  Il  y  a  auffi  plufieiirs  ri- 
ches IViarchands  ailbciés  à  la  Banque  de 
Francfort.  ' 

•  On  voit  à  une  demi-lieue  de  là,  le 
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Bourg  de  BoUand,  appartenant  au 
Comte  de  Lannoy  de  Ciervaux ,  dont 
«les  ancêtres  y  ont  fondé  un  Couvent  de 
RécoUecs. 

,1  — — "^"-iiijr  I      I  i 

LE  BOURG  DE  NÈAU, 

IL  eft  fitué  à  deux  lieues  de  Limbonrg 
&  à  trois  d'Aix-la-Chapelle.  Ses  draps 
font  admirables ,  &  ne'^cedent  guère  ni 

en  beauté ,  ni  en  bonté ,  à  ceux  d'An- 
gleterre,  principalement  l'écarlate  ^  le 
bleu  &  le  noir;  le  débit  qu'on  en  fait 
par  tout  le  Pays,  principalement  en  Al* 
lemagne,  eft  très-confidérable. 

Il  y  a  pJufîeurs  Marchands  Calvinif^ 
tes  qui  s'y  font  établis  pendant  les  trou- 
bles de  la  Religion  ;  ils  y  ont  bâti  un 
Temple  pendant  ces  dernières  guerres, 
étant  protégés  par  les  Etats-Généraux, 
malgré  les  oppofitions  du  Magiftrat  & 
du  Peuple  ;  niais  ce  Temple  a  été  fermé 
après  la  Paix  d'Utrecht. 

La  petite  rivière  de  Wcze  palTe  dans 
un  de  fes  Hameaux,  où  l'on  voit  aiifli 
de  grands  bois,  qu'on  nomme  les  Fai^ 
grm ,  qui  appartiennent  au  Souverain  31 


92    LES  DELICES,  &c. 

dont  le  revenu  ell  confidérable ,  &  qui 
font  remplis  de  gibier  :  ces  lieux  fonc 
dans  une  ii  haute  fituation ,  que  Ton  y 
trouve  fort  fouvent  de  la  neige  bien 
avant  dans  TËté,  &  ils  font  impratica- 
bles pendant  THiver. 

L'Ëglife  Paroiffiale ,  dédiée  à  faine 
Nicolas ,  eft  deflèrvie  par  un  Religieux 
de  TAbbaye  de  Roiduc,  qui  a  pluiieurs 
Affiftants.  11  n'y  avoit  atitrefois  qu'un 
feul  Curé  dans  Néau ,  qui  dépendoit  de 
la  Paroifle  de  Baelen  ;  mais  on  a  été 
obligé  de  les  féparer,  à  caufe  de  la  mul- 
titude des  habitants.  Les  Pères  Capu* 
cins  y  ont  un  Couvent  aflez  joli ,  avec 
de  beaux  jardins.  ^ 
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LA  SEIGNEURIE 


DE  M  A  LIN  ES. 

Ette  Seigneurie  eft  très-an- 
cienne 9  puifqu'elle  a  eu  des 
Comtes  dès  le  fixieme  fiecle. 
Adon  çtoit  Comte  de  Mali- 
nes  vers  Tan  754 ,  par  donation  de  Pe- 
pin-le-Bref,  Roi  de  France,  pour  le 
récompenfer  des  fervices  qu'il  lui  avoic 
rendus  dans  les  guerres  contre  les  Infi- 
dèles. Il  avoit  un  fils  unique  j  nommé 
Libert ,  que  Dieu  lui  avoit  accordé  par 
les  prières  de  faint  Rombaut  9  Evêque , 
qui  étoit  venu  prêcher  FEvangile  à  Ma- 
lines.  Ce  jeune  Seigneur  ayant  été  fub- 
mergé  malheureulement ,  faint  Rom- 
baut redoubla  fes  prières ,  &  le  fit  ref- 
fufciter.  S'étant  rendu  enfuite  Ecclé- 
fiaftique,  il  fut  Prévôt  ou  Abbé  du  iWo- 
nallere  de  Chanoines ,  que  faint  Rom- 
baut avoic  érabii  à  MÀxm  ;  mais  les 
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^  "Normands  y  ayant  fait  une  irruption,  & 

^T^^m^"  faccagé  ce  Monaftere,  (àint  Libert crut 
iviau.n£5.  éviter  leur  fureur,  en  fe  recirant  à  TAb- 
bay^  de  Sainc-Trond ,  où  il  fut  tué  de- 
vant l'Autel,  environ  Tan  790,  par  ces 
barbares. 

La  Seimeurie  de  Malincs  vint  dans 
la  fuite  au  pouvoir  des  Ëvêques  de  Lie* 
ge;  elle  leur  fut  confirmée,  Tan  910, 
par  Charles-le-Ciiauve,  Roi  de  Fran- 
ce; &  Tan  1006 ,  par  feint  Henri ,  Em*- 
pereùr  ,  en  faveur  de  FEvêque  faint 
Notger ,  qui  y  avoic  fondé  ou  rétabli  le 
Chapitre ,  à  Thonneur  de  faint  Rom- 
baut.  Les  Evéques  de  Liège  y  mirent 
pour  Avoues  les  Seigneurs  deBerthaut, 
afin  qu'ils  gouvernaiïenc  la  Seigneurie 
de  Malines  au  nom  de  TEglife  de  Liège. 
On  fait  monter  leur  origine  jufqu'àBer* 
thault  de  Grimbergue ,  qui  vivoit  Tan 
800,  du  temps  de  fEuipereur  Charle- 
.  magne. 

Malines  s'écant  agrandie  dans  la  fuite 
au-delh  de  la  rivière  de  Dile ,  par  une 
partie  de  la  Terre  de  Sempft,  (Village 
contigu  à  Malines)  qui  appartenoit  à 
ladite  Maifon  deBertbaut,  ces  Seigneurs 
fe  qualifièrent  du  titre  de  Seigneurs  de 

IVIalioeSé  Ils  étoient  alors  très-puillants. 
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poflédants  non-feuiement  tout  ce  qui  eft  seigneù- 
dans  les  environs  de  IMalines  ,  mais  rie  de 
auffi  les  Terres  de  Grîmberghe,  Dui-  ^^^^^ 
fel,Gheel,  Hooghftrate,  Wefterloo, 
&c.  Us  déclarèrent  même  la  guerre  aux 
Ducs  de  Brabant  &  aux  Ëvêques  de 
Liège ,  &  remporterenc  fur  eux  plufieurs 
avantages. 

Enfin,  ceux  de  Liège  n'étant  pas  afïèz 
forts  pour  réfiiler  à  la  puiilànce  des  Sei- 
gneurs ée  Berthaut ,  entrèrent  en  ter- 
mes d'accommodement.  L'accord  fe  fit 
l'an  1 308 ,  entre  Thibaud  de  Bar,  Evê- 
que  de  Liège,  &  Gilles  de  Berchaut  de 
Malines ,  par  lequel  ils  dévoient  poiTé- 
der  chacun  la  moitié  de  la  Ville.  Il  écoit 
difficile  que  deux  Seigneurs  dans  une 
même  Ville  puflènt  s'accorder  long- 
temps. Adolphe  de  la  IVlarck,  Evêque 
de  Liège ,  craignant  de  ne  pouvoir  con- 
ferver  fes  droits  dans  la  Ville  de  Mali- 
nes  9  prit  le  parti  d'en  traiter  avec  Louis 
de  iSievers ,  dit  de  ^CreJJy,  Comte  de 
Flandres ,  &  les  lui  céda  pour  la  fomme 
de  cent  mille  livres  rouinois,  par  un 
Traité  qui  fut  fait  entr'eux  le  3  Odo-  ^ 
Srei333. 

Ce  n'écoit  pas  aflTez  pour  le  Comte 
de  Flandres  d'avoir  acquis  les  droits  de 
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Seioneu-  Liège  dans  la  Ville  de  Ma- 

RTK  Di    Unes ,  il  falloit  encore  avoir  ceux  d*A- 

à  Marguerite ,  fille  de  Renaud ,  Comte 

de  Gueldres,  &  femme  de  Guillaume, 
Corare  de  juiiers.  Ces  deux  Seigneurs 
les  cédèrent  au  Comte  de  Flandres ,  par 
un  Traité  du  premier  Décembre  1333  , 
moyennant  la  fomme  de  60000  livres 
tournois.  Cette  vente  donna  occafîon  à 
de  cruelles  guerres  :  Louis  de  Nevers 
ne  voulut  pa^^ leconnoître  Jean  III,  Duc 
de  Brabant ,  pour  Souverain,  Ce  Duc 
prétendoit  que  les  Seigneurs  précédents 
de  IVIalines  lui  en  avoient  rendu  hom- 
mage ,  comme  d'un  Fief  tenu  du  Du- 
ché de  Brabant;  &  cette  difficulté  ne 
fut  terminée  que  l'an  1347,  parle  ma- 
riage de  Louis  de  Mule ,  fils  du  Comte 
.  Louis  de  Nevers ,  avec  Marguerite ,  fille 
puînée  du  Duc  de  Brabant» 

,Phiiippe-le-Bon  ,  Duc  de  Bourgo- 
gne ,  fépara  cette  Seigneurie  de  fes  au- 
tres Terres,  &  en  fie  une  des  XVII  Pro- 
vinces. Outre  la  Ville  de  Malines ,  elle 
ne  comprend  que  iîx  Villages,  tous  en- 
clavés dans  le  Duché  de  Brabant;  ce 
font ,  d'un  côté,  les  Villages  d'Hom- 
beeck,  Heflen,  Leeû ,  Muyliin  ^  Hever  , 
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•&  les  dépendances  de  Hanfwick  ,Nec-  . 
fcerfpoel ,  Pennepoel  ,  Battel,  Hoffia-  IT^^ 
de^  Geerdeghem,  &c>  L'autre  partie,  ^^^^^ 
qui  eft  réparée  de  la  première  d'environ 
quatre  lieues ,  n*a  que  le  Village  de 
Heyft-op-den-bergh.  ^  avec  fept  Ha* 
neaux  &  ie  Village  de  Geftel. 

Charles-le-Hardi)  Duc  de  Bourgo* 
gne,  établit,  Tan  1473 ,  à  Malines,  un 
grand  Confeil  Souverain  ou  Parlement^ 
qui  écoit  compofé  de  trente-quatre  per^ 
forines  ,  le  Prince  y  compris  ;  favoir^ 
d'un  Chancelier,  de  deux  Préiidents^ 
de  quatre  Chevaliers,  de  fix  Maîtres  des 
Requêtes ,  de  douze  Conleillers  Laics^ 
&  de  huit  Confeiilers  EccléGaftiques> 
fans  les  Greffiers  &  les  Secrctairès  :  les 
Préfîdents  &  les  ConfeiUers  étoient  en 
robes  rouges ,  à  rimitation  du  Parlemenc  ' 
de  Paris.;  mais  cette  difpofition  finit  eti 
1476,  par  la  mort  du  Duc  Charles ,  & 
Ton  établit  un  Confeil  d  Etat  &  Privé 
pour  le  GoQvernemenc  du  Pays  ,  pro- 
che la  perfonne  de  la  Princeiïe  iVIarie^ 
héritière  de  Bourgogne.  Ce  Confeil 
tînt  une  fennec  folemnelle  à  Malines ,  16 
premier  -Mars  1484  ,  en  préfence  dd 
TArchiduc  Maximilien  d'Autriche^  de-» 
puis  Empereur,  &  de  fott  fils  Philippe» 

Tomt  IL  Q  * 
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le-Bel^  depuis  Roi  d'Efpagne  ;  maïs 
comine  ce  Confeil  devoit  fuivre  la  Cour 
&  la  perfonne  du  Prince ,  Philippe-lc- 
Bel^  avant  quede  palier  en  Efpagne  pour 
prendre  poflTeflion  de  Tes  Ecats ,  le  di- 
vifa  en  deux  Tribunaux  ^  par  un  Décret 
donné  le  22  Janvier  1 504.  Il  en  mitune* 
partie  à  Bruxelles,  Tous  le  titre  deCon- 
fcil-Privi,  &ramreàMalines,  fous  ce- 
lui de  grand  ConfciL  Charles- Qijii^^  T 
a  préfidé  en  perfonne  l'an  1 5 1 6  ;  le  Roi 
Philippe  II  eu  1559;  &.  TArchiduc  Al- 
bert &J[fabelle,  Tan  i6i6:depuis  cette 
même  année ,  ce  grand  Confeil  tient  fei 
féances  au  même  endroit,  qui  fut  au- 
trefois le  Palais  de  Marguerite  d'Autri- 
che, DuchefFe  de  Savoie,  &  Gouver- 
nante des  Pays-Bas,  &  enfuite  THôtei 
du  Cardinal  de  Granvelle. 

Ce  Tribunal  eft  compofé  d'un  Préfi- 
Jeni  &  de  fei/e  Confeillers  ^  parmi  les- 
quels deux  fontEcclélialliques,  un  Avo-» 
cat-Fifcai  &  un  Procureur-  Général, 
outre  fix  Secrétaires  &  deux  Greffiers. 
Son  reflbrt  comprenoit  toute  la  Flan- 
dre ,  l'Artois ,  la  Hollande ,  la  Zélande , 
Je  Namurois,  le  Luxembourg,  le  Tour- 
naifis,  &  Valenciennes.  l.es  Chevaliers 

la  ToiloQ  d'or  y  ont  leurs  caufes  coua- 
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mifes  en  première  indance.  On  y  juge 
.Ibuverainemenc,  &  par  Arrêt,  dont  oniuf^SE"* 
ne  peut  revenir  que  par  révifion^  MAtiMw* 

Présidents  du  gkand< 

Conseil. 

1.  Jean  Pieters,  Seigneur  de  Catz^ 
Tan  1504. 

IL  Jolie  Laureys^Tan  152 1. 

IIL  Nicolas  Everardi ,  Do<i:l:eur  en 
Droit  de  l'Univeriicé  de  Lonvain ,  en* 
fuite  Préfident  du  Conftîl  de  Hollande, 
fiit,  depuis  Tan  1528 ,  Préfident  du  gran4 
Confeil,  &  mourut  en  153a. 

1V«  Lambert  deBriaerde,  auparavant 
Confeiller  à  Malines ,  &  au  Conieil- 
Privé,  mourut  Tan  1557. 

V.  Everard  Nicolaï,  Confeiller  du 
grand  Confeil  &  du  Confeii-Privé^  Pré- 
fident de  celui  de  Frife ,  &  puis  du  grandi 
Confeil;  il  mourut  en  i^^i* 

VL  Jean  de.  Giimes ,  dit  Berghes , 
Seigneur  deWaterfdyck-,  Confeiller  au 
Confeil  de  Hollande ,  &  Préfident  du 
jçrand  Confeil;  il  mourut,  en  15B4,  à 
Namur ,  où  le  Confeil  s'étoit  retiré  pea-  • 
dant  les  troubles  du  Pays. 

VII.  Jean  vauder  .Burch  a  voit,  été 

Ç  ij 
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Conieiller  en  Flandres  &  au  Confeii- 
^  Privé;  il  devint,  en  1592,  Chef-Préfi- 
dent  ,&  mourut  en  1597. 

VII L  Igram  van  Acblen ,  Préiident 
du  Confcil  de  Frife ,  &  Confeiller  du 
Confeil-Privé  ,  fuccéda  l'an  1598,  & 
mourut  Tan  1 604. 

'  IX*  Jean  Liebart ,  Conieiller  du  grand 
Confeil ,  &  Préfident  de  celui  de  Flan- 
dres; en  1605  il  devint  Préfident  de 
ce  Confeil,  &  mourut  en  1622. 

X.  Renom  de  France,  Seigneur  de 
Noyelles^  devint  Préfident  le  30  Aoùc 
1 622 ,  après  avoir  été  Préfident  du  Cou- 
fçil  d'Artois;  il  mourut  en  1628. 

XI.  Zegre  Coulez ,  Préfident  du  Con- 
feil de  Namur,  devint,  le  i8  Oélobre 
1628 ,  Préfident  k  Malines,  &  mourut 
eu  1638. 

XII.  Henri  de  Vicq  ,  Seigneur  dé 

Meulevelt,  Confeiller  du  Confeil -  Pri- 
vé,  lui  fuccéda  le  27  Mars  1638  ,  & 
lîionrut  en  165 t. 

XIIL  Antoine THermite,  Confeiller 
du  Confeil-Privé,  préfida  à  ÎWalines  le 
25  .  Décembre  1651  ,  Ôc  mourut  en 
i66ï. 

XIV.  Adrien  de  France ,  Seigneur 
de  Noyelles,       Préfident  du  Con- 
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feil  d' Artois ,  &  puis  du  grand  Confeii.  ^ 
mourut  en  1668.  Mau- 

XV.  Jean- Antoine  Locquet ,  Vicomte  nés.  ^ 
de  Humbeeck,  devint  Préfident  du 
grand  Confeille  28  Oftobre  1669, & 

en  i  687 ,  Chancelier  de  Brabant. 

XVI.  André  delMarmol,  Confeiller 
du  Confeii  Suprême  auprès  du  Roi 
Charles  II ,  à  Madrid,  devint  Préfident  à 
Malincs  en  1687,  ^  niourut  en  1690. 

XVII.  Guillaume-Philippe ,  Marquis 
de  Herzeiles,  devint,  le  16  Juim.690, 
Préiidem  du  grand  Confeii  ^  (ketii^pi 
Chancelier  de  Brabant. 

XVIIL  Guillaume -Albert  de  Gryf- 
pere.  Baron  de  Goyck^  Confeiller  au 
grand  Conlèil  &  à  Madrid ,  devine  9  le 

5  Mai  169 1,  Préfident  à  Malines  ,  & 
en  1698  Chancelier  de  Brabant. 

XIX.  Hyacinthe-Marie  de  Broeck- 
hove  de  Bergeyck ,  Confeiller  au  grand 
Conieil^  fut  Préfident  dès  Fan  1699  9 

6  mourut  le  ;i8  Septembre  1707. 

XX.  Jean  S talins,  Confeiller  du  Con- 
feii de  Flandres ,  &  enfuite  du  grand 
Confeii  9  devint  Prélident  le  12  Décem- 
bre 1707,  &  décéda  le  2  2  Juillet  17 14. 

XXL  Chriftophe-Erneft,  Comte  de 
B^aillet ,  Confeiller  duConfeil  deLuxem* 

Giij 
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i  KEsiD.         1  &  enfuite  du  grand  Confeil, 

DE  iviAw-  prit  pofTcflîon  de  la  Préfidence  le  a6 

Août  1716.  Il  devint  Chef-Préfident  do 

Confeil- Privé  l'an  i72«:. 

XXII.  Pierre  van  Volden,  Confeiller 
du  grand  Confeil  ^  en  fut  nommé  Pré- 
lidenc  Tan  1746,  &  mourut  le  9  Juin 

XXIII.  Eugène  -  Joieph  d'Olraen  » 
Seigneur  de  la  Courtaubois ,  Baron  de 

Poedcrlé,  Confeîller  à  Malines  &  au 
Confeil-Privé^  fut  nommé  Préfident  le 
IS  Mai  1739.  La  Ville  de  Malines  ayant 
été  conquilè  par  le  Roi  de  France,  le 
ï2f  Mai  1745,  obligé  de  fe  reti- 
rer avec  tout  le  grand  Confeil  d  abord 
k  Namur,  puis  à  Aix-la-Chapelle,  & 
tnfin  à  Epternach,  jufqua  la  Paix:  il 
mourut  le  9  Décembre  1756. 

XXIV.  M.  de  Pieke ,  Confeiller  au 
,  Confeil  d'Etat  &  Privé ,  fut  nommé  Pré- 

fident  du  grand  Confeil  de  Malines le 

îi  Février  i757* 
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LA  VILLE  DE  MALINES. 


CËtce  Capitale  ed  fîtuée  prefque  au 
milieu  du  Brabant^  regardant  en 
,  triangle  les  Villes  d'Anvers ,  de  Louvain 
&  de  Bruxelles,  qui  en  font  éloignées 
d'environ  quatre  lieues^,  &  verslelquei- 
les  on  va  par  trois  beaux  pavés.  La  ri- 
vière de  Dile  la  traverfe ,  &  s'enfle  par 
la  marée ,  qui  remonte  même  jufqu'à 
une  lieue  au-delà.  Quelques-uns  œ  ont 
voulu  drer  Tétimologie  derancietinomt 
Mafiina;  comme  fi  Ton  difoic  M^z/ii  /i^ 
aea,  ou  les  limites  de  la  marée. 

Ses  habitants  ont  été  anciennement 
fournis,  pour  le  Spirituel, aux Ëvêques» 
de  Liège;  mais  avant  Tan  1100,  il» 
étoient  déjà  fous  la  Jurifdii^ion  desÉvê- 
ques  de  Cambray  ;  ce  qui  continua  juf- 
qu'en  1 559 ,  que  le  Pape  Paul  IV  y  éta- 
blit, à  rinfbnce  de  .Philippe  II,  Roi 
d'Efpagne,  un  Archevêché,  avec  le  ti- 
tre de  Primat  des  Pays-Bas. 

Il  a  pourSuffragants  1  es  Evêchés  d'An- 
vers ,  Gand  ,  Bruges ,  Ypres  ,  Rure- 

monde  &  fiois*le*Duc.  Il  y  a  fous  fa  * 

G  iv 
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jvi^j^^^jP3^  Jurifdiaion  dix-lept  Villes,  &  environ 
500  Villages,  partages  en  douze  Doyen- 
nés, qui  ïont  rArchiprêtré  de  la  Ville^ 
le  Doyenné  de  Malines,  ceux  de  Bruxel- 
les, Louvain,  Dicft,ïifleniont,Leau, 
AlolU  Gmmmont^  Renay ,  Sainte-Pee- 
ters-Leeuw  ûiidc^hciiî. 

Akchevèques  de  Maunes. 

L  Antoine  Perrenot,  Bourguignon^ 
Cardinal  de  Granvelle  ,  école  Evêque 
d'Arras  lorfqu'il  devint  Archevêque  tn 

1559;  le  P'^pe  Pie  IV  le  fit  Cardinal 
€H  1 5  6 1 ,  &  il  mourut  à  Madrid  en  1 5861^ 

ayant  été  uuffi  Archevêque  de  Befaa- 
çon.  * 

IL  Jean Hauchin,  Doyen  de  TEglife 
de  Sainte  Gudule  à  Bruxelles,  lui  ibc- 
céda  Tan  1583 ,  &  mourut flx ans  après. 
Sa  Mûjefté  non] ma  fucceffivement  à 
cet  Archevêché   Ouillaume  Alanus  ^. 


*  Le  Cardinal  de  Gninveire  a  eu  pour  Suf- 
ftasrants ,  Pépin  Rofa  ,  Religieux  &  Do 
rOrdre  ffrint  Dominique ,  &  eufuite  Gisbert. 
Vfocdius ,  qui  étoiiprefque  toujours ablènt, Curé 
h  Chapelle,  à  Bruxelles,  xxm  dçux  fous  Ife 
d:Ëv(gque&  Salubry^ 
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Anglois  y  Cardinal  ;  &  Lievin  Torren-  AicHBvi- 
tius,  Evêque  d'Anvers;  maïs  ils  mou-  qum  m 
rurent  tous  deux  avant  d'avoir  prispof-  ^^^-^ 
felliom 

IIL  Mathias  Hovius ,  Malinois ,  Cha- 
noine &  Archidiacre  de  r£glife  Métro- 
politaine, &  Vicaire-Général  de  l'Ar- 
chevêche,  fut  facré  en  1596  :ii  mou- 
rut en  1620. 

IV.  Jacques  Boonen ,  Chanoine  & 

Doyen  de  Malines,  &  Confeiller-Ec- 

cléliallique  au  grand  Confeil ,  fut  pre- 

n^iérementËvêque  de  Gand  ;  il  mourut 
l*an  1655. 

V.  André  Cruefen,  fut  d'abord  Evê- 
que de  Ruremonde;  il  mourut  en  1666. 

VI.  Jean  de  Wachtendonck,  aupa- 
ravant Prévôt  de  TEglife  Métropolitain 
5f  ^  &  Confeiller-Eccléiiaûique ,  enfuite 
Evêque  de  Namur  ;  il  mourut  l'an  1 668 , 
peu  de  temps  après  avoir  pris  pofleflîon. 
'  VIL  Alphonfe  de  Berghes  ^  Prévôt 

Nivelle,  &  Chanoine  de  Tournay, 
^voit  été  nommç  à  i'Evêché  de  Tour- 
^ïîinais  les  François  ayant  pris  cette 
J^l"^^  il  fut  nommé  l'Arche véche  de 
Moines  en  ,  ôc  mourut  en  1689. 
.  VIII.  Humbert-Guillaume  de  Préci- 
P^îiuo ,  Bourguignon  ^  ci-devam  Evêque 
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archkvê-  de  Bruges;  il  mourat  le  9  Juin  171  iV  î 
QUEs  DE  âgé  de  85  ans.  f 
Malines.  ix.Thomas-PhiUpped'Alface,Com^ 

te  de  BoufTu  ,  Prcvôc  de  lu  Cathédrale 
de  Gand,  Prélat  domeltique  du  Pape  ^ 
Clément  Xi^  fut  nommé  à  VEvêché 
d'Ypres  l'an  1713-»  &  Tannée  fuivante  à 
TArchevêché  dé  Matines.  Il  fut  facré  k  | 
Vienne  le  19  Janvier  17 16,  par  Mgr. 
Spinoia  ^  Nonce  du  Pape ,  enfuite  Car^  f 
dinal,  aHiftc  des  Eveques  de  Neycra  & 
de  Weitzen.  Le  Pape  Clément  XI  le 
créa  Cardinal  le  29  Novembre  1719  ^ 
donc  il  reçut  la  baretce  à  Maiines,  le 
7  Juillet  1720^  par  FEvêque  deGand, 
Il  a  rebâti  magniliquement  Ton  Palais  Ar- 
chiépifcopal ,  &  il  y  a  placé  tine  Biblio- 
thèque, qui  eft,  fans  contredit,  la  plus 
.    cboifie  des  Pays-Bas. 

X.  Le  Comte  ÇharIes*Maurice  de 
Franckenberg-  LudwifdorfF,  Archidiacre 
de  TEglife  Cathédrale  deBreilaw,  & 
Doyen  de  celle  d'Olmutz,  nommé  Ar- 
chevêque de  Maiines  par  llmpératrice- 
Reine,  fut  facré  à  Vienne,  &  fit  fon 
entrée  à  Maiines ,  le  27  Oftobre  1759. 
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vée  en  1451  ;     celle  de  l'Ëglife  Col- 

îéo^ale  de  Notre-Dame  ;  3 '\  celle  de  TE- 
glile  de  Saint-Jean,  deflervie  depuis  Tan 
1645  par  les  Prêtres  de  l'Oratoire; 
4^.  celle  de  Saint-Pierre  &Saint-PauU 
5<>.celle  de  Sainte-Catherine;  6^.  celle 
de  Notre-Danae  de  Hanfwyck ,  qui  eft 
un  Prieuré  de  Chanoines  Réguliers  de 
rOrdre  de  faînt  Auguftin,  de  la  Con- 
grégation de  làinte  Geneviève.  Après 
les  troubles  du  feizieme  fieclc,  ils  fe 
retirèrent  en  Ville;. leur  Egliie,  bâtie 
en  forme  de  dôme,  fut  achevés  Part 
1678.  On  y  honore  une  Image  de  la 
iainte  Vierge ,  célèbre  depuis  Tan  988  ^ 
par  plufieurs  miracles.  ^ 

Le  Chapioe  de  l'Eglife  Métropoli- 
taine écoit  anciennement  de  quatorze 
Chanoines ,  fondé  dès  Tan  996  ^  par 
faintNorgcr,Eveque  de  Liège.  Depuis 
réreétion  du  Siège  Archiépifcopal ,  il  a 
été  augmenté  jufqu'au  nombre  de  dix* 
fept  Chanoines.  11  y  a  fix  Dignitaires; 
le  Prévôt,  le  Doyen,  TArchidiacre ,  le 
Chantre,  TArchiprêtre  &  le  Péniten- 
cier. De  plus ,  douze  Bénéficiers  fondés 
Fan  I  250,  par  Arnold  deZellaer,  Cha- 
noine 6c  Ecolâtre  de  la  même  Eglife: 
ils  font  fubordonnés  au  grand  Chapitre, 
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Majuuio.  ^  l'Archevêque  les  érigea  en  Chanoi- 
*  nés  Fan  1654.  Philippe-le-Bel,  Duc  de 

Bourgogne ,  &  Roi  d'Efpagne,  y  a  tenu , 
Tan  1491  «  un  Chapitre  de  l'Ordre  de 
la  Toifon  d'or ,  où  il  créa  quatorze  Che- 
valiers. 

La  grande  tour  fut  eomraencée  Tan 

1452 ,  par  les  aumônes  des  Pèlerins  qui 
venoient  y  gagner  le  Jubilé  accordé  pour 
cet  effet  par  le  Pape  Nicolas  V;  elle  a 
348  pieds  de  hauteur ,  quoiqu'il  y  man- 
que une  flèche,  félon  le  premier  def- 
fein,  par  lequel  elle  lèroit  d'un  tiers  plus 
haute  qu'elle  n'eft  k  préfent*  On  endé^ 
couvre  plufieurs  Villes  &  belles  campa- 
gnes; il  y  a  un  beau  carillon,  &  Ton 
plaça ,  l'an  1710,  des  cadrans  dorés  aux 
quatre  côtés  de  cette  tour,  chacun  de 
J44  pieds  de  circonférence. 

Le  Roi  Louis  XV  ayant  fait  la  con* 
quête  de  cette  Ville ,  eut  la  curiod té  de 
monter  jufqu'au  fommet  de  cette  ïour  , 
le  15  Mai  174^  ;  &  le  Magiftrat  y  fit 
placer  une  infcription  ,  afin  de  perpé- 
tuer la  mémoire  de  cet  événement. 

Avant  les  croubks  duXVP,  fiecle,  il 
n'y  avoit  que  fix  Couvents  dans  cette 
Ville,  qui  fe  font  confidérablement  mul- 
tipliés par  la  fuite.  Les  Récollets  furent 
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reçus  Tan  I Î23 1  :  les  Auguftins  (ils  y  ont 
leur  Noviciat)  Tan  1252;  les  Carmes 
chaudes  avec  Noviciat,  Tan  1254;  les 
Frères  Alexiens  Tan  1 305  ;  les  Capu* 
cins  Tan  1596,  ils  y  ont  de  beaux  jar- 
dins :  les  Jéfuices  furent  reçus  Tan  1 6 1 1  ; 
leur  Eglife,  qui  fut  achevée  Tan  1677, 
mérite  la  vue  des  étrangers  pour  là  beau^ 
té,  &  Jeur  Collège  étoît  autrefois  le 
Palais  de  l'Empereur  Charles-Quint; 
ifs  y  ont  aufG  leur  Noviciat  ;  les  bâti* 
ments  font  de  la  libéralité  de  TArche- 
vêque  Cmeren.  Us  enfeignem  de  plus 
les  Humanités,  de  même  que  les  Prêtres 
de  rOratoire,  fondés  l'an  1630;  les  Car- 
mes déchaufles  furent  reçus  en  1650; 
&  les  Dominicains  y  font  venus  de  Bois- 
le-Duc  en  1651. 

Les  Cloîtres  de  Filles  font ,  la  Pré* 
vôté  de  LeUendael,  de  l'Ordre  de  Pré« 
montré,  fondée  en  1223;  le  Prieuré  dô 
Muyfen ,  de  l'Ordre  de  Citeaux,  fondé 
en  1380;  Bleyeniergh  y  ChanoinefTcs 
Régulières  de  St.  Auguftin,  fonde  en 
1 1 1 3  ;  Béthanie ,  auifl  CbanoineflTes  Ré<> 
gulieres ,  fondé  en  1422  ;  de  même  que 
Thabor^  fondé  en  1 459  ;  &  le  Prieuré  9 
dit  Ter-Siecken^ fondé  pour  ics  Lépreux, 

en  i2QQé 
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Màhtm^    11  y  a  outre  cela  des  Sœurs-Noires, 
fondées  en  1465;  desReiîgieufesHoP* 

picalieres,  fondées  en  1200;  des  pau- 
vres Claires  9  en  1500;  des  Carmélites 
déchaufîees,  en  161 6;  des  Urbaniftes 
ou  riches  Claires,  en  1654;  des  Urfu* 
lines  Tan  1680;  deux  Béguinages,  une 
Communauté  de  aoo  ApoiloUnes. 

Le  grand  Béguinage  efl:  Orné  près  de 
la  Porte  d'Anvers;  il  fut  fondé  Tan  1 249: 
c^efl:  comme  une  petite  Ville,  entourée 
de  murailles,  &  Ton  y  compte  ordi* 
nairementplus  de  800  Béguines.  Leur 
Ëgiife  efl:  d'une  ftruéture  magnifique. 

La  Coramanderie  de  Fitjcmùourgmé" 
rite  auffi  la  vue  des  Etrangers ,  tant  pour 
les  bâtiments  que  pour  les  jardins;  elle 
appartient  aux  Chevaliers  de  TOrdre 
Tcuionique,  du  Bailliage  deCoblcnrz; 
elle  a  été  fondée,  en  i  ipô ,  par  lesSei* 
gneurs  de  Berthaut. 

Le  Patron  de  la  Ville  eft  faint  Rom-, 
baut ,  &  la  Patrone  Ste.  Marie  *  Made-* 
laine.  On  die  que  St.  Rombaut  étoit  fils 
d'un  Roi  d'Irlande ,  &  Archevêque  de 
Dublin;  mïis  il  eft  plus  apparent  qu'il 
fut  plutôt  Evoque  Régionnaire ,  facré  à 
Rome  par  le  Pape  Etienne  III ,  pendant 
qu'il  y  étoit  allé  pour  viiiter  leis  tom* 


» 
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beaux  des  Apôtres  &  autres  Martyrs, 
Il  s'arrêta  à  fou  retour  à  Matines,  où  il 
trouva  grand  nombre  dlnfideies ,  aux* 
quels  il  prêciia  TEvangile ,  étant  foutenu 
par  Adon ,  Comte  de  Malines.  Ce  Saint 
jPrélat  fut  tué  le  24  Juin  775 ,  par  deux 
afiaffins;  l'un  par  un  mocif  d'avarice , 
croyant  trouver  chez  lui  de  grands  tré- 
fors  ;  &  l'autre  par  un  efprit  de  ven- 
geance, à  caufe  qu'il  en  avoit  été  repris 
d'un  adultère  fcandaleux.  Les  miracles 
qu'on  vie  arriver  à  l'on  tombeau,  y  atti- 
rèrent les  Peuples  pour  honorer  fa  mé- 
moire* On  célèbre  fa  Fête  le  premier 
Juiilec,  &  Ton  fait  annueliement  ù  ion 
honneur  deux  Proceffions  folemnelles , 
l'une  le  premier  Dimanche  du  mois  de 
Juillet  dans  la  Ville ,  l'autre  le  Mer- 
credi après  les  Pâques  autour  des  rem- 
parts ,  en  conféquence  d'un  ancien  vœu 
des  i\Iaiinois.  Les  Reliques  de  faint 
Rombaut  y  font  portées  dans  une  chafie 
d'argent ,  qui  palFe  pour  une  des  plus 
belles  &  des  plus  riches  du  Pays.  Aih 
trefois  il  y  en  avoit  une  d'argent  doré^ 
enrichie  de  quandté  de  pierreries,  conf- 
tniîte  Tan  1 3  69  ;  pefant  trois  mille  lix 
cencs  marcs;  mais  celle-ci  ayant  été  en- 
levée par  ks  Rebelles^  Tan  1578 ,  ona 
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fait  la  chalTe  qu^on  voit  à  ppéfent ,  ache- 
vée Tan  1631 ,  du  poids  de  quatre  mille 

onces* 

Dès  Tan  1 500  il  y  avoit  à  Malines  un 

CoUcge ,  fondé  pour  de  pauvres  Etu; 
diancs ,  pat  Jean  Scandonck,  iVIaiinois^ 
Docleur  en  Théologie  dans  l'Univerfité 
de  Paris  ^  qui  mourut  en  grande  réputa- 
tion Fan  1504*  On  enfeignoit  autrefois 
les  Humanités  en  ce  Collège  ^  le  touc 
fous  une  difcipline  égale  à  celle  de  la 
Maifon  que  le  même  Scandonck  a  voie 
fondée  à  Louvain*  L'Archevêque  Ho- 
vius  rétablit  cette  Maifon  fan  1596;  & 
du  contentement  du  IVJagiftrat^  il  y  a 
érigé  un  Séminaire  Diocéfain ,  qui  eft 
maintenant  des  plus  confidérables  des 
Pays-Bas  :  il  y  demeure  plus  de  cent 
Théologiens. 

Le  Magiftrat  confide  en  un  Ëfcoute- 
te ,  deux  Bourguemeftres  ou  Maîtres  des 
Communes,  douze  Echevins,  dont  fix: 
Nobles  &  autant  de  Bourgeois  ;  deux 
Maîtres  de  Police,  deux  Tréforiers, 
deux  Penfionnaires ,  deux  Secrétaires 
&  deux  Greffiers.  On  a  fait  mention  du 
grand  Confeil  établi  à  Malines,  ci-def* 
fus  a  la  pap^e  97.  Il  y  a  de  plus  une  Cour 
Féodale ,  h  celle  de  Beiîeren. 

On 
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"  On  fait  a  Malinesun  grand  commerce 
en  grains,  en  cuirs  dorés  pour  1  embel'- 
liffement  des  chambres,  en  couvertu- 
res de  lits,  &  principalement  en  den^*- 
telles ,  qui  font  recherchées  par  toute 
TEurope.  Il  y  a  euaulfi  un  Arfenal  con- 
iidérabJe^  dans  lequel  on  fondoitles  ca^ 
nons*  Le  Roi  Philippe  II  y  avoit  fait 
aulQ  bâtir 9  Tan  1566,  un  l^ôpital  pour 
les  Soldats,  &  le  Comte  de  Monterey 
lavoit  fait  rétablir  »  mais  il  ne  fubdile 
plus» 

Malines  a  effuyé  anciennement  plu^ 
lieurs  malheurs.  Le  7  Août  1546,  la 
foudre  étant  tombée  fur  une  tour ,  dite 
Sant^Poont ,  le  feu  prit  à  plus  de  2000 
quintaux  de  poudre,  &  bouleverfa  une 
grande  partie  de  la  Ville.  Le  fracas 
fut  11  grand,  que  les  foflTés  en  furent 
delléchés  :  les  Egiifes  &  maitons  voi* 
fines,  &  même  celles  qui  étoient  à  300 
pas  de  là ,  furent  renverfées  ;  plus  de 
500  perfonnes  y'  périrent,  &  plus  de 
600  furent  eftropiées. 

Purant  les  troubles  des  Pays-Bas ,  les 
Soldats  Efpagnols  &  Wallons  la  facca- 
gèrent  pendant  trois  jours ,  par  ordre 
du  Duc  d'Albe,  le  a  Oftobre  157^1^ 
fous  prétexte  que  les  Bourgeois  âvoienc 

Tom€  IL  H 
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reiufé  l'entrée  aux  Troupes  du  Roi,  & 
'  favorifé  tes  Troupes  du  Prince  d'Oran- 
ge. On  n'épargna  que  ies  feules  Egii- 
les^  &  cette  perte  coûta  aux  habitants 
plufieurs  millions  de  florins. 

Le  6  Février  1578,  les  Soldats  du 
Prince  d'Orange  brûlèrent  &  faccagc- 
rent  autour  de  Maiines,  touteslesEgli* 
fes  &  Couvents^  nommément  le  grand 
Béguinage,  Hanfwyck,  Neckerfpoel, 
&c.  Toutes  les  cloches  furent  transfé- 
rées  à  Aaver:s ,  pour  en  fondre  des  ca* 
nons. 

Le  Colonel  Ançlois  Norrits  ^  &  le 
Colonel  Olivier  de  Tympel ,  la  facca- 
gèrent  plus  cruellement,  pour  la  fé- 
conde fois,  le  9  Avril  1580  :  près  de 
cent  habitants  y  périrent  alors  ;  le  Père 
Pierre  Lupus ,  Prieur  des  Carmes  9  fa- 
vant  Doâeur  de  Louvain ,  fut  tué  en 
plein  marché;  les  Eglifes  furent  profa- 
nées ,  &  tout  exercice  de  la  Religion 
Catholique  y  fut  aboli  :  mais  enfin,  le 
19  Juillet  1585,1e  Magiilrat  &  les  Bour- 
geois fe  délivrèrent  de  Toppreffion  des 
Rebelles,  &  rentrèrent  en  Tobéiflànce 
de  leur  Souverain. 

En  1 7 1 8 ,  il  s'éleva  un  tumulte  à  Ma- 

Une$9  rufçtcé  par  les  poneursde  facs^ 


Digitized  by  Google 


DE  S   PAYS-BAS.  iij 

qui^jointsàlapopukce,  firent,  par  for- 
ce, révoquerai!  Magiflrac  une  Sentence 
qui  écoic  donnée  conQ:e-eux.  Ils  pille^ 
rent  la  maiforr^TÈcoutette,  &  bra* 
querenc  le  canon  contre  les  Soldats,  qui 
voulurent  arrêter  ces  mutins.  On  y  en- 
voya enfuite  quelques  Troupes ,  &  plu- 
fieurs  des  âiâieux  ayant  été  emprî*^ 
fonnés,  le  grand  Confeil  rendit  Sen- 
tence,  le  21  Août  1720,  par  laquelle 
quatre  furent  pendus,  huit  fouetrcs^ 
douze  pendus  en  eûigie  y  &plus  de  cent 
bannis. 

Depuis  lereélion  de  rArchevêché  de 
Malines ,  on  a  tenu  croîs  Conciles  Pro* 
vincîaux  dans  le  Diocefe  ;  le  premier 
ran  1 570 ,  auquelMardn  Rithove  9  Ëvê^ 
que  d'Ypres ,  préfida  en  rabfence  du 
Cardinal  de  Granvelle ,  qui  étoit  alors 
à  Madrid  :  ce  jiremîer  Concile  fut  vlC* 
femblé  à  Malines,  Le  fécond  fe  tint  à 
Louvain  dans  le  Collège  de  Savoie  ^l'an 
1574,  &  ce  fut  encore  le  même  Eve- 
qued'Ypres  qui  y  préfida.  Le  troifieme 
fe  tint  h  Malines  en  1 607 ,  &  l'Arche- 
vêque Hovius  en  fut  le  Préfident.  . 

En  1746,  après  que  Malines  eut  été 
pendant  Thiver  le  quartier- général  des 
Troupes  Alliées  ^  qui  yavoientfait  quel- 
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quesforcificacions,  lesGénéraûx  qui  les 
commandoient ,  jugèrent  à  propos  de  l'a- 
bandonner  le  i  a  de  Mai,  Les  François 
y  entterentle  même  jour,  après  une  at- 
taque ,  qui  ne  dura  que  trois  heures.  Us 
y  firent  un  Capitaine  &  environ  55  Sol- 
dats prifonniers  de  guene.  Louis  XV, 
Roi  de  France ,  y  arriva  le  1 5  du  mê- 
me mois;  il  vifita  d'abord  TEglife Mé- 
tropolitaine ,  &  il  fut  logé  k  la  Comman- 
derie  de  Pitzembourg. 

A  une  lieue  de  Maiines,  on  voit  la 
belle  Abbaye  de  Roofendael ,  Relîgieu- 
fes  de  rOrdre  de  Citeaux ,  fituée  fur  la 
rivière  de  Nethe  ,  &  fondée  dès  Tan 
1138^  par  les  Seigneurs  de  Bertbaut, 
Avoués  de  Malines:qûelques-unes  des 
premières  AbbeflTes  furent  de  cette  Fa- 
mille. L'Abbé  de  Saint-Bernard  en  eft 
k.  Supérieur» 
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LE  DUCHÉ 

DE  GUELDRES. 

Es  Géographes  prétendent 
que  ce  Pays  étoît  habité  au* 
trefoîs  par  des  Peuples ,  que 
Jules-Céfar,  dans  fes  Com- 
mentaires ,  nomme  Menapu ,  UJiputs  ^ 

Gugerm  &C  SicamhrL  On  croît  qu'il  tire 

le  nom  qu'il  porte  aujourd'hui,  de  la 

Ville  de  Gddula^  dont  Tacite  feit  men- 
tion dans  fes  Annales.  C'eil  auflilefen*- 
timent  de  plufieurs  Auteurs  célèbres , 
que  ClovisI,  Roi  de  France,  étoic  ori- 
ginaire du  Pays  de  Gueldres. 

Ce  Pays  n'a  prefque  point  de  mon- 
tagnes ,  &  renferme ,  outre  le  Comté  de 
Zutphen,  vingt-deux  Villes,  dont  Ru- 
remonde ,  Arnhem  &  Nimegue  font  les 
plus  confidérables,  &  plus  de  300  Vil- 
lages. Il  eil  divifé  en  quatre  Quartiers; 
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la  Maifon  d'Autriche  poffède  ce  qu*on 
-  appelle  le  haut- Quartier  ,  dont  Rure- 
monde  eft  la  Capitale  ;  quoique  par  la 
Paix  d'Ucrechc  le  Roi  de  Prude  &  les 
Hollaqdois  en  aient  démembré  utfe 
grande  partie.  Les  croîs  autres  Quartiers^ 
que  les  Hollandois  pofledent  depuis  plus 
d'un  fîecle ,  font  la  Betuwe  ,  dont  Ni- 
megue  eft  la  Ville  principale;  la  Velu- 
we,  dont  Amhem  eft  la  Capitale;  &  le 
Comté  de  Zutphen  >  qui  a  pour  Capi- 
tale la  ViUe  de  ce  nom. 

Pour  ce  qui  rec^arde  la  Seigneurie 
particulière  de  ce  Pays  9  elle  commença 
fous  les  Rois  de  France  de  la  féconde 
race^  lorlque  les  Seigneurs  ^  qui  n'en 
étoient  auparavant  que  Gouveroeurs» 
;s'en  rendirent  les  Souverains. 

Seigneurs  de  Gueldres.  • 

% 

1.  Wichard  ou  Richard  ,  Seigneur 
de  Pont  9  (ancien  Village  près  de  Guel<- 
dres)  vers  fan  878;  il  mourut  en  910^ 
ayanc  époufé  la  fille  du  Comte  de  Zut* 
phen. 

IL  Gerlac,  fon  fîls^  époufa  la  fille  du 
Comte  de  Cuyck  ;  il  vint  avec  fes  Trou- 
]pes  au  ucours  de  Charles-le-Simple , 
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Koi  de  France ,  contre  Robert ,  Comte  I  ' 
d'Anjou  ;  &  il  mourut  en  931.  ^^^S^ 

III.  Godefroi ,  fon  fils  ,  mourut  en 

95^- 

IV.  Wichard  II,  fils  de  Godefroi  & 
d'Adélaïde  de  Cleves,  gouverna  pen- 
dant  quinze  ans  ;  il  époufa  la  fille  du 
Comte  de  Zucphen,  &  mourut  en  p68. 

V.  Saint  Mengofe  ou  Mengengaude 
fuccéda  à  Wichard,  fon  pere;  il  époufa 
Gerberge,  fille  de  Godefroi-le-BarbUt 
Duc  delirabam,  dont  il  eut  un  fils  nom- 
mé Wikinge,  &  quatre  filles,  entre lef* 
ijaelles  Beraade  &  Adélaïde  furent  Ab* 
beflès  à  Cologne ,  &  moururent  en  odeur 
de  fainteté.  On  fait  leur  Fétele  19  Dé- 
cembre, conjointement  avec  celle  du 
pere,  qui  mourut  en  101 1. 

VI.  Wikinge  époufa  Elifabeth  de 
Bavière,  de  laquelle  il  eut  quatre  fils, 
favoir  Wichard,  qui  lui  lliccéda  ;  Guil- 
laume, Evêque  d'Ucrecht;  Richard, 
Ëvêque  de  Liège  ;  &  Meinv^ere  ,*  Ëvê"*  - 
que  de  Paderborri.  Il  mourut  en  1035. 

VIL  Wichard  UI  fut  un  Prince  bel- 

liqueux,  qui  aflifta  de  toutes  fes  forces 
rÉmpereur  Henri  III,  dans  les  guerres 
qu'il  foutint  contre  les  Hongrois.  Flo- 
Kttt  1 9  Comte  de  Hollande ,  le  fit  pri* 
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^     '     fotinier  dans  une  baLaille,  (Se  roblîirca  Tt 

Seigneurs 

Di:  GuEi^  payer  2000  marcs  a  argent  pour  laran- 
PRES.      ÇQH.  Il  n'eut  qu'une  fille  de  fon  époufe 

Marguerite  de  Loon ,  &  il  mounu  ea 

io6i. 

Comtes  de  Gueldkes. 

VIIL  Alix  ou  Adélaïde,  fille  unique 
*  de  Wîchard ,  époufa ,  Fan  1 061 ,  Othon 
de  Naflau,  qui,  après  la  more,  prie,  en 
1077,  une  féconde  alliance  avec  So- 
phie ,  fille  unique  de  Wichman ,  Comte 
deZucphen ,  qui  lui  porta  ce  Comté  en 
dot.  L'Empereur  Henri  IV  lui  donna  ^ 
Van  1079,  le  titre  de  Cotnte  à  Franc- 
foi  c-ku -le  Mein  ,  &  Godefroi  de  Bouil- 
lon lui  céda,  en  1095 ,  le  Quartier  de 
k  Weluwe  en  fief  perpétuel.  Othon 
mourut  Tan  1 1 06  ,  laiflant  Gérard  ^ 
Comte  de  Gueldres  ^  de  (à  première 
femme ;&  Gerlac,  Comte  deZutphen, 
deiafeconde* 

IX.  G  erard  fuccéda  au  Comté  de. 
Gueldres  ;  il  époula  Hedwige ,  lilic  de 

*  Florent  II,  Comte  de  Hollande,  &  mou- 
rut en  1131. 

X.  Henri  de  Naflau ,  fils  de  Gérard  y 
Ibuçint. fortement  le  parti  de  Thierry^. 


Digitized  by  Google 


» 

DES   PAYS-BAS,  121 

Comte  de  Hollande,  contre  le  Comte  q^^^^^^^ 
de  Cuyck.  Il  eut  de  fa  femme,  Seinare  de  Guel- 
de  Brabanc,  trois  fils,  Arnould ,  Arche- 
vêque  de  Cologne;  Gérard  &  Otbon^ 
qui  lui  fuccéderent.  Il  mourut  Tan  1 162. 

XL  Gérard  II  a  eu  pïufieurs  démê- 
lés avec  les  £vêques  d'Ucrecht.  II  ne 
laiflà  point  deportcritc  de  fes  deux  fem- 
mes ,  Marguerite  de  Spanheim  &  Ide 
de  Boulogne,  &  mourut  en  1 178. 

XIL  Othon,  fon  frère ,  lui  fuccéda. 
Il  époufa  Richarde  de  Brabant;  TËm- 
pereur  Henri  IV  lui'donnâ  la  Ville  de 
Nimegue  en  fief  ;  il  ioutiuc  plufîeurs 

guerres  contre  les  Evêques  d'Utreclu, 
contre  Thierry  9  Comte  de  Hollande  ^ 
&  Henri  IV,  Duc  de  Brabant,  qui  le 
prie  prifonnien  II  fit  auïii  le  voyage  de 
la  Terre-Sainte ,  &  mourut  Tan  1 202. 

XUL  Gérard  III ,  fils  d  Oxhon ,  a  fou- 
tenu  pïufieurs  guerres  contre  fes  voifins». 
Il  a  eu  pour  femmes,  Marguerite  de 
Brabant  &  Richarde  de  Naiiàu.  Il  eut 
de  la  féconde  Othon  II,  qui  lui  fuccéda 

après  la  mort.  Tan  1220. 
.  XIV. Othon II, dit/e5o£/ea;r, époufa 

Marguerite  de  Cleves,  laquelle  étant 

morte  fans  enfants ,  il  prit  une  féconde 

alliance  avec  Philippine  >  ConneiTe  d& 
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Comtes  Sainc-Pol ,  de  laquelle  vintRenaud,  qui 
Gu&L-  luic.  Quelques-uns  voulureac  le  choiiir 
Empereur  Tan  1258;  mais  il  refufa  cçtte 
dignité,  &  mourut  en  12^0^ 

XV.  Renaud  I  époufa,  en  premières 
noces,  Ermengarde,  veuve  de  Henri, 
Duc  de  Luxembourg ,  &  en  fécondes^ 
Marguerite  y  fille  de  Guy  de  Dampier- 
re  y  Comte  de  Flandres ,  donc  il  eue  Re-  ; 
'  naud  II.  Ce  fils  dénaturé  fe  révolta  coi> 
tre  fon  pere ,  &  attira  à  fon  parti  toutes 
les  Villes  de  la  Gueldre ,  excepté  celle 
tfArnhem.  En  1318  il  le  prit  prifon- 
nier ,  &  l'enferma  dans  le  Château  de 
Monfoi  t,  fur  la  Meufe,  fous  prétexte 
qu'il  étoit  devenu  foible  d'efpric  ;  mais 
plutôt  par  envie  de  gouverner  pendant 
la  vie  de  fon  pere.  lin  1 326 ,  le  Comte^ 
Renaud  I  mourut  miférablement  dans 
ce  Château,  après  avoir  gouverné  la 
Gueldre  pendant  quarante-huit  ans. 

Ducs   DE  GUBLDRES. 

I 

I 

XVL  En  1329  l'Empereur  Louis  de 

Bavière,  érigea  à  la  Diète  de  Francfort,  | 
la  Gueidre  en  Duché,  en  faveur  de 
Renaud  II ,  dit  le  Roux.  Ce  Prince  a 
eu  pluiieurs  démêlés  avec  les  Frifons 
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-&  les  Brabançons.  Il  vendit.  Tan  1332,   ^  ^ 
le  droit  quii  avoit  fur  la  Seigneurie  de  de  Guel- 
Malines  ^  à  Louis,  Comte  de  Flandres;  ™^  * 
ce  qui  lui  caufa  une  longue  &  cruelle 
guerre  contre  Jean ,  Duc  de  Brabant.  Il 
mourut  à  Arnhera  l'an  1 343 ,  après  avoir 
gouverné  huit  ans  durant  la  vie  de  fon 
pere,  douze  comme  Comte,  &  quatre 
comme  Duc.de  Gueidres.  11  avoit  eu 
deux  femmes  ,  Sophie  de  Berthaut, 
Dame  de  Malines,  de  laquelle  Un  avoit 
eu  que  quatre  filles  ;    Éléohore ,  (oeur 
d'Edouard  III,  Roi  d'Angleterre,  de 
laquelle  il  eut  Renaud  111,  &  £douard, 

qui  fuivent,  '  * 

XVIL  Renaud  lU  époufa  Marie ,  fille 
de  Jean ,  Duc  de  Brabant  ;  il  fit  la  guerre 
h  Edouard,  fon  frère,  par  lequel  il  fut 
&it  prifonnier  Tan  1361. 

XyiIL  Edouard  gouverna  enfuite  les 
Pays  de  Goeldres  «  de  Zutphen.  Il 
mourut  en  1371 ,  dans  une  bataille  que 
Wenceflas,  Duc  de  Brabant,  avoit  don<- 
née  contre  Guillaume,  Comte  de  Ju- 
liers,  beau- frère  d'Edouard.  Renaud  111 
fut  délivré  de  fon  arrêt ,  fon  frère  étant 
mort  làns  lignée;  mais  il  mourut  auffi  la 
même  année,  fans  laiflèr  de  poftérité. 

XIX.  Guillaume,  neveu  &  fuccef- 
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^    ^  feur  des  précédents,  &  fils  de  Guillau* 

DE  Gufiir  nie ,  Comte  de  Juliers,  &  de  Marie  de 
©jiE3.  Gueldres,  époufa  Catherine  de  Baviè- 
re. 11  ne  fuc  prefque  jamais  fans  guerre , 
particulièrement .  contre  les  Ducs  de 
Brabant.  Il  mourut  à  Arnhem  l'an  1402, 
fans  laider  des  enfants  légitimes. 

XX.  Renaud  IV  fuccéda  à  fon  ftere; 
il  époufa  Marie  de  Harcourc ,  de  laquelle 
jl  ne  laiflà  point  d'enfantis;  &  il  mourut 
«n  1423.. 

XXL  Ârnould  9.  Comte  d'Ëgmont^ 
devint  héritier  des  Etats  de  Renaud  y 
fon  grand  oncle;  il  étoit  petic-âls  de 
Jeanne  de  Gueldres ,  fœlir  de  Renaud  IV^ 
laquelle  avolt  époufé  Jean,  Seigneur 
d'Arckel.  De  ce  mariage  il  ne  vint  qu'un 
fils,  nommé  Guillaume,  tué i an  141 7 
dans  une  bataille  devant  Gorcum ,  fans 
avoir  été  marié;  dont  la  fœur  unique, 
Marie  d'Arckel ,  fit  pailer ,  par  fon  maria* 
ge,  le  Duché  de  Gueldres  à  Jean  d'Eg-  . 
mont,  pere  de  cet  Arnould.  Celui-ci 
épou&  Catherine  de  Cleves ,  de  laquelle 
il  eut  Adolphe.  Ce  fils  dénaturé  fe  ré- 
volta conore  Arnould ,  fon  pere ,  &  en« 
traîna  dans  fon  parti  toutes  les  Villes  de  . 
h  Gueldre  ;  il  le  prit  prifonnier  dans  la 
Ville  de  Grave  en  1465 ,  Ô;  l'obligea 
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de  lui  céder  tous  Tes  Etats  :  mais  Ar- 

lïould  étant  dclivrc  de  la  prifon ,  ne  fe  de  CutL- 
tinc  pas  au  Traité  qu'Adolphe,  fonfils, 
l'avoit  forcé  de  faire;  &  l'ayant  aufli  ar- 
rêté en  1470,  il  le  fit  mener  à  Cour- 
tray ,  où  il  demeura  jufqtfen  1473 ,  lors 
qu'Arnould  vint  à  mourir,  le  3  Février.  • 
XXII.  Adolphe,  Comte  d'Egmont,  ' 
époufa  Catherine  de  Bourbon  ,  de  la- 
quelle il  eue  Charles  qui  fuie ,  £c  Phi- 
lippine &  Catherine  de  Gueldres ,  deux 
modèles  de  piété  ;  dont  la  première, 
veuve  de  René ,  Duc  de  Loiraine ,  mou* 
rut  .  Fan  1547,  Religieufe  de  Sainte* 
Claire  à  Pont -à»  Mouflon;  Tautre  en 
1537,  Religieufe  de  TOrdre  de  faine 
Auguftin  à  Gueldres.  La  cruauté  donc 
il  avoit  ufé  contre  fon  père,  lui  attira 
Texcommunicaeion  du  Pape  Paul  II,  & 
les  armes  de  plufieurs  autres  Princes.  U 
confentit  enfin  de  Télargir,  aux  inllan- 
ces  de  Charles-le-Hardi ,  Duc  de  Bour- 
gogne ,  qui  fe  rendit  enluice  maître  de 
la  Gueldre,  &  le  fit  lui-même  prifon<« 
nier.  Le  même  Duc  de  Bourgogne  ob- 
rint.  Tan  1473,  de  l'Empereur  Frédé- 
ric rinveftiture  du  Duché  de  Gueldres, 
après  l'avoir  acheté  dWrnould,  pour  la 

fomme  de  ^2000  florins  du  Rhin,  par 
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^^^^  unTraicé  conclu  à  St.  Orner  fe^  Septem- 
DE  GuEL-  bre  1472.  Adolphe  reftadans  fa  prifon 
DK£s.  jufqu'en  1 477 ,  lorfque  Marie  de  Bout* 
gogne  le  retira ,  pour  lui  donner  le  com- 
mandemenc  de  fes  Troupes  concre  la 
France,  avec  lefquel  les  il  attaqua  la  Ville 
de  Touraay  :  Hiais  il  fut  tué  à  ce  fiege, 
£r  fon  corps  y  fut  enterré  dans  TEglife 
Cathédrale. 

.XXIIL  Charles,  Comte  d'Egmont 5 
fuccéda  aux  Etats  de  fon  pere ,  d  où  il 
chafli  les  Bourguignons  qui  les  avoienc 
occupés.  Pendant  la  minorité  de  l'Em- 
pereur Charles-Quint,  il  prit  plufieurs 
Places  dans  les  Provinces  d'Overiffeifit 
de  Groeningue ,  &  même  dans  la  Hol- 
lande  &  la  Frife.  Le  fameux  Murcia 
Van  Rollèm ,  Général  Gucldrois,  s'a- 
vança même  jufques  en  Brabanc ,  où  il 

mit  touc  h  feu  &  h  fang.  François  I, 
Roi  de  France,  féconda  les  deflèinsde 
Charies  d'Egmont,  fon  Allié,  lequel  s'é* 
toic  engagé,  par  Traité,  de  céder  à  la 
France  la  Gueldre  &fes  conquêtes,  au 
cas  qu'il  vînt  à  mourir  fans  entants  ;  mais 
Charles-Quînt  lui  reprit  toutes  fes  Pla- 
ces ,  &  Tobh'gea  de  fe  tenir  à  la  vente  & 
à  la  cefDon  que  fon  pere  &  grand-pere 
«voient  faîte  aux  Ducs  de  Bourgogne.  II 
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mourut  en  1 538 ,  âgé  de  plus  de  70  ans , 
dont  il  en  avoir  paflTé  50  en  guerres  & 
révolutions  concinuelles.  Il  ne  laiflàau-  ^ 

cune  poftériré  de  fon  époufc  Elifabeth 
de  Luxembourg ,  &  fut  enterré  à  Arn- 
hem ,  danS  TEglife  de  St.  Eufebc ,  avec 
llnfcription  fuivante  : 

Carolus  en  brevUer  quidnam  Dux  Cucldrius  egitt 

j&  quis  dùm  vixU^  difc^  viaSar^  erat: 
Duxjpugil^  ubar^  berus:tenuif^iulity  auxitf 
abegit , 

Jus^decus^  arma ,  lupos  }  vi^fude ,  kge ,  rogo* 

XXIV.  L'Empereur  Charles  Quînt, 

devenu  par  cette  mort  Duc  de  Guel- 
dres  &  Comte  de  Zutphen ,  obligea 
Guillaume,  Duc  de  Cleves,(quî  avoic 
pris  polIèiTion  de  ce  Duché)  de  renon^ 
cer  à  cous  les  droits  quMI  pouvoir  pré* 
tendre  à  la  fucceflîon  de  la  Maifon  d'Eg^ 
mont.  L'Ëthpereur  fità  VeulounTraité 
de  Pacification  avec  les  Etats  de  la  Pro- 
vince,  le  J2  Septembre  1543. 

XXV.  Philippe  II  devint,  en  155^), 
Duc  de  Gueldres,  par  l'abdication  de 
Charles-Quint  fon  pere;  maïs  comme 
la  plus  grande  partie  du  Duché  le  révolta 

contre  lui  ^  ii  ne  demeuta  ie  maîcreque 


4 


inB    LES  DELICES 

^  de  celle  qu'on  appelle  la  Gueldre  Au*- 
trichienne.  Les  Alliés  s'enrendîrentmaî- 
D.RKs.  ^^Qç,  pjjj^  170a,  au  nom  du  Roi  Char- 
les III,  (depuis  Empereur)  comme  hé* 
ritier  de  Charles  II ,  Roi  d'Efpagne  ; 
juais  dans  la  ûiice  on  Ta  te^^menc  dé* 
raembrée,  que  le  Souverain  n'en  pof- 
fede  maintenant  que  la  inoindre  partie. 
Le  Roi  de  Pruflè  obtint.  Tan  1 7 1 3 ,  par 
les  VII  &  VIII  Articles  du  Traité  de 
Paix  conclu  à  Utrecht^  la  Souveraineté 
de  la  Ville  de  Gueidres,  avec  tout  fou 
reflbrt ,  &  le  Pays  de  KeiFel  &  les  Bail- 
liages de  Crieckenbeeck,  Les  Etats- 
Généraux  ont  obtenu,  par  le  XVIII  Ar- 
ticle du  Traité  des  Barrières ,  conclu  \ 
Anvers  Tan  171 5,  la  Souveraineté  de 
la  Ville  de  Venlo ,  avec  Banlieue  & 
le  Fori:  de  St.  Michel;  le  Fore  deSce* 
vens-weerc  &i  TAmanie  de  Montforc^ 
fauf  néanmoins  que  la  Religion  Catho- 
lique ôc  la  Jurifdidion  de  FEvêque  de 
Ruremonde  y  feroienc  maintenues  par^ 
tout,  comme  du  temps  palTé. 

Il  y  a  quantité  de  NobleOe  dans  cette 
Province ,  dont  le  Grand-Maréchal  hé- 
réditaire c{l  le  Marquis  de  I  loensbroeck* 
Les  anciens  Souverains  ^  DucsdeBour^ 

gogne 
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gogne  &  Rois  d'Efpagne ,  y  ont  établi  j^^,^ 
des  Gouverneurs  &  Capitaines -Géné-  de  Guel* 
raux  de  la  Province  &  Duché,  dont  ie  - 
dernier  fut  Philippe-Emmanuel ,  Prince 
de  Hornes,  jufqu'à  la  reddition  du  Pays 
aux  Alliés,  Tan  1702. 

Les  Ecars  de  Gueldres  ne  font  coni- 
pofés  que  de  deux  Membres;  (avoir ^ 
des  Nobles  &  des  Députés  des  Villes  î 
les  Eccléfiattiques  n'y  ayant  point  d'en*- 
trée.  Il  y  a  aufli  un  Confeil  de  la  Pro-' 
vince ,  qui  juge  fouverainement  &  fans 
appel;  il  eft  compoféd'un  Chancelier^ 
de  cinq  Confeillers  Ordinaires,  deux 
Confeillers  Nobles  ou  Coutumiers,  un 
Confeiller  Fifcal ,  qu'on  nomme  Mam^ 
bour  du  Roi ,  un  Secrétaire  &  un 
Greffier. 

L'Empereur  Charles-Quint  avoit  éta- 
bli ce  Confeil,  Tan  1547,  à  Ar^hem^ 

d'où  il  ell  venuaRuremonde  Tan  1580^ 
à  caufe  des  révolutions  dans  la  Religion* 
Mais  depuis  que  le  Roi  de  PruflTe  a  ét'a^ 
bli  un  nouveau  Confeil  à  Gueldres^  St 
les  Ecacs-Généraux  un  autre  k  Venlo  « 
la  Jurifdiélion  du  Confeil  de  Ruremonde 
a  été  extrêmemenc  rellreinte* 

Il  y  a  eu  aufTi  une  Chambre  dei 
Comptes,  quiétoit  compoféed'uûPfé* 

Tom$  IL  î 
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Duché  quelques  Maîtres  desComp- 

M  Gu£&r  tes  &  Auditeurs  ;  mais  elle  fut  transfé* 
DR£8.  à  Bruxelles  en  1 68 1 ,  &  incorporée 

la  Chambre  des  Comptes  du  Roi  ea 

Brabant. 

Chanceliers  de  Gveldres. 

E  Jollë  Sasbout,  natif  de  Delft,  fut 

nommé  Chancelier  par  Charle^-Quinc 
Fan  15479  mais  il  mourut  peu  de  temps 

aprcs. 

II.  Adrien-Marius  Nicolaî,  étoît 
ConfeîUer  au  grand  Confeil ,  lorfqu'il 
devint  Chancelier  de  Gueldres,  Tan 
1548;  il  mourut  Tan  1568. 

IIL  Amould  Sasbouc,  fils  du  pre- 
mier j  fut  quatre  ans  Chancelier  9  &  de^ 
vint  ChefJ^rcridenc  du  Confeil  Privé  , 
Tan  1 572  ;  puis  il  fe  retira  à  La  Haye  du- 
rant les  troubles ,  où  il  mourut  Tan  1583, 

Elbert  Leoninus,  natif  deBonimely 
Doâeur  en  Droit  dans  FUniverfité  de 
Louvain,  &  Confeiller  intime  de  Guil- 
laume ,  Prince  d'Orange ,  fut  reçu 
Chancelier  de  Gucldres  vers  Tan  1 577 , 
par  les  Etats  du  Pays.  Il  iuivk  le  parti 
4es  Rebelles,  &  mourut  ù  x\iuhem  Tan  - 
1598.- 


t 
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IV.  Guillaume  Crîpius ,  natif  de  Delft,  "^^  ] 
Couleiller  à  Malines,  devint  Chancelier  ua 
de  Gueldres  Tan  1 582 ,  &  mourut  l'an 
1606. 

V.  Pierre  van detîBofcb,  auparavant 

Préfident  du  Confeil  de  Namur ,  mou- 
rut Fan  1614. 

VL  Henri  Uvvens,  natif  de  Nime- 
gue  9  ConfeiUer  du  Confeil  de  Malines, 
décéda  Tan  1622. 

Vil.  Godefroi  Gilkens  ^  de  Rure- 
monde  ^  mort  Tan  1625. 

VilL  Jérôme  de  Gaule ,  ConfeiUer 
au  grand  Confeil  &  au  Confeii-Privé, 
fut  Chancelier  depuis  Tan  1 625  ^  &  mou- 
rut î^n  1650, 

IX.  Jacques  Stalîns,  auparavant Coti- 
feiiler  du  Confeil  de  Flandres ,  mort 
-l'an  1654. 

X.  Jofle  van  dça  Kercldioven ,  mort 

en  1657. 

XI.  Baudouin  van der  Piec,  Confeîl- 
.  1er  à  Malines ,  puis  Chancelier  de  Guel- 
dres ,  devint,  vers  Tan  1662,  Con- 
feiUer en  Ëfpagne  &  au  Confeil- Privé, 
&  mourut  à  Bruxelles  Tan  1672. 

XIL  Jean- Albert  van  de  Winckel , 
ci-dévant  ConfeiUer  au  Confeil  de  Bra- 
bauc ,  more  en  1 670. 

I  ij 
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^^^^^^     XIIL  Jacques  van  Gutfchoven ,  au- 
m  G\>uL'  paravant  Confeiller  au  Confeii  de  Bra- 

.bant,  mort  en  1682. 

XIV.  Philippe-François  de  Varick  , 
Vicomte  de  Bruxelles ,  quitta  fa  Charge 
Fan  1702,  lorfque  la  Gueidre  changea 
de  domination  ;  il  mourut  Tan  171 4. 

XV.  François-Gafpar  de  Hempfel- 
rode  de  Starckeobourg,  le  plus  ancien 
Confeiller  de  ce  Confeii ,  où  il  avoir 
préfidé  pendant  plufîeurs  années^  prêta 
le  ferment  comme  Chancelier  le  23 
Avril  1721^  &  mourut  le  7  Novembre 
fuivant. 

XVL  Pierre  de  Lom, prêta  ferment 
le  3  Avril  1723,  &  mourut  le  4  Mai 
1724. 

XVII.  Herman  -  Jacques  van  den 

Bergh,  prêta  ferment  le  15  Novembre 
I7a4,âcdécédale  20  Décembre  1727. 

XVIII.  Albert-Bernard  de  Lom ,  de 
Ruremonde^  prêta  ferment  le  17  Avril 
1728  ;  il  mourut  le  29  Décembre  i73<5. 

XIX.  Jean- Bernard  de  Sweyns,  de 
Rurempnde,  Confeiller- Fifcal  au  mê- 
me Confeii,  prêta  le  ferment  comme 
.Chancelier,  le  4  Décembre  1737  :  il 
•décéda  Tau  1743,  &  eut  pour  lucccf- 
feitr^ 
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XX.  François -Jofeph  Baillée,  natif' 
de  Luxembourg. 

En  vertu  d'un  Décret  donné  à  Vienne 
le  a  Oaobre  1737,  il  a  été  ordonné, 
qu'à  l'avenir  dans  la  Ville  &  Cour  de 
Ruretnonde,  il  n'y  aura  plus  qu'un  féul 
Corps  de  Juftice ,  compofé  d'un  Chan- 
celier, de  deux  Nobles  ou  Coutumiers, 
&  de  feptConfeillersdeRobe  longue, 
qui  repréfentera  &le  Confeil  &  leMa- 
gîftrat ,  en  retenant  le  nom  &  le  titre 
de  Confeil  de  la  Province  &  Duché  de 
Gueldres*  * 

Que  le  Chancelier,  le  plus  ancien 
des  deux  Conieiilers  Nobles,  les  deux 
plus  anciens  Confeillers  de  Robe  lon- 
gue, &  le  Confeiller-Fifcal  ou  Mam- 
bour ,  prendront  ccmooiflànce  des  ma-  - 


*  Les  Annes  delà  Province  de  Gueidres  étoicnt 
anciennement  d'or  à  trois  quintefeuilles  de  gueu- 
les 2,  i;mais  Othon  I ,  (d'autres  difent  Othon  III) 
les  changea,  &  prit  les  Armes  de  Naflau,  que 
Renaud  II,  premîer  Duc,  changea  de  nouveaa 
pour  les  diftâiguer  de  celles-ci ,  &  prit  d^'azur  au 
Lion  couronné  d'or ,  armé  &  larapaffé  de  gueules. 

En  1 544 ,  les  Armes  oiic  encore  été  changées , 
de  forte  qu'elle  porte  à  préfent  d^azur  au  lioa 
couronué  d'or»  t 
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.  tîeres  attribuées  précédemment  au  Con- 
DF.  Gcti/.  leildeOueldres,  pour  en  juger  par  Ar- 
PRiis.     jpgj .  ^  qy'à  l'égard  des  autres  matières  9 

qui  apparcenoient  ci-devant  au  Magif- 
tràc  9  la  connoiflance  en  fera  réfervée  au 

liourgLiemeflre,  au  plus  jeune  Confeil- 
ier  Noble  ou  Coutumier^ôc  aux  crois 
plus  jeunes  Confeillers  de  Robe  longue  ; 
qu'il  y  aura  auûi  deux  Greliiers  deux 
Greffes  réparés  9  &c. 


Il    II.  i£g= 


LA  VILLE  DE  RUREMONDE. 

LA  rivière  de  Rocr^  qui  fe  jette  dans 
la  Meufe  devant  cette  Ville ,  après 
avoir  côtoyé  fes  remparts,  lui  a  donné 
ce  nom  ^  auquel  on  ajoute  le  mot  de 

•  Mondty  ou  bouche ,  pour  lignifier  IV/tz- 
.  boudmre  du  Roer.  C'ell  une  Ville  bien 
peuplée,  afïèz  bien  bâtie  ,  &  paÏÏable- 
nient  fortifiée;  elle  eft  fur  les  frontiè- 
res de  TEvêché  de  Liège  &  du  Duché 
de  Juliers,  à  trois  lieues  au-deflus  de 
Venlo,  à  fix  deGdeldres^à  quatorze  de 
Nimegue ,  &  à  neuf  de  Maeftricht. 

Cette  Ville  in'étoic  autrefois  qu'un 
Village ,  lorf^iu'elie  fut  entourée  de  mu- 
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failles ,  avec  fix  Portes^  par  Othon ,  fur-  ^^^^ 
nommé  le  Boueux  ^  Comce  de  Guel-Mono*. 
;  dres;  TEmpereur  Rodolphe  lui  donna,  • 
l'an  1290,  le  privilège  de  faire  battre  ; 
nionnoie.  I 
h»  Pape  Paql  IV  y  a  établi  on  Evé- 
^chè>  qui  eft  SufFragant  de  TArchevêché 
de.-Mtàiiîles*  Ce  Diocefe  dépendoic  au- 
paravant ,  pour  la  plus  grande  partie,  de 
celui  de  Liège ,  &  en  partie  de  ceux 
d'Utrecht  &  de  Cologne.  Maintenant 
il  comprend  onze  Villes ,  qui  font  Ru- 
remînâê^f  Venlo,  Gueldres,  Wachten- 
donck,  Weert,  Boxmeer  &  Straelen, 
av^ifeffNktjegue,  Grave,  Fauquemont& 
î3atembourg ,  qui  font  aux  Holiandois; 
ciuÉfô  5)4  Bourgs  &  Villages ,  qui  fonc 
partagés  en  huit  Doyennés  Ruraux. 

L'Eglife  Cathédrale ,  Tunique  Paroiflè 
dè  la  Ville,^dédiée  à  faint  Chriftophe, 
eil  orq^d'un  clocher  élevé  ôc  bâti  de 
brîqueâ  ,  au  Ibntmet  duquel  on  voit  la 
ftat;ue  de  ce  Saipt.  Elle  ne  devint  pour- 
fi^  Cathédrale  qu*eii  1659,  lorlque  le 
Chapitre  y  fut  transféré  le  Jeudi-Saint, 
ou\l$t  24.  Avril,  après  que  TEglife  du 
vSaint-Efprit,  ancienne  Cathédrale,  fe 
^  fttiO^uvée  hors  d'ém  d'être  rétablie 
op'^e^ellie. 
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r         Cé  Chapitre  eft  cotnpofé  de  douze" 

NP£,  Chanoines,  qui  n'ont  pour  dignités 
qtfun  Doyen  &  un  Ecolâtre;  huit  d'en- 
tr*eux  font  d'ancienne  fondation.  Ils 
avoienc  été  autrefois  au  Village  de  Saint- 
Pceters-berg  ou  Saint -Odilienberg,  k 
line  lieue  de  Rurenionde,  où  les  faints 
Wiron  V  Plechelme  &  Ocger,  Apôtres . 
de  la  Gueldre,  ont  demeure.  Ce  Cha- 
pitte  fut  transféré  à  Ruremonde  l'an 
1358,  avec  fa  Prcvoté ,  qui  écbit  à  la 
collation  deTEvêque  d'Utrecht,&quî 
fut  unie  enfuite  à  TEvêché  de  Rure-  . 
wionde.  Trois  autres  Prébendes  ont  été 
fondées  par  le  Doyen  Pèlerin  Vogelius  5 
le  douzième  Chanoine  eft  le  Curé  de 
rEglife  Cathédrale. . 

Le  Pape  donna  pour  doc  an  nouv'el 
Evêque,  &  pour  augmentation  des  Pré- 
bendes ,  les  revenus  de  la  Prévôté  de 
Meerfen ,  près  de  Maeflricht;  les  Prieu- 
rés de  Saint-Jérôme,  Chanoines  Régu- 
liers à  Ruremonde;  de  Sainte  -  Urfu- 
}e,  Religieufes  au  Bourg  de  Keflel,  & 
de  Sain  t-Walric ,  de  l'Ordre  de  Cîteaux , 
entre  Grave  &  Nimegue^^avec  la  Pré- 
vôté de  vS^int-Nicolas  à  Akvorft, Reli- 
gieufes de  l'Ordre  de  Prémontré  ;  mais 
içsçîncjMûnafterçsaYoiçntété  détnjiïs  ' 
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par  les  Hérétiques ,  du  temps  des  troy-  r  j. 
bles;  &  les  revenus  reliants  étoient  fi  mono k. 
modiques ,  que  i'Evêché  de  Ruremonde 
eft  le  moins  doté  de  tous  ceux  des  Pays- 
Bas., 

ÈvÈQUEs  DE  Ruremonde. 

I.  Guillaume  Lîndanus,  de  Dort, 
Dofteur  en  Théologie  dans  TUniveriité 
de  Louvain ,  &  Doyen  de  Notre-Dame 
à  La  Haye,  fut  facré  Tan  1562  :  il  ne 
put  prendre  poflTeffion  que  fept  ans 
après,  à  caufe  que  les  Rebelles  occu- 
poient  Ruremonde  avec  tout  le  Dioce- 
fe.  Ce  favant  Prélat  fut  transféré  ,  Tan 
1588,^ I'Evêché  deGand,  &l  mourut 
peu  de  temps  après. 

IL  Henri  Cuyckius ,  de  Culembourg , 
Dofteur  en  Théologie  dans  FUniverlité 
de  Louvain ,  &  Doyen  de  Saint-Pierre , 
fut  facré  l'an  1596,  &  mourut  Ta» 
1609. 

m,  Jacques  kCaftro,  d'Amfterdam, 

Doéleur  en  Théologie  dans  la  même  . 
Univerfité,  fut  facré  en  161 1 ,  &  mou- 
rut en  1639. 

Le  Roi  d'Efpagne  nomma  pour  fuc- 

«eCTeur  Charles  AdriaenlTens,  mort  Cha- 
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Êvê  es  ^^^^^^         Cathédrale  de  Gand  ;  puis. 
De  kuRi-  Henri  Calenus,  Archidiacre  &  Vicaire- 
MOKD£.    Général  de  Malines ,  dont  la  nominarion 
fut  révoquée  à  caufe  du  Janfénifme  qu'il 
foutenoît  :  enfuite  Guillaume  Des  Aa- 


ver     de  Louvain  ^  &  Préfidenc  du 

Collège  du  Pape,  qui  niourucran  1648  , 

&  Pèlerin  Vogelius,  Doyen  de  la  Ca- 
thédrale de  Ruremonde ,  mort  en  1 649  ; 
cous  avanc  d'avoir  reçu  leurs  Bulles  de 
Rome. 

IV.  André  Cruefen,  de  Maeftricht, 
Chanoine  &  Archidiacre  de  Cambray,. 
fut  facré  Fan  1651  ^  &  devînt  Arche- 
vêque de  Malines  Tan  1657. 

V.  Eugene-AIbercd'Allamont, Cha- 
noine de  Saint- Lambert  à  Liège,  fut  fa- 
cré l'an  1659  ;  il  fut  aulïï  Vicaire-Apof- 
colique  de  Bois-le-Duc,  rebâtit  magni- 
fiquement fon  Palais  Epifcopal ,  &  paf- 
fa.  Tan  1666,  à  l'Evcché  de  Gand. 

VI.  Lancelot  de  Gottignies,  de 
Bruxelles ,  Chanoine  de  Sainte-Gudu- 
le,  &  Vicaire-Général  des  Armées  de 
Sa  Majefté ,  fut  facré  Tan  1 67 1 ,  &  mou- 
rut Tan  1673. 

VIL  Reginald  CqoIs  ,  d'Anvers ,  Re- 
ligieux de  l'Ordre  de  faiut  Dominique, , 
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fut  facré  en  1677;      ^"ê^     Sémi-  Évêquet 
mire ,  où  il  a  mis  des  Profeflëurs  de  Dt:  Rueic* 
fon  Ordre.  En  1700,  il  fuc  nommé  à**^^^«* 
FE vêché  d'Anvers ,  où  il  mourut  l'an 

1706. 

VIII.  Ange  d'Oignies,  Comte  d'Ef- 
trces,  de  Bruxelles,  Religieux  de TOr- 
dre  des  Capucins,  &  Prédicateur  du 
Roi,  fut  facré  à  Bruxelles  le  premier 
janvier  1702;  il  fie  beaucoup  de  bien 
à  fon  Evêché,  &  mourut  à  Bruxelles  le 

p  Avril  1722. 

IX.  Louis- François  Sanguefla  ,  de 
R/lalines,  Provincial  des Rccollcts ,  de- 
vint Coadjutear  Tan  1720 ,     fut  iàcré  . 
fous  le  titre  d'Evêque  d'Utique,  le  10 
Août  1721,  par  fon  PrédécelFeur  dans 

fa  Cathédrale;  il  fut  enfuite  Evéque  ti* 
luiaire,  &  gouverna  le  Diocefe  de  Ru- 
remonde  jufqu^au  mois  d'Août  de  lan 

1741 ,  qu'il  mourut,  âgé  de  70  ans. 
Jean-Baptiile  Hony,  de  Bruxelles , 

Dotteur  en  Droit  dans  rUniverfité  de 
Louvain,  Confeiller-Eccléiiallique  au 
grand  Confeil  à  Malines,  fut  nommé  à 
cet  Evéché  par  Sa  Majefté  la  Reine 
d'Hongrie ,  au  commencement  de  Taa 

1742,  mais  il  s'enexcufa.  - 

Jean- Bapûfte- Louis  de  Cafiillon^ 
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ÉvâQUEs  Prévôt  (îe  TEglife  de  Sainte-Pharailde 
Dc  RuRi-  à  Gand ,  obtint  le$  Bulles  pour  ce  mê* 
^^^^  •  me  Evêché  Fan  1742  ;  mais  dans  la 
même  année  il  fut  nommé  par  Sa  iVla- 
jefté  à  TEvêché  de  Bruines.  • 

X,  Jofeph-Anleime-François  Wer- 
brouck ,  Chanoine  gradué ,  &  Chantre 
de  la  Cathédrale  d'Ypres,  (fa  Patrie^) 
y  fut  facré  Evêque  de  Rureraonde  le 
29 Septembre  1743, par l'Evêque  d'Y- 
pres  ;  il  fit  fon  entrée  à  Ruremonde  le 
premier  Janvier  1744 ,  &  fut  transféré 
à  l'Evêché  d'Anvers  l'an  1 746. 

XL  Jean-Antoine  de  Robiano  ,  de 
Bruxelles,  Chanoine- Pénitencier  deTE- 
glife  Métropolitaine  de  Malines,  fut  fa-- 
cré  le  la  Juin  1746  à  Cologne,  par 
IVIgr*  Spinola,  Archevêque  de  Laodi- 
cée,  aflîfté  des  Evêques  Suffragants  de 
Cologne  âc  de  Liège. 

« 

Outre  la  Cathédrale,  il  y  a  treize 
Couvents  :  TAbbaye  de  Munfter ,  Re- 
lîgieufes  Nobles  de  l'Ordre  deCîteaux, 
fondée  Tan  17*4  ,  par  Rieharde  de  Ju- 

liers ,  femme  de  Gérard ,  Comte  de 
Gueldres.  Les  Jéfuites  furent  admis  Tan 

161 1  ,  pour  enfeigner  les  Humanités: 

leur  première  demeure  fut  au  Prieuré 
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de  Saint- Jérôme  ;  mais.ran  1 665 ,  ils  le  j^^^^ 
changèrent  pour  le  vieux  Palais  de  TE-  Mo^ii>i:. 
^  vêque.  Les  Récollets  furent  établis  Tan 
1^29 y  par  Gérard,  Comte  de  Cuel- 
dres;  les  Urfulines  vinrent.  Tan  1656, 
de  Sitcart,  au  Duché  de  Juliers,  oùel* 
les  avoient  commencé  leur  demeure  ^  la 
PrinceflTe  Henriette-Chriitine  de  Brunf-* 
wîck-Wolfenbuttel ,  tante  de  Tlmpéra- 
trice ,  époufe  de  Charles  VI,  après  avoir 
abjuré  le  Luthéranifme ,  vint  demeurer 
en  ce  Couvent,  Tan  1712.  Les  Croi- 
fiers  y  font  depuis  Tan  1422  ;  les  Sœurs 
Noires,  avant  Tan  1425  ;  les  ClarifTes, 
Tan  1614;  les  Religieuies  du  tiers- Or- 
dre de  faint  François ,  dites  de  GoJts^ 
wurt ,  depuis  Tan  1344.  Les  Religieux 
fes-Péni tentes,  depuis  Tan  1666  :  leur 
Egiife  ell  celle  du  Saint-Efprit,  autre- 
fois la  Cathédrale,  qui  a  été  enfuiteoc-> 
cupée  par  les  Calviniftes  pour  leur  Prê- 
che, jûfquejs  en  17 16.  Les  Carmélites 
dcchaulfées,  depuis  Tan  1699;  elles  oc- 
cupent 1  ancienne  Chambre  des  Comp* 
tes.  Les  Dominicaines  5  dites  de  Ma- 
r'unwcty  reçues  en  Ville  Tan  1530.  Le 
Prieuré  de  Marimgardc ,  Religieufes 
de  rOrdre  de  faint  Auguftin  ;  un  petit 
Béguinage  ^  &  un  Hôpital  pour  les 
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pauvres  mendiants,  établi  Fan  1739. 

11  y  a  aulTi  une  belle  &  riche  Char- 
treufe,  fondée  Tan  1370,  parWerner, 
Seigneur  de  Swalnien.  Le  célèbre  De- 
nis de  Ryckel,  plus  connu  (bus  le  nom 
de  Dionyjîus  Canufianus  ^  étoîc  Reli- 
gieux de  cette  Maifon;  fa  vie  exem- 
plaire ,  &  fes  écrits  pleins  de  piété  & 
d'érudition ,  lui  ont  acquis  un  nom  îni- 
mortcl.  Il  eft  fôr  qu'il  n'y  a  perlonne 
entre  les  Ecrivains  EccI  L'fiaftiques  ^  après 
faine  Auguftin,  qui  ait  plus  écrit  que 
lui.  Il  mourut  Prieur  de  cette  Char- 
treufe  Tan  1471  ;  TEvêque  Cuyckius 
ayant  ouvert  fon  tombeau,  trouva.  Tan 
1608,  que  les  deux  doigts,  avec  lef- 
quels  il  avoît  écrit  tant  d'excellents  ou- 
vrages, étoienc  encore  entiers,  vifs  & 
revêtus  . de  chair. 

La  Ville  de  Ruremondc  a  été  autre- 
fois gouvernée  par  un  Bourguemeftre , 
neuf  Echevins ,  &  par  deux  Secrétaires  ; 
TEmpereur  Charles  VI  y  apporta  quel- 
ques changements  Tan  1737;  (y^y^l 
ci-dcjfus  à  la  page  133.)  Cette  Ville 
«lïiiya  un  malheur  terrible  le  31  Mai 
1665,  jour  de  la  Ste.  Trinité  &  de  la 
Dédicace  de  la  Ville,  lorfqu'un  incen- 
'die ,  caufé  par  un  coup  de  fufil  tiré 
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^ans  un  toit  de  paille ,  du  temps  de  la 

Procefîîon  ,  réduific  en  cendres  la  plu-  m 
pan  des  maifons,  des  Eglifes  &l  des  Cou- 
vents ,  avec  le  Palais  Epifcopal. 

Elle  a  été  prife  &  reprilé  piufieurs  • 
fois,  tant  par  lesEfpagnoIs  que  par  les 
Hollandois,  Le  Prince  d'Orange  la  prie 
d'al&ut  le  4  Août  1572 ,  &  Tes  trou- 
pes y  maHacrerent  cruellement  douze 
Religieux  Chartreux ,  ^vec  Paul  Wael- 
wyck ,  Prcti  e  ,  Chapelain  de  l'Evêque 
Lindanus;  pillèrent  les  Eglifes  6c  tous 
les  meubles  9  avec  la  belle  Bibliothèque 
de  TEvêque.  Les  Etats  Tayant  abandon- 
née quelque  temps  après ,  les  Efpagnols 
y  mirent  gamifon  Allemande,  fous  le 
Comte  de  Polweiller.  Ënfuîte  elle  fut 
afficgée  &  fore  prenëe  Tan  1577,  par 
les  Hollandois ,  ibus  le  Comte  de  Ho- 
henlo;  mais  ils  forent  obligés  de  lever  le 
fiege  à  l'approche  des  Efpagnols,  com- 
mandés par  le  Comte  de  Berlaimonr* 

Les  Etats- Généraux  s'en  rendirent 
maîtres  après  quatre  joui^  d'attaque^ 
Tan  1 632  ;  le  Comte Emeft-Cafimir  de 
NaiTau,  Stadthouder  de  Frife,  fut  tué 
à  ce  fiege  ;  il  n'y  avoît  que  300  hom- 
mes dans  la  Ville.  Le  Prince  Cardinal 
Infant ,  cpmmandanc  Tarméc  Ëfpagno- 
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le ,  la  reprit ,  &  y  fit  fon  entrée  ie  3  Sep* 
cetnbre  1637,  Enfin,  un  détachement 

de  larmée  des  Alliés,  commandé  parle 
Prince  de  Na(&u-Saarbruck,  s'en  ren- 
dit maître  le  2  Oétobre  1702.  Le  Prince 
de  Homes ,  Gouverneur  pour  le  Roi 
Philippe  V,  en  Conk  deux  jours  après 
avec  fa  gamifon  EfpagnQie  ôc  Françpi* 
fe ,  &  quatre  pièces  de  canon  ^  qu^on 
conduifit  à  Louvain* 

Les  Hoiiandois  en  font  reftés  maîtres 
juiquau  18  Février  17 16,  qu'ils  la  re* 
mirent  9  en  vertu  du  Traité  des  Barrie*^ 
res,  aux  Troupes  de  S.  M.  Imp.,  &:Ie 
Magillrat  prêta  le  ierment  de  fidélité  le 
6  Mars ,  entre  les  mains  du  Comte  de 
IWaldeghem.  Depuis  la  Paix  d'Utrecht, 
le  Quartier  de  Ruremonde  a  été  telle* 
meïxi  démembré ,  qu'il  ne  comprend 
maintenant  que  fix  Villages* 

Il  y  a  près  de  cette  Ville  un  beau 
Prieuré  de  Chanoines  Réguliers,  dit  de 
Sainte-Elifabeth,  lequel  fut  fondé  dès 
Tan  1240  ,  par  Thierry,  Seigneur  de 
Hoorn  &  d'Altena ,  premièrement  pour  ' 
des  Bénédiétins,  tirés  du  Monallere  du 
Val  de  Choux  ^  en  Bourgogne.  L'an 
1434,  des  Chanoines  de  la  Congréga* 
.iiûa  de  Windesheim,  foyis  la  Règle  de 
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faine  Auguflin,  prirent  poiTeiiion  de  ce 
Prieuré.  *  ^  ^ 


LA  FILLE  DE  GUELJiRES. 

LA  Province  de  Gueldres  a  reçu  foa 
nom  de  cette  Ville ,  laquelle  eft 
fituée  avantageufement  entre  de  grands 
marais,  fur  la  rivière  de  Niers  ;  fes  eaux 
y  rerapiiflènt  des  doubles  ibflTés ,  qui 
font  grands  &  larges ,  avec  plufieurs  baf- 
lions  ;  ce  qui  la  rend  fi  forte,  que  l'on 
s^îmaginoit  qu'elle  ne  pou  voie  être  prife 
que  par  famine.  On  y  voit  un  Chuteau 
qui  fervoic  autrefois  de  réfidence  au2C 
SouwWîns  du  Pays  de  Gueldres  :  il  a 
été  bâti  par  Wichôrd  de  Pont ,  fon  pre- . 
mier  Seigneur*  • 
Gueldres  eft  prefqu'au  milieu ,  entre 
Rhinberg  &  Venlo,  dont  elle  èft  éloi-^ 

gnce  de  quatre  lieues.  Elle  dépendoic 
autrefois  de  TArchevéché  de  Cologne^ 
elle  eft  maintenant  de  TEvêché  de  llu^ 


La  Ville  de  Ruremonde  porte  coupë,  lô 
chef  d^azur  âullon  d'brlampalFé  de  gûeules)  la 
pointe  d^argem  à  la  flteor  de  gueiiîes. 
Tome  IL  '  Kf 
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remonde.  11  y  a  des  Capucins ,  qui  y^vin- 
rent  en  1 6 1 9  ;  des  Carmes ,  qui  font  Cu- 
rés de  la  Paroiflè  dédiée  à  fàinte  Marie- 
Madelaine,  &  qui  enfeignent  les  Huma- 
nités; des  ChanoinefTes  Régulières  de 
rOrdre  de  (aint  Auguftin,  die  Na:^a^ 
reth;  des  Carmélites  &  des  Sœurs-Gri- 
fes.  Les  Patrons  de  la  Ville  font  SS.  Ga- 
lenus  &  Valenus ,  Martyrs  de  la  Légion 
Thébéene. 

L'an  1 5  87 ,  le  Colonel  Patron ,  Ecof- 
Cois,  Gouverneur  de  Gueldres  en  Tab- 
fence  du  Colonel  Schenck ,  la  vendic 
pour  36000  florins  au  Seigneur  de  Hau- 
cepenne^  pour  le  Roi  d'Efpagne,  quoi- 
qu'elle fût  pourvue  de  toute  forte  de 
munitions.  Les  Hoiiandois  Tafliége- 
xenc  trois  fois  inutilement  en  1638,  en 
1639  &  en  1640;  au  premier  fiege,  ils 
y  furent  battus  par  Tarmée  du  Cardinal- 
Infant,  qui  leur  tua  beaucoup  de  mon- 
de 9  &  leur  prit  iîx  pièces  de  canon.  ^ 

LesPruffiens,  commandés  parle  Gé- 
néral Comte  de  Lgctum ,  la  prirent  le  . 
21  Décembre  1702,  après  un  ,blocus 
de  dix-huit  mois  9  &  un  bombardemenc 
de  quinze  Jours. 

Par  la  Paix,  fignée  h  Utrecht  le  11 

Avril  171 3,  entre  les  Rois  de  Francô 
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&.  de  Pruflè,  cecce  Ville  fut  cédée  en 
pleine  Souveraineté  à  Sa  MajeftéPruf-  d^u. 
.  lîenne ,  avec  le  Pavs  de  Keffel  &  le  Bail-»' 
liage  de  Krieckenbeeck  ^  qui  JuiavoienE 
été  autrefois  annexés  par  Renaud  I  ^ 
Duc  de  Gueldres.  Sa  Majefté  Pruflîenne 
avok  cédé  à  Louis  XIV  ^  Roi  de  Fran- 
ce ,  tous  les  droits  qu'il  avoit  fur  la  Prin- 
cipauté d'Orange ,  (fituée  en  France,) 
comme  héritier  de  Guillaume  Ifl,  Roi. 
d'Angleterre;  &  il  fut  arrêté,  récipro- 
quement, que  le  Roi  de  Prufle  donne- 
roit  à  l'avenir  le  nom  de  Principauté 
d^Orange  à  la  Ville  de  Gueldres  &  à 
fes  annexes-  Ce  Prince  y  établit  un  Con- 
ieil  de  fepc  Confeillers,  pour  juger  dea 
Caufes  du  Pays  qui  eft  fous  fa  domi- 
nation dans  la  Gueidre. 

Le  18  Juillet  1735  ,  lî  sV  éleva  uti 
furieux  orage^  &  la  foudre  tomba  vers 
les  fix  heures  du  matin  ^  fur  une  des  por* 
les  où  étok  le  plus  grand  magafin  k 
poudres;  ce  qui  caufa  un  fi  terrible  fra- 
cas, que  la  plupart  des  Couvencs  & 
maifons  en  furent  ébranlés^  &  que  Id 
dommage  y  fut  plus  grand  que  celui  dit 
bombardement  pendant  le  ilege  précé^* 
dent. 

Le  Bourg  de  Scraelen  efl  aux  eiivi^ 

K  ij 
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rons  de  Gueldres,  auprès  duquel  il  y  a 
un  Prieuré  de  Chanoines  Réguliers  de 
l'Ordre  de  faint  Auguftin ,  dit  Straden 
in  t'Sant ,  fondé  premièrement  au  Vil- 
lage d'Ofterom,  vers  Tan  1450. 

LE  BOURG  DE  KEFELAER. 

A Deux  lieues  deOuddres  •  aux  fron- 
tières du  Pays  de  Cleves ,  on  voie 
le  Bourg  de  Kevelaer ,  qui  eft  maînce-* 
nant  du  Domaine  du  Roi  de  Prufle.  Ce 
n^écoit  autrefois  qu'un  chétif  Village , 
qui  devînt  renommé  pur  la  quantité  de 
miracles  que  Dieu  y  f  opérés  à  l'honneur 
defafaînce  Mere,  dont  l'Image  miracu- 
leufe  y  èft  en  grande  vénération. 

Les  Prêtres  de  l'Oratoire  ont  eu  le 
foin  de  la  Chapelle  où  eft  cette  Image, 
depuis  l'an  1 646  :  ils  y  ont  une  belle 
maifon,  où  ils  gardent  les  ornements  &: 
riches  préfentsquepiufieursPrincesSou- 
verains  &  autres  y  ont  offerts  à  l'honneur 
de  la  lainte  Vierge  ;  &  ils  y  font  aulfî 
les  Curés  de  la  Paroiffe ,  par  donation  ^ 
de  Frédéric-Guillaume  II ,  Roi  de  Pruf- 
fe.  Cç  Prince ,  quoique  Protellant,  étant 
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yenu  pljufieurs  fois  à  Kevelaer ,  y  cémoi-  ^ 
gna  Tes  refpeéts  envers  la  Mere  de  Dieu ,  laeiJ 

&  prie  ce  lieu  fous  fa  proteélion. 

i        '       '  inr  iî. 

LA  FILLE  DE  VENLO, 

» 

S On  nom  vient  des  mots  Flamands, 
Fcm  &  Loo ,  qui  fignilient  une  prai- 
rie baffe.  Ce  n'étoit  qu'un  Bourg  avant 
l'an  1343;  Renaud  II,  Duc  de  Gucl- 
dres,  lui  donna  les  titres  &  privilèges 
de  Ville ,  &  la  fit  fortifier.  Elle  eft  fituée 
fur  le  confluent  de  la  Meufe,  &  de  la 
petite  rivière  de  Haven, 

Il  n'y  a  que  la  feule  Paroiffè  de  Saint- 
Jean,  deflërvîe  par  les  Religieux  de  TAb- 
baye  d'Everbode  \  &  les  Couvents  des 
Récoilets,  admis  Tan  16 10;  des  Reli* 
gieufes  Annonciades ,  depuis  l'an  1 6 1 4 ; 
celles  de  TOrdre  de  faint  Auguftin,  au- 
trefois^Béguînes  ;  &  un  Prieuré  de  Croi- 
fiers ,  qui  y  enfeignent  les  Humanités. 

Marguerite  d'Autriche ,  tante  de 
TEnipereur  Charles- Quint,  fut  con- 
trainte d'en  lever  le  fiege  Tan  1511, 
par  la  vigourcufe  réfiftance  que  firent 
U%  Bourgeois  &  leurs  femmes  même  9 

K  11) 
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pendant  quatoraje  femaines,  leur  Gou* 
verneur ,  le  Comte  de  Swartzenbourg^ 
tenant  le  parti  de  Charles  d'Egmonc, 
Duc  de  Gueldres.  Venlo  ne  fe  rendit 
depuis  à  TEmpereur  qu'à  des  conditions 
honorables ,  par  un  Traité  conclu  ppur 
toute  la  Gueldre,  Tan  1543. 

Ceux  de  Venlo  foufcrivirent  à  TU- 
jiîon  d'Utrecht  ran  1579,  &  reçurent 
garnifon  des  Etats-Généraux,  contre  le 
fentimetit  des  autres  Gueldroîs.  Le 
Prince  de  Parme  la  prit  par  accord  Tan 
j  586  9  &  il  y  laifËL  une  garnifon  corn- 
pofée  d'Italiens  &  d'Allemands;  mais Içs 
Bourgeois  ne  pouvant  fouârir  les  Ita- 
liens ,  ils  firent  un  complot  pour  les 
çhaffèr;  ce  qui  ayant  été  exécuté,  ils 
en  chaflèrent  aufl<  les  Allemands.  Ils 
maintinrent  néanmoins  la  Ville  fous  l'o- 
béiffance  du  Roi  d'Efpagne ,  particuliè- 
rement en  1597,  contré  le$  Troupes 
de  Maurice ,  Prince  d'Orange ,  qui  man- 
querent  de  la  furprendre  par  quelques 
barques  remplies  de  Soldats,  qu'ils  7 
firent  entrer  de  nuit  ;  mais  ils  y  furent 
îepouflTés  avec  gra,nde  perte,  Ils  s'en 
Tendirent  enfin  mahrçs  en  1632,  &  h 
jetinrent  jufqu'au  25  Août  1637, 
^u'çUq  fux  reprîfe  par  ifi  Cardiaal-fa^ 
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iknt.  Le  Comce  de  Brederode  y  cora- 
mandoic  une  garnifon  de  raille  Hollan- 
dois;  mais  il  fedéfendic  fi  mal^  que  les 
Ëtats  le  condamnèrent  à  perdre  la  tête* 
Le  Marquis  de  Lede ,  Gouverneur  de 
la  Province ,  y  fit  conftruire  enfuîte^ 
ran  i64î,le  Fore  Saine- Michel , de  Tau- 
tre  côté  de  la  Meufe ,  pour  en  rendre 
l'attaque  plus  difficile. 

En  1 627,  les  Efpagnols,  pour  ôter  aux 
HoUandois  leur  commerce  avec  TAlle» 
magne  par  leRhin  &  la  Meufe,  s'efforcè- 
rent de  &ire  un  Canal ,  qui  auroit  joint  le 
Rhin  à  la  Meufe.  Il  commençoit  au-deP- 
fous  de  Rhinberg,  dans  TEleétorat  de 
Cologne ,  paflbît  à  l'Abbaye  deCampen, 
à  Bruggen ,  au  Pays  de  Juliers ,  enfuice  à 
Gueidres;  puis  ayant  coupé  la  rivière 
de  Niers ,  il  fe  rendoic  dans  la  Meufe  à 
Venlo;  fa  Içngueur  étôit  d'environ  huit 
lieues.  On  le  nomma  le  nouveau  Rhin^ 
ou  La  Fojfe  Eugénienncy  à^caufe  que  l'In- 
fante Ifabelle-Claire- Eugénie  l'avoit  faic 
commencer  le  21  Septembre,  par  le 
Comte  Henri  de  Berg ,  Gouverneur  de 
la  Gueldre,  &par  le  Marquis  de  Se.  An- 
gelo ,  premier  Ingénieur  ;  mais  cet  ou- 
vrage fut  interrompu  la  même  année,  &  * 
à  préfenc  on  ne  voit  plus  que  des  reftes 

K  iv 


T5»  JSrES  DELICES 

d'un  Can^l  qu'on  avoit;  çommencé  aveO 
'  tant  de  dépenfe. 

On  lit,  vers  Tan  1588,  dans  cette  Vil- 
le, le  pcerniec  ei&ides  bombes  :  un  ha** 
bicant  de  Venlo  les  avoic  inventées  pour 
faire  un  feu  d'artiâce  ;  invention  funefte 
à  rinventeur  même ,  puifque  par  cette 
épreuve  le  feu  fe  communiqua  à  plu- 
fieurs  maifons  dans  cette  Place,  qui  en 
furent  confumées  ;  encore  plus  funef- 
te ,  durant  nos  jours ,  à  tant  de  belles 
Villes.  Le  Prince  de  Parme  les  mit  en 
tifage  au  fiege  de  Wachteodonck  y  qu'il 
forma  peu  de  temps  après. 

Venlo  fut  aiiiégée  en  170a, par  Tar-. 
niée  des  Alliés  :  le  Comte  de  Warroz 
en  étoir  Gouverneur,  &  le  Prince  de 
Nai&u*Saarbrack  commandoit  le  fiege. 
Le  Fore  Saint-Michel  fut  emporxé  l'é- 
pée  à  la  main  le  1 8  Septembre <âc  la 
plupart  des  François  y  furent  aflbmmés. 
La  Ville  capitula  le  23 ,  &  la  garnifon 
fortic  par  la  brèche  le  26  fuivani: ,  & 
fut  conduite  à  Anvers,  au  nombre  de 
1 1 60  hommes. 

L  an  171 5  ,  les  Etats- Généraux  ob-' 
tinrent  de  S.  M.  Imp. ,  par  le  Traité  des 
Barrières,  conclu  à  Anvers  le  15  No- 
vembre ,  la  propriété  de  la  Viiie  de  Ven*: 
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1  o ,  &  des  Fonerefiès  de  Saint-Michel 
&  de  Sceveniweert ,  defqueiies  ils  ont 
augmenté  confidérablement  les  fortifi- 
cations. 

En  1 7 1 7 ,  ils  ont  feit  bâtir  u^e  Eglife 
?i  Venio  pour  les  Réformés,  dont  il  y  en 
avoit  déjà  queiqueS'Uns  parmi  les  bour^ 
geois.  Ils  y  étaWirent  auffi^  dans  la  mê- 
me année,  un  Confeil ^  compofé  d'ua 
Préfident,  qui  fut  Françoîs-Adam  Van 
Aefferden;  de  quatre  Confeillers,  d'un 
Procureur  -  Général  &ç  d'un  GrefBer, 
pour  juger  des  Caufes  de  leur  départe- 
ment ,  danp  ne  Quartier  de  la  Gueidre, 

Venlo  fe  glorifie  d'avoir  donné  naif- 
fance  à  Hubert  Golt^ius,  qui  étoit  fort 
favant  dans  les  Antiquités  Romaines  & 
Greçqwes,  &  h  Erîce  PuteanuSf  Hiftorio- 
graphe  de  rUniverfitédeLouvain,  élevé. 
S:  fucceffeyj:  du  fameux  Juile-Lipfc.  * 


•  *  Venlo  porte  d'azur  à  Tancre  fans  trabed'or, 
fiirmontée  à\m  lion  naiiïhnt  de  même  ,  lampalTé 
de  gueules  ^  la  queue  fourchue  ^  pafiëe  en  iau- 
toir* 
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La  Forteresse  de  Sievens-- 

WEEKT. 

L'Iile  de  Scevenfweerc ,  environnée 
de  la  Meufe,  eft  ficucc  aux  confins 
des  Pays  de  Juiiers  &  de  Liège,  à  une 
lieue  de  Mafeyck  &  dé  Thoren ,  &  à 
deux  de  Ruremonde.  Le  Marquis  d'Ay- 
tone.  Gouverneur  des  Pays-Bas,  après 
la  more  de  Tlnfante  Ifabelle ,  fie  conf- 
miire.  Tan  1633,  dans  cette  Ifle,  une 
Forterefle  à  fepc  baftions  ;  &  il  y  fie  faire  , 
pour  craverfer  le  commerce  des  Uol* 
landoîs  fiir  la  Meufe,  un  pont  de  ba- 
teaux, dont  la  tête  efl  fortifiée  de  l'au- 
tre côté  par  une  demi*lune. 

Ce  n'étoit  autrefois  qu'un  Château, 
que  Henri  9  Comte  de  Berg,  vendit  au 
Roi  d'Efpagne  ;  la  même  Seigneurie , 
avec  plufieurs  beaux  Villages  qui  en  dé* 
pendent,  a  appartenu  enfuite  au  Comte 
de  Scyrum. 

Les  Alliés  affiégerent  Stevenfweert 
verslafin  de  Septembre  1702;  le  Comte 
de  Noyelles  \  Général  HoUandois^  com* 
mandoit  aufîege,  &  le  Gouverneur  Ef- 
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pagnol  la  rendit  le  a  Oftobre  2  la  gar-  g^^j^^ 
Difonfuc  conduite  9  avec  deux  pièces  de  wcbrt. 
canon ,  à  Namur.  Ce  Fort  fuc  cédé  en 
propriété  aux  Etats*Généraux  par  TËm- 
pereur  Charles  VI,  en  vertu  du  Traité 
des  Barrières,  en  171 5« 


L4  FILLE  DE  JTEERT. 

LE  Prînce  de  Chimay  cfl:  Seigneur 
de  cette  petite  Ville,  qui  comprend 
auffi  les  belles  Terres  de  Nederweert 
&  Wiffèm.  Ses  ancêtres  l'ont  héritée 
d'Emeft-Dominique  ,  Prince  de  Chi- 
may ,  qui  mourut  à  Pampelune  en  1 686, 
étant  Vïceroî  de  Navarre.  C'eft  la  Ca* 
^)itale  du  Pays  nommé  le  Peelland;  elle 
eft  à  quatre  lieues  de  Ruremonde.  On 
y  tirequantîté  de  courbes.  Ilyavoitau- 
trefois  un  Château  environné  de  larges 
fofles  ;  mais  les  guerres  Tont  prçfque 
ruiné,  particulièrement  en  1702,  lors- 
que Wéert  a  été  affiégé  par  les  Alliés, 
fous  le  Prince  de  Heflre-CafTel. 
L'Ëglife  Paroidiale  eft  dédiée  à  faine 

*lVInrn*n,  fous  le  Patronat  du  Chapitre 

-  <iQ  Suiat'Servais  à  Maeilricht,  On  y  voie 
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„,  le  tombeau  du  Comte  de  Ilornes ,  déi» 
*  capicé  à  Bruxelles  laa  1568  ,  par  ordre 
du  Duc  d^Albe.  11  y  a  auffi  un  Prieuré 
Çhaaoines Réguliers  de  faint  AuguP 
tin,  qui  furent  fondés  en  1419  ,  près 
d'Eyndhove ,  en  la  Mairie  de  Bois-le- 
Duc,  par  Jean,  Seigneur  de  Schoon- 
vorft  :  la  Tvlairie  eft  échue  aux  Holl^i:- 
dois. 

Le  Couvent  de  Récoilets  fut  fondé 

Tan  1461  ^  par  Jacques,  Comte  de  Hor- 
ncs  j  Seigneur  de  Weert  j  qui  leur  céda 
Ion  vieux  Cbâceau ,  pour  en  faire  leur 
Cloître.  Il  y  prit  lui-même  Thabit  reli* 
gieux,  &  il  chanta  TEvangile^  lorfque 
ion  fils  9  Jean  de  Hornes,  Ëvêque  de 

Liège,  célébra  fa  premiereMefTe  dans 
^     TEglife  de  Saint-Lambert  à  Liège.  11 
mourut  Tan  1 434 ,  &  fut  inhumé  dans 
rïrglife  de  ces  Pères. 

Le  Couvent  des  Religieufes  Péniten- 
tes. Ce  dernier  a  été  fondé  par  Jean  de 
Weert  ^  natif  de  cette  Ville ,  qui ,  quoi- 
que d'une  baiïe  naifiance ,  mérita  ^  par 
fa  valeur,  de  commander  les  armées  de 
l'Empereur.  Il  commença  fa  fortune 
d'une  manière  ailèz  extraordinaire;  car 
apprenant  le  métier  de  Cordonnier,  & 
9yaiK  été  battu  par  fon  maître ,  il  prit^ 
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par  dépit 9  fervice  parmi  les  Troupes^  ^  ^ 
Allemandes,  qui  pafibient  h  W^ièrc.  Il 
s'acquitta  ii  bien  de  fon  devoir ,  patti- 
culiéremetît  en  Hongrie ,  qu'ayant  pàlfé 
par  tous  les  degrés  militaires,  il  devint 
Viceroi  de  Bohême,  &  Commandant 
de  Prague,  où  il  mourut  vers  Tan  1655. 
La  Prévôté  de  Keyfersbofch ,  du 

Diocefe  de  Liège  ,  eft  îîtuée  au  Comté 
de  Horn ,  afièz  près  de  Weert  ;  c'elt  ua 
très-beau  MoHaftete  de  Ileligieufes  de 
l'Ordre.de  Prémoncré ,  fondé  Tan  1 1 35, 
fous  h  diteâion  de  TAbbé  d'Ëverbode. 

1111  '  •  — "  '   ■     "gj)  ■  -  -  '  Il 


LA  FILLE  D'ERCKELÉNS. 


Quoique  cette  pefîté  Ville  foit  en- 
clavée dans  le  Duché  de  Juliers, 
elle  a  toujours  été  du  Duché  de  Guel- 
dvcs  &  du  Quartier  de  Ruremonde.  Plu-  « 
lieurs  Géographes  foutienneut  qu'elle 
eft  l'ancienne  Ville  rtommée  HercuUs 
Cajlra.  Son  territoire  eft  aflez  étendu; 
on  le  nomme  de  Foogdyc  van  Ercke-- 
Uns, 

Après  avoir  appartenu  au  Chapitre 
de  Notre-Dame  d'Aix-la-Chapelle ,  elle 
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eft  venue  h  des  Seigneurs  fort  illuflres^ 
jj^^  alliés  aux  anciens  Comies  de  Gueldres« 
On  y  voit  encore  leur  ancien  Chiîceau* 
11  y  a  un  Couvent  de  Récollets  &  un 
Hôpital.  Les  Troupes  de  PEIeéieur  Pa- 
latin s'y  mirent  en  garnifon  Tan  171 2  , 
&  elle  eft  refiée  enfuite  à  ce  Prince.  En 
1713  &  1720,  elle  a  été  prefqu'entié- 
remenc  brdlée« 

On  voit  près  d^Erckelens  Tancienne 
&  belle  Abbaye  de  Giadbach  ,  dédiée 
k  (aint  Vit ,  (ituée  au  Duché  de  Juliers ,  & 
dans  le  Ûiocele  de  Cologne.  Elle  ed  de 
Bénédiélins ,  qui  y  confervenc  entr*autres 
'  un  beau  Reliquaire ,  avec  le  Chef  dô 
faint  Laurent.  Le  Roi  Philippe  II  ayant 
fait  bâtir  le  célèbre  Monaftere  de  TEf- 
curia!  en  Eipagne,  à  Thonneur  de  ce 
Martyr ,  fit  tout  fon  poflîble  auprès  des 
Moines  de  Giadbach ,  pour  obtenir  ces 
Reliques,  y  employant  mcmc  Tautorité 
du  Pape  Ôc  les  plus  belles  promefles  ^ 
fans  y  avoir  pu  réuiïir ,  non  plus  que 
TArchiduc  Albert  &  Tlnfante  llabeile^ 
après  des  pourfuites  qui  ont  duré  près 
de  foixante  ans» 
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III  I  atnij^if"!  I      ti  r  ■  1 

FILLE  DE  WACHTEN- 
DONCK, 

«  « 

LA  principale  force  de  cette  petite 
Place  9  qui  eft  fîcuée  à  deux  lieues 
de  Gueldres ,  confifte  dans  les  marais 
qui  Tenvironnent^  &  dans  les  eaux  de 
la  rivière  de  Niers  y  qui  rempliflent  Tes 
foflès.  Elle  a  donné  le  nom  à  riUuflre 
&  ancienne  Famille  des  Comtes  de 
Wachcendonck,  qui  fubfifte  encore  eu 
Allemogne,  &  donc  il  y  a  eu  autrefois 
un  Archevêque  de  Malines. 

Les  HoUandois  Tayant  occupée  au 
commencement  des  troubles ,  le  Comte 
4e  Mansfeld  raffiégeaTan  1588,  avec 
un  détachement  de  l'armée  Ëfpagnole , 
&  la  battit  furieufemenc  à  coups  de  ca- 
non &  de  bombes 9  dont  onfefervitaux 
Pays-Bas  pour  la  première  fois  h  ce  fie- 
ge.  Les  Ailiégés  fe  défendirent  avec  tant 
de  vigueur,  quoique  la  Place  fût  réduite 
en  un  monceau  de  pierres ,  que  les  AP* 
fiégeants  auroîent  été  obligés  de  fe  re- 
tirer après  un  fiege  de  trois  mois,  fi  le 

Gouverneur,  Colonel  Chircourt  »  n  eût 
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Wach  ^^^^^    Place  au  Comce  de  IMansfeld, 
oi^oc  lorfqu'elle  étoit  far  le  point  d'être  fe- 
courue. 

L'aû  îdoô^Louis^ComtedeNaf&u^ 

reprit  le  Château  deWachtendonck,^ 
la  faveur  des  glaces  ^  dans  le  temps  qu'il 
n'y  avoir  que  tréhte  honimes  de  gaini- 
fon  ;  la  principale  défenfe  s'y  lit  par  la 
Servante  du  Gouvemeiir^  laquelle  tua 
elle  feule  cinq  Soldats  qui  moncoient  k 
l'efcalade. 

L'an  1 603 ,  Henri ,  Comté  de  Berg, 
s^en  rendit  maître  par  ftratagême;  mais 
fes  gens  furent  contraints  de  la  rendre 
peu  de  temps  après,  &ute  de  vivres* 
Le  Comte  de  Biiquoy  ,  Général  des 
Troupes  d'Eipagne ,  la  reprit  l'an  1 625. 

11  y  â  un  Couvent  de  Sœurs  dU  Tiers- 
Ordre  de  faint  François ,  dit  la  Vallée, 
de  Jofaphat;  il  fut  malheureufement 
brûlé  le  14  Août  1708  ,  avec  TEglife, 
&  la  plupart  des  maifons  de  la  Ville. 

*  Les  Arbies  deWaditeDdonck  font  d'or,  aa 
châtesa  furmonté  d'une  fleur  ds  lis  de  gueules* 


LE 
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LE  COMTÉ 

D  E  NAMUR. 

• 

Ette  Province  n*a  que  douze  , 

lieues  de  longueur^  &  dix 
de  largeur;  elle  a  pour  bor^ 
nés,  au  Septentrion,  leBra- 
banc ,  donc  elle  eil  féparée  par  la  haute 
chauffée,  qui  eft  un  refte  des  anciens 
chemins  de  fEmpire  Romain ,  venant  de 
Bavay,  &  conduifant  vers  Tongres;  au 
Couchant,  elle  a  le  Hainaut;  au  Levant, 
la  Hasbaye  &  le  Condroz,  Terres  du 
Pays  de  Liège;  &  au  iVJidi ,  le  Pays  entre 
Sambre  &  Meufe.  Sonterrîcoireeftmon^ 
tagneux&  inégal ,  arrofé  des  rivières  de 
la  Meufe ,  de  la  Sambre  &  de  la  Meha- 
gne.  Il  eft  rempli  de  forêts  &  de  gibier, 
fur-tout  dans  fa  partie  méridionale,  où  eft 
le  bois  de  Mariagne.  Il  renferme  quan- 
tité de  mines  de  fer  ôc  de  plomb  ,  des 
Tom  IL  L 
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mou 


Comté  ^^^"^^^^  ^^"^^  ^^^^^  marbre,  des 
»B  Na-  folles  d'où  ron  dre  des  pierres  blanches 
&  bleues^  desardoifes,  delà  houille  ou 
charbon  de  terre ,  plofieurs  forges ,  ver« 
rèries ,  &e.  Cefl:  en  quoi  confifte  le 
principal  commerce  &  les  richellès  da 
Pays.  On  y  admire  rinduftrie  des  habi- 
tants qui  travaillent  aux  mines  &c  aux 
carrières,  &  les  machines  dont  ilsiefer-» 
vent  pour  faire  écouler  les  eaux;  nom- 
mément celle  qui  fert  à  tu*er  le  plomb , 
qu'on  fait  mouvoir  par  la  feule  fumée; 
ç'efi:  une  invention  nouvelle  d'un  An* 
glois. 

Le  Namurois  contient  les  Villes  de 
Namur,  fa  Capitale;  Charleroï,  Char- 
lemont ,  JVlarienbourg ,  Bouvigne  & 
Walcourt,  &  environ  i8o  Bourgs  ou 
Villages.  On  le  divife  en  fepc  Baillia- 
ges, de  Namur,  Wafleige,  Feix,  Fleu- 
lus,  Bouvigne ,  Sanfon  &  de  Poilvache. 

Les  habitants  font  ceux  que  Jules* 
Céfar,  dans  fes Commentaires,  appelle 
Pleumojicns  :  ils  dépendoient  autrefois 
des  Advatîques,  Peuples  de  Tongres. 
Les  Auteurs  des  Antiquités  Beigiques 
donnent  une  fuite  chronologique  des 
Marquis  &  Comtes  de  Namur ,  laquelle 
ib  font  monfer jul qu  a  l'année  276  ;  mais 
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comme  elle  eft  trop  remplie  de  fables?  ^ 
nous  rapporterons  celle  qui  eft  la  mieux  de  Na.- 
fondée.  On  ignore  le  temps  auquel  le 
Namuroîs  fut  érigé  de  Marquifat  en 
Comté;  on  trouve  même  plufieurs  de 
ceux  qui  Font  poilëdé  autrefois ,  indiffé* 
remment  nommés  Comtes  ou  Marquis 
de  Namur» 

Comtes  de  Namur^ 

1.  Naymo,Duc  de  Bavière^  obtint 
de  l'Empereur  Charleraagne  le  Château 
avec  le  Marquifat  de  INamur  ;  il  mou* 
ruten8i2. 

IL  Thierry^  àkU Magnanime,  more 
vers  Tan  8ao. 

IIL  Amaulry ,  neveu  de  Thierry , 
mort  en  842. 

IV.  Gérard ,  mort  vers  Tan  899. 

V.  Berenger  ^  die  U  FuUU  ,  more  en  . 
940. 

VI.  Robert,  mort  en  962. 

VIL  Albert  I ,  dit  CfSareax ,  mort 
vers  l'an  998;  il  avoit  époufé  Ermen- 
garde^  fille  de  Charles ,  Duc  de  Lor- 
raine. 

VIIL  Rotbode ,  dît  h  PerfitU  ,  0$ 
d'Albert >  more  en  ioi6r 

L  ij 
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Comtes  Albert  II époufa  Regulinde,  fille 

DE  Na-  de  Gothilon,  Duc  de  Lorraine  9  de  la- 
quelle  il  eut  Albert  III ^  il  fut  tué  dans 
une  bataille  en  io6y. 

X.  Albert  III,  dit  le  Pacifique ,  mort 
*  en  II oa;  il  a  eu  de  fa  femme  Itce, 
veuve  de  Frédéric  de  Luxembourg  y 
Duc  de  la.  bafle  Lorraine,  quatre  lils 
&  une  fille.  Godefroi,  Ton  fils,  iulfuc- 
céda ,  &  Frédéric  fut  Evêque  de  Liège. 

XL  Godefroi  époufa  en  premières  no- 
ces ,  Sybille ,  fille  duComte  dePorcean  , 
de  laquelle  ii  eut  deux  filles  ;  &  en  fécon- 
des, Ermenfone ,  Comtefle  de  Luxem- 
bourg, qui  lui  porta  en  dot  cette  Pro- 
vince ,  avec  celle  de  Limbourg ,  &  le 
fit  pere  de  Henri  &  d'Adélaïde.  Henri  ^ 
furnommé  L'Aveugle ,  eut  le  Comté  de 
Luxembourg,  &  Adélaïde  époufa  Bau-^ 
douin,  Comte  de  Hainaut,  Ôclui  porta 
en  dot  le  Comté  de  Namur.  Ils  font  en- 
terrés à  l'Abbaye  de  FlorelFe  ,  qu'ils 
ont  fondée  pour  des  Religieux  de  TÔr- 
dre  de  Prémontré* 

XILBaudouin ,  àxiU  Bdtijfmr  ^  Comte 
de  Hainaut,  eut  d'Adélaïde,  fon  épou- 
fe ,  quatre  fils  &  trois  filles,  &  mourut 
en  1 170. 

XIIL  Baudouin  ^  furnommé  h  Cou^^ 
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ragcux^  fut  Coince  de  •  Flandres  ,  de  q^^^^^ 
Hainaut  &  de  Namur  ;  il  époufa,  en  de  Na.^ 
1169,  Marguerite  d'AIface,  Comteffe       .  . 
de  Flandres ,  de  laquelle  il  eut  Bau* 
douin,  Empereur  de  Conftantinople  > 
Comte  de  Flandres  &  de  Hainaut,  & 
Philippe,  Comte  deNamnr.  Baudouin 
mourut  en  i  1 95,  un  an  après  ion  époufe. 
•    XIV.  Philippe,  Çmnommé  le  Nohk, 
époula  Marie  ;ie  France ,  fille  du  Roi 
Pîiîlîppe- Augufte ,  de  laquelle  il  n'eue 
point  d'enfants  ;  il  mourut  en  1 2 1 2 ,  &  - 
fat  enterré  dans  TEglife  de  Saint- Aubin 
à  Namur. 

XV.  Jolande ,  fœur  de  Philippe  U 
Noble ,  lui  fuccéda  ;  elle  avoir  époufé 
Pierre  de  Courtenay ,  Comte  d'Auxerre 
&;  de  Tonnerre,  qui  prît  auffi  le^ticrede 
Marquis  de  Namur.  En  1216 ,  il  fut 
élu  Empereur  de  Conftanrinople  ,  & 
couronné  deux  ans  après  à  Rome,  avec 
fa  femme ,  par  le  Pape  Honoré  III  ;  mais 
à  fon  arrivée  dans  la  Terre-Saince ,  il  y 
fut  arrêté  par  Théodore  Lafcaris,  Em-> 
pereurdcs  Grecs,  &  finit  mirérablement 
fes  jours  dans  une  prilon» 

*  ■■  I  I  ■       ■  Il       I  ■  ■        I  IIW» 

'  *  L'Empereur  Pierre  de  Courtenay  laiflà  qua« 
^  ne  fils,  defquela  Robert  de  Courtenay  fut  Ëio- 

X      •  •  •  • 

L  iij 
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Comtes  Walemnd  II,  Duc  de  Lira- 

Na-   bourg,  qui  avoit  époufé,  en  12 14, Er- 
menfonne  de  Luxembourg,  fille  du 

Duc  Heuvi  r Aveugle  y  fils  de  Godefroî  ^ 
Çomce  de  Namur,  fe  mit  en  poflëifioii 
du  Namurois,  pendant  rabfence  delo- 
]ande,  &  au  préjudice  de  Tes  enfants» 
Leurs  différends  furent  enfin  ajuftés  par 
un  Traicé  conclu  à  Dinanc  en  1222,  en 
vertu  duquel  le  Duc  de  Limbourg  refta 
feul  poiïefTeur  du  Comté  de  Namur. 
Walerand  mourut  en  1244. 

XVII.  Henri ,  furnommé  le  Grand  ou 
UBiondUy  Comte  de  Luxembourg ,  de 
Namur,  &c.  époufa,  l'an  1240,  Mar- 
guerite de  Barr  ,  dont  il  eut  Ifabelie^ 
qu'il  maria  à  Guy  de  Dampierre,  Comte 
de  Flandres,  auquel  il  céda  aulli  le 
Comté  de  Namur,  Tan  1261. 

XVaII.  Guy  de  Dampierre ,  Comte 


perenr  die  Çonftandnople  après  fon  père ,  îl  " 
Hioimît  en  122p.  Baudouin  II,  fucct^lïèur  de 
fon  frère,  &  le  dernier  Emperéur  des  Latins, 
pcicic  la  Ville  de  Conftantiuople  Tan  1261; 
Philippe,  fumgmmé  à  la  kvre ,  fut  tué  au  fiege 
tf  Avignon,  ran  rsstf;  &Henri  prit  auffi  le  titre 
de  Marquis  de  Namur ,  après  la  mort  de  fon 
îrere  Philippe,  quoique  ni  l'un  ni  Tautre  n'en 
ai4        poii^dc  la  SQUYtrâiuecé. 
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de  Flandres,  de  Namur,  &c.  laiflà  dî- 
fabelle  de  Namur,  quatre  fils  &  feptDB  NA- 
fiJles^  dont  Jean,  qui  étoit  Tainé,  lui 
Tuccéda  dans  le  Comté  de  Namur.  Il 
nloûrùt  en  1305,  &fat  enterré  à  TAb- 
baye  de  Flines ,  près  de  Douay, 

XIX.  Jean ,  Comte  de  Namur^  Set* 
gneur  de  TEclufe^  époufa  en  premiè- 
res noces 9  Marguerite  de  Bourbon ,  fille 
de  Robert  de  France,  laquelle  mourut 
fans  enfants ,  en  1 309.  En  1 3 1 3  ,  il 
prit  une  féconde  alliance  avec  Marie  ^ 
fille  de  Philippe  d'Artois ,  Seigneur  de 
Conches ,  &c.  dont  il  eut  Jean  II ,  fept 
autres  fils  &  une  fîUe  ;  il  mourut  en  1 330,  . 
&  fut  enterré  aux  Cordeliers  à  Paris. 

XX.  Jean  II ,  Comte  de  Namur ,  mou- 
rut fans  poftérité,  en  1335. 

XXI.  Guy  II ,  dit  rJfabU ,  fuccéda 
\  Jean  II,  fon  frère;  mais  il  mourut  pa* 
reillement  fans  lignée,  en  1336. 

XXIL  Guillaume  I^  dit  U  Riche.  ^  frère 
cles  précédents ,  époufa  en  premières 
noces,  Jeanne  de  Hainaut ,  Comtefle 
de  Soiiibns ,  de  laquelle  il  n^eut  point 
d*enfàncs.  Ilfe  remaria  ,  en  1352, avec 
Catherine  de  Savoie  ^  de  laquelle  il  eut 
trois  enfants,  Guillaume  II  &  Jean  III, 
^  lui  fttccéderenc ,  &  Marie  de  Namur, 
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qui  époufa  Pierre  Breban ,  Grand- Ami- 
-   rai  de  France.  Le  Comte  Guillaume 
mouruc  en  1 39 1 ,  &  fut  enterré  aux  Ré* 

collets  de  Namur. 

XXIIL  Guillaume  II,  Seigneur  de 
Béthunc  &  de  A  loncaigle ,  fe  maria  pre- 
mièrement à  Marie  de  Barr  ,  &  puis  à 
Jeanne  deHarcourt;  mais  il  mourut  fan$ 
enfants  en  &  fut  enterré  près  de 
fon  pere, 

XXIV.  Jean  III,  Seigneur  de  Bail- 
leul  &  de  Pétegem,  fuccéda  à  fon  fre« 
re,  &  mourut  pareillement  fans  pofté- 
rité,  en  1429.  Son  corps  fut  enterré 
dans  TEglife  de  Saine- Aubin  à  Namur. 
Il  inllitua  fon  héritier  univeriei,  Phi* 
lippe-le-Bon,  Duc  de-Bourgogne,  au* 
quel  il  avoit  cédé  auparavant  le  Comté 
de  Namur,  avec  plufieurs  autres  Terres 


Maximilien-Emmanuel,  Eieéteur  de 
Bavière,  ayant  obtenu  ,  le  22  Janvier 
la  Souveraineté  des  Pays-Bas, 
par  la  ceffion  de  Philippe  V,  fut  inau- 


*  On  pourra  voir  fa  fuccefïïon  parmi  les  JDuCfi. 
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guré  en  perfonne,  le  17  Mai  fuivanc,  ^^^^ 
Comte  de  Namur^  dans  la  Ville  CapUpE  Na.- 
taie;  mais  ce  Prince  renonça,  l'an  1714^ 
à  toutes  fes  prétentions  fur  ce  Comté. 

Charles  VI,  Empereur  6c  Roi  d'Ef- 
pagne ,  &c.  fut  inauguré  le  1 8  Oûobre 
1717.  Le  Comte  de  Lannoy  de  Clair- 
vaux,  Adminiftrateur.de  la  Province, 
reçut  rhommage  au  nom  dé  Sa  Majefté. 

On  doit  dire  à  la  louange  des  Namu-^ 
rois,  que  dans  les  grat\des  révolutions 
du  KVb.  fiecle,  Namur  &  Luxembourg 
ont  été  les  deux  feules  Provinces  qui 
refterem  fidelks  au  Roi  d'Eipagae ,  leur 
Souverain. 

Les  Etats  y  font  compofés  de  trois 
Membres;  favoir,  du  Clergé,  delaNo- 
blelTe,  &  des  Députés  des  Villes.  L'E- 
vcque  de  Namur  ell  le  Chef  de  l'Etat 
Eccléfiaftique ;  puis  il  y  a  fept  Abbés: 
Waufort,  de  l'Ordre  de  faine  Benoît; 
Florèffe ,  de  l'Ordre  de  Prémontré  ; 
Grandpré ,  Moulins ,  Jardine  c  ôc  BonefFe , 
de  rOrdre  deCîteaux;  &Jeronfart,  de 
rOrdre  de  faint  Auguflin ,  outre  les  Pré- 
vôts des  Chapitres  de  Relaya  de  Wal- 
court. 

Le  fécond  Membre  de  TEtat  efi:  la 
NoblelTe,  qui  y  eft  très-jaombieufe  ;  le 
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,  Gouverneur  de  la  Province  en  eft  le 

DR  Nit-  Chet. 

MUK..  Le  troifieme  Membre  c'eft  le  Magi A 
tràt  de  Naraur ,  &  les  Députés  des  Vil- 
les  de  Bouvigne ,  de  Walcourc  &  de 
Fleurus.  Tout  FËtat  ne  s'afiemble ,  que 
lorfque  le  Souverain  rordonne  ;  mais 
chaque  Membre  choilîc  Tes  Dépucés  or- 
dinaires, qui  s'afTemblent  à  Namur. 

Il  y  a  dans  le  Nam urois  douze  ancien- 
nes Pairies  ou  Fiefs,  qui  relèvent  du 
Château  de  Namur;  favoir,  le  Ban 
de  Syes ,  qui  appartient  maintenant  au 
Seigneur  de  Spontin;  2°.  la  Seigneurie 
de  Bailleul ,  au  Prince  de  Ligne  ;  3°.  le 
Fief  d'Oudenarde;  4^,  le  Fiefd'Obay, 
à  l'Abbé  de  Floreffe;  5^.  celui  d'Ave- 

loîs,  en  partie  à  TAbbc  de  FloreiFe,& 
partie  au  Baron  de  Roofe  &  deLeeuw; 
6^.  Ham-fur-Sambre ,  au  Baron  de  Roo- 
fe ;  7°.  Faulx,  ci-devant  au  Seigneur  de 
Cofwârem  :  cette  Pairie  eft  éteinte; 
8^  la  Terre  de  Bouflïi,  en  Hainauc,au 
Prince  de  Chtmày  ;  9^  Zétrude  &  Lu- 
may ,  au  Comte  de  Berghes  &  d'OIhain; 
10^.  le  Fief  de  Wanghes;  11  Me  Fief 
deBcrgiliers,  au  Baron  de  Corterabach; 
r&^,  la  Pairie  de  Poilvache  ,  qui  eft 
éteinte  depuis  qu'elle  cll.au  Souverain* 
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Depuis  ravénement  de  FEmpereur 
Charles  VI  à  la  Souveraineté  du  Comcé  d 
de  Namur ,  il  y  a  eu  les  Gouverneurs 
ou  Grands-Baillis  fuivancs  de  cecce  Pro- 
vince. 

Gouverneurs  de  Namur^ 

l.  Adrien-Gérard,  Comte  de  Lan- 

noy  de  Claîrvaux,  Confeiller  du  Con- 
feil  d'Ecac ,  avoic  été  nommé  Adminis- 
trateur dès  Tan  171 4,  par  S.  M.  Imp. 
11  mourut  le  122  Décembre  1730. 

IL  Conrard- Albert- Charles,  Duc 
d'Urfel  ,  Baron  d'Hoboken,  Comte  de 
Grobbendonck  ,  &c.  lui  fuccéda  ea 
1731 ,  &  mourut  le  3  Mai  1738. 

m.  Charles  •  Ëmmanœl  -  Jofeph  ^ 
Prince  de  Gavre,  Marquis  d'Aifeau, 
Chambellan  de.S.  M.  Imip.  ficCach.,  fuc 
nommé  Gouverneur  &:  Grand-Bailli ,  le 
30  Août  1739, &  fitfon  entrée  le  8 
Octobre. 

Sous  les  anciens  Comtes  ^  toutes  le^ 
Caufes  de  cette  Province  étoient  jugées 
par  les  Pairs  du  Namurois;  mais  i'an 
1509,  TErapereur  Maximilien  6c  fon 
petit'fîls  Charles,  y  établirent  un  Con- 
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feil,  compofé  du  Grand-Bailli  &  de  dix 
Confeillers,  entre  lefquels  il  y  enavoît 
quatre  Eccléfialliques.  En  1551,  Ma- 
rie ,  Reine  de  Hongrie  ^  fieur  de  TEm- 
pereur  Charics-Quint ,  &  Gouvernante 
des  Pays-Bas,  le  réduific  à  un  Préiîdenc 
&  quatre  Confeillers  fécu liers,  qui  font 
maincenanc  au  nombre  de  fix ,  y  com- 
pris le  Procureur-Général.  On  va,  par 
appel,  au  grand  Conreil  à  Malines. 

* 

Présidents  du  Conseil 
Provincial  de  Namur7 

L  Jean  le  Rouflel ,  Tan  1 509 ,  au* 

paravant  Coareiller  au  grand  Confeil, 
mouruc  Tan  1522^. 

IL  Jean  Jongler,  Seigneur  des  INTa- 
réts;  il  mourut  Tan  1540,  écanc  CoQ-* 
feiller  du  Confeil-Privé. 

IIL  Hercule  de  Dinant. 

IV.  Thierry  rArbaleftrier. 

.V.  Louis  Martigny ,  Confeiller  au  \ 
grand  Confeil ,  enfuite  Préfident  du 
Confeil  de  Namur  en  1547,  &  Tannée  - 
fuivante  de  celui  d'Artois. 

VL  Jacques  IVluiflIirt,  Confeiller  au 

grand  ConlTeil  à  Maiines>  fuccéda  Taii 
1548. 
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VIT.  François  Fruitier.  „  . 

VIII.  Philippe  le  Cocq. 

IX.  Guillaume  de  Malnuy- 

X.  Pierre  vanden  Bofch ,  devint,  l'an 
1610,  Chancelier  de  Gueldres,  &  raou- 
rucl'an  1614. 

XL  JeanProod:  ^  auparavant  Confeil- 
ler  au  grand  Conieii  àMalines,  fuccéda 
Tan  161 1 ,  &  mourut  en  1619. 

XTI.  Zegre  Coulez,  de  vint,  en  1628^ 
Préfidentdu  grand  Confeii  à  IVialines, 
où  il  avoic  été  autrefois  Confeiller,  &y 
mourut  Fan  1638. 

XIIL  Jcwin  Gerlais,  auparavant  Con* 
feiUer  à  Maiines ,  more  le  10  Novembre 
1632. 

XIV.  Jean-Baptifte  Polchet ,  aupara- 
vant Confeiller  à  Namur  &  à  Maiines^ 
mourut  l'an  1650. 

XV.  Pierre  de  Cortil,  Confeiller  à 
Naraur,  décéda  le  27  Juin  1673. 

XVL  François  Floriet,  mort  en  1 678,. 
XVIL  Jean  Drofmel. 

XVIII.  Nicolas  Cuvelier. 

XIX.  Robert  Henrart. 

XX.  Nicolas-Philippe  de  Wefpin. 

XXI.  Nicolas  Cuvelier,  fils  du  Pré- 
fident  fufnoramé,  mort  en  17 17. 

XXU,  François-Jofeph  deLambillon. 
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^  XXIII.  Thomas  iMaloteau ,  Confeil-  | 
1er  de  ce  Confeil,  fiit  nommé  à  cette  ^ 
Préûdence  parle  Roi  Louis  XV, l'an  | 
1747;  mais  il  fut  dépofé  de  cette  Chiai^  % 
par  S.  M.  la  Reine  d'Hongrie. 

XXIII.  Julie  de  Bervoet,  de  Fumes,  U 
jadis  Confeiller  du  grand  Confeil  à  Ma- 
lines,  enfuite  de  ceux  d'Ecac  &des  Fi-  •  | 
nances ,  fut  déclaré  Préfident  du  Con-  ■  | 
l'eil  de  Namur  par  S.  M.  1.  &  R. ,  le  l 
15  Qftobre  1749.  1 

Il     \\  iKW^ii  I 

LJt  FILLE  DE  NAMl/JL 

m 

CËcce  Ville  eft  ficuée  au  confluent  de 
la  Sambre  &  de  la  Meufe  ,  entre 
deux  montagnes.  Elle  eft  défendue  par 
un  Château  très- fort  ^  quia  été  bâti  long- 
temps avant  la  Ville,  Ce  Château  ren- 
ferme, avec  Tes  fortifications ,  autant 
d'étendue  que  la  Ville  même  :  il  eft  di- 
vifé  en  trois  parties,  dont  Tune  eft  à 
vieux  Cliduau  ;  on  y  voit  une  Eglife 
dédiée  à  faint  Pierre,  autrefois  Collé* 
gîale  pour  douze  Chanoines  ,  avec  un 
Couftre  ou  Prévôt,  dont  les  Prébendes 
furenc  transférées  Tan  1560  ,  dans  la 
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Cathédrale  de  Namur.  L'autre  partie, 
plus  élevée,  fe  nomme  Tme  neuve  ;  &  la 
troifieme,  c'eft  le  Fore  ^Orange  ou  de 
Coehorn^  du  nom  du  célèbre  Ingénieur , 
qui  le  traça.  Tan  1691 ,  par  ordre  de 
Guillaume  III,  Roi  d'Angleterre. 

Plufîeurs  Forts  environnent  la  Ville  ; 
les  plus  confîdérables  font,  le  Fort  de 
Meufe  &  le  Fort  de  Cocquelet ,  vers  la 
Porte  de  Louvain ,  donc  les  forcificacions 
occupent  une  grande  étendue. 

Le  Roi  Louis  XIV  vint  en  perfonne 
afljégerNamuir,  le  25  Mai  169 2, après 
ravoir  fait  inveftir  par  le  Marquis  de 
Boufflers.  Le  premier  Juin ,  on  ouvrit 
la  tranchée,  &  la  Ville  ne  tint  que  fix 
jours.  On  attaqua  le  Fort  d'Orange ,  qui 
fe  rendit  le  2a ,  &  la  gamifon  fut  con* 
duite  à  Gand.  Les  François  actaquerer^t 
alors  le  vieux  Château ,  qui  n'ayant  p9 
être  fecouru,  fc  rendic.  Le  Prince  de  Bar* 
bançon ,  Gouverneur  de  la  Ville  &  de  la 
Province,  capitula  le 30 Juin;  la  garni- 
fon  fut  conduite  à  Louvain,  &leCorata 
de  Guifcard  fut  établi  Gouverneur.  Les 
François  y  relièrent  durant  trois  ans, 
&  augmentèrent  confidérablement  les 
ouvrages.  Cependant  le  Roi  Guillau- 
me lU  inveftic  cette  Place  le  3  Juillet 
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1695.  Le  Maréchal  de  Boufflers  s'y 
'  étoicjettéla  veille,  avec  un  renfort  con* 
lidérable  de  troupes.  Le  iiege  fut  un 
des  plus  meurtriers  &  des  plus  mémo- 
rables de  toute  cette  guerre  ;  car  on  y 
fit  de  part  &  d'autre  des  efforts  furpre- 
nants  :  la  garni  fon  étoit  de  14000  hom- 
mes. Le  Maréchal  de  Villeroi  comman- 
doit  une  armée  de  cent  mille  hommes 
pour  faire  diverfion.  Il  fe  fervit  de  toutes 
les  rufesde  la  guerre  pour  combattre  la 
petite  armée  du  Prince  de  Vaudemonc 
en  Flandres;  mais  celui-ci  fit  une  re- 
traite des  plus  belles.  Villeroi  prit  Deinfè 
&  Dixmude ,  par  la  lâcheté  de  leur  gar- 
nifon;  il  s'avila  même  de  bombarder  Bru- 
xelles, pour  détourer,  par  ce  défailire, 
les  Alliés  du  fiege  deNamur;  mais  rien 
ne  rebuta  les  Princes  &  les  Généraux 
qui  faifoient  ce  fiege  :  on  donna  jufqu  à 
trois  ailauts  furieux,  en  un  même  jour, 
contre  la  Ville ,  qui  fe  rendit  le  4  Août. 
Enfuite  ayant  continué  Tatcaque  de  tous 
lesChâceaux  en  môme  temps ,  ils  don- 
nèrent, le  30  Août,  un  afllàut  général, 
qui  dura  depuis  onze  heures  du  ma- 
tin juiqu  a  quatre  du  foir,  &  ils  le  ren- 
dirent enfin  maîtres  du  chemin  couvert, 
quoiqu  avec  pçrte  de  plus  de  1 200  honi« 

mes , 
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mes.  Le  Maréchal  de  Boufflers  voyant 
(a  garaifon  diminuée  jufqu'à  4000  hom« 
mes,  battit  la  chamade  le  premier  Sep* 
tembre ,  &  la  garnifon  fortic  le  5  avec 
tous  les  honneurs  de  la  guerre,  pour  fe 
rendre  à  Givet-  Cependant  le  Roi  d'An- 
gleterre fit  arrêter  le  Maréchal ,  lorf* 
qu'il  fortît  à  la  tête  des  Troupes  Fran- 
çoifes,  &  il  fut  envoyé  pour  quelque 
■  temps  à  Maeflricht ,  afin  d'obliger  le 
Roi  de  France  à  relâcher  les  garnifons. 
de  Deinze  &  de  Dixmude  y  qu'il  tenoic 
'prifoûnieres. 

Le  2d  Juillet  1704,  l'armée  des  AI* 
liés ,  commandée  par  le  Comte  de  Naf- 
iau-Owerkercke ,  s'approcha  de  cette 
Place;  mais  après  y  avoir  jette  quantité 
de  bombes  &  de  boulets  rouges ,  elle 
fe  retira,  fans  avoir  caufé  un  grand  dom- 
mage. 

En  171 3,  la  Paix  ayant  été  conclue 
à  Utrecht  entre  la  France,  TEfpagne 
&  les  Alliés ,  Namur  fut  cédée  aux  Etats* 
Généraux,  pour  leur  fervir  de  Barrière 
contre  la  France  ;  &  Tan  1 7 1 4 ,  le  Comte 
MafFey,  Général  des  Troupes  Bavaroî- 
fes,  qui  occupoient  auparavant  la  Ville 
au  nom  deTEleéleur,  la  remit  aux  Trou- 
pes des  Etats,  qui  y  relièrent  les  maî- 
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^^^^       Gouvernement  militaire  9  h 
charge  d'entretenir  lès  fortifications  r 
cependant  la  Souveraineté  ài  le  Gou- 
vernement civil  &  politique  font  tou«* 
jours  reftés  à  la  Maifon  d'Autriche. 

Les  François  invefUrent  Namur  aû 
commencement  du  mois  de  Septembre 
17469  avec  un  corps  d'armée  ,  corn** 
mandé  par  le  Comte  de  Clermont  ^ 
Prince  duSang,  &  parle  Général  Comte 
de  Lowendal.  La  tranchée  fut  ouverte 
le  12  devant  la  Ville,  qui  fe  rendit  le 
1 9.  On  commença  à  tirer  contre  le  Châ« 
tcau  le  24,  &  il  fe  renditle  30  du  mê- 
me mois  de  Septembre.  Le  Lieutenant- 
Général  Hollandois  Crouimelin  fe  ren- 
dit prifonnier  de  guerre ,  avec  toute  ùl 
garnifon.  M.  de  Lowciidal  y  demeura 
Gouverneur  jufqu'au  i  o  Février  1 749, 
que  les  François  évacuèrent  cette  Pla* 
ce,  conformément  au  Traité  de  la  Paix 
d'Aix-la-Chapelle;  &  les  Troupes  des 
Etats-Généraux  y  rentrèrent  le  même 
jour  9  &  fur  le  même  pied  qu'aupara* 
vanc. 

Namur  eft  le  Siège  d'un  Evêché  Suf- 

fragant  de  TArchevêchc  de  Cambray.  Ce 
Diocefe  contient  quatre  Abbayes  de 
rOrdcc  deSc,BeQoîc,  quatorze  deFOr- 
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dre  de  Cîteaux ,  une  de  Prémontré ,  une 
Abbaye  &  deux  Prieurés  de  Chanoines 
Réguliers,  fept  Chapitres  de  Chanoi- 
nes, trois  de  nobles  ChanoinefTes,  & 

quantité  de  Monafteres. 

Philippe  U ,  Roi  d'Ëfpagne ,  voulant 
régler  la  dot  du  nouvel  Evêque  de  Na- 
mur,  lui  fît  premièrement  affigner  TAb- 
baye  de  FlorefFe;  puis  celle  de  St.  Gé- 
rard ,  de  rOrdre  de  faint  Benoît,  donc 
l'£vêque  eft  encore  Abbé  &  'Adminif- 
trateur  ;  outre  deux  Prieurés ,  Tun  de 
Namefche ,  fur  la  Meufe  ;  Tautre  de  Ber- 
creye ,  dans  le  Wallou-Brabant* 

m 

£  r  £  dir  E  S  nE  Namur. 

l.  Antoine  Havet,  d'Arras,  Doéleur 
en  Théologie ,  de  l'Ordre  de  faint  Do- 
minique, fut  làcré  en  1562;  puis  il  fe 
trouva  au  Concile  de  Trente  :  il  tint  un 
Synode  en  1570,  &  mourutoen  1578. 

IL  François  Wallon-Chapelle ,  de 
Saint-Omer ,  Religieux  de  TOrdre  de 
faint  François ,  facré  en  1 579 ,  &  more 
en  1592. 

IIL  Jean  Dave,  Namurois;  Prévôt 
de  la  Cathédrale  de  Namur,  &  Con- 
feiller-Ëccléiîaftique  au  grand  Confeil, 
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fut  facré  en  1594,  &  mourut  Tannée 

fui  vante. 


Namue,     IV.  Jacques  Blafseus,  Brugeois,  de 

rOrdre  de  faînt  François,  fut  facré  en 
1 597 ,  &  paflà ,  en  1 600 ,  à  TEvêché  de 
Saint-Omer. 

V.  François  de  Buiflèrec,  MontoiSy 
Doyen  &  Vicaire-Général  de  Cambray  , 
ayant  été  facré  en  1602,  tint  desSyno* 
des  en  1604  &  en  1605,  &  fut  tranl^ 
féré  à  rÂrchevêché  de  Cambray  en 
1614,  où  il  mourut  en  1615.  ' 

VI.  Jean  Dauvin,  Namuroîs,  Cha- 
noine &  Archidiacre  deNamur^  tint  un 
Synode  en  1625^  &  mourut  en  1628. 

VII.  EngclbertDes-Bois,  de  Bruxel- 
les, Prévôt  de  Saine-Pierre  h  Lille,  fut 
làcré  en  1629  :  il  tint  un  Synode  en 
1639,  &  mourut  en  165 1. 

VIU.  Jean  de  Wachcendonck,  Ma- 
linois ,  Prévôt  de  la  Métropole  de  Ma- 
lines^  &  Confeiiier  au  grand  Confeil,, 
fut  facré  en  1654^  &  tint  un  Synode 
en  1659;  en  1667  il  devint  Archevê- 
que de  Maiines,    mourut  en  i668, 

IX.  Ignace-Auguftin  de  Grobben- 
dondc.  Chanoine  ,  Archidiacre  *&  Vi- 
caire* Général  deTournay,  nommé  au- 
paravant à  TEvêché  de  Kuremoude  >  il 
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futfacré  en  1667,  il  paiïàà  TEvêché  de  ^ 
Gand  en  1679,  &  il  mourut  en  lô^ch  de 

X.  Pierre  Vanden  Perre ,  de  Bruxel-  Nam«« 
les  j  Chanoine  de  la  Cathédrale  d'An- 
vers, nomme  à  TEvêché  de  Saînt-Oraer, 

puis  à  celui  de  Namur  en  1680  ;  il  mou* 
rut  en  1 695. 

Albert  de  Traîzîgnîes,  Vicomcc  de 
Biifteyn ,  Prévôt  de  Nivelle,  &  Chanoine 
de  Sainte- Waudru  àMons,  fut  nommé 
à  r£vêché  de  Namur  ;  mais  il  s'en  ez« 
cufa ,  &  mourut  en  1 699. 

XI.  Ferdinand-Maximilien  5  Comte 
de  Berlo  de  Brus ,  Namurois ,  Chanoine 
de  Saint-Lambert  à  Liège,  &  Archidia- 
cre de  la  Campînë ,  fut  facré  en  1697. 
Uétoit  auffi  Prévôt  de  Saint-Paul  à  Liè- 
ge, &  mourut  le  24  Août  17125. 

XIL  Thomas-Jean-François,  Comte 
de  Strickiand  de  Sizerghe  ,  Anglois^ 
-Dodeur  deSorbonne,  Abbé  Comman- 
dataire  de  Saint*Pierre  de  Preaux ,  en 
France,  fut  nommé  à  cet  Evêché  l'an 
1725,  par  l'Empereur  Charles  VI,  & 
facré  à  Malines  le  28  Septembre  1727, 
Il  a  bâti  magnifiquement  fon  Palais 
Epifcopal  &  fon  Séminaire,  outre 
une  maifon  de  campagne  à  la  Plante.  Il 
mourut  à  Louvain  le  14  Janvier  174Q^ 
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Évf,u,F«  57  ans ,  laiflàni^  fon  Séminaire 

DE    héritier  univerfel. 

NAB«ia.  XUL  Paul-Godefroi  de  Berlo  ,  de 
Frandouaîre ,  Prévôt  de  TEglife  de  Ni- 
velle  5  nommé  à  cet  Evêché  par  TAr- 
chiducheflè  Marie-Ëlifabeth,  Gouver- 
nante des  Pays-Bas,  fun  facré  à  Bruxel- 
les le  9  Avril  1741 ,  par  Mgr.  Tempi^ 
Archevêque  de  Nicomédie ,  Nonce  de 
Sa  Sainteté. 

L'Eglife  Cathédrale  a  pour  Patron 
St.  Aubin ,  Prêtre ,  Martyr  de  Mayen- 
ce ,  dont  on  y  conferve  le?  Reliques. 
Son  Chapitre  reconnott  pour  fondateur ^ 
l'an  1046,  Albert  II,  Comte  de  Na- 
mur;  &  fon  premier  Doyen  futFréde* 

rie.  Duc  de  la  BafTe-Lorraine,  qui  fuc 
auffi  Archidiacre  de  Liège  ^  &  enfuite 
Pape ,  fous  le  nom  d'Etienne  X.  Les  Ca- 
nonicats  y. font  au  nombre  de  vingt,  & 
font  k  h  collation  du  Souverain ,  excepté 
les  neuf  Prébendes  des  Gradués,  qui 
font  éleâives  comme  ailleurs.  Les  Di* 
gnités  font  :  le  Prévôt ,  le  Doyen ,  deux 
Archidiacres,  l'un  du  Namurois ,  &  l'au- 
tre du  Wallon-Brabant;  outre  le  Chan- 
tre ,  l'Archiprêtre  &  TEcolâtre.  C'étoic 
autrefois  la  moins  belle  de  toutes  les 
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Ëglifes  Cathédrales  du  Pays;  mais  TË- 
vêque  &  les  Chanoines^  animés  d'un 
zeie  fingulier,  &  fe  confiant  fur  la  Pro- 
vidence divine,  la  firent  démolir,  ainfi 
que  la  Paroiffe  de  Se.  Jean,  l'an 
On  en  bâcic  une  nouvelle,  dont  le  Prince 
de  Gavre ,  Gouverneur  de  la  Province , 
mît  la  première  pierre  ^  au  nom  du  Duc 
Charles  de  Lorraine. 

On  voit  aufC  à  Namur  TEglife  Collé- 
^  •  gîale  de  Notre-Dame,  où  il  y  avoic  au- 
trefois dix- huit  Chanoines,  donc  le  nom- 
bre  a  été  réduit  à  douze.  Ils  ont  à  leur 
tête  un  Abbé  léculier,  qui  eft  TE  vêque, 
&  qui  confère  les  Prébendes  avec  le 
Pape  :  ils  ont  auffi  un  Prévôt  &  un  Doyen. 
C'efl:  la  principale  Paroiilë  de  la  Ville  : 
les  autresfont  Saint- Jean-Baptifte,  Saint- 
Loup  ou  St.Leu,  &  St.  Nicolas.  L'E- 
glifedeSt.Jean  rÉvangéh'fte,  qui  étoîc 
autrefois  une  des  Paroiiles  de  Namur,  a 
été  démolie  &  incorporée  à  la  Cathé- 
drale, i 

Parmi  les  fix  Couvents  de  Religieux, 
il  y  a  les  Jéfuites ,  qui  y  enfeignent  les 
Humanités;  les  Récollets,  (dont la  belle 
Eglife  a  été  achevée  Tan  1753O 
Dominicains,  reçus  Tan  1648;  les  Ca- 
pucins, les  Carmes  décbauiïes ,  ôj;  les 
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Croifiers.  Il  y  a  auflî  fept  Couvents  de 
'  Filles,  qui  fonc  TAbbaye  des  Bénédic- 
tines Réformées ,  dite  Notre-Dame  de 
Paix;  les  Urfulines,  les  Annonciades, 
les  Carmélites  déchauflèes  ^  les  Récol-  ^ 
lecces,  les  Dames  Blanches  ou  Carmé- 
lites chauffées ,  &  les  Sœurs  Noires* 
L'Eglife  des  Jéfuîtes  fe  faic  admirer  par 
la  beauté  de  la  ib:u(!:^ure,  par  (à  voûte 
de  marbre  blanc ,  fon  frontifpice  &  fes 
richefles  ;  elle  ell  toute  de  marbre  rouge 
&  noir,  foutenue  pac  douze  grandes 
colonnes  de  marbre  rouge.  La  Cour 
du  Prince  mérite  pareillement  d'être 
confidérée.  La  Ville  s'embellit  journel- 
lement de  plus  en  plus,  tant  par  les  foins 
du  IMagiftrat,  que  par  la  commodité 
qu'on  a  de  bâtir,  tous  les  matériaux  y 
étant  à  meilleur  marché  &  plus  à  la  main 
qu'ailleurs. 

Les  habitants  y  donnent  un  divertifie- 
ment  tout  particulier  :  plufieursy  mon- 
cent  des  échaflès  d'une  hauteur  confidé- 
Table.  Ils  fe  partagent  enfuite  en  deux 
bandes,  qui  fe  battent  Tune  contre  Tau* 
tre  ;  les  uns  fe  nomment  MUanSy  (Se  ceux 
de  l'autre  parti  Havrejfcs. 

Le  IVlagiftrat  de  Namur  eft  renou- 
velle ordinairement  à  la  Saine- André, 
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par  le  Gouverneur  du  Pays.  Le  Grand-  jn^^^ 
Mayeur  en  eft  le  Chef;  fa  Charge^  eft 
perpétuelle.  Parmi  les  fept  Echevms, 
trois  fonc  Nobles ,  deux  Avocats  Ôc  deux 
Bourgeois;  outre  le  Bourguemeftre  ou 
premier  Elu;  le  Lieutenant- Mayeur  ou 
fécond  Elu  ;  le  Greffier  de  la  Ville  ^  le 
Greffier  des  Elus ,  &  les  quatre  Jurés. 

L*aucre  Tribunal  eft  le  fouverain  Bail- 
liage, compofé  de  fix  Avocats  Confeil- 
lers,  qui  jugent  de  toutes  les  matières 
féodales  en  première  inftance.  LeGou- 
verneur  de  la  Province  en  eft  le  Chef.  - 

Bailliage  de  Namur. 

Le  Diftrifl:  de  Namur  comprend  plu- 
fieurs  Villages,  avec  le  Bois  de  Marla- 
gne ,  &  un  grand  nombre  d*Abbayes  & 
de  Couvents ,  outre  plufieurs  Hameaux. 

Cette  Contrée,  eft  arrofée  de$  eauK 
de  la  Meufe  &  de  la  Sanibre. 

L'Abbaye  de  Malone  n'eft  qu'à  une 
lieue  deNamur;  ce  font  des  Chanoines 
Réguliers  de  l'Ordre  de  faint  Auguftin, 
qu'on  dit  avoir  été  fondés  dès  Tan  651 , 
par  faint  Bertuin,  qui  étoît  forti  d'Ir- 
lande pour  convertir  les  Peuples  des  ' 
Pays-Bas.  Cette  Abbaye  dépend ,  pour 
le  Spirituel  &  le  Temporel,  de  l'Evê- 
que  de  Liège. 
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AiLLiA-  Abbayes  de  Salines  &  de  Mar- 

deNa'  che-les-Dames  lont  auilî  au  voifinage  de 
Namur.  Elles  font  Religieufes  de  FOr- 
dre  deCiteaux.  La  première  a  été  fon* 
dée  par  Philippe  le  Noble  ^  Comte  de 
Namur  ;  &  Taucre  a  été  commencée 
Tan  1380. 

L'Abbaye  de  Geronfart,  Chanoines 
Réguliers  de  TOrdre  de  faint  Auguftin, 
a  été  fondée  en  1138^  par  Alberon, 
Evéque  de  Liège  ^  à  une  demi-lieue  de 
Namur.  Avant  Tan  lôiy  ce  n'^étoic  qu'un 
Prieuré,  duquel  font  fortis  les  Chanoi- 
nes Réguliers  de  Hanfwyck  à  Matines, 
ceux  de  Leau  &  autres. 
*  L'Abbaye  de  Sainc-Gerard^  011  de 
Brogne ,  de  TOrdre  de  St.  Benoît,  k  trois 
lieues  de  Namur ,  fut  fondée ,  vers  Tan 
913,  par  le  Saine  dont  elle  porte  le  noin. 
Depuis  l'éreétion  de  l'Evêché  de  Na- 

iViUr,  radminiftration  &  la  plupart  des 
biens  de  cette  Abbayeont  été  conférésà 
TEvêque ,  qui  en  efl:  Abbé.  En  1 647,  les 
Religieux  admirent, par  les  foins  deTE- 
vêque  Des-Bois ,  la  même  Réforme  que 
le  célèbre  Abbé  Louis  de  Blois  avoit 
établie  ci-devant  à  Lieffies. 

Celle  de  FloreiFe,  Religieux  de  l'Or- 
dre de  Prémontré,  furlaSambre,  àdeux 
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lieues  de  Namur ,  a  été  fondée  en  1121^  bailua 
par  Godefroi  &  £rmenfone  ^  Comtes  gede  nI^ 
de  Namur,  L'Abbaye  efl  la  troifieme 
de  touc  l'Ordre  de  Prémoncré,  &  la  pre- 
mière qui  aie  été  aux  Pays-Bas  :i  les  Ab- 
bayes de  HeiliOèm ,  en  Brabanc  ;  Lefie  , 
près  de  Dinant  ;  Porte! ,  en  Campine ,  & 
Beaureparc ,  à  Liège ,  en  lont  forties.  Il  y 
a  encore  trois  Prévôté  qui  en  dépendent* 

Celle  de  BonefFe  ^  fur  k  Mehagne , 
à  trois  lieues  de  Namur ,  a  été  premié- 
reraeoc  fondée  en  1242,  pour  des  Re- 
ligieufes  de  TOrdre  de  Cîteaux,  en  la 
place  defquelleson  amis,  en  1461,  des 
Religieux  du  même  Ordre* 

Entre  Namur  &  Hui ,  à  trois  lieues 
&  demie  de  chacune  ,  il  y  a  le  Bourg 
d'Andenne ,  où  Ton  voit  un  Chapitre 
jde  nobles  ChanoinefTes ,  femblabie  à 
ceux  de  Mons  9  de  Maubeuge  &  de 
Nivelle,  fondé  par  fainte  Begghe,  fille 
de  Pépin  de  Landen  9  Duc  de  Brabant, 
&  de  fainte  Ibuberge  >  laquelle  étant 
retournée  d'un  pèlerinage  de  Rome  à 
Andenne,  y  bâtit  fept  Chapelles  ,  en 
mémoire  des  fept  Egiifes  ou  Stations 
de  Rome  •  &  puis  elle  y  fonda  une  Ab- 
baye de  Filles  Nqbles ,  parmi  lefquelies 
clle.fe  retira,  &  y  mourut  fainteraent. 
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ATLîîA.  ^'^^  698.  Enfuice  ce  Monaftere  fut 
deNa-  changé  en  Chapitre  de  trente  Chanoi- 
nelTes/avec  une  Prévôté,  uwq  Doyenne, 
&  dix  Chanoines  qui  les  afliftent  dans  le 
.  Service  divin.  La  coUation  des  Prében- 
des appartient  au  Comte  de  Namun 

A  une  demi-iieue  de  là ,  en  voir  le 
Village  de  Sclayn ,  où  il  y  a  un  Chapi- 
tre de  huit  Chanoines ,  avec  un  Prévôc 
&  huit  autres  Rénéficiers.  L'Empereur 
^  Henri  IV  le  fonda  ;  la  coUation  des  Pré- 
bendes appartientàTAbbé  de  Saint-Cor- 
•  nelis-Muniler ,  de  TOrdre  de  faint  Be- 
noît, près  d'Aix-la-Chapelle.  L'Eglife 
Collégiale  ed  dédiée  à  Notre-Dame  & 
à  faine  Félix. 

A  Mouiller,  Village  fur  la  Sambre, 
à  une  lieue  au-defliis  de  Fioreffe,  &  à 
trois  de  Namur,  il  y  a  un  célèbre  Cha- 
pitre de  dix-huit  Chanoineflès,  qui  doi- 
vent foire  preuves  de  bonne  Noblefle, 
comme  à  Nivelle,  ôc  de  dix  Chanoines» 
fondé  en  661  par  faint  Amand,  qui 
confacra  TEglife ,  &  la  dédia  à  faint 
Pierre. 

A  une  lieue  de  Namur ,  ôn  voit  THer- 
BÙtage  de  Marlagne,  dans  le  Bois  de 

ce  nom ,  où  il  y  a  un  beau  Couvenc  de 

Carmes  déchauilës  ^  fondé  l'an  1620 
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par  rArchiduc  Albert  &  Tlnfante  Ifa-  ^j^^^^j^. 
belle ,  Souverains  du  Pays.  Ce  fat  le  ai  ©eNa- 
preiîiier  Hermitage  que  ces  Pères  eurent 
aux  Pays-Bas. 

On  voit  auffî  aux  environs  de  Naraur, 
fur  la  rive  de  la  Meufe  ^  les  ruines  d'un 

Château  très-fort,  nommé  Sanfon  ,  qui 
étoit  iicué  fur  un  roc  efcarpé,  &  jugé, 
autrefois  imprenable;  mais  les  François 
Tont  fait  fauter  pendant  les  dernières 
guerres. 


LA  VILLE  DE  CHJRLEROL 

LE  Marquis  de  Cadel-Rodrigo^Gou-  ' 
verneur  des  Pays-Bas,  en  fit  une 
Ville  &  une  ForcereiTe,  Tan  1666  ^  à 
laquelle  il  donna  le  nom  der  Charieroi  ^ 
en  mémoire  de  Charles  II,  Roi  d'Ef- 
pagne.  On  y  commença  à  travailler  aux 
nouveaux  ouvrages  le  3  Septembre.  Elle 
eft  bâtie  fur  la  rive  gauche  de  laSambre^ 
dans  un  lieu  nommé  auparavant  Chaf^ 
noy  \  qui  étoit  un  beau  Village  âc  une 
'Seigneurie,  appartenant  au  Prince  d'I- 
fenghien.  Mons&  Naniur  en  fontàfix 
lieues  ou  environ,  &  Bruxelles  &Lou« 
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vain  à  dix  lieues  :  les  Provinces  de  Na- 
mur  9  Brabanc  &  Hainauc,  &  le  Pays  de 
Liège  )  coufinenc  aux  environs  de  cecce 
Place* 

Charleroi  cfl  divifé  en  trois  Quartiers, 
qu'on  nomme  La  haute  6c  bajfe,  ViLU^ 
&  Cmtn^Us^iîux^Villes  :  la  haute  Ville 
a  deux  Portes,  Tune  dite  de  Bruxelles, 
&  Taucre  la  Porte  de  France.  De  cette 
dernière  Porte  on  defcend  à  la  Sambre , 
par  un  chemin  qui  règne  le  long  de  la 
côte  en  forme  d'efplanade,  au  bas  de 
laquelle  eft  le  Quartier  d*entre-les-deux- 
Villes,  où  Ton  voit  plufieurs  braderies, 
moulins  &  forges  \  dans  lefquelies  on 
fabrique  prelque  tous  les  clous  donc 
on  fe  fcrt  par  tout  le  Pays;  où  Ton  tra- 
vaille le  fer ,  &  où  Ton  fait  des  canons  de 
foûi  ;  c'eft  en  quoi  confifte  le  principal 
commerce  de  cette  Ville. 

Le  Quartier  d'entre-Ies-deux- Villes 
a  deux  Portes ,  dites  de  Namur  &  de 
Dampremy;  il  eft  fortifié  auffi  par  de 
bons  baillons 9  des  demi-lunes,  des  fof* 
fés  remplis  d'eau,  &  un  bon  chemin 
couvert,  ayant  communication  avec  la 
baflè- Ville  par  un  pont  fur  la  Sambre, 
qui  eft  bien  fortifié.  ^ 

La  balle- Ville  eft  de  l'autre  côté  de 
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îa  rivière ,  fur  le  territoire  de  Liège  ; 

elle  a  deux  Portes,  Tune  de  Marchienne- 
au-Pont,  &  Tautrede  MarcineUe.  Elle 
efl:  fermée  d'un  rempart,  avec  un  bon 
fofTé,  rempli  des  eaux  de  la  rivière 
d'Heure ,  par  le  moyen  du  ruiflèau  de 
la  Louvoife.  On  y  compte  autour  fix 
battions;  &  pour  en  rendre  l'accès  plus 
difficile  9  il  y  a  des  éclufes  fur  la  Sam- 
bre ,  par  lefquelles  on  peut  inonder 
toutes  les  prairies  &  campagnes  voi- 
fines. 

La  Ville  hautea  fon  Eglife  Paroîflîale, 
dédiée  à  laint  Louis  &  à  faine  Chrido'- 
phe,  que  le  Roi  de  France  a  fait  bâtir 
l'an  1669,  au-lieu  de  l'ancienne  Eglife 
de  Saint-Chriftophe,  quelesEfpagnols 
avoient  fait  démolir.  Dans  la  Ville  baf- 
fe, qui  dépend  de  la  ParoiiTe  du  Village 
de  Marcinelle^  il  y  a  un  Couvent  de 
Capucins ,  avec  une  Eglife  aflez  jolie» 
Le  Prince  dlfenghien  y  nomme  le  Ma- 
giftrat  ;  fa  voir,  le  Baillî ,  le  Mayeur,  fept 
Echevins  &  un  Greffier/ 

Les  Efpagnols  n'ayant  pu  mettre  en 
leur  perfeftion  les  ouvrages  de  cette 
ForterelTe,  les  démolirent,  à  caufe  de 
la  guerre  que  la  France  leur  déclara  Tan 
1667,  fous  prétexte  des  droits  de  la 
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Reine^mais  les  François  s'en  rendirent 
les  maîtres,  ôc  les  rétablirent  ;  &  elle 
refta  fous  leur  domination ,  en  vertu  de 
la  Paix  d'Aix-la-ChapeUe ,  l'an  1668. 
'  Ils  en  ont  fait  lever  deux  fois  le  fiege 
en  1672,  lorfque  le  Prince  d'Orange, 
pour  faire  diverfion  aux  François,  qui 
atcaquoient  quelques  Villes  de  la  Hol- 
lande ,  invertit  cette  Place  le  1 3  Dé- 
cembre ,  avec  fes  Troupes  &  celles  d'Ef- 
pagne,  commandées  par  le  Cpmte  de 
Marchîn.  La  bravoure  du  Comte  de 
Montai,  Gouverneur  de  cette  Ville,  & 
le  bruit  de  la  marche  du  Roi  de  Fran- 
ce ,  qui  venoit  en  perfoiine  pour  la  ie* 
courir,  obligèrent  le  Prince  d'Orange 
à  fe  retirer,  avant  que  d'avoir  ouvert  la 
tranchée. 

En  1 677 ,  ce  Prince  Tinveilit  de  nou- 
veau, le  6  Août ,  avec  une  armée  de 
60000  hommes  ;  mais  il  fut  encore 
obligé  de  lever  le  fiege. 

Les  François  Tayanc  rendue  aux  Ef- 
pagnols  par  le  Traité  de  Nimegue,  la 
bombardèrent  l'an  1692,  &  ils  la  pri- 
rent le  10  Oftobre  1693,  fous  les  or- 
dres du  IVdaréchal  de  Luxembourg, 
après  la  bataille  de  Landen  ou  de  Ner- 
vinde.  La  réliftancé  du  Gouverneur, 

•  Mar- 
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iM^ttis  de  ViUadsims ,  6énéFal  de  f  Ap- 

tillerie  d'Efpagne,  ja  leur  fit  acbecer 
biet3  cher;  il  ne  ferendic  qu'après  vingt- 
ffix  jours  de  tranchée  ouverte,  &  que 
f».  gardifoR  fuc  r^duice  à  un  qmu  de 
ce  qu'elle  ccoit  au  commencement  du 
fiege.  ClmlarQi  retourna  à  l'£ipagne 
Tan  1697,  P^f  ^^^^x  Rifwyck;  & 
ps^r  çelle  d'UcFecht,  l'aa  1713,  etle  foc 
eédée  aux  Ecats*.Qéné«iux ,  qui  en  Srent 
prendre  potTeiTion  le  4  Juin  ;  mais  ils  la 
rendireiu  à  TEmpereur  Fan  1716,  en 
vertu  du  Traité  de  Barrières. 

Lie  Prince  de  Concf  s'en  rendit  naî- 
tre le  a  Août  17465  après  qiiairc  jours 
4-a€taque  ;  les  quatre  Bataillons  de  la 
|arnifon ,  moilié  Autrichiens  &  moitié 
Hollandois,  faifant  150G  hpuîRies-^  fu- 
fcm  obligés  de  fe  rendre  piîfônDlers  ; 
mais  le  24  Février  1749,  la  Ville  rQ- 
tourna  au  pouvoir  de  8.  M.  la  Reine 
de  Hongrie ,  conforménienc  au  Traité 
de  Pak  d^Aix4a- Chapelle. 

L'Abbaye  de  Soleilmont  efl:  dans  les 
environs  :  elle  fuc  fondée  an  loù^ ,  par 
Philippe  ,  Comte  deNamur,  &  donnée 
vers  Tan  1400 ,  aux  Religieules  de  l'Or* 
dre  de  Cîteaux. 

A  deux  lieues  de  Charleroi ,  et^  al* 

Tome  IL  N 
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knt  vers  Gembiours,  il  y  a  le  Bourg  de 

Fleurus,  célèbre  par  deux  batailles  qui 
s'y  font  données.  La  première  fut  ga- 
gnée par  Dom  Gonzaies  de  Cordoua , 
Général  de  l'armée  d'Efpagne ,  le  30 
Août  1^22^  contre  Emeft,  Comte  de 
Manîîfeld,  &  Chrétien,  Duc  de  Brunf- 
wick,  Ëvêque  de  Halberfiadt,  qui  y 
perdirent  leur  canon  &  leur  bagage. 
Cette  défaite  n'empêcha  pas  le  Comte 
de  Mansfeld,  après  une  retraite,  qui 
lui  fut  plus  glorieufe  que  n'eût  été  la 
viâoire,  de  traverfer  le  Brabanc  avec 
4000  hommes  de  Cavalerie  &  3000 
d'infanterie  ^  &  de  fe  joindre  au  Prince 
d'Orange,  qui  obligea ,  avec  ce  fecours, 
le  Marquis  de  Spinola  à  lever  le  iiege 
de  Berg-op-Zoora, 

La  féconde  bataille  fut  donnée  le 
premier  Juillet  1690 ,  en  tre  l'armée  des 
Alliés,  commandée  par  le  Prince  de 
Waldeck,  &  celle  de  France,  fous  le 
Maréchal  de  Luxembourg  ;  celle-ci 
étant  d'un  tiers  plus  forte  que  l'autre. 

Les  Alliés  y  furent  défaits,  avec  perte 
de  5000  hommes  tués,  de 4000  prilon- 
niers ,  de  49  pièces  de  canon ,  de  8  pai- 
res de  timbales,  &  de  92  étendards  & 
drapeaux  i  mais  après  tout  cet  avantage, 
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les  François  ne  profitèrent  pas  do  leur  « 

H.  01. 


lui  riLLE  DE  CHARLEMONT. 


L'Empereur  Charles-Quînt  a  fait  bâ- 
tir cette  petite  Ville  en  1555,  ^ 
lui  a  donné  fon  nom ,  en  Latin  Carola^ 
Montium  :  les  fortifications  en  font  très- 
boQnes  &  très-régulieres.  Elle  eft  fituée 
fur  lefommct  d'une  montagne,  arrofée 
par  la  Meufe  :  le  chemin  qui  y  conduic 
eft  difficile;  &  comme  on  n'y  peut  mon- 
ter que  d'un  côté^  on  y  a  fait  des  ou- 
vrages, qui  la  rendent  prefque  înaccef-  * 
fible. 

Son  territoire  dépendoîc  autrefois  du 

Pays  de  Liège  &  du  Comté  d'Agiraont  ; 
il  comprend  trente*crois  Bourgs  &  Vil^ 

lages,  outre  les  ForterefTes  de  Charle- 
mont  &  Philippeviile.  Ce  Comté  d'A- 
g;imont  appartenoir  autrefois  à  Phil  ippe , 
Comte  deKoningâein  ôcd'Eppeailein, 


r 

*  Les  Armes  de  Charlcioi  font  d'argent  à  la 
fleur  de  lis  de  gueules.        .  i 

N  ij 
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CHARLi..  qui  le  vendit^  vers  l'an  1540,  à  TEra- 

MO.NT.  percur  Charles- Quinc  ;  &  ce  Prince 
annexa  Charlemonc  au  Comté  de  Na* 
mur ,  &  Philippeville  au  Comté  de 
Hainauc.  , 

Charlemont  eft  tout  contre  ht  Vîlie 
de  Givet,  h  trois  lieues  de  Dinant  & 
de  Philippeville ,  à  (ix  de  Rocrot ,  & 
à  fepc  de  Naraur.  Les  François  en  font 
lesmaicres  depuis  le  q8  Avril  1679  9  & 
Ils  y  ont  fait  des  fortifications  nouvelles. 
Il  n'y  a  qu'une  Paroiilë» 

LA  FILLE  DE  GIFET. 

CEtte  petite  Ville,  qui  fait  aujour- 
d'hui partie  de  Charlemont,  eft 

formée  de  deux  petites  Villes  féparées 
l'une  de  l'autre  par  la  Meule.  Celle 
qui  cft  fous  Charlemont,  s'appelle  Gi" 
yei-SairU'Milairc;  &  Tautre,  qui  eii: au- 
delà  de  la  rivière ,  s'appelle  Giyet-No^ 
m^Damc.  C'étoic  bien  peu  de  chofe 


*  Les  Amies  de  Charkraont  font  d'or ,  à  cinq 
fal'ces  de  gueules» 


Digitized  by  Google 


DES  PAYS-BAS.  i^f 
que  Givet  il  y  a  trente-cinq  ouquai-ance 
ans;  on  en  a  fait  d'une  bicoque  une  Place 
de  coûféqueoce;  on  y  a  confirait  de 
parfaicemen  t  beaux  bâtiments  tout  neufs» 
des  rues  droites,  larges  &  bien  percées. 
Ceft  un  des  ouvrages  du  Alaréchal  de 
Vauban. 

Givu^aini^ffiiaire  cft  nommé  ainfi, 
à  caufe  que  fon  Eglife  Paroiflîale  eft  dé-  - 
diée  à  faint  Hilaire ,  Evêque  de  Poitiers. 
Il  confifte  en  un  petit  canton  de  mai- 
fons  mal  •bâties,  qui  ont  tout  Taîr  d'un 
Village  antique ,  &  en  plufieurs  rues 
neuves ,  qui  occupent  un  terrein  cinq 
ou  fix  fois  plus  grand  que  ce  Village. 
On  y  remarque  entr  autres  la  Place,  qui 
«ft  des  plus  grandes  &  des  plus  réguliè- 
res, pour  la  conûrudion  de  laquelle  on 
a  employé  ie- terrein  vague,  qui  étoîc 
entre  Givet  &  Chariemont.  L'ancienne 
Place  publique  eft  auffi  aflez  belle  & 
aflez  régulière;  mais  on  remarque  par- 
deflus  toutes  chofes,  des  caferoes.,  qui 
font  de  très- beaux  édifices. 

On  entre  dans  Givet  par  deux  Por- 
tes; Tune  vient  de  Bouvigne,  l'autre 
répond  au  pont  de  bois  nouveliemeat 
eodfaruit,  &  qui  fertde  communication 
à  l'autre  Givet.  Dans  le  fodé ,  qui  e& 
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"  fec  &  taillé  dans  le  roc ,  font  placées 
'  iix  grandes  demhlunes  à  fiancs.  Celle 
qui  couvre  la  Porte  eft  retranchée  d'un 
réduit  ou  petite  demi-lune  9  environnée 

d'un  petit  fofle.  L'enceinte,  qui  eflfur 
la  rivière ,  n'eft  qu'une  fimple  muraille, 
mais  bonne  &  folide ,  dont  le  pied  eft 
dans  Teau,  accompagnée  de  quelques 
petits  bafUons ,  dont  les  fkncs  font  très- 
petits.  Le  long  de  la  muraille  en- de- 
«dans,  au  pied  du  rocher,  fur  lequel  eft 
bâti  Charlemonr,  eft  un  grand  &  ma- 
gnitique  corps  de  cafemes^,  qui  coniille 
en  trois  gros  pavillons. 

De  ce  cocé-là  de  la  Meufe ,  il  y  a  une 
Redoute  bien  remarquable  ;  c'eft  un  ou- 
vrage conûdérable  qui  eft  fur  une  hau- 
tëur,  &  pourroit,  en  un  befbin,  com- 
mander la  Ville.  Sa  figure  eft  oftogone» 
Cette  Redoute  eft  percée  de  deux  ott 
trois  éia^^es  d'embrazures  :  elle  eft  en- 
tourée d'un  petit  folié  fec* 

Givet'Notre-Damc  porte  le  nom  de 
TEglife  Paroifliaie ,  qui  eft  dédiée  à  la 
feinte  Vierge  ;  outre  laquelle  il  y  a  un 
Couvent  de  Récollets  &  un  de  Récol- 
lettes, &  Auparavant  il  y  en  avoit  aufti 
un  d'Urfulines,  Cette  Place  a  deux  en- 
ceintes qui  forment  deux  manières  de* 
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Ville  haute  &  de  Ville  baflè.  La  partie 

haute  ell  un  terrein  vague,  que  Ton  a 
enfermé  feulement  pour  s'emparer  des 
hauteurs.  L'enceinte,  qui  ell:  d'une  for- 
me très- ir régulière ,  confifte  en  quatre 
grands  baftions,  afliijettisà  Tirrégularité 
du  terrein.  L'elpace  qui  eft  entre  cha- 
cun de  cesbaftions,  eft  formé  par  quel* 
ques  angles  rentrants  &  faiilancs.  L'en- 
ceinte ,  qui  répare  la  haute  d'avec  la  bafle 
Ville,  e(l  auffi  compofée  de  plufieurs 
angles  Taillants  &  rentrants ,  avec  queU 
ques  tours.  Le  côté  de  la  rivière  n*a 
aucune  défenfe  que  le  rocher  qui  eft 
fort  efcarpé ,  &  entièrement  inaccefD* 
ble.  Il  y  a  auffi  fur  le  bord  de  la  riviè- 
re ,  auprès  du  rocher  ^  à  l'endroit  où 
tombe  une  ravine  qui  vient  de  ce  ro- 
cher, une  Redoute  quarrée  d'une  bonne 
conftruétion  9  revêtue  en-dedans  &  en- 
dehors.  La  partie  de  Tenceinte  où  Ton 
a  pu  pratiquer  un  foiTé ,  eft  couverte  de 
deux  demi-lunes ,  Tune  delquelles  eft 
cûntre-gardée ,  le  tout  accompagné ,  à 
rordînaire,  de  Ton  chemin  couvert,  avec 
fes  traverfes ,  places  d'armes  &;  glacis» 
La  partie  qui  s'étend  depuis  la  rivière 
jufqu'à  la  ravine,  a  feulement  un  petit 
foflfé  taillé  dans  le  roc.  La  Ville  balle 
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elt  fôparée  en  deuN:  parties  par  unô 
petk^  rivière.  Ces  deux  parties  ^Mtt 
Tanciennes  &  la  nouvelle.  L'ancienne 
n'^tï  {>ro^remenc  qu'une  rue  aflèz  kr- 
ge  iioHveUe  ^  au  ceritt^i*e  ^  eft  cor- 
lkiérable<.  On  y  voie  de^  rœs  tégu,^ 
lieres  ;  <ceUe  <|uî  vient  âu  pom  eft  des 
plus  larges  &  des  mieux  percées.  La 
PkKre  dWmes  eft  sSez  grandâ,  &  eft 
fituée  fur  le  bord  de  la  petite  rivîe- 
re>  &  non  \pas,  au  inilieu  de  k  Ville  ^ 
coninie  dans  toutes  les  Villes  nouvel- 
les. On  y  entre  par  crois  diûereiKes  Por- 
ter. Le  oanàl  de  là  petite  rivière  «  -écé 
élargi  &  revêtu  de  n^mis  de  bonne  ma- 
ço«0er}6  deux  <côf6s  ^  forûlé  .<ée 
canal  ^  ^ui  s'ékrgic  .par  piufieùrs  Mes^ 
fur  rune  tletquelles  eft  ufi  pedcOaè* 
teau  quarré^  long^  &  flanqué  4e  qua- 
tre cours  roi*ides  à  1  âofsiqae.  'Jj>e  i'iuMare 
coté  éft  -une  porte  d'eau  ou  éclufe. 

En  1696,  le  Goftite  d'AtMoiie  &  le 
Gteéral  Cbehora^  iayanc  été  détachés 
avec  un  corps  de  rarmce  des  Alliés, 
firent  bombarder  GIvec  k  16  Mars  ^  afin 
de  détruire  les»grands  magafins  que  les 
François  y  ftvoiént  fkios  (^om*  k  ^bit(^ 
tance  de  leurs  troupes  ;  ce  qui  leur  réuf- 

lic  il  bien  9  que  l^s  Fi!aQfoisiie'|iupeiic 
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empêcher  leur  expédition ,  &  que  tout 
y  fut  brùlc. 

A  une  lieue  de  cette  Ville ,  fur  le 
bord  de  la  Meufe ,  en  allant  versDînanc^ 
fe  trouve  l'Abbaye  de  Waufors,  en  La- 
tin Waici0damm  ^  de  f Ordre  de  ifeitft 
Benoît 5  fous  le  Diocefeëe  Namur ^fon- 
liée  en  946 ,  à  l'honneiir  de  Notce^Da- 
me,  parle  Comte  Eilbert,  &  confirmée 
par  r£mpeveur  Ohon^eti  ç64.Elie  fut, 
dans  fes  commencements ,  foumife  à 
TEvé^ue  de  Metz^  eu  Loitc^^  &  le 
Prieuré  de  Ilaftiers,  qui' eft  lrtué au-delà 
de  la  iVîeuie ,  pareiileraent  près  de  C har- 
lem^^  ft  toiqours  été  ûxm\$  à  l'Abbé 
de  Waufors ,  quoiqu'^iucrefois  ces  Re- 
ligiettx  Jiiem  faîc  de  grands  ^eSom  poûr 
avoir  leur  Abbé  particulier. 

On  voitittffi  prèsde)Gi\w^  l'Abbaye 
de  FcIix-JPret,  Religieufes  de  l'Ordre 
de  Queaœ.,  âuis  le  Jdioce&  'de  Liè- 
ge. Avant  l'an  â  464  il  y  eut  ici  des  Re- 
ligieux du  inésoe  Ordre,  j&l  des  Reli- 
gieufes îi  l'Abbaye  de  Saint-Remi^  près 
de  liochefoyt,3iux  Ardennes^  dont  les 
uns  ichangereut  <de  Mmaftene  eon^cre  les 
autres  9  rAbbé-'GénéraldeCiteaux  ayant 
agrééioette  peran»an9D. 
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LA  FILLE  DE  MARIENBOURG: 

MArie,  Reine  de  Hongrie  ^  fœur  de 
^Empereur  Charles  -  Quint ,  & 
Gouvernante  des  Pays-Bas,  trouva  la 
iituation  de  cette  Place  fi  belle  &  fi 
agréable,  qu'elle  l'acquit  de  TEvêque 
de  Liège ,  en  lui  cédant  la  Jurifdiâion 
fur  la  Baronnie  de  Herftal ,  entre  Liège 
&  Maefiricht.  Elle  la  fit  entourer  de 
murailles  Tan  1542,  &  fit  d'un  Village 
une  Ville,  qui  porte  le  nom  de  fa  Fon- 
datrice. Son  affiete  eft  fur  le  territoire 
&  Diocefe  de  Liège ,  au  Pays  d'entre- 
Sambre-&-Meufe ,  entre  deux  petites 
rivières,  appellées  la  Blanche  &  la  Noi- 
re ;  Philippeville  en  eit  éloignée  de  deux 
lieues  ;  Rocroi  de  fix ,  &  Mons  de  dix. 

La  Reine  de  Hongrie  aimoit  fort  la 
chaïïe ,  &  prit  fouvenc  ce  divertifTement 
aux  environs  de  cette  Ville,  qu  elle avoit 
dit  fortifier  d'un  rempart  &  de  quatre 
bafl:iDns ,  qui  en  rendent  la  forme  qua- 
drangulaire.  Pendant  que  l'Empereur 
Charles -Quint  alfiégeoit  la  Ville  de 

Metz  >  en  J  5  s  2 ,  elle  fit  faire  par  fes  trou< 
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pes  une  diverfion  en  Picardie,  où  elles  jyj^^^ 
pillèrent  &  brûlèrent  plufieurs  Villes ,  bouro. 
avec  la  Maifon  Royale  de  Folembray, 
bâtie  par  le  Roi  François  1.  Deux  ans 
après,  le  Roi  Henri  II  eut  fa  revanche; 
il  attaqua  &  prit  la  Ville  de  Marien-, 
bourg,  quoiqu'elle  palTiu alors  pour  im- 
prenable. Ses  gens  pillèrent  &  brûlèrent 
le  Palais  de  cette  Princeffè,  &  firent  le 
même  traitement  à  la  Ville  de  Binche, 
ainfi  qu^u  Château  de  Marimont ,  qu'elle 
avoit  fait  bâtir  en  1543* 

Les  François  retinrent  Marienbourg 
jufqu\^  Tannée  1559,  lorfqu'ils  le  ren- 
,  dirent  à  i'Efpagne ,  en  vertu  du  Traité 
de  Cateau  -  Cambrefis.  En  1 659  ,  la 
France  reprit  cette  Ville,  &  elle  lui 
eft  reftée  par  le  XXXtXe.  Article  de  la 
Paix  des  Pyrénées,  en  échange  de  la 
Ville  de  Berg- Saint- Winox ,  en  Flan- 
dres ,  qui  fut  rendue  à  i'Eipagne. 

Il  n'y  a  qu'un  Couvent ,  qui  éft  de 
Relic^ieiifes  du  Saint-Sépulcre,  &  une 
ParoilFe  dédiée  à  fainte  Marie-Made<>' 
laine.  C'eft  pour  cette  railbn  que  la 
Ville  porte  dans  fes  armes  la  iigure  de 
cette  Sainte,  couchée  dans  une  grotte* 
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LA  riLLE  DE  BOU VIGNE. 

JOlande,  Cotncefle  de  Namur,  ac- 
corda  9  Tan  1213^  ies  droits  &  pri- 
vilèges de  Ville  à  Bouvigne,  qui  eft 
ficuée  fur  la  rive  gauche  de  la  Meufe , 
à  roppofite  de  Dinanc,  &  h  cinq  lieues 
de  Namur.  Son  Mayeur  a  droit  de  féance 
dans  les  Etats  de  la  Province.  « 

En  1 554 ,  les  François  la  prirent  d  af- 
fanc  ^  &  là  défolerent  fous  k  règne  du 
Roi  Henri  IL  Elle  n'écoit  défendue  que 
par  fes  habicants,  defquels  on  fit  un  grand 
carnage.  Une  partie  fe  noya  dans  la  rî- 
,  viere,  6c  ceux  qui  s  en  iauverenc  fu- 
rent pris  &  pendus  pour  leur  opiniâtre- 
té ,  parce  qu'ils  avoient  foutfert  qu'on 
tifât  fiir  eux  le  canon ,  n'étant  pas  aflèz 
fores  pour  foutenîf  un  fiege. 

Il  n'y  a  qu'une  Eglife  Paroifiiale^  dé- 
diée à  làint  Lambert ,  &  deux  Couvents , 
l'iin  d'Auguitins,  qui  s'y  établirent  Tan 
1 6 1 3 ,  &  l'autre  de  Religieufes  du  Saînt- 
Sépuicre,  fondé  vers  Tan  i666«  On  y 
a.  vu  aulB  un  ancien  Château  orès-bien 
fortifié,  nommé  Crévecœur^  qui  domi- 

noit  même  fur  la  Ville  de  Dînant;  &  à 
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quelque  diftance  de  là,  le  Château  de 
Poilvacht ,  également  élevé  fur  les  ro- 
chers; mais  ils  ont  écé  rafés  peiidancles^ 
dernières  guerres. 

L'Abbaye  deMouhns,  deTOrdrede 
Cîteaux,  eil  ficuée  à  une  lieue  de  fioa- 
vigne ,  fur  le  ruiïïeau  dit  Flavion  ;  on  y 
voie ,  dans  Ton  voiiinage ,  plufieors  fcur- 
ges  de  fer  &  de  cuivre,  &  des  papete- 
ries. Cette  Abbaye  fut  commencée  en 
1 233 ,  &  on  y  mk  des  Religieufes ,  aux- 
quelles on  a  fubllicué  ,  en  14145  des 
Religieux  de  TAbbaye  de  ViUers. . 

LA  FILLE  DE  WALCOUAT. 

ELie  eft  ficuée  fur  la  rivie»  d'Heu- 
re,  vers  les  confins  àu  i^ys  de  Lie* 
ge.  £lle  eut  autrefois  des  Seigneurs  par- 
nculiers  ,  donc  les  derniers  forent  Cooi- 
tes  de  Rochefort.  Un  de  ceux-ci  la  ven- 
dit j  Fan  1 363 ,  à  Guiilanme ,  Comte  de 
Namur.  Elle  ne  fut  néanmoins  annexée 
au  Comté  de  Namur  qu'en  1438,  par 
Philippe-lc-Bon,  Duc  de  Bourgogne, 
à  caufe  de  quelques  différends  qui^toient 
fnrvenns  pour  cette  vente. 
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^    Cette  Ville  fut  entiéreuient  réduite^ 
COURT.,  en  cendres  en  1 6 1 5 ,  aiAfi  que  Ton  ËgUfe 
'  Collégiale ,  qui  eft  très-ancieone ,  dé- 
diée à  la  fainte  Vierge  ;  il  y  a  un  Cha- 
pitre fondé  en  1020,  par  Edwin,  Sei- 
^        gneur  de  Walcourc,  pour  huit  Chanoi- 
nes &  un  Prévôt,  qui  a  vok  dans  les 
Etats  de  la  Province. 

L'Abbaye  dite  du  Jardinet^t  d*abord 
fondée  par  Thierry  de  Rochefort,  Sei- 
gneur de  Walcourt,  pour  desReiigieu- 
Ses  de  l'Ordre  de  Cîceaux.  En  1430, 
on  y  établit  à  leur  place  des  Religieux 
du  même  Ordre;  en  1685  ,  Benoit 
'Loyer 9  qui  ^n  étoic  Abbé,  acquit,  par 
engagement,  du  Roi  d'Efpagne ,  la  Sei- 
gneurie de  Walcourt,  pour  la  fomme 
de  22000  florins;  &  en  conféquence, 
la  collation  de  la  Cure  &  des  Prébendes 
de  la  Collégiale  appartient  à  cet  Abbé  , 
avec  le  droit  de  nommer  le  Magiftrac, 

la  haute  &  bafle  Juftice.  Sa  Majefté 
en  a  excepté,  depuis  quelques  années, 
la  Prévôté ,  prétendant  que  le  droit  de 
■conférer  la  première  Dignité  eft  inalié- 
nable. 

En  1689,  Tarmée  des  Alliés,  fous 
le  Prince  de  Waldeck,  &  celle  de  Fran- 
ce 9  fous  le  Maréchal  d'Humleres ,  étant 
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campées  au  Pays  d'entre  -  Sambre  -  &- 
Meufe ,  ce  Maréchal  voulut  folemnifer  c 
la  Fête  de  Se.  Louis,  par  la  prife  de  la 
petite  Ville  de  Walcourt,  oùs'étoient  ré- 
fugiés environ  mille  Fourrageurs,  qu'il 
avoir  coupés  de  Tarmée  des  Alliés;  mais 
le  Prince  de  Waldeck  marcha  d'abord 
à  leur  recours,  &  obligea  les  François 
de  fe  retirer ,  avec  grande  perte.  * 


*  Walcourt  porte  un  vieux  Château  à  une 
grofle  tour  élevée  fur  une  montagne ,  à  la  gau- 
che duquel  fouc  pofées  les  Ânnes  du  Comté  dt 
ï^amur. 
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LE  COMTÉ 

D'  A  RTO  I  s. 

E  Pays,  appellé    Larin  -^r- 

tcfiay  écoic  habité  autrefois 
par  ces  Peuples  de  la  Gaule- 
Belgique  ,  que  Jules- Céftr 
nomme  dans  fes  Commentaires,  Atn- 
bâtes  ;  &  les  anciens  Morins  en  occu* 
poienc  auflî  une  bonne  partie.  Il  eft  ar- 
rofé  des  rivières  de  la  Lis,  laScarpe& 
TAa ,  ayant  pour  limites,  au  Levant ,  le 
Cambreiîs,  &  une  partie  de  la  Flan* 
dre;  au  Couchant,  le  Boulenois;  au 
Nord ,  la  Flandre  occidentale ,  où  font  ' 
les  Villes  de  Dunkerque  &  de  Berg- 
Saint-Winox;  &  au  Midi ,  la  Picardie. 

On  le  divife  en  douze  Contrées ,  qui 
font  :  le  Gouvernement  d'Arras ,  TA- 
vouerie  de  Béthune ,  le  Comté  de  Saine-- 

Paul , 
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Paul ,  les  Régales  de  Térouane ,  &  les 

Bailliages  d'Aire ,  de  Saint-Omer  ,  de  o^A^Toxi» 
Hedin ,  de  Lillers ,  de  Lens ,  de  Bapau- 
me,  d'Avefnes  &  d'Aubigny ,  confiftants 
en  844  Villages ,  &  vingt-huic  belles 
Abbayes.  Sa  plus  grande  longueur  eft 
de  vingc-cinq lieues ,  depuis  Saint-Omer 
jufqu^à  l'Efcaut;  &  fa  largeur  de  douze, 
depuis  Bucquoy  jufqu'à  la  BaÛée.  L'é- 
tendue en  écoic  autrefois  plus  grande  ; 
car  elle  comprenoit  auflî  les  Comtés  de 
Boulogne ,  de  Calais ,  de  Guînes  &  d'Ar- 
dres,  que  les  Rois  de  France  en  ont  dé- 
membrés enfuite. 

Arras  en  cil  la  Ville  Capitale;  les  au* 
très  tout  Saint-Omer,  Béthune,  Aire, 
Hefdin^Bapauïne^Lens,  Lillers, Saint- 
Paul  &  Saint- Venant,  C'eft  un  Pays  des 
plus  beaux  &  des  plus  fertiles  des  X  Vif 
Provinces.  Ses  campagnes  rapportent 
ordinairement  des  grains,  &  particulié'- 
remetit  du  froment  en  telle  quantité  , 
^u'on  l'appelle  communément  le  Gre-- 

nier  des  Pays-Bas  ,  &  qu'elle  en  four- 
nit abondamment  aux  Provinces  voifî- 
nés.  Il  y  croît  aufll  beaucoup  d'houblon  , 
&  c'eft  pour  cette  railbn  qu'on  y  boic 
par-tout  une  bierre  délicate  &  forte»  Ses 
habitants  fe  diftinguent  parleur  droitu» 
Tomt  //«  I      -  O 
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Comté     '  '^"^  fincérité  &  leur  fidélité.  11^ 
u'AjuToif.  font  laborieux,  exafts  à  remplir  leurs 
devoirs  ;  mais  fur-tout  attachés  à  la  Re« 

ligion  Catholique ,  &  jaloux  de  leurs 
Privilegeis  &  de  leurs  Coutumes. 
I  L'Artois  fut  fubjugué  autrefois  par 
'  les  Romains  9  &  enluice  par  les  Fran- 
çois, qui  le  coniprirent  dans  le  partage 
du  Royaume  d'Auftrafie.  Sous  la  fé- 
conde Race  des  Rois  de  France,  il  y 
eut  des  Gouverneurs  particuliers  quiea 
Dfiirperent  la  domination.  On  trouve 
que  fous  les  règnes  de  Pépin  &  de  Car- 
loroan,  Thibaut  étoit  Gouverneur  de 
TArtois;  qu'Unroch  le  fut  du  temps  de 
Charleraagne  &  de  Louis -le -Débon- 

rairc ,  qui  y  établii:  Bcrengcr  ;  &  que 
ce  dernier  fut  fuivi  d'Everard,  d'Âda* 
lard ,  d'Unroch  II,  de  Huthmar  ,  & 
d'Adâlelme. 

S  El         E  ir  RS  J>*A  KT  O  1  s. 

L  Baudouin,  dit  Bras  de  fer,  fut  le 

premier  Seigneur  &  propriétaire  de 
TArtois;  il  vint.  Tan  862 ,  à  Senlis^où 

il  enleva  Judith,  veuve  d'Adolphe,  Roi 
d** Angleterre ,  &  fille  de  Charies-le- 
Chauve ,  Empereur  &  Roi  de  France. 
Ce  Prince  en  fut  tellement  irrité ,  qail 
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pourfuivic  Baudouin  les  armes  iia  main; 

mais  fes  troupes  furent  deux  fois  tail-  ^jy^^Tot* 
îées  en  pièces ,  près  de  l'Abbaye  du 
Mont-Sainc-EIoy  en  Artois.  Cependant 
Baudouin  &  Judith  furent  excommuniés 
dans  un  Concile  d'Evêques  ,  tenu  k 
Senlis;  ils  allèrent  à  Rome  fe  jetter  aux 
pieds  du  Pape  Nicolas  I;  &  comme 
Baudouin  n'avoit  agi  que  du  confente- 
ment  de  Judith ,  le  Roi  Charles  donnn , 
à  la  prière  du  Pape,  fon  confentemenc 
au  mariage ,  qui  fut  folemnifé  à  Auxer- 
re,  1-an  864.  Ce  Prince  le  fit  Comte 
de  Flandres ,  &  Souverain  de  l'Artois. 
Baudouin  mourut  a  Arras  l'an  879,  & 
fut  enterré  à  St.  Bertin  ;  mais  fes  entraiU 
les  furent  portées  à  Gand ,  où  fa  fcm-  ' 
me  Judith  avoit  été  enterrée. 

IL  Baudouin  II ,  dit  le  Chauve,  fuc-  * 
céda  à  fon  pere;  il  fut  Abbé  (félon  la 
coutume  de  ces  temps-là)  de  St.Vaaft, 
de  St.  Bertin  &  de  St.  Pierre  h  Gand  ^ 
où  il  fiit  enterré  l'an  9 1 7  ;  &  fon  époufe 
Elftrude ,  fille  du  Roi  d'Angleterre ,  y 
a  été  auffi  inhumée  Tan  929. . 

IIL  Amould ,  dit  le  Grand  ou  le  Hezl^ 

céda.  Tan  958^  le  Comté  de  Flandres 
à  fon  fils , 
IV.  Baudouin  III qui  éponfa  Ma- 


» 
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c^^^,-^„^.  hàud,  fille  du  Duc  de  Saxe:  maïs  îl 
x»'A&ioi8.  mourut  à  Berg-SaincAVinox  Tan  961  y 
'  trois  ans  avant  Arnould ,  fon  père, 
»  V*  Arnould  II  fuccéda,  Tan  964,  k 
Âmould ,  fon  aïeul  ;  il  époufa  Lutgar- 
de ,  fille  de  Berenger ,  Roi  dlialie ,  & 
mourut  Tan  988.  Sa  veuve  fut  mariée* 
en  fécondes  noces ,  à  Robert  II ,  Roi 
de  France. 

VI.  Baudouin  IV,  dit  le  BarBu  ou  le. 
Débonnaire  y  mourut  en  1 03 1  ;  il  avoit 
époufc  Ogine  de  Luxembourg ,  laquelle 
àlage  de  50  ans,  accoucha,  dit- on, 
publiquement  de  Baudouin  dit  de  Lil- 
le ,  dans  une  tente  drelTée  fur  la  grande 
Place  d'Arras ,  Tan  i  o  1 4. 

VIL  Baudouin  V ,  dit  de  Lille,  époufa 
Adélaïde,  fille  de  Robert  II,  Roi,  de 
France  ;  il  mourut  Tan  1 067 ,  &  fut  en- 
terré à  Saint*Pierre  h  Lille ,  &  fa  fem- 

me  Adél:.ïde  ini  enterrée,  l'an  lo^i^ 
à  Meflincs ,  où  elle  avoit  fondé  une  Ab- 
baye de  Dames. 

Vin.  Baudouin  VI,  dit  de  Mans  ^  fat 
anfli  Comte  de  Flandres  &  de  Hainaut, 
du  çhef  de  fa  femme  Richilde  :  il  mou- 
rut  l'an  1070. 

IX.  Arnould III  fut  tué,  l'an  1072, 

dans  une  bataille  ^  fans  iailTer  de  poitérité; 
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•  X.  Robert  I ,  dit  h  Frifon ,  frère  de 
Baudouin  VI ,  ufurpa  les  Etats  d'Ar- 
nouid,  fon  neveu;  il  cpoufa  Gercrude 
de  Saxe,  &  décéda  l'an  1093. 

XI.  Robert  II,  dit  U  Jmnt  ou  de  Jl- 
rujalem ,  époufa  Clémence  de  Bourgo- 
gne, fœur  du  Pape  Calixte  II;  il  mou- 
rut d'une  chute  l'an  1 1 1 1 ,  &  fut  enterré 
à  l'Abbaye  de  Sain^Vaaft. 

XII.  Baudouin  VII,  dit  à  la  Hache, 
fuccéda  à  fon  pere  ;  il  époufa  Agnès  de 
Bretagne,  dont  il  fut  féparé  à  caufe  de 
parenté  ;  il  mourut  fans  laiflèr  de  pof- 
téritél'an  11 19,  &  fut  inhumé  à  l'Ab- 
baye de  Saint-Bertin. 

XIII.  Charles,  dit  le  Bon,  fuccéda 
à  fon  couïïn  maternel  :  il  fut  tué  à  Bru- 
ges dans  l'Eglife  de  Saint-Donat,  l'an 
I  »27,  &  nelaifTa  point  d'enfants  defoa 
4poufe,  Marguerite  de  Clermont. 

XIV.  Guillaume  de  Normandie  ob- 
tint la  Flandre,  J  Artois,  &c.  parla  fe- 
yeur  de  Louis  VI,  Roi  de  France  :  il 
époufa  Sybille,  fille  de  Humbert,  Comte 
de  Venus,  de  laquelle  il  n'eut  point 
d'enflinrs.  Il  fut  tué  devant  Aloft  d'ua 
coup  d'arbalète  l'an  iiap,  &  fut  en- 
jterré  à  Saint-Bertin. 

Xy,  Thierry  d'Aiface,  petit-fils  de 

O  iij 
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.         Robert ,  die  U  Frifon,  Coince  de  Fiaa- 

p'^AnTois.  dres,  &  Souverain  derArcois,  devint 
paifible  pofTdièur  de  ces  Provinces  ;  il 
époula  la  veuve  de  Charles-le-Bon,  & 
en  fécondes  noces ,  Sybille  ,  fille  de 
Foulques  d'Anjou ,  Roi  de  Jérufalem. 
Il  mourut  1  an  1 168. 

XVI.  Philippe  d'Aiface  mourut  dans 
la Terre-Saince  en  1 191,  fans  laiffer  d'en- 
fancs  d'Ëlifabeth ,  Conueiiè  de  Vermaa* 
dois.  II a\^oit:  marie ,  l'an  ii8o,fanîece 
Ifabeiic  de  Hainaut ,  à  Philippe- Auguf- 
te ,  depuis  Roi  de  France  ,  auquel  il 
donna  pour  doc  tout  l'Artois ,  avec  le 
Comté  de  Calais;  &  le  Roi  Louis  Vil, 
pere  de  Philippe-Augalle,  lui  céda  ea 
>  échange  le  Comté  de  Vèrmandois.  Cet 
accord  caufli  bien  des  troubles  &  des 
guerres  dans  le  Pays;  car  Philippe- Au* 
gufle  étant  monté  fur  le  Trône,  ne  vou- 
lut pas  fe  tenir  à  la  donation  du  Roi^ 
fon  pere,  &  Philippe  d'Alface  s'empara 
de  l'Artois.  La  Paix  fe  fit  enfin  k  Pé- 
ronne  l'an  1 199 ,  après  la  mort  de  Phi- 
lippe d'Alface  ,  lorfque  Baudouin  le 
Courageux  9  fon  beau -frère,  s^accom* 
moda  avec  le  Roi  de  France ,  en  fe  ré- 
fervanc  feulement  Saint-Omer ,  Aire^ 
Lillcr;^)  Guùicâ  6w  Ardrë;^^  &  céda  uu 


Digitized  by  Google 


DES  PAYS-BAS.  aîj 

Roi  la  Ville  d'Arras ,  avec  le  relie  de  „ 

Artois;  mais  en fiu ce  Louis  VIII,  Roi  D*AA.Tgii. 
de  France,  recouvra  toutes  ces  Places  ^ 
par  un  Traité  fait  près  de  Lens  en  1 2 

XVII.  Philippe -Augufte,  Roi  de 
France ,  a  eu  trois  femmès,  Kàbelle  de 
Hainaut ,  Ilamberge  de  Danemarck  , 
qu'il  répudia ,  &  Agnès  de  Méranie  > 
donc  il  fut  obligé  de  fe  féparer  ;  il  mou- 
rut en  1 223 ,  âgé  de  57  ans,  après  avoic 
régné  quarante- deux  ans. 

X  VllL  Louis  VIII ,  Roi  de  France  , 
fils  de  Philippe-Augufte  Scdlfabelle  de 
Hainaut,  ne  régna  que  troisans ,  &  mou*- 
rut  en  12*26,  à  Tâge  [de  39  ans.  Il  eue 
de  Blanche  de  Caftilie,  faînt  Louis  ^ 
Roi  de  France;  Roben,  Comte  d'Ar- 
cois ,  qui  fuit ,  &  fept  autres  fils ,  avec  ' 
deux  filles. 

Comtes  d'A  rtoj  s, 

h  Robert  de  France,  furnonuné  U 

Bon  &  le  Vaillant,  naquît  Tan  12 16, 
&  devint  le  premier  Comte  d'Artois, 
par  la  faveur  de  faint  Louis,  fon  frère , 
qui  érigea  ce  Pays  en  Comté  Tan  1 237. 
Il  fut  auffi  Régent  du  Royaume  de  Si- 
cile, &  refuia  la  Couronne  Impériale  ^ 

O  iv 
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Comte»  ^^P^  Grégoire  IX  lui  fît  offrir* 

d'a&tois*  Il  époufa,  en  premières  noces ,  Marie, 

fille  de  Jeanne,  CoratefTe  de  Flandres, 
&  de  Ferrand  de  Portugal,  donc  il  n'eue 
poinc  irciiilmcs;  &  en  fécondes,  Ma- 
baud  9  liiie  de  Henri  II ,  Duc  de  Bra« 
banc.  Il  accompagna  le  Roi  fon  frère, 
au  voyage  d'Outremer ,  &  fu  t  tué  à  Tâge 
de  33  ans,  à  la  bataille  de  MaiToure  en 
Egypte,  en  1249. 

IL  Robert  II ,  fumommé  tJiluJlre  , 
fils  dé  Robert  I ,  &  de  Mahaud  de  Bra- 
bant ,  fut  créé  Pair  de  France  Tan  1 297, 
par  le  Roi  Philijvpe-le-Bel,  au  fervice 
duquel  il  s'étoic  iignalé.  Il  fut  tué  dans 
une  bar  ulle  près deCourtray,  en  1302, 
laiflàiK  d  Amicie  de  Courcenay ,  Philip- 
pe, mort  avant  fon  père,  l'an  1297, 
dans  une  bataille  près  de  Furnes  ;  Ko- 
berc,  mort  jeune,  &  Mahaud,  féoime 
d'Ochon  IV ,  Comte  de  Bourgogne  , 
laquelle  lui  fuccéda» 
/  111.  Mahaud  ou  Mathilde,  hérita  le 
Comté  d'Artois,  quoique  Philippe,  fon 
frère,  eûtlailTé  un  111^  nommé  Robert,  * 


*  Robert  ne  laîflà  pas  cependant  de  porter  ie 
titre  de  Comte  d'Artois  ;  &  pour  fe  maintenir, 

il  appella  à  fou  fecoiuci  lidouaid  III  >  Roi  d'An- 
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Comte  de  Beaumont-le-Roger  ;  maïs  c^^^j.^ 
comme  par  la  Coutume  d'Artois  les  en-  d'Ak^tvis- 

'  fants  ne  repréfencent  pas  leurs  pères  & 
mères  dans  la  fucceffion  de  leurs  aïeul  s , 
il  perdit  le  procès  qu'il  foutint  contre  • 

■fa  tance,  à  laquelle  le  Comté  d'Artois 
fut  adjugé  l'an  1309,  après  cinq  diffé- 
rents Arrêts  du  Parlement  de  Paris,  Ma- 
haud  décéda  Tan  1329- 

IV.  Robert  III,  fils  de  Mahauè  & 
d'Othon  y  Comte  de  Bourgogne,  naquit 
en  1292 ,  &  mourut  en  1 3 1 5 ,  avant  fa 
mere ,  fans  laillèr  de  poftérité. 

V.  .  Jeanne  de  Bourgogne  ^  fa  fœur 
&  fon  hcriâcre,  cpouKi,  en  1306, Phi- 
lippe V,  dit  le  Long  y  Roi  de  France, 
auquel  elle  porta  la  Bourgogne  &rAr- 
tois.  De  ce  mariage  naquit  un  fils,  qui 
mourut  au  berceau ,  &  quatre  filles,  dont 

-  Tainée ,  Jeanne ,  eut  le  Comté  d'Artois. 


gleterre  ;  îl  xnourac  à  Londres  Tan  1 343 ,  des  bief- 

fiires  qu'il  avoît  reçues,  en  défendant ,  conncle 
Roi  Philippe  de  Valois,  la  Ville  de  Vannes,  en 
France.  Ses  rucceflcurè,  qui  furent  Jean  d'Ar- 
tois, Comte  d'Eu;  Jean,  Seigneur  dePeronne; 
Robert  d'Artois  ;  Philippe ,  Connétable  de  Fran- 
ce, &  Charles ,  Pair  de  France ,  qui  mourut  fins 
poftérité  en  1472 ,  fe  qualifièrent  pax^riUeuient 
litre  de  Comtes  d'Aitois* 
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Coscrss  Cetce  Reine  mourut  Tan  1330,  après 
tf  Ajito£$.  avoir  fondé  le  Collège  de  Bourgogne  à 
Paris. 

VL  Jeanne  de  France  époufa ,  en 
1318,  Eudes  IV,  Comte  de  Bourgo- 
gne, &  mourut  en  1 3  47. 

VIL  Philippe  de  Bourgogne  mouruc 
avant  Tes  pere  &  mere  en  1346,  d'une 

blofiare  qu'il  avoic  reçue  par  la  chuce  ' 
de  ibn cheval,  au  fîege  d'Aiguillon  ,  en  . 
Guyenne.  Il  avoii  cpoule  Jeanne,  fille 
unique  de  Guillaume ,  Comte  de  Bou« 
logne  &  d'Auvergne,  de  laquelle  il  eut 

VIII.  Philippe  de  Bourgogne,  dit  de 
Rouvres  j  quifuccéda ,  en  1 347,,  à  tousles 
Eiacs  de  Jeanne ,  fon  aïeule.  Il  mouruc  en 
1361 ,  à  l'âge  de  14  ans,  ayant  été  fiancé 
à  Marguerite,  ComcefTe  de  Flandres. 

IX.  Marguerite  de  France ,  féconde 
fille  de  Jeanne  de  Bourgogne  V,  Com- 
tefle  d'Artois,  fuccéda  à  Philippe  de 
Rouvre,  fon  krriere-neveu.  Elle  étoîc 
veuve  de  Louis  de  Crecy,  Comte  de 
Flandres ,  &  mourut  Tan  1 382. 

X.  Louis  de  Maie ,  Comte  de  Flan- 
dres ,  acquit  le  Comté  d'Artois  du  chef 
de  fa  mere  Marguerite.  Il  décéda  à 
Saint-Oraer,  Tan  1384*  Foyei  ci-apûs 
VAn.  XXlV      Comtes  de  Flandrcsm 
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Après  la  mort  de  Charles  U  Hardi ,    (  o^^es 
Duc  de  Bourgogne,  Comte  d^Arcois,  LJAi^ïuis. 
&c.  qui  fut  tué  devant  Nanciran  14769 
Louis  XI,  Roi  de  France,  s'empara  de 
TArcois  ,  qu'il  érigea,  l'an  14775  en 
Province  (ScSénéchauflÊe;  prétendant  le 
réunir  à  fa  Couronne  9  quoique  Marie 
de  Bourgogne,  héritière  de  Charles,  en 
fût  en  poiïèffion,  comme  d'un  Fief  fé- 
minin. Charles  VIIU  Roi  de  France, 
le  céda  enfin  àMaximilien  I,  pour  lors 
Roi  des  Romains ,  qui  avoit  époufé  l'hé-  - 
ritiere  de  Bourgogne  :  le  Traité  fuc  con- 
clu à  Serilis  Tan  1493.  Charles  avoir 
époufé.  Tan  1491 ,  Anne,  fille  du  Duc 
de  Bretagne,  qui  avoic  été  accordée  en 

.  premier  lieu  a  Maximilien ,  &  il  renonça 
au  mariage  de  Marguerite ,  fille  de  Maxi- 
milien, avec  laquelle  Louis  XI,  fonpe- 
re  ,  l'avoit  voulu  marier.  Cet  affront 
offen(a  tellement  le  Roi  des  Romains,  r 
qu'il  déclara  la  guerre  à  la  JFrance;  il 
furprit  Arras  &  Saint-Omer,  &  manqua 

'  de  prendre  Amiens  ;  mais  la  Paix  fut 
conclue  bientôt  après ,  par  la  ceffîonque 
Charles  VIII  fit  du  Comté  d'Artois. 

Le  Roi  François  I  ayant  été  Ëiit  pri- 
fonnîer  par  les  Troupes  de  l'Empereur 

.  Charies*QuinC;  à  la  bataille  de  Faviej 


* 
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Comtes  ^5^4»  J^^^^oça  pour  toujours  à  iêd 
i'Artois.  prétentions,  par  le  Traité  de  Madrid, 
conclu  Taa  1525,  en  vertu  duquel  il 
fut  remis  en  liberté.  Depuis  ce  temps- 
là  les  Souverains  des  Pays-Bas  ne  furenc 
plus  obligés  de  prêter  hommage  de  ce 
Comté  aux  Rois  de  France ,  pour  le- 
quel ils  dévoient  préfenter  autrefois  un 
épervier  à  chaque  relief comme  Favoic 
fait  encore  Charles-Quint  Tan  1515^ 
en  la  perfonne  de  Renc  de  Châlons, 
Prince  d'Orange,  Ton  Ambafiiuieur  au- 
près de  François  I.  Philippe  IV ,  Roi 
d'Efpagne ,  fut  le  dernier  Prince  de  la 
Maifon  d'Autriche  qui  ait  été  le  miaître 
de  tout  le  Comté  d'Artois;  car  la  Ville 
d'Arras  &  fes  dépendances  tombèrent 
fous  la  puidàncede  la  France  Tan  1640. 
Ce  Prince  mourut  ïm  1665. 

Rois  de  France,  Comtes 

n'ji  R  TO  I  s. 

I.  Louis  XIII ,  fumommé  /e  Ju/Ic , 
Roi  de  France ,  éls  de  Henri  IV  &  de 
Marie  de  Médicis,  fut  facré  Tan  1610; 
il  époufa  Anne  d'Autriche,  fille  de  Phi- 
lippe III,  Roi  d'Ëfpagne,  &  mourut  le 
14  Mai  1643  ^  âgé  de  42  ans. 
.    IL  Louis XIV,  fuiaummé  U  Grand ^ 
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Roi  de  France ,  né  ie  5  S  eptembre  1638,  e^j^^  - 
fut  fecréTan  1654:,  il  époufa,  le 9 Juin  d'Artois. 
1660,  Marie-Thérefe  d 'Autriche,  iille 
dePhilippe  IV,  Roi  d'Efpagne,  laquelle 
mourut  le  30  Juillet  1683,  laiflant  un 
iils  unique ,  Louis,  Dauphin  de  France, 
qui  mourut  le  14  Avril  171 lailîàiit 
de  fon  époufe ,  Marie-Anne-Viftoîre  de 
Bavière  ,  trois  Princes  ,  dont  Taîné , 
Louis,  Duc  de  Bourgogne,  &  enfuice 
Dauphin  de  France  ,  vint  à  mourir  le 
18  Février  171  a;  Philippe,  Duc  d'An- 
jou ,  qui  fut  enfuite  Roi  d'Efpagne ,  & 
Charles,  Duc  de  Berry,  qui  mourut  le 
4  Mai  171 4.  Le  Roi  Louis  XI V  mou- 
rut à  Verfailles  le  premier  Septembre 
171 5,  après  avoir  régné  72  ans.  ' 

III.  Louis  XV,  arricre-pctit'fils  de 
Louis  XIV,  iils  de  Louis,  Dauphm 
de  France,  &  de  Marie- AdéLaïde  de 
Savoie  ,  naquit  le  15  Février  1710  ; 
^  il  commença  à  régner  le  premier  Sep- 
tembre 1715  ,  fous  la  tutele  de  fon 
couiin  Philippe  de  Fratice,  Duc  d'Or- 
léans ,  lequel  mourut  d'apoplexie  le 
a  Décembre  1723  ,  âgé  de  quarante- 
neuf  ans.  Le  Maréchal  de  Villeroi  &  le 
Cardinal  de  Fleury  eutent  foin  de  Té- 
ducacion  de  ce  Piince ,  qui  fut  déclaré 
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Majeur  le  i6Févricr  1723 ,  aprèsavoir 
.  été  facré  &  couronné  à  Rheims,  le  25 
Oftobre  i72S.0n  kideftina  pourépou- 
fe,  Marie- Anne-Viftoire,  Infance  d'Ef- 
pagne ,  fille  du  Roi  Philippe  V,  qui  fit 
Ion  encrée  àParisle^  Mars  1722,  âgée 
de  quatre  ans  feulement  ;  mais  cette 
Princeûè  fut  renvoyée  enfuice  en  Ef- 
pagne,  &  SaMajefté  époufa,  le  5  Sep- 
tembre 1725 ,  Marie  Lefzînski ,  fille  de 
Staniflas^  Roi  de  Pologne,  de  laquelle 
il  a  eu  Louis,  Dauphin  de  France,  ne  le 
4  Septembre  1729,  &  mort  le  20  Dé- 
cembre 1765.  âgé  de  36  ans;  &  plu- 
iieurs  Princelîes. 

Les  Artéfîens  fe  joignirent  aux  autres 
Provinces  pendant  les  troubles  du  X  VI^. 
Jûiecie ,  pour  fe  maintenir  contre  les  Ef- 
pagnols  :  mais  comme  ils  s*apperçurenc 

que  la  guerre  fe  faifoît  principalement 
pour  introduire  les  héréfies  de  Luther 
&  de  Calvin,  ils  fe  feparerent  des  Re- 
belles ,  &  prirent  le  nom  de  Mécontents. 
Ils  s'accommodèrent  enfin  avec  le  Roi 
d'Efpagne ,  par  un  Traire  conclu  àTAb- 
baye  du  Monc-Sainc-Eloi^  le  6  Avril 
1579,  figné  par  le  Gouverneur  de  la  . 
Province,  par  Matthieu  Moular»,  Evê- 
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que  d'Arras ,  &  par  plufieurs  àucresSei-  ^^^^ 
gneurs  &  Prélats*  d'Awois. 

Les  François  fe  font  rendus  maîtres 
de.  la  Province  d'Artois  fous  plufieurs 
nouveaux  prétextes,  &  la  plus  grande 
partie  leur  eft  demeurée  en  vertu  delà 
-  Paix  des  Pyrénées,  conclue  Tan  1659  ; 
le  Roi  d'Efpagne  ne  s'étant  réfervé  que 
les  Châtellenies  de  Saint-Onier  &  d'Ai- 
re :  &  l'on  fit  alors  la  divifion  de  /'^r- 
tais  cédé  &  de  C Artois  réfervé.  La  guerre 
étant  recoin niencée,  lesFrançois  le  font 
approprié  le  relie  de  l'Artois ,  qui  étoic 
à  leur  bienféance,  &  h  poiïefïïon  leur 
en  fut  confirmée  par  le  Traité  de  Paix , 
conclu  à  Nimegue  l'an  1678. 

Pendant  la  guerre  pour  la  fucceffion 
tfEfpagne,  les  Alliés  ont  pénétré  juf* 
ques  dans  cette  ProvinQe^  &  ils  en  ont 
enlevé  au  Roi  de  France ,  pendant  la 
campagne  de  Tan  1710,  les  Places  d'Ai- 
re, de  Béthune,  de  Saint* Venant ,  de 
Lens,  &c.;  mais  toutes  ces  conquêtes 
font  retournées  h  la  France,  en  vertu  du 
XV^  Article  de  la  Paix  d'Utrecht,  l'an 

Les  Etats  de  la  Province  d'Artois  Étatt 
font  compofésdu  Clergé ,  de  la  NoblefTe 
&  du  Tier$*£taL  Le  Clergé  eft  crès^ 
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'         nombreux  &  très-riche,  compofé  des 
d'Artois.  Evêques  d'Arias  &  de  Saint-Omer,  de  - 

dix-neuf  Abbés ,  &  de  neuf  Chapitres. 

L'Evêque  d'Arras  prenoic  la  qualiré  de 
Préfidenc  né  des  Ecacs  d'Arras  ;  mais  les 
Etats  s'y  étant  oppofés,  ra{Faire  fut  ju- 
gée au  Confeil  du  Roi ,  contre  TEvê- 
que  j  qui  fut  obligé ,  Tan  1740 ,  de  re- 

/  noncer  h  ce  titre* 

Les  Abbayes  font  :  Saint- Vaaft  à  Ar- 
ras;Saint-Bertin  à  Saint- Orner  ;  Anchin, 
Blangy 5  St.  Jean-au-Mont ,  (dont  TAb- 
baye  ell  maintenant  à  Ypres,)  Auchy- 
les-Moines  &  Ham ,  de  TOrdre  de  faint 
Benoît;  Clair-marais  &  de  Chercamp, 
de  rOrdre  de  Cîceaux  ;  Arouaile  y  Sainte 
Eloi ,  Hennîn-Lietard ,  Eaucourt ,  Cho- 
ques, Ruifîeauville  &  Marœui ,  de  l'Or- 
dre de  St.  Augu(lin;^Dommartm9  Saint* 

^  André-aU'Bois ,  &  Saint- Aun:iîftin-de- 
Téroùane,  de  l'Ordre  de  Prémontré. 
Le  Grand- Prieur  de  Saint- Vaaft  d'Arras 
y  a  auffi  féance.  Les  Chapitres  font» 
les  Cathédrales  d'Arras  &  de  St.  Orner, 
&  les  Collégiales  d'Aire,  de  Béthune , 
de  Lens,  de  Lillers,  de  Saint-Paul,  de 
FaucquenbergLie  61  de  Hefdin. 

Parmi  la  Nobleflè  on  ne  reçoit  que 
ceux  qui  ont  du  moins  uae  Terre  à  clo- 
cher. 
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cher ,  &  quatre  générations  de  Nobief-  ^^^^^ 
fe.  Le  Tiers-Etat  comprend  les  Députés  û'A&toiI 
d'onze  Villes;  lavoir,  de  la  Ville  d'Ar- 
ras ,  Saint-Omer ,  Béthune ,  Aire ,  Lens, 
Bapaume,  Hefdin,  de  la  Cité  d'Arras, 
de  Sainc-Paul,  Pemes  &  Lillers.  Leur 
Aflëmblée  générale  fe  tient  ordinaire- 
ment une  fois  par  an  au  mois  d'Oâo- 
bre,  tant  pour  délibérer  des  affaires  de 
la  Province ,  que  pour  les  Sublîdes  qu  on 
doit  accorder  au  Roi.  Il  y  a  trois  Corn- 
xniilàires  qui  y  préûdent  de  la  parc  de 
Sa  Majefté,  qui  font,  le  Gouverneur* 
Général  ^  l'Intendant  de  la  Province ,  & 
le  premier  Préfîdenc.  du  Confeii  d'Ar* 
cois. 

On  choiiic  dans  la  même  Aflëmblée 
trois  Députés  pour  aller  en  Cour  ^  un 
de  la  part  du  Clergé ,  un  de  la  Noblef- 
ie ,  &  un  du  Tiers-Etat.  Us  préfentenc 
au  Roi  les  Cahiers  de  la  Province ,  dref- 
fés  pendant  TAflemblée  générale ,  & 
doivent  faire  rapport  de  fa  réponfe.  C'ell 
le  Gk)uvemeur  de  la  Province  qui  les 
préfente  à  Sa  Majefté.  Le  Cicrgé  choific 
outre  ceux-ci  un  Député  ordinaire ,  qui 
doit  avoir  foin ,  avec  un  Député  choifî 
parla  NobleiTe^  &  un  du  Tiers<£tat, 
des  affaires  particulières  ^  comme  auffi 

Tom€  II.  ? 
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.  de  l'exécution  des  rélblucions  prifea 
»'Arto^.  dans  rAflcmbléc  i2;cn craie.  La  commiO- 
fion  de  ces  Députés  ordinaires  dure  pen- 
dant trois  années ,  &  ils  s'afiemblenc  or- 
dinairement à  Arras. 

Le  Bâilli  d'Arras  émît  le  Chef  de  la 
Juftice  du  Pays  d'Artois ,  avant  que  le  ' 
Confeil  de  cette  Province  fût  érigé  en  la 
Ville  d'Arras  ;  ce  qui  a  été  fait  le  1 2  ivlai 
1530^  par  rÉropereur  Charles-Quinc> 
Souverain  des  Pays-Bas.  II  étoit  corn» 
pofé  alors  d'un  Prélidcnt,  dedeuxChe* 
valiers  ou  Confeillers  d'Epée  ,  de  fix 
Confeillers  de  Robe,  d'un  Avocat-Gé- 
néral &  d'un  Procureur -Général,  de 
quelques  Greffiers,  &c.  Ce  Confeil  s'é- 
toit  retiré  à  Saint- Orner  Tan  1640,. 
lorfqu  Arras  fut  prife  par  les  François  , 
ce  qui  donna  lieu  à  la  diitinftion  du  Cort- 
feil  (T Artois ,  féant  à  Arras  ;  &  duÇotv- 
feil  <r Artois  ,  féant  à  Smnt-Omcr.  Le 

Roi  Louis  Xill  mit  premièrement  quel»- 

ques  nouveaux  Juges  à  Arras,  &  l'In-- 
tendant  de  la  Province  d'Artois  y  fit  les 

fondions  de  Préfident  jufqu'en  1661^ 
iorfque  le  Confeil  fut  rétabli  à  Arras. 

En  1678,  ceConfcil aété  augmenté 

de  deux  places  pour  deux  Confeillers , 

auparavwK  icfidents  à  Saint-Omer.  En 
1     -  • 
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1687,  Sa  Majefté  y  mit  un  fécond  Pré»  • 

fident,  &  fept  nouveaux  Confeillers , 
partageant  iedit-Conleii  en  deux  Cham- 
bres. Il  y  a  donc  maintenant  un  premier 
&  fécond  Préfident ,  deux  .Chevaliers 
d'honneur ,  q  uinze  Confeillen ,  un  Chan- 
celier-Provincial,  un  Avocat-Général, 
&  un  Procureur-Général.  Il  a  toujours 
été  Souverain  en  matières  criminelles; 
inais  pour  les  Caufes  civiles  de  la  Pro* 
vince,  on  alloit  anciennement,  par  ap- 
pel ,  au  Parlement  de  Paris  ,  iorfque 
l'Artois  étoit  ValSii  de  France  ;  on  eft 
allé  ,  après  la  ceffion  de  François  I ,  à 
celui  de  Maiines  ;  mais  depuis  que  TAr^ 
tois  efl:  fujet  à  la  France,  on  va ,  par 
appela  au  Parlemeoc  de  Paris* 

Ce  Confeil  préfentoic  trois  perromiM 
au  Prince,  qui  en  choiiilibic  une,  à  qui 
il  donnoic  les  Charges  de  Confeiller, 
de  Procureur  ou  d'Avocat-Général  au 
même  Confeil  d'Artois ,  quand  elles  ve- 
noient  à  vaquer  ;  mais  par  un  Edit  de 
Louis  XIV,  Roi  de  France,  donné  Tan  , 
1693  •>  toutes  les  Charges  de  cette  Pro- 
vince, foicde  Judicacure  ou  autres,  onc 
écé  vénales  &  rendues  héréditaires* 


Vil 
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Présidents   nu  Conseil 
Provincial  d^Arioxs.  . 

I.  Jean  Caulier  fut  auffi  Chef-PréC- 
Cent  du  Confeil-Privé,  &  mourut  vers 
Tan  1538. 

II.  Guillaume  Hangouttn,  Seigneur 
de  Piètre  ,  Confeiller  de  l'Empereur 
Charles-Quinc.  mourut  Tau  15^6. 

III.  Louis  de  Marcigny,  auparavant 
ConTeiiler  en  Artois  &  à  Malines  ,  lui 
fuccéda  l'an  1547. 

IV.  Jacques  de  Rebreviettes ,  Con- 
feiller en  Artois ,  puis  au  Parlement  de 
JWalines,  fijccéda  l'an  1554. 

V.  Pierre  Aflèt,  mon  en  1580. 

VI.  Jean  Richardot ,  auparavant  Con- 
feiller à  Maiines,  devine,  en  1 586, Con- 
feiller ,  &  enfuite  Chef  -  Préfident  du 
Coni'eil-Privé  ;  il  mourut  h  Arras  l'an 
1609,  à  fon  retour  de  l'Ambaflàde  de 
France.  " 

VII.  Jérôme  de  France  ,  Seigneur 

de  la  Vacquerie ,  ci-devant  Dofteur  eu 
Droits  dans  l'Univerfité  de  Fribourg, 
en  Allemagne ,  &  Confeiller  à  Maiines, 
mourut  l'an  1606. 

yill.  Rainuce  de  France,  S eignetir 
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de  Noyelles ,  fils  du  précédent ,  devine,  pi^ésio. 
en  i62â,Préûdenc  du  grand  Confeil  à d'a&toi«,' 
Malines,  où  il  mouruc  Tan  1628. 

IX.  Antoine  Deny s ,  Seigneor  de  Sa» 

vigny ,  mort  Fan  1624. 

X.  Jean  Grolpré^  Seigneur  de  la 
Gorguelle ,  mourut  vers  Tan  1634. 

XL  Charles  Laurin ,  Seigneur  de  la 
Haye ,  auparavant  Cônfeiller  au  Parle- 
ment de  Màlines;  en  1640,  il  devint 
Cônfeiller  du  Confeil-Privé^  &  décéda 
l'an  1664. 

XII.  Jean  de  Bailly,  Seigneur  d'In- 
ghcn ,  fut  Préfident  de  ce  Confeil^,  rcfî- 
dant  àSaint-Omer,  après  la  prîfe  d'Ar- 
ras  :  en  1650,  il^devint  Cônfeiller  du 
Confeil-Privé. 

XIIL  Antoine  Colins ,  Doâeur  en 
Droit  dans  TUniverlicé  de  Louvain,  & 
Cônfeiller  au  Parlement  de  Màlines^ 
enfuice  Préfident  du  Confeil  réfidanc  a 
Saint-Omer  ;  il  devint  Cônfeiller  du 
Confeil-Privé  Tan  1 658 ,  &  mourut  Fan 
1666. 

XIV.  Adrien  de  France,  fut  Préfi- 
dent du  Confeil  d'Artois  jufqu'à  Tan 
1661^  lorfqu'il  devint  Préfident  duPar- 

lemenc  de  Maliaes,  où  il  mourut  Tau 
i6ùii.  . 

P  iij 
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Présid.  André  Scarron^  nommé  par  la 

p'A4!i.TW.  Roi  Louis  XIV  pour  PréfidentduCon- 
feil  d'Anois,  récabli  à  Arras  iao  1661; 
il  mourut  Tan  1685. 

XVL  Ignace  Simon  ^  Confeiller  à 
Mous,  puis  à  Malines,  a  été  aufli  fait 
Préfidenc  du  Confcil  d'Artois,  féant  à 
Saint-Omer,  Tan  1665;  il  devint  en- 
fuite  Confeiller  du  Confcil-Privé. 

XVII.  Aignan  de  Préfontaine,  fuo 
ccda  Tan  1685,  &  mourut  Tan  1687. 

XVIII.  Antoine  -  François  le  Mer- 
ciller,  mourut  Tan  1703, 

XIX.  Philippe-François  Palifot, Ba- 
ron d'Athies,  &c.  mourut  l'an  1707. 

XX.  Ignace  -  François  Palifoc,  lue- 
céda  à  fon  pere ,  &  mourut  le  4  Mars 
1718. 

XXL  Ambroife- Alexandre  Palifot^ 
Seigneur  d'Incourt,  &c.  frère  du  ptécé^ 
denc^  Préiident  depuis  Tan  17 1 8. 

S  E  c  o  j{  pâi  Prssjdents^ 

'  1.  Philippe  Hourdequîn  fut  le  pre- 
mier nommé  à  cçtte  Charge ,  créée  par 
]e  Roi  Louis  XIV,  Tan  1687. 

IL  Philippe- François  Hourdequîn ^ 

fuççéda  à  fon'pere  Tao  1705, 
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♦  <  IIL  Albert-Louis-EmmanuelBuiteei^  .  Préstd. 
Confeiller  au  même  Confdl.,  fuccéda  d'Aj^ltois, 
le  lo  Janvier  1729. 

.  Le  Roi  y  a  établi  aufli.  Tan  1715, 
une  Chancellerie ,  qui  efl:  compofée  d^un 
Garde-^des-Sceaux,  de  quatre  Secrétai- 
res -  Audienciers  9  quatre  Secrétaires* 
Contrôleurs,  de  douze  autres  Secrétai- 
res 9  ua  Greffier,  pluiieurs  Receveurs ^ 

>  ■• 

r 

4.     '        II.  I  l  ,  li^Hi3Mfe™™=»«==gg» 

LA  FILLE  jyARRAS.' 


C'Eft  une  des  plus  anciennes  Villes 
des  Pays-Bas;  Antonin  en  fait  men- 
tion 9  &  il  la  nomme  Ncmetacum^  & 
Jules  Ccfar  Atrebatum.  Ce  dernier  en 
parle  dans  fes  Commentaires ,  au  fujec 
de  Commius,  Roi  des  Acrebates,  qài 
a  voie  manqué  de  fidélité  aux  Romains  > 
quoiqu'il  leur  fût  redevable  de  la  Cou* 
ronne.  Ce  Fut  autrefois  la  Capitale  de 
toute  la  Flandre;  Charles  le  Chauve  la 
domia  en  doc,  en  863 ,  à  fa  fille  Judith, 
femme  de  Baudouin  ^  fumommé  Bras 
de  Fer,  Elle  eft  fur  la  rivière  deScarpe, 

P  iv 
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^  à  cinq  lieues  de  Douay  &  deDourlens,' 
à  fept  de  Cambray  ^  à  dix  de  Lille ,  & 
environ  quatorze  d'Amiens  à.  de  Saint- 
Orner. 

Arras,  Capitale  du  Comté  d^ Artois, 
eil  iur  une  montagne;  fes  environs  fonc 
remplis  de  carrières  de  pierres  blanches  ; 
&  même  en  pluiîeurs  endroits  de  la  Ville 
Ton  trouve  fouvent  de  quoi  bâtir  la  mai- 
fon  y  des  pierres  que  Ton  tire  en  creu- 
iant  la  cave.  On  la  divifoit  autrefois  en 
raie  &  en  Citl  L'Abbé  de  St.  Vaall 
étoic  Seigneur  de  la  Ville ,  &  FEvêque 
de  la  Cité^  mais  par  un  Edit  du  Roi 
Louis  XV,  du  mois  d'Odobre  i749> 
îl  a  été  réglé  que  la  Ville  &  la  Cité  ne 
feroient  plus  qu'un  feul  même  corps;  & 
un  IMagiftrat  compofédu  Grand-Bailli  9 
du  Mayeur,  de  deux  Confeillers-Pen- 
jQonnaires  9  de  neuf  Echevins ,  C^onc 
deux  Nobî es ,  cinq  Avocats  &  deux  No- 
tables,) d'un  Procureur  du  Roi  &Syn- 
éic  y  d'un  Subftitut,  d'un  Greffier  civil 
^  &  criminel,  d'un  Argentier,  &c. 

La  Cité  étoit  aufli  féparée  autrefois 
de  la  Ville  par  des  murailles ,  des  por- 
tes &,  un  large  folTé ,  où  entroit  la  pe- 
tite rivière  de  Crinchon,  Celle-ci  fer- 
voit  de  réparation  9  &  enfuite  elle  le 
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jette  dans  la  Scarpe;  mais  depuis  ce 
nouveau  Règlement  ^  les  murailles  ont 
été  rafées ,  &  les  foiïes  combles.  La  Cita- 
delle, conflruice  fur  les  deflèins  du  Ma- 
réchal de  Vauban,  eft  fortifiée  félon 
toutes  les  règles  de  Fart  ;  mais  elle  ed 
lituée  dans  un  terrein  fi  bas,  que  l'on 
n'en  peut  pas  tirer  une  grande  utilité; 
ce  qui  la  hit  nommer  la  belle  inutile. 

La  grande  Place  d'Arras  eft  d'une 
étendue  extraordinaire  pour  une  Ville 
de  guerre.  Dans  celle  du  petit  Marché , 
qui  n'en  efl:  pas  éloigné,  on  voit  THô- 
tel-de- Ville ,  qui  efl:  très-bien  bâti  ;  & 
la  tour  du  Beffroi,  couverte  d'une  cou- 
ronne ,  fur  laquelle  il  y  a  un  Lion  d'ai- 
rain qui  lui  fert  de  girouette:  ce  Beffroi 
fuc  achevé  en  1551. 

Au  milieu  de  ce  Marché,  on  voie  la 
Chapelle  de  la  fainte  Chandelle,  qui  y 
a  été  apportée ,  dit-on  ,  par  la  fainte 
Vierge ,  environ  Tan  H05 ,  àTEvêque 
Lambert ,  pour  remède  contre  la  mala- 
die d'un  feu  ardent,  qui  dévoroit  juf- 
qu'aux  inteftins  des  habitants  :  on  en 
guériiïbic,  en  buvant  de  l'eau  où  cette 
Chandelle  avoit  diflilié  quelques  gout- 
tes de  cire.  La  mémoire  de  ce  miracle 
&  la  Dédicace  de  la  Ville ,  fe  célèbre  le 
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fécond  Dimanche  après  la  Pentecôte, 
La  fainte  Chandelle  eft  confervée  dans 
une  chaflTe  d^argent^  donnée  par  Ma^ 
haud  III ,  Comtefle  d'Artois.  La  libéralité 
&  la  piété  des  Bourgeois  a  fait  beaucoup 
embellir  cette  Chapelle,  qui  a  un  petit 
dôme  conftruit  à  ritalienne ,  &  un  clo- 
cher à  la  façon  d'une  pyramide ,  dont 
le  travail  eft  très-eftimé,  à  caufe  déplu- 
fieurs  ftatues  qu'on  y  a  placées. 

L'Eglife  Cathédrale  de  Notre-Dame, 
qui  eft  très-  fpacieule  6c  bien  ornée ,  a  été 
mife  dans  l'état  préfent  Tan  1 396  :  elle 
fut  endommagée  par  le  feu  Tan  1 571.  Sa 
tour  eft  fort  l^ute,  ayant  une  belle  hoc* 
loge,  fur  laquelle  on  voit  piufieurs  pe-  -| 
tits  perfonnages  de  bronze  ^  qui  repré- 
fencent  les  Mylleres  de  la  Paffion  dû 
Sauveur;  &  par  le  moyen  de  certains 
reflbrts  ,  paflTent  pardevant  la  cloche  9 
fondant  les  heures  &  les  demi-heures. 
Cet  ouvrage  y  fut  mis  en  1541. 

Le  Chapitre  de  la  Cathédrale  eft  com- 
pofé  des  Prévôt  &  Doyen ,  des  Archi- 
diacres d'Arras  &  d'Oftrevant ,  d'un 
Chantre,  d'un  Ecoiâtre,  d'un  Théolo- 
giil  &  d'un  Pénitencier-,  &  de  quarante 
Chanoines ,  outre  lefqueis  il  y  a  qua- 
rante-huit Chapelains^  douze  ËQ&ots  de 
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Chœur,  &c.  Ceft  TEvêque  qui  confère 
toutes  les  Prébendes.  ^ 

Onyconferve,  avec  vénération,  dans  - 
une  cbaHè  d'argenc,  enrichie.de  perles 

&  de  diamants,  la  facrée  Manm  ,  Lom- 
i>ée  du  Ciel  en  forme  de  laine  blanche, 
vers  Tan  371 ,  pendant  une  grande  fé- 
cherefle.  Se.  Jérôme  a  autorifé  la  tradi* 
don  de  ce  prodige,  dont  il  eft£utmen* 
don  dans  fes  Ouvrages. 
Le  Diocefe  d'Arras  comprend  la  par* 

tie  méridionale  de  FArcois,  avec  TOflre- 
vanc ,  &  une  petite  partie  de  la  Flan- 
dre Françoife.  On  y  compte  dix-huit 
Abbayes,  cinq  Chapitres,  &  400  Pa- 
roiflies, dont  il  y  en  a  250  en  Artois, 
&  150  en  Flandres,  partagées  en  douze  . 
Doyennés  ,  qui  font ,  Vaieodennes  , 
Douay,Bapauine,Lens,Béthùne,  Hen- 
nin ,  la  ËalTée ,  St.  Paul ,  Aiibigny ,  Hou- 
iîaing.  Pas  &  Croifillies.  • 

L'Ëvéché  4'Arras  a  «été  uni  à  celui 
deCembray,  depuis  lecommenceriient 
du  Chriftianifme  jufqu'en  105^4  ,  lorf- 
<]u^après  la  mort  de  TEvéque  Gciisrd, 
à  l'occafion  de  la  diflfention  &  de  plu* 
£eurs  troubles  qui  regnoient  dans  le 
Clergé  de  Cambray ,  ceux  d'Arras  de- 
mandèrent à  Urbain  II  Ja  féparation  dâ 
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leur  Ëglife  de  celle  de  Catnbray»  Lé . 
Pape  mal  fadsfîiît  des  Cambrefiens ,  qui 
tenoienc  le  parci  de  i\£mpereur  Henri 
IV ,  écouta  favorablement  la  demande 
du  Clergé  d'Arras ,  &  fépara  TEvêché 
d'Arras  de  celui  de  Cambray ,  par  une  • 
Bulle  donnée  à  Rome  l'an  1093. 

Cet  Evêché  eft  exempt  de  la  Régale  ^ 
par  conceflîon  du  Roi  Philippe-Auguf- 
te  9  Tan  1 203 ,  dont  on  a  gravé  la  mé- 
moire fur  la  muraille  du  Cliœur  de  la 
Cathédrale»    ,      »        '  . 

ÈVÊQ^UES  d'ArkAS  ^  depuis  U 

fiparation. 

L  Lambert  de  Guines,  Archidiacre 

de  Térouane,  &  Chantre  de  St.  Pierre 
à  Lille  9  fut  (àcré  à  Rome  en  qualité  d'E- 
veque  d'Arras,  parle  Pape  Urbain  II, 
Tan  1094.  Il  gagna  tellement  reftime 
du  Peuple  &  du  Clergé  de  Rome ,  qu'il 
devint  Evêque  d'Oflie  ;  il  mourut  Tan 
1115. 

IL  Robert,  Archidiacre  d'Arras,  mou- 
rut Tan 

IIL  Saint  Aluife ,  Religieux  de  Sainr- 
Bertin  à  Saint-Omer^  enfuite  Prieur  de 
.  Saint- Vaall  à  Arr       Abbé  d'Anchin» 
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après  avoir  été  facré  Evêque  d'Arras,  ÉvêQutî 
fe  trouva  à  Tcxpédition  de  la  Terre-  d^Ae^as. 
Sainte  avec  Thierry ,  Comte  de  Flan- 
dres, &  d'autres  Princes  Croifés.  H  y 
mourut  l'an  1148. 

IV.  SaiiuGodefchalqùe, Religieux- 
Profès  de  l'Abbaye  de  Saint-Martin  à 
Laon,  de  TOrdre  de  Prémontré  ,  & 
enfuite  Abbé  du  Mont-Saint- Martin,  au 
Diocefe  de  Cambray^  fut  élu  Ëvêqoe 
d'Arras  vers  l'an  1 150.  Il  fe  recira  en- 
fuite  à  caufe  de  fes  infirmités  Fan  aô^; 
&  finit  fes  jours  dans  l'Abbaye  de  Saint- 
JVIartin  à  Laon. 

V.  André ,  Abbé  de  Vaux-Cemay , 
de  rOrdre  de  Cîteaux,  près  de  Paris, 
mourut  Tan  1171/ 

VL  Robert  de  Dovia,  Prévôt  d'Aî- 
re,  de  Bruges  &  de  Sainc^Omer,  fut 
îiommé  à  TEvêché  d'Arras,  &  peu  de 
temps  après,  transféré  à  celui  deCam- 
bray;  il  fucaflafliné,  Tan  11 74,  dans  la 
Ville  de  Condé ,  fans  avojir  été  facré. 

VILFrumauld,  Archidiacre  d'Oftre- 
van t  en  TEglife  d'Arras ,  mort  Tan  1 1 83. 

VIIL  Pierre,  Abbé  de  Pontigny,  & 
enfuite  de  Cîteaux,  quitta  cet  Evêché 

l'an  1 1 98 ,  pour  Te  retirer  dans  le  Mo- 

iiallcre  de  Poutigny. 


 238   LES  DELICES 

ÉvêQuEs  Raoul  de  Neuville ,  Archidiacre 

p'AmaAs.  d'Ârras  :  quelques  Auteurs  difent  qu'il 

a  été  mis  au  noinhre  des  Cardinaux  par 
le  Pape  Inaocâuc  111;  il  mourut  iao 

12  20. 

X.  Ponce 9  Archidiacre  d'Arras,  mou- 
rut Tan  1^31. 

XL  Aflbn,  Archidiacre d'Oftrevanc, 
dans  TËglifis  d'Arras;  il  mourut  Tan 

Xll.  Fourfy,  gouverna  crès-peu  de 

temps  ;  la  morn  !e  ravit  Tan  1  247. 

.  XULJacques  de  Dînant^  mourut  l'aa 

1259. 

XiV.  - Pierre  de  Noyon^  quitta  fon 
Ëvêché  l'an  t  2âo^  pour  finir  Tes  jours 
dans  TAbbaye  du  Aloot-Saint-Ëloy ,  près 
d'Arras* 

XV.  Guillaume  d'IfTv,  Doyen  de  h 
Cathédrale  d'Orléans^  décéda  l'an  1 293. 

XVL  Jean  le  Moine ,  Doyen  de  la 
Cathédrale  de  Bayeux ,  devine  Cardinal 
Fan  1294  9  &  Ëvéque  de  Noyom  U 
mourut!  an  1 3 1 3 ,  après  avoir  fondé  un 
Colkge  âans  l'Univerfké  de  Pari5« 

XV^II.  Gérard  Pigalotti ,  auparavant 
Ëvéque  deSpoiette  en  Italie ,  obtint  i'Ë* 
*vêché  d'Arras  du  Pvipe  Bonilace  VIII, 

Tan  1294^  &  mourut  versTan  1^16. 
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XVIIL  Bernard,  Evêque  d'Arras, 
mort  Tan  1320.  b  arras. 

XIX.  Pierre  de  Chappes ,  Grand- 
Chancelier  de  France  ;  il  dieviht  enlbite 

Evoque  de  Chartres  l'an  1326,  &  peu 
de  temps  après  Cardinal  :  il  mouruc  i  au 

XX.  Jean  Pafté ,  Doyen  de  la  Cathé- 
drale de  Chartres ,  puis  Evêque  d'Ar* 
ras ,  Tan  i326# 

XXI.  Thierry  Hériflbn,  Prévôt  d'Ai- 
re, &  Chancelier  de  Robert,  Comte 
d'Artois ,  mourut  Tan  1 328 ,  après  avoir 
fondé  les  deux  Chartreufes  de  Gonnay. 

XXIL  Pierre  Roger,  Limouûii ,  au-  ^ 
paravant  Religieux  Bétiédiétin ,  Abbé 
de  la  Chaife-Dieu  &  de  Fefcamp,  de- 
vine Evêque  d'Arias  l'an  1329;  ficTan* 
née  fuivante  Archevêque  de  Sens ,  & 
puis  de  Rouen.  Le  Pape  Benoît  XII 
l'ayant  filît  Cardinal  en  1 3  3  8 ,  les  autres 
Cardinaux  le  choilkem,  «n  i  342 ,  pour 
lui  fuccéder  dansla  Chaire  de  faiiit Pier- 
re ;  il  prit  alors  le  nom  de  Clément  VL 
Il  mourut  à  Avignon  l'an  1352,  &  fut 
enterré  à  l'Abbaye  de  la  Chaife-Dieu.  •  * 

XXIII.  AndréGhiny ,  Florentin,  pafla 
de  TE veché  d'Arras ,  qu'il  n'a  gouverné 

que  pendant  quatre  ans ,  à  celui  de  Tour* 
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ÉTêooEs  ^335»  ^peu  de  tempsaprès, 

D'AxRAs.  il  devint  Cardinal. 

XXIV.  Jean  Mandevilain  ,  natif  de 
Clermont',  en  Auvergne  ^  devint  enfuite 
Ëvêque  de  Châlons,  où  il  mourut  en 

J344- 

XXV*.  Pierre  Bertrand,  Seigneur  de 

Colombier,  Doyen  de  Saint-Quentin, 
&  £véque  de  Nevérs  :  en  1 344  il  M 

faic  Cardinal ,  &  dix  ans  après  Eve- 

qu^  d'Oilie ,  &  Doyen  du  facré  Collè- 
ge; il  mourut  Tan  1361. 

XXVI.  Jean  Galvan ,  mort  Tan  1 349. 

XXVIL  Airaery  Robert,  première- 
ment Evêque  de  Lifieux  &  Cardinal, 
&  en  1 349  Evéque  d'Arras;  il  devint^ 
Tan  1362  ,  Evêque  de  Térouane,  & 
enfin  Archevêque  de  Sens,  &  mourut 
Fan  1384. 

XXVIII.  Gérard  de  Dainville ,  de- 
vînt Evêque  deTérouane  Tan  1370,  & 
deux  ans  après  Evêque  de  Cambray, 

XXiX.  Hugues  Feydit,  Evêque 
d'Orléans ,  fut  transféré  à  Arras  l'an 

XXX.  Pierre  Mafoerius,  Chanoine 
&  Archidiacre  à  Cambray,  &c.  Evê- 
que d' Arras  depuis  Tan  1 374  >  mourut 
Tan  J391. 

XXXL 
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XXXL  JeanCanafdî,  Moine  de  TAb-  ^'^^ 
baye  de  Saint-Deni^ ,  en  France ,  en-  d^Abl^T»? 
fuite  Grand-Chancelier  du  Duc  de 
Bourgogne,  mourut  Tan  1407. 

•XXXII.  Martin Porée,  Dominicain, 
Confelîèur  du  Duc  de  Bourgogne,  & 
fou  AtpbaiTadeur  au  Concile  de  Conf- 
tance,  mourut  Tan  1426. 

XXXllL  Hugues  de  Cayeu,  Prévôt 
de  TEglife  de  Saint-Ôraer,  Confeiller 
du  Duc  de  Bourgogne  ^  décéda  l'an 
1438. 

XXXIV.  Fortîgaîre  de  Placentia  y 
Brugeois ,  Prévôt  de  St*  Pierre  à  Lille 
&  de  Notre-Dame  à  Furnes ,  fut  élu 
par  le  Chapitre,  pendant  que  le  Pape 
y  nommoii:  Quintin  Menart  :  celui-ci  de- 
vine peu  après  Archevêque  de  Beiàn--  - 
çon;  &  Fordgaire  mourut  en  1452. 

XXXV-  Jacques  de  Coiiubre ,  Por- 
tugais, Prévôt  de  St.  Pierre  à  Lille, 
neveu  du  Roi  de  Portugal  &  de  Phi- 
lîppe-le-Bon,  Duc  de  Bourgogne,  de- 
vint Evôque  d'Arras  fan  1453,  &  puis 
Cardinal  &  Archevêque  de  Lisbonne  ; 
il  mourut  Tan  1459,  âgé  de  25  ans. 

Denis  de  Montmorency,  Doyen  de 
la  Cathédrale  de  Toumay ,  fut  nommé 
à  cet  Evéché  Tan  1454,  par  TArche- 

Tomc  IL  Q 
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.  ^     vêque  de  Rheîms /comme  Métropolî- 
p'Ae^S"  tain,  &  il  y  fut  maintenu  par  le  Roi  de 
Fiance  :  cependant  il  fut  obligé  de  cé* 
der  à  Jean  Geofroy ,  &  mourut  à  Tour- 
nay  l'an  1474. 

XXXVL  Jean  Geofroy,  Moine  & 
Abbé  de  Luxeuil,  en  Bourgogne  9  puis 
Evêque  d'ArrasTan  1454,  &  d'AIby, 
&  Cardinal ,  Tan  1 46 2  ;  il  fut  auffi  Abbé 
de  St.  Denis ,  en  France.  Ce  Prélat , 
que  Ton  nommoit  auffi  Jauffridi  ou  Jof- 
Iridi,  étoit  tié  à  Luxeuil.  Philippe  le- 
Bon,  Duc  de  Bourgogne;  Louis  XI, 
Roi  de  France;  &  les  Papes  Pie  II  & 
Paul  II  eurent  toujours  en  lui  une  con- 
fiance particulière  9  &  le  chargèrent  des 
plus  importantes  affaires  de  TEglife  & 
de  TEtat.  Il  mourut  au  Prieuré  de  Rul- 
ly  5  Diocefe  de  Bourges,  le  1 1  Décem- 
bre 1473. 

XXX VU.  Pierre  de  Ranchicourt, 
Chancelier  de  l'Eglife  d'Amiens,  dnt 
am  Synode  Tan  1490 ,  &  mourut  en 

13499- 

XXXVIIL  Nicolas  de  Ruiftre , 

î^uxembourgeois ,  Prcvôr  de  Se,  Pierre 
^  Loùvain,  &  de  St.  Bavon  à  Harlem, 
mourut  Tan  1 509 ,  après  avoir  fondé 
im  beau  Collège  à  Loi^vain. 
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XXXIX.  François  de  Melun,  Pré- 
vôc  de  Saine-Pierre  à  Lille  >  de  Notre-  d^ama^ 
Dame  k  Sainc-Omer  ^  &c.  devine  £vê'' 
que  de  Térouane  Tan  1 5 1 12* 

XL.  Philippe  de  Luxembourg^Doyen 
de  la  Cathédrale  de  Tournay,  &  Evê* 
que  du  Mans  de  Térouane  ^  admi« 
xîiftra  pendant  deux  ans  TEvêché  d'Ar- 
ras.  Il  écoic  auQi  Cardinal  &  Ëvêque 
d'Aibano ,  &  mourut  Tan  1 5 1 9. 

XLI.  Pierre  Accoiti^  Florentin  ^  Car* 
dinal,  Ëvêque  d'Ancone  j  de  Cadix  ^ 
de  Maillefais  &  de  Cérmone  ;  il  a  ad- 
miniilré  rEvéché  d'Arras^  depuis  Tan 
1519  iufqu'à  Pan  1526,  quoiqu'il  n'y 
aie  jamais  réfidé*  Il  mouruc  Pan  1532, 
étant  Ëvêque  de  Sabine» 

XLIL  Euftache  de  Croy,  Prévôt  de 
Maiines,  de  St.  Orner  &  d'Aire ^  mou^ 
rut  Pan  1538. 

XLllL  Antoine  Perrenôt  de  Grail* 
velle ,  Chanoine  de  Carabray  &  de  Be* 
rançon^  &c.  devint Evéque  d'Arras  Pan 
1538  ,  &  Confeiller  d'Etat  de  PEnipe*  ^ 
reur  Charles-Quinc^  puis  Archevêque 
de  Malincs  &  Cardinal  Pan  iS^o. 

Selon  ce  Catalogue ,  PEgUre  d'Arfââ 
â  eu  parmi  fes  Evêques  un  Pape  ^  qut 
fut  Clément  VI 1  &  on^e  Caidiiiauj(« 

Qij 
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"  ■  \  ~  Jufqu'à  ce  temps-là ,  les  Evêchés  d'Ar- 
ras  &  de  Cambray  avoient  été  Suffira- 
gaïus  de  rArchcveché  de  Rheims;  mais 
en  1559^  le  Pape  Paul  IV  rendit  Arras 
SufTragant  du  nouvel  Archevêché  de 
Cambray.  Il  eft  à  remarquer  auffi ,  que 
dans  Téreftion  qui  fe  fit  alors  des  nou- 
veaux Evêchés  aux  Pays-Bas,  il  n'y  eut 
que  TEvêché  d'Arras  qui  ne  fut  ni  au- 
gmenté  ni  diminué. 

XLIV.  François  Richardot ,  Bour- 
guignon, Religieux  de  l'Ordre  deiàint 
Auguftin,  Docleiir  en  Théologie  dans 
rUniverfité  de  Paris ,  devint ,  Tan  1 554, 
Evoque  de  Nicopolis ,  &  Suffragant  de 
Befançon.  En  1562  il  fie  fon  entrée  à 
Arras,  &  fe  trouva  au  Concile  de  Tren- 
te :  en  1570 ,  il  tint  un  Synode  à  Arras, 
&  contribua  principalement  h  rérecflion 
de  l'Uniyeriité  de  Douay  ;  il  mourut  1  an, 

XLV.-  Mathieu  MouUart,  Abbé  de 
Saint-Guiilain ,  Ordre  de  faint  Benoit^ 
'  fut  facré  Tan  1579;  en  1588  il  tint  un 
Synode  ,  &  mourut  Tan  1600^  après 

avoir  fonde  dans  l'Uni verfité  de  Douay, 
un  Collège ,  qui  porte  encore  fon  nom. 
XLVI.  Jean  du  Ploîch,  d'Aire,  Af- 

•  chidiacre  de  Saiot-Omer^  fut  facré  en 
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i6oa,  &  mourut  au  mois  de  Juillet  de 

la  me  me  année.  d^awias. 

XLV IL  Jean  Richardot ,  neveu  de 
François  Richardot ,  fut  flicré  l'an  1 604  ; 
en  16099  il  fut  nommé  à  l'Archevêché 
de  Càmbray ,  &  mourut  en  1 6 1 4. 

XLVIIL  Herman  Ortemberghe,  de 
Nimegue,  en  Gueldres,  Auditeur  de 
Rote  pour  l'Allemagne  à  Rome,  fut 
facré  Tan  161 1 ,  &  mourut  Fan  1626. 

XLIX.  Paul  Boudot, Bourguignon, 
Evêque  de  Saint-Omer,  devint  Ëvéque 
d'Arras  en  1627,  &  mourut  en  1635. 

Nicolas  au  Fief,  Chanoine  de  ïour- 
nay  ,  &  Confeiller  -  Eccléfiafttque  au 
Confeil-Privé ,  fut  nommé  à  cet  Evê- 
ché  en  1637,  par  le  Roi  d'Efpagne; 
mais  il  n'en  prit  pas  pofTeffion ,  à  caufe 
que  la  Ville  d'Arras  fut  priie  peu  de 
temps  après  par  les  François;  il  mou- 
rut en  1 65 1  •  Le  Roi  d'Eipagne  y  nom- 
ma encore  Ladiflasjonart,  depuis  Evê- 
que de  Saint-Omer,  &  Archevêque  de 
Carabray  ;  &  Louis  XIV ,  Roi  de  Fran- 
ce, envoya  pour  y  faire  les  fondions 
.  Epifcopales ,  le  célèbre  Jean  -  Pierre 
Camus,  ancien  Evêque  de  Deliay,  qui 
mourut  Tan  1652. 

L.  Etienne  Moreau ,  Dofteur  en 

Qiij 
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^  .     Théologie,  &Abbé  de  Sain t-Jofle- fur- 

EVKQUES  T^rt  V-       #    19  ^  O*^ 

v'Mu9.  I>ïçr,  fut  facré  ian  1670,  &  mouroc 
I>n  1672.  ' 
LL  Guy  de  Seve  de  Rochechouart, 

Dofteur  de  Sorbonne,  Abbé  de  Sain:- 
JVlichel  en  Thiérache,  fucfacréie  30  Oc- 
tobre 1672.  Il  voulut  quitter  fon  Evê- 
ché  Tan  1722,  en  faveur  de  fon  ne- 
veu ,  étant  alors  Doyen  ou  le  plus  an* 
cien  des  Evêques  de  France  :  il  décéda 
le.  ^8  Décembre  1724,  âgé  de  85  ans« 
Guy  de  Seve  de  Rochechouarc  à% 
fy^  Abbé  de  Saint-Ëcienne  de  Cornez^ 

Archidiacre  &  Grand-Vicaire  d'Arras, 

fut  nommé  Coadjuteur  de  ion  oncle 
1 1  Décembre  171^;  mais  il  donna  en- 
fuite  fa  démiffion,  . 

LIL  François  de  Baglion  de  la  Sàiki 
Chanoine  &  Comte  de  Lyon,  fuccéd^j 
Fan  1 725 ,  &  fut  facré  k  Paris  le  1 9  Jan- 
vier 1727,  par  rArchfveque  de  Cara^ 
bray«  U  étoit  Abbé  de  Bonnevàux  &àil^ 
St.  Vincent  de  Laon  y  &  mouryç  à  Partô 
i'aq  1752,  . . 


r 


La  riche  Abbaye  de  Saint- Vaaft ,  àe^ 
rOrdrede  iaint  Benoit,  futappelléeasSi' 

trefois  Nobiliacum.  Ses  commencement 

^%  ide  Tan  6^0  ^  lorlque  faint  Aubertj^ 
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£vêque  d'Arras  &  de  Cambray,  tranf- 

porta  le  corps  de  faint  Vaaft ,  deTEglife 
de  Notre-Dame ,  dans  un  petit  Ora* 
toire  hors  de  la  Cité  ^  où  le  Saint  avoîc 
ordonné  fa  Icpulture.  11  y  bâtit  une  Egli- 
fe/&  jetta  les  fondements  de  ce  céle* 
bre  Monaftere ,  achevé  par  fon  Succef- 
feur  faint  Vindiciei>,  qui  en  fit  la  dédi- 
cace. C'eft  par  le  grand  concours  de 
monde  qui  venoit  vifiter  le  tombeau 
de  faint  Vaaft ,  &  par  les  miracles  que 
Dieu  y  a  opérés ,  que  la  Ville  s'eft  tel- 
lement accrue. 

Cette  Abbaye  eft  exempte  de  la  Ju- 
rifdiétion  de  TEvêque ,  par  TAâe  mê- 
me de  fa  fondation ,  qui  fut  confirmé  au 
Concile  de  Compiegne.  On  tient  qu'elle 
jouit  de  trois  cents  mille  livres, de  ren- 
te. En  1741  ,  la  tour  parut  menacer 
ruine ,  ce  qui  effraya  tous  les  habitants 
du  voifinage.  L'Eglife  &  la  plupart  des 
bâtiments  n'étoientpas  en  fort  bon  état^ 
&  Ton  travaille  encore  à  les  rebâtir. 

Lorfqu'il  y  a  un  Abbé  Commanda- 
taire ,  ce  qui  eft  arrivé  plus  d'une  fois 
depuis  qu'Arras  eft  h  la  France  ,  le 
Grand-Prieur  de  TÂbbaye  la  gouverne 
pour  le  Spirituel.  L'Abbé  de  Saint- 

Vaaft  exerce,  par  un  Officiai,  la  Jurif* 
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diâion  rpiritueile  ;&  par  iesdouze  Eche- 

'vins,  la Jurifdiftion  temporelle  dans  la 
Vilie  d'Arras.  Il  a  le  droit  de  Patronat 
de  plus  de  80  Bourgs  &  Villages ,  ou- 
tre un  beau  Collège  que  les  Religieux 
entretiennent  à  Douay ,  &  uii  autrè  à 
Paris  :  les  Prévôtés  de  Ilafpre ,  de  Ber- 
clau ,  de  Gorre,  de  Beuvrieres ,  d^Angi- 
court: ,  près  de  Paris;  de  St.  Michel, près 
d'Arras,  ôcc.  dépendent  de  St.  Vaail:. 

On  conclut, le  aï  Septembre  1435^ 
dans  cette  Abbaye,  le  fameux  Traité 
de  Paix  entreCharles  VII ,  Roi  de  Fran* 
ce,  &  Philippe-le-Bon ,  Duc  de  Bour- 
gogne ,  ipar  lequel  Charles  VU  défa- 
voua  le  meurtre  de  Jean,  Duc  de  Bour- 
gogne, pere  de  Philippe  ;  promit  d'en 
illire  punir  les  auteurs;  lui  donna  une 
fomme  confidcrabie  d  argent ,  &  lui  céda 
les  Villes  de  Maçon ,  Saint-Jengoux , 

.  Bar- fur-Seine ,  &c.  Phîlippe-ie-Bon  y 
vint  en  perfonne,  ôf  Charles  VIÏ  yen-, 
vo\  a  les  Ducs  de  Bourbon  &  d'Auver- 
gne,  le  Comte  de  Richemont, Conné- 
table de  France  ;  le  ComLe  de  Vendô- 
me, grand  Maître-d'Hôtei  ;  Guillaume 
de  Chartres ,  Archevêque  de  Rheîras  & 
Chancelier  de  France;  Chriftophe  de 
iidrcourt,  Gilbert,  Seigneur  de  la 
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Fayette,  Maréchal  de  Frande;  Maître  j^^^^^^ 
Adam  de  Caœbrny ,  premier  Préûdenc 
au  Parlement  ;  Maître  Jean  Tudant , 
Doyen  de  Paris ,  Confeiiler  &  Maître 
des  Requêtes  de  l'Hôfel  du  Roi;  Guil- 
laume Charcier,  Etienne  Moreau,  Con- 
feîIIer5;JeanChail:ignier&RobertMar- 
lier ,  Secrétaires  du  Roi.  De  la  part 
de  l'Angleterre  ,  y  vinrent  Henri-  de 
Beaufort,  Cardinal  de  Wincefter  ;  TAr- 
chevêqued'Yorck,  lesComtes  deHon- 
tindon  &  de  Suffolck;  les  Eveques  de 
Nortwich,  de  Saint-David  &  de  Li- 
fieux  ^  &  plufieurs  autres  Ecci  éfiaftlques. 
De  la  part  du  Pape ,  le  Cardinal  Alber- 
gati;  &  de  la  part  du  Concile  de  Bâie, 
le  Cardinal  de  Lufignan,  les  Eveques 
de  Vérone  &  d'Albegna ,  Nicolas  Pré- 
vôt, &  Calconie  Huche,  Archidiacre 
de  Metz ,  en  Lorraine. 

Les  Eglifes  Paroiffiales  d'Arrasfont, 
ISotre-Dame  en  la  Cité ,  Cathédrale  ;  ^ 
Sainte-Croix,  Sainc-Auberc,  Sainc-Ce- 
ry,  Snînt-Nicolas- a-Latte,  en  la  Cité; 
Saint-Maurice  ,  Saint-Jean  ,  Saint-Ni- 
caiie  en  la  Cité,  Saint-Nicolas  fur  les 
FoflTés,  Saint-Etienne  &  Sainte-Marie- 
Madelaine.  Avant  l'an  1 155 ,  H  Y  ^^oic 
aufG  une  Eglife  Collégiale  dédiée  à  faine 
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Pierre,  mais  dont  les  revenus  furent 

*  donnés  à  TAbbaye  de  Saine- Vaall ,  & 
le  Chapitre  fupprimé. 

Les  Maifonskeiigieufes  d'Arras  font, 
les  Récollets,  dont  le  Couvent  eft  le 
premier  qu'ils  aient  eu  dans  les  Pays- 
Bas  ;  ils  obtinrent  pour  leur  demeure  le 
Mont  de  la  Capelle,  en  11^1^  un  an 
avant  la  mort  de  faint  François.  Les  Jé* 
fuites  vinrent  à  Arras  Tan  1 600  ;  ils  de- 

•  pendoient  de  la  Province  de  Paris ,  & 
enfeignoient  les  Humanités  &  la  Philo- 
fophie ,  dans  un  beau  Collège ,  où  de- 
meuroient  aufli  leurs  Penfionnaires.  Les 
Capucins  furent  fondés  l'an  1591 ,  par 
PAbbé  de  Saint- Vaaft^  &  ce  fut  leur 
premier  Couvent  aux  Pays-Bas.  Les 
Carmes  furent  reçus  vers  Fan  i$2o; 
les  Dominicains,  dès  Tan  1 233  ;lesTri- 
nitaires  y  font  d'anciennçté  ;  les  Carmes 
déchauflës,  depuis  Tan  1642;  les  Pères 
de  la  Miflîon  ou  de  Saint- Lazare ,  y  ont 
une  Maifoii  depuis  Tan  1677,  &  ^^^^ 
Direéteurs  du  Séminaire  Epifcopal. 

Les  Couvents  de  Filles  font ,  TAb- 
baye  du  Vivier  -,  Religieufes  de  FOr- 
dre  de  Citeaux,  fondée  Tan  1227,  à 
une  demi-lieue  d'Arras,  &  transférée. 
Tau  1650  9  dans  la  Ville  ^  à  caufe  dea 
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guerres  :  TAbbaye  de  Notre-Dame  de  ^^^^^ 
la  Paix,  de  Bénédiélines  Réformées, 
fondées  par  FAbbé  de  Saint- Vaaft,  Fan 
161 3  ;  les  Brigittines ,  les  Dames  de  la 
Culoie ,  les  Dames  de  Loué-Dieu ,  qui 
vont  aux  malades  ;  l'Hôpital  de  Saint- 
Jean  ;  celles  de  Sainte- Agnès ,  les  Au- 
guftines  ,  les  Religieufes  de  THocel- 
bieu,  les  Urfulines,  établies  Tan  1678  ; 
les  CherioEces,  du  tiers-Ordre  de  faînt 
François;  les  Clariflès,  fondées  l'an 
1457;  les  Jacobines,  entrées  à  Arras  "  ' 
l'an  1640,  &  les  Filles  de  la  Provi- 
dence. 

Ciiarles-Ie-Hardî ,  Duc*  de  Bourgo- 
gne &  Comte  d'Artois ,  ayant  été  tué 
devant  la  ViJle  de  Nancy ,  en  Lorraine , 
Louis  XI 5  Roi  de  France ,  s'empara  de 
la  Ville  d'Arras  en  1477, par 
fon  du  Gouverneur,  Philippe  de  Crç- 
vecœur.  Maximilien ,  Archiduc  d'Au- 
triche, la  reprit  Fan  1492,  étant  d'in- 
telligence avec  quelques  Bourgeois ,  qui 
avoient  fait  faire  des  doubles  clefs  des 
Portes  de  la  Ville. 

En  1578,  les  Rebelles  du  parti  ^3u^,|ege 
Prince  d'Orange,  fe  rendirent  maîtres 
d'Arras ,  chaflèrent  rEveouc  Richardot, 
&  emprifonnerent  Jean  Sarrazin,  digne 
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Abbé  de  Saint-Vaail.  Leur  chef  étoît 

'  Ambroife  de  Hafpre ,  homme  de  bafiè 
condition  ;  mais  les  Bourgeois  Catho- 
liques,  affiftés  de  la  Garnifon,  les  re-  i 
pouflerenc  vigoureufement,  &pluiieurs 
des  factieux  furent  pendus  ou  exilés. 

Une  armée  Françoife,  aux  ordres  des 
Maréchaux  de  Chaulnes,  de  Châcillon 
&  de  la  Meilleraye ,  vint  alliéger  Arras , 
le  19  Juin  1640.  Le  jeune  Duc  d'En- 
ghien  commandoic  ies  Volontaires. 

Les  Affîégés  fe  rafliiroient  fur  un  an* 
cien  Proverbe,  que  Ton  dit  avoir  éii 
autrefois  gravé  fur  une  des  Portes  de 


Quand  les  François  prend  y  ont  Arras  • 
Le&  Souris pretidront  ies  Citais; 

Mais  ils  y  furent  trompés:  le  Cardinal- 
lofant  &  le  Duc  de  Lorraine ,  avec  fix 
autres  Généraux, &  une  armée  de  30000 

hommes,  n'oublièrent  rien  pour  la  fe- 
courir  ;  ils  tâchèrent  de  couper  les  vivres 
aux  Adiégeants,  &  firent  attaquer  leurs 
lignes  par  deux  fois;  mais  lesEfpagnols 
furent  toujours  repouflës  ,  &  la  Ville 
obligée  defe  rendre  le  9  Août. 

Le  Prince  de  Condé,  qui  tenoit  le 
parti  des  Efpagnois,  1  ayant. aHiégée  en 


leur  Ville: 
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1^)54,  fut  obligé  d'en  lever  le  fiege, 
après  avoir  été  forcé  dans  fes  lignes  le 
jour  de  St.  Louis ,  *  par  les  Maréchaux 


*  Quoique  Tannée  Fiançoife  fùt  commandée 

pan  ces  trois  Maréchaux  de  France,  M.  ce  Tu- 
renne  eut  tout  riionnear  de  cette  vi(5toire.  Ce 
fut  à  rendroit  où  îî  ^^toît,  que  les  lignes  furent 
forcées.  Cétoit,  comme. l'on  lait,  un  des  piu$ 
grands  Capitaines  qui  aie  jamds  conduit  des  ar- 
mées; &  en  même-temps  l'homme  le  plus  fage, 
le  plus  modede  &  le  plus  vertueux.  Il  fut  tué 
en  Allemagne  d'un  coup  de  canon,  auprès  de 
Suisbach,  le  27  Juillet  1675 ,  à  Tàge  de  64  ans. 
Le  Roi  voulut  qu'oïl  fût  enterré  ,  comme  les 
Rois,  dans  TEgliie  de  f  Abbaye  de  Saint-Denis. 
Sur  quoi  Ton  fit  cette  Epitaphe^  qui  mérite  d'ê- 
tre conièrvée ,  quoiqu'elle  n'ait  pas  été  mife  fur 
fi  tombe. 

Turame  «  fin  tomhiou  parmi  ceuM  de  nos  Rois» 
Il  acquit  cet  homuar  par  mille  beaux  exploits  > 
Louis  ifoulut  ainfi  couronner  fa  vaillance  $ 
Afin  qt^aux  fades  â  venir, 
'   On  ne  mit  point  de  différence 
Entre  porter  le  Sceptre  &  le  bien  fiutenir. 

En  voici  une  traduAton  en  Vers  Latins  9  qui 
a  auffi  fon  mérite. 

Regmn  inter  tumulos  magoi  jacet  utna  Tnienni  p 

Egrcgia  hoc  illi  fa^  tulêre  décos  i 
Hoc  volait  Lodoix»  Aui  finfUt  pnemia  landi^ 

Privatos  cînercs  Rçgia  terra  tegir. 
Poftcritas  bine  liifce,  parùm  dillare  coronam, 

Sullineatnc  caput^  i'uluacatnc  manus. 
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de  Turenne,  de  la  Ferté  &  d'Hocquîn* 
coure.  L'Infanterie  plia  d'abord  ;  &  l'Ar- 
chiduc Léopold,  &  le  Comte  de  Fuen* 
faildaigne ,  qui  la  commandoienc,  furent 
obligés  de  fe  recirer  en  défordre  vers 
Cambray;  mais  le  Prince  de  Condé» 
avec  la  Cavalerie  ^  fe  retira  en  bon  or-^ 
dre,  après  avoir  favorifé  la  retraite.  Les 
Efpagnok  y  perdirent  tout  leur  canon 
&  leur  bagage,  &î20oohoîp.mes  furent 
^  faits  prifonniers.  Arras  eil  demeuré  au 
pouvoir  de  la  France,  en  vertu  de  la 
Paix  des  Pyrénées,  conclue  Tan  1659* 
Le  3  Mars  1712,  un  corps  de  25000 
hommes  des  troupes  alliées  ayant  pé- 
nétré jufqu'à  cette  Ville,  y  jetta  quel- 
ques bombes;  mais  fans  y  caufer  un  grand 
dommage. 

La  Gouvernance  d'Akras. 

Cette  Gouvernance  confifte  en  314 
Villages  &  Hameaux ,  outre  trente-fepc 
de  la  Gouvernance  d'Oify ,  &  vingt- fepc 
.  d'Aubigny-la-Marche  ,  "qui  dépendent 
auffi  de  celle  d'Arras*  Plufieurs  belles 
& puillàn tes  Abbayes,  qui  font  celles 
du  Mont-Saint^Ëloi,  de  Maroëul,d'A- 
veines,  d'Eilreun,  &c.  rendent  les  en* 
virons  très*agréabl€s« 
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L'Abbaye  du  Mont- Sain t-Eloy  eft 
lur  une  hauteur,  à  deux  grandes  lieues 
<i'Arras.  Ce  n'écoit  d'abord  qu'un  Ora- 
toire ,  bâti  par  faint  Eloy ,  qui  y  aflTera- 
iylz  quelquesHermites  9  &  y  mourut  vers 
l'an  658.  Les  Normands  l'ayant  brûlé 
vers  Fan  880 ,  la  Maifon  demeura  aban* 
donnée ,  jufqirh  ce  que  TEvêque  Ful- 
bert, la  rétablit,  &  fit  bâcir  i'Egiife, 
qu'il  dédia  à  faîne  Pierre  &  faint  Paul, 
&  y  mit  huit  Chanoines  féculiers.  L'E- 
vêque  Lietbert  y  mit,  l'an  io65,  des 
Chanoines  Réguliers  de  l'Ordre  de  faine 
Auguilin  ;  leur  habillement  violet  reG> 
fembJe  à  celui  des  Evêques.  Le  Prieuré 
d'Aubigny ,  à  trois  lieues  d'Arras ,  dé- 
pend de  cette  Abbaye.  En  1413^  les 
Religieux  avoient  obtenu  de  Jean, Duc 
de  Bourgogne,  la  pérmiffion  de  la  for- 
tifier de  murailles  &  de  tours,  moyen- 
nant une  reconnoiflSmce ,  (qui  eft  encore 
en  ufage ,)  de  préfenter  une  lance  ^blan- 
che au  Comte  d'Artois,  à  la  mort  de 
chaque  Abbé. 

L'Abbaye  de  Maroëul  eft  auffi  de 
Chanoines  Réguliers  de  faint  Auguilin, 
fondée  en  935 ,  par  fainte  Bertile. 
Celle  d'Avefnes ,  Dames  Nobles 

de  rOrdre  de  faint  I^enoîc,  fut  fondée 
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GouvER-  premièrement  près,  de  Bapaume  ,  Fan 

NANCH    1 128 ,  par  Thierry  &  Clémence,  Com- 
D  aeras^         Flandres  9  pour  treize  fiLeiigiea- 
fes.  Leur  Monaftere  ayanc  éec  décruic 

par  les  guerres,  vers  Tan  1558»  elles 
font  venues  demeurer  au  Château  de 
Belle-Mocce,  près  d'Arras,  autrefois  la 
Maifon  de  plaifance  de  Marguerite, 
Comteflfe  d'Artois. 

L'Abbaye  d'Eeftreun ,  de  Religieu- 
fes  Nobles  de  TOrdre  de  faint  Benoîr, 
a  été  fondée  du  temps  de  TËmpereur 
Charlemagne,& rcciiblie  Fan  1085, par 
Gérard ,  Evêque  d'Arras. 


LA  FILLE  DE  SAINT-OMER. 


SAint  Orner,  Eveque  de  Térouane, 
&  faint  Bertin ,  Abbé,  ont  donné  les 
commencements  à  cette  Ville ,  qui  efl: 
la  féconde  de  la  Province  d'Artois, 
fituée  fur  la  rivière  d'Aa,  qui  forme, 
dans  fes  environs,  piufieurs  marais  & 
inondations ,  à  trois  lieues  d'Aire ,  à  qua- 
tre de  l'ancienne  Térouane ,  à  huit  ou 
environ  de  Calais ,  de  Dunkerque  &  de 
Boulogne,  &  à  quatorze  dVVrras. 

Saint 
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Saint  Bertin ,  né  vers  la  fin  du  fixie-.  g 
me  iïecle ,  aux  environs  de  Conftance, 
en  Allemagne  ,  fe  confacra  à  Dieu  dans 
le  célèbre  Monailere  de  Luxe  u  il ,  en 
Franche-Comté ,  où  il  trouva  St.  Orner , 
.  fon  parent  j  qui ,  quelques  années  avant 
lui,  yavoie  embraflë  le  même  état.  Le 
Roi  Dagoberc  I  ayant  confié  à  faint 
Orner  le  Gouvernement  du  Diocefe  de 
Térouane ,  cet  Evêque  cira  hors  du  Mo- 
nailere de  Luxeuil  faine  Bertin,  faine 
Momelin  &  faim  Ebemran ,  pour  tra- 
vailler avec  lui  à  la  converfion  des  Peu- 
pies  y  qui  étoient  encore  prefque  tous 
plongés  dans  les  ténèbres  du  Paganif- 
me.  La  Terre  de  Suhieu  ^  qui  comprend 
aujourd'hui  la  Ville  de  Saint-Oiner,  ap- 
partenoit  alors  à  un  riche  Seigneur  du 
Pays ,  nommé  Aldroaid  :  il  avoir  été  con* 
verti  à  la  Foi  par  faint  Orner,  &  n'ayant 
point  d'enfants,  il  offrit,  vers  Tan  645, 
au  faine  Evêque  cette  partie  de  fes  biens 
pour  y  conilruire  un  Hôpital;  mais  faint 
Orner  lui  perfuada  de  la  donner  plutôt 
k  TAbbé  iiertin  &  à  fes  deux  Compa- 
gnons, pour  y  bâtir  un  Monailere  à 
Tfaonneur  de  faint  Pierre.  Tels  furent 
les  commencements  de  PAbbaye  de 
Saint-Bertin ,  laquelle  eft  deveutjcfi  cé- 
Tom^  lU  R 
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lebre  en  peu  de  temps ,  tant  par  le  nom- 
bre de  Religieux  qui  fe  mirent  fous  k 

conduite  de  fainr  Bertin,  que  par  le 
nombre  d'habicancs  qui  fe  lonc  venus 
établir  en  ce  lieu ,  qu'enfin  il  eft  devenu 
une  grande  belle  Ville ,  qui  a  retenu 
le  nom  Audomamm  ou  Audomarapolis  ^ 
à  l'honneur  de  faint  Orner ,  qui  a  pro- 
curé la  fondation  de  cette  Abbaye  de 
faint  Bertin.  Outre  celle-ci ,  il  bâtit  au(îî 
une  Eglife  à  l'honneur  de  la  Stc.  Vier-  ' 
ge,  qui  eft  aujourd'hui  la  Cathédrale 
de  Saint- Omer.  Ce  Saint  étant  mort 
Fan  668  ^  y  fut  enterré  par  les  foins  de 
faint  Bertin.  Ses  Reliques  ayant  été  en- 
levées depuis  par  Maur  9  ÂbbédeSaint* 
Quentin ,  Foulques ,  Evêque  de  Té- 
rouane,  fut  obligé  de  les  recouvrer  à 
nain  armée ,  en  843.  Elles  furent  re- 
mifes ,  non  pas  dans  TEglife  de  Notre- 
Dame  9  mais  dans  celle  de  l'Âbbaye  de 
Saint-Berdn.  Long-temps  après  ,  l'on 
tranfpdlrta  le  chef  avec  quelques  ollè- 
ments,  dans  l'Eglife  de  Notre-Dame,  I 
dite  à  préfent  de  Saint-Omer ,  où  on . 
les  conferve  au  grand  Autel  du  Chœur^ 
dans  une  belle  chafle  d'argent,  longue 
d'environ  iix  pieds ,  &  élevée  à  pro* 
portion* 
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Originairement  les  Religieux  de  Sainc- 
Bercin  deflervirent  celle  de  Notre-Da- 
me y  en  conféquence  de  la  donation  qui 
leur  en  avoit  été  faite  par  faîne  Orner, 
Evêque  de  Térouane;  mais  Tan  8iiQ> 
Frîdugîs,  Abbé  de  Saint-Bertin  ;  retira 
de  cette  Egiife  de  Saint-Omer^  quarante? 
Religieux  de  Saint-Bertin,  qui  la  defler-^ 
voient ,  &  il  fubftîtua  à  leur  place  trente 
Chanoines  féculiers ,  auxquels  il  donna 
le  tiers  des  revenus  de  TAbbaye.  On 
foutient  que  Folcuin,  Ëvêque  de  Té<- 
rouane^y  établit,  l'an  839,  un  Reli- 
gieux, à  titre  de  Coullre  ou  Gardien, 
afin  d'y  chanter  la  Mieflë  à  certains  jours 
de  Tannée ,  &  d  y  recevoir  alors  les  of- 
firandes;  &  que  dans  la  fuitè  ce  Couftre 
a  été  changé  en  Prévôt ,  avec  le  titre  de 
première  Dignité  de  TEglife  de  Notre* 
Dame  &  de  Saint-  Omer.  Les  Papes  ac- 
cordèrent dans  la  fuite  quantité  de  pri« 
vileges,  tant  à  cette  Egiife  qu'àTAbbaye 
de  Saint- Bénin;  ce  qui  a  occafionné  de- 
puis plufieurs  fiecles ,  bien  des  procès  en* 
tre  Tune  &  l'autre ,  pour  la  fupérioricé  & 
exemption  ;  &  ces  différends  durent  en- 
core aujourd'hui  jufqu'à  un  tel  point, 
qu'on  s'infcrit  en  faux  contre  les  Ti« 
cres  mêmes  de  la  fondation  que  faine 
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Orner  &  faint  Bertin  ont  commencée. 

Foulques,  Abbé  de  Saint-Bertin,  & 
depuis  Archevêque  de  Rheims ,  com- 
mença. Tan  88 1 ,  une  enceinte  pour 
renfermer  fon  Afabw-^ye ,  &  toutes  les 
maifons  contiguës;  &  le  Comte  Bau- 
douîn-le-Chauvjî  en  fit  une  Ville  murée 
Tan  Ç02.  La  nature  &  Tart  concourent 
à  la  rendre  très  -  forté ,  &  il  y  a  un 
bon  Château  pour  fa  défenfe ,  lequel  a 
fon  Gouverneur  particulier.  On  remar* 
que  plufieurs  tours  rondes  à  Tantique 
dans  l'enceinte  de  les  murailles ,  des 
battions  bien  revêtus,  des  demi-lunes, 
des  fofles  larges  &  profonds,  &c.  De- 
puis que  le  Maréchal  de  Vauban  a  pris 
le  foin  de  fortifierréguliérement  la  Ville 
auili-bien  que  le  Château,  elle  eil  de- 
venue une  des  Places  des  plus  impor* 
'  tantes  de  tout  Je  Pays  conquis. 

Le  Pape  Paul  IV  érigéa  Saint-Omer 
en  Evéché  en  1559 ,  après  la  ruine  de 
la  Ville  de  Térouane,  dont  le  Dîocefe  a 
été  partagé  en  trois  nouveaux  Evêchés^ 
favoir  de  Boulogne  ,  d'Ypres  &de  Saint- 
Orner;  le  premier,  Suffragant  de  TAr- 
chevêché  de  Rheims ,  le  fécond  de  Mslt 
lines,  &  le  troifiëme  de  Cambray. 

Celui  de  Saiac*  Orner  contient  dix 
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Villes,  &  environ  200  Paroi  (Tes,  divi- 
fées  en  TArchiprêtré  de  la  Ville  ;  ii«ïf 
l^oyennés- Ruraux 9  dans  lefquels  il  y 
a  crois  Collégiales;  favoir.  Aire,  Lû-^ 
1ers  &  Hedin  ;  cinq  Abbayes  d'Hommes 
&  autant  de  Filles.  Les  Doyennés  font: 
Hedin,  Aire ,  Lillers,  Bourbourg,  Mer- 
ville,  Heiiàud,  Arcques,  Waetene  & 
EoUezeele.  l.es  revenus  de  TEvêché  ^ 
font  ceux  de  ïérouane  en  partie ,  de  la 
Prévôté  de  Saint* Orner,  &  du  Monaf^ 
tere  de  Waetene ,  autrefois  de  Ghanoi- 
lies  Réguliers. 

"  -ÉrâqvBs  de  Saint-Oubr. 

Philippe  II ,  Roi  d'Efpagne ,  nomma  ^ 
pour  premier  Ëvêque  de  cette  Ville  t 
Guillaume  de  Poitiers,  Prévôt  de  Sa.int- 
Omer  &  de  ^aint-LambertàLiege.  U 
avoît  été  nommé ,  Tan  1553,  par  l'Em- 
|)ereur  Charles-Quint  à  TEvêché  de  Té- 
jrouane;  mais  il  refufa  d'être  Ëvêque  t 
&  mourut  Tan  1570. 

I.  Gérard  d'Hamericourt^  Abbé  de 
Saînt-Berrin;  il  fut  facré  en  1563,  & 
mourut  en  1577.  Il  avoit  retenu  foa 
Abbaye  avec  TEveché,  &  fonda  de  fes 
revenus  un  beau  Collège  pour  les  Jéfui* 
tes  à  ^aint-Omer. 
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,  Évêou  s  II-  J^^n  Six,  Lillois,  Prélident  du  i 
Gm^"^^  grand  Collège  des  Théologieofi  à  Loo-  j 
vain,  enfuite  Chanoine  Pénitencier  \ 
de  Saine  Orner;  il  fut  facré  Tan  1581, 
tint  un  Synode  Tan  1583,  &  mouruc 
en  1586. 

Jacques  de  Pamele ,  Brugeois ,  Cha- 
noine de  Bruges,. puis  Archidiacre  de 
Saint-Omer^  &  Prévôt  de  l'Eglife  de 
Sainc-vSauveur  à  Ucrecht,  fut  nommé  à 
cet  Evêché  ;  mais  ce  favanc  homme 
mourut  en  1587, avant  d'être  facré. 

iil.  Jean  de  Vernois,  Bourguignon, 
Porainiçain ,  Dofteur  de  Sorbonne ,  fuc 
facré  en  1590,  &  mourut  en  1599. 

IV.  Jacques  Biaife  ou  Blafasus,  de 
rOrdre  de  faint  François ,  Evêque  de 
Namiir,  devint.  Tan  1600,  Evêque  de 
Saint  Orner,  où  il  mourut  en  i6j8. 

V.  Paul  Boudot ,  Bourguignon ,  Doc- 
teur de  Sorbonne ,  Chanoine  de  Cam- 
bray ,  &  Archidiacre  de  Brabant;  il  a  été 
facré  en  1619;  &  en  1627,  il  devint 
Evêque  d'Arras,  où  il  mourut  en  1635. 

VI.  Pierre  Paunet ,  natif  de  Barban- 
çon,  en  Hainaut,  Religieux  de  l'Ordre 
de  faint  François,  Confefleur  de  lin- 
fan  te  Ifalu  lle ,  Souveraine  des  Pays-BaSy 

facré  ea  1627,  &  mort  en  1^3^ 
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VIL  Chriftophe  Morlet,  de  Bruxel-^^J^ 
'  les.  Doyen  de  la  Cathédrale  de  Saint- de^ saist» 
Orner,  facré  en  163a, ôc  mort  Tannée ^^^^ 
fuivànte. 

VIIL  Chriftophe  de.  France,  Cha-  ' 
noine  de  Carabray,  enfuite  Doyen  de 
la  Cathédrale  d'Arras ,  a  été  facré  éa 
^^2Sj  &  mourut  en  1656. 

IX.  Ladiflas  Jonarc^  Moncqls,  Dtayen 
de  la  Méci  opole  de  Cambray ,  a  été  fa- 
cré en  1 660  :  il  devint  Archevêque  de 
Cambray  en  1671 ,  &  mourut  en  167 

X.  Jacques-Théodore  de  Brias,Con- 
feiller  au  grand  Confeil  à  IMalines^  fut 
facré  en  1672  ,  pafla.  Tan  1675  ,  à 
rArchevêché  de  Cambmy^  &  mouruc 

en  1694. 

Jean-Charles  de  Longueval,  Doyen 
de  la  Cathédrale  de  Saint-Omer^  ayant 
été  nommé  à  cet  Evêché  par  le  Roi 
d'Efpagne ,  mourut  en  1676,  aVant  la 
réception  de  fes  Bulles.  Ce  Roi  nom- 
ma enfuite  Pierre  Van-den-Pecre  ^  ^ui 
efi;  mort  Evcque  de  Namur. 

XI.  Armand  ïriftan  de  la  Baume  de 
Suze,  Abbé  de  Notre-Dame  de  Qua- 
rante, enfuite  Evêque  de  Tarbes,  de- 
vînt Evêque  de  Saint-Omer,  parlano- 
mination  de  Louis  XIV ,  Roi  de  Frao-  ' 

air. 
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tvÈùuts  »  s'étoît  rendu  maître  de  cette 
kSaimt:  ViUe  Tan  1677.  Il  fut  transf(ké,  Tan 

1684,  h  TArcheveché  d'Auch,  où  il 
mouriu  Tan  1705. 

'  XIL  Louis  «Alphonfe  de  Valbelle, 

Dofteur  de  Sorbonne,  pafïà,en  1684, 
de  FEvêché  d^'^iech  à  celui  de  Saine- 
Orner,  où  il  mourut  en  1708. 

'  XIII.  François  de  Val  belle  de  Tou- 
roiives,  Doyen  &  Grand- Vicaire  de  Se. 
Orner,  Abbé  de  Notre-Dame  de  Pon- 
tron,  &  Aumônier  ordinaire  de  Sa  Ma-* 
jêfté  Très  -  Chrétienne ,  fuccéda  à  fon 
coufin,  &  fut  facré  à  Paris  en  17 10.  Il 
mourut  à  Saint-Omer  le  17  Novembre 
1727,  âgé  de  64  ans. 

XIV- Jofeph-Alphonfe  de  Valbelle, 
Doéleur  de  la  Maifon  &  Société  de 
Sorbonne,  Doyen  &  Grand- Vicaire  de 
Sainc-Omer ,  &  Aumônier  duRoi ,  avoir 
été  nommé  9  Tan  1721,  à  TEvêché  de 
Sarlat;  mais  peu  de  temps  après  il  y 
renonça,  pour  devenir  Coadjuteur  de 
fon  oncle.  Il  fut  facré  fous  le  titre  d'Ë« 
vêque  delliéropolis,  à  Paris ,  le  n  Avril 
17^3)  parle  Cardinal  de  Rohan,  & 
fuccéda  Tan  1727. 

L'Eglife  Cathédrale  de  Sainc-Omer 
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eflr  très-belle ,  quoique  bâtje  à  la  go- 

thiqiie;  fon  Chapitre  efl:  très-ancien^  il- 
luftre  éi  riche;  il  a  pour  Dignicés  le 
Doyen  9  deux  Archidiacres  ^  Tun  pour 
r Artois,  &  l'autre  pour  la  Flandre;  le 
Chantre ,  rArchiprêtre  &  le  Pénitencier  : 
on  y  compte  vingt-neuf  grands  Chanoi- 
nes, &L  cinq  moindres  9  avec  plus  de 
vingt  Chapelains,  plufieurs  Grands- Vi- 
caires, &Cn  L'£vêque  donne  toutes 
Prébendes,  excépté  celles  des  neuf  Gra* 
dués,  qui  font  éleftives,  çomme  cela 
fe  pratique  dans  d'autres  Ëyêchés  des 
Pays-Bas. 

Outre  la  Cathédrale,  il  y  a  fix  Eglifes 
Paroifliales ,  qui  font  SaintC'-Aldegonde , 
Saint-Denis ôc  Saint-Sépulcre,  à  la  col- 
lation du  Chapitre  de  la  Cathédrale  ;  & 
Saint-Jean,  Saint-Martin  &  Sainte- Mar- 
guerite ,  à  la  collation  de  TAbbé  de  Saine* 
Bcrtin. 

La  belle  &  magnifique  Abbaye  de 
Saint-Bertin,  Religieux  de  TOrdre  dè 
faint  Benoît,  mérite  particulièrement  la 
vue  des  Etrangers.  Saine  Orner,  Evê- 
que  de  Térouane ,  Fa  fondée  à  l'hon- 
neur de  faint  Pierre ,  en  un  endroit  dit 
Sithieu,  fitué  aune  demi-lieue  de  ren- 
drait où  elle  eit  à  préfent,  par  la  libé» 
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y>        ralké  d'Aldroald  ,  riche  Seigneur  du 
Pays.  Ce  faint  Préiàt  cboiGt  St.  Mora- 
meiin  pour  en  être  le  premier  Abbé; 
mais  celui-ci  ayanc  été  élu  ^  en  659  ^ 
Evêque  de  Noyon,  laiflà  radmiuiftra- 
tion  du  Monaftere  à  iàinc  Bertiu  ^  qcD 
le  rcbaric  à  Tendroit  où  il  eft  hpréfent. 
II  y  excella  ceilement  en  venus  pendant 
fa  vie  ^  &  en  miracles  après  fa  mort,  qui 
arriva  Tau  709 ,  €]ue  fon  Abbaye  ne  fut 
connue  dans  la  fuite  que  fous  le  nom  de 
Saint-Bertin*  On  y  célèbre  fa  Fêce  le 
5  Septembre  ^  &  celle  de  faint  Orner  le 
9  fuivanu  L'Eglife  de  Saînt-Bei  dn  ne 
cède  en  beauté  à  aucune  du  Pays.  Il  y 
a  un  grand  clocher,  qqarré&  fort  haut, 
conibuiten  1431 9  d'où  on  peucdécou- 
viir,  en  temps  fereîn,  les  Côtes  àWn- 
gleterre.  Philippe-le-Bon  a  tenu  dans 
cette  Egiife. deux  Chapitrés  de  TOrdre 
de  la  Toifon  d  or»  le  premier  en  1440, 
€Ù  il  créa  quatre  nouveaux  Chevaliers  > 
*  &  1  autre  en  1461 ,  où  il  en  créa  ûx. 

On  fondent  que  cette  Abbaye  jomc 
de  plus  de  cent  mille  livres  de  rente  ;  il 
n*y  a  eu  depuis  plufieurs  fiecles  qu'un  ' 
feul  Abbé  Commandataire ,  qui  fut  le 
Cardinal  du  Bois  j  mort  à  Paris  Taa 
1723 ,  le  même  jour  qu'il  avoit fait  pxen^ 


1 


Digitized  by  Gopgle 


DES  PAYS-BAS.  a67^ 

4re  pofièffion  à  SainoBercin.  La  Com-  ^ 
niunauté  eft  d'environ  cinquante  Reli- 
gieux, qui  ont  beaucoup  de  régularité 
oc  d'application  aux  études;  l'Abbaye 
d'Auchi- les -Moines,  les  Prévôtés  de  . 
Poperingue ,  Sichieu  ^  &c.  en  dépendent^ 
Lesjéfuices  y  ont  eu  deux  Collèges, 
Tun  pour  les  Pères  du  Pays,  qui  enfei*- 

f noient  les  Humanités,  laucre  pour  les 
ères  Anglois ,  donc  les  bâtiments  font 
des  efFets  de  la  magnificence  du  Roi 
Louis  XIV.  Ils  y  avoient  mSi  un  Sémi- 
naire où  Ton  inftruifoit  grand  nombre 
de  jeunes  Etudiants  9  qui  étoienc  tous 
vêtus  comme  les  Jéfuiees,  tant  qu'ils 
demeuroient  chez  eux.  Ce  Séminaire 
ayant  été  malheureuremeni;  réduit  en 
cendres  Tan  1725,  Tut  rebâti  peu  de 
temps  après  plus  beau  qu'il  n'étoic  au* 
paravant.  La  Maifon  qu'ils  avoient  à 
Waetene ,  dans  ce  Diocele ,  fervoit  de 
Noviciat  à  leur  Province  Angloife. 

Les  autres  Maifons  Religieufes  fonc, 
les  Récollets,  Capucins,  Dominicains , 
Carmes  déchaufles ,  &  les  Chartreux 
près  de  la  Ville;  &  onze  Monafteres  de 
Filles;  favoir,  Urfulîftes,  Sœurs  Noi- 
res, Sœurs  Grifes,  des  Sœurs  dites  de 
Notre-Dame  du  Soleil ,  du  tiers-Ordre 
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Sr.  Omesl  ^^^^^  François  j  ainfî  que  les  Sœuis  , 
de  faince  Catherine,  les  Concepdonil* 
tes ,  Urbaniftes ,  Repenties  »  Capucines, 
Religieufes  de  iaince  Marguerite,  de 
rOrdre  de  faint  Dominique ,  (qui  fureac 
autrefois  à  Térouane,)  &  les  pauvres 

Claires,  qui  y  font  venues  en  1591,  • 
après  avoir  été  chailèes  par  les  Héréd*  | 
ques,  de  leur  Couvent  de  Ziriczée,  en  , 
Zélande. 

Le  Séminaire  Ëpi(copal ,  où  l*on  en^ 
feigne  la  Théologie  aux  jeunes  Ecclé- 
iiaftiques  de  ce  Diocefe,  doit  festrom- 

mencements  au  premier  Evêque  Hame-  ! 
ricourt«  Il  y  a  outre  cela  deux  Colle- 
'  .  ges,  l'un  de  Sainc-Bcrtin,  dépendant  de 
l'Âbbaye  de  ce  nom,  Tautre  des  Bons- 
Enfants,  fous  radhiiniftration  des  Char- 
treux; trois  beaux  Hôpitaux,  de 
Saint-Louis ,  de  Saint-Jean ,  &  de  Sainte- 
Anne. 

Les  François  ayant  afliégé  St.  Orner 

en  1638,  furent  obligés  d'en  lever  le 
iiege ,  à  l'approche  de  l'armée  d'Oâave 
Picolomini ,  Duc  d'Amalphi,  Général 
des  Armées  du  Roi  d'Eijpagne  &  de 
l'Empereur.  Ils  l'affiégerent  avec  plus 
de  fuccès  en  1677 ,  fous  le  Duc  d'Or- 
léans, frère  du  Roi  Louis  XlV^latran* 
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chée  fut  ouverte  le  4  Avril ,  &  ils  em-  5^  qmer. 

portèrent  la  Place  le  20  du  même  mois, 
après  avoir  gagné  la  fameufe  bataille  de 
Ca(Tèl.  La  garnifon  confiftant  en  15  ou 
1 6co  hommes ,  fous  les  ordres  du  Prince 
de  Robecq ,  Gouverneur  de  la  Ville , 
&  du  Comte  de  Saint- Venant ,  Com- 
mandant, fut  conduite  à  Gand.  Elle' 
leur  fut  cédée  par  la  Paix  deNimegue, 
conclue  en  1 678.  Une  partie  du  Con* 
feil  d'Artois,  qui  avoit  tenu,  depuis  Fan 
1 640  9  les  féances  à  Saint-Omer ,  après 
la  prife  d'Arras ,  fut  fupprimée  vers  ce 
même-temps. 

Entre  les  Fauxbourgs  de  cette  Ville  ^ 
celui  de  Hautpont  ed  le  plus  beau  & 
le  plus  renommé.  Il  contient  environ 
300  maifons  habitées  par  des  Flamands, 
qui  s'allient  entr'eux,  &  confervent  en- 
core leur  langage^  &  manières  de  vivre 
&  de  s'habiller  toutes  iinguiieres.  ^ 

m 

Le  Bailliage  de  Saint-Omer. 

Le  Bailliage  de  Saint-Omer  e(l  corn- 

pôle  d'un  Grand- Bailli,  d'un  Lieute-  • 


*  Les  Armes  de  Saint  Orner  font  de  gueules 
à  la  Ciovi  de  Lorraine  d'argent» 


A 


Digitized  by  Gopgle 


517Q  LES  DELICES 

BuuJA-  ^^^^  ^     plufieurs  Confeillers;  il  y  a 
GK  M  St.  79  Villages  &  Hameaux  qui  en  reflbr» 
9*'"**     tiflènt,  &  on  y  plaide  deux  fois  par  fe- 
iDaine,  auiTi-bien  qu  a  TEchevioage,  qui 
eft  compofé  d'un  Mayeur,  de  douze 
Echevins  &  de  plufieurs  autres  Officiers* 

Près  de  Sainc-Omer  il  y  a  de  vaftes 
&  fpacieux  marais ,  formés  par  lamas 
des  eaux  qui  sV  rendent  de  cous  côcés^ 
fur  Icfquelles  on  voit  lesifles  flottantes, 
couvertes  d'arbres  &  de  verdure  9  qui 
donnent  une  vue  très-agréable;  on  les 
rire  aifément  par  une  corde ,  &  on  lea? 
met  en  telle  fituation  que  Ton  veut, 
comme  fi  c'étoient  des  bateaux. 

On  voie  aufli  entre  ces  marais  ht  belle 
&  riche  Abbaye  de  Clairmarets ,  Re- 
ligieux de  l'Ordre  de  Ciceaux ,  qui  fut 
fondée  en  11 40,  par  Thierri  d'AIface, 
Comte  de  Flandres,  à  i'inflance  de  faine 
Bernard,  qui  y  amena  lui-même  de  fes 
Religieux  de  Clairvaux;  TEglife  a  qua- 
tre cents  pieds  de  longueur  &  quatre- 
vingt  de  hauteur. 

Au  Village  de  Blendecq,  près  de 
cette  Ville,  il  y  a  une  Abbaye  de  Re- 
ligieufes  de  l'Ordre  de  Cîteaux,  fon- 
dée en  II 86,  par  faint  Didier ,  Evêque 
de  Térouane» 
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LA  FILLE  DE  BÊTHUNE^ 

CEtte  Ville  tient  le  troifieme  rang 
parmi  les  Villes  du  Comté  d'Artois; 
elle  eft  ficuée  fur  le  ruiilèau  de  vLabiet* 
te,  lequel,  enflé  de  plufieurs  courants 
d'eau  ,  va  Te  jetter^  par  deux  embou- 
chures ,  dans  la  Lis ,  qui  fépare  TArtoîs 
de  la  Flandre.  Aire  en  eft  éloignée  de 
trois  lieues ,  Lille  &  Douay  de  fîx  ^  Ar* 
ras  &  Saiflc-Oraer  de  huit.  Sa  ficuatkHi 
avatirageufe  ^  fur  un  roc,  &  fes  fortifia 
cations  régulières ,  la  rendent  très- for- 
ce* On  y  voit  quatre  Portes;  un  profoiMl 
Canal  portant  bateaux;  cinq  baftions, 
plufieurs  vieilles  tours  rondes  fur  les 
remparts  ^  &  un  double  chemin  couvent 
dans  les  endroits  qui  ne  peuvent  pas 
être  inondés. 

Son  Château ,  qui  eft  d^une  fonne 
triangulaire  9  eft  très-ancien;  il  a  voit  été 
démoli  Tan  1578,  par  les  faftîeux  qui 
favorifoient  le  Prince  d'Orange.  C!é- 
toit  autrefois  la  demeure  des  Seigneurs 
de  Béthune,  alliés  aux  principales  Mai- 
fous  fouverainesen  France  &  aux  ï^ys- 
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Bas.  Gui  de  Dampierre  ,  Comte  de 
Fiaodres,  i  acquit,  Tan  1245,  P^f 
mariage  avec  Mahaud,  fille  &  héritiers 
de  Robert  VII,  Seigneur  de  Bétbune 
&  de  Termonde. 

Béthune  a  titre  de  Baronnîe  ^  &  il  y 
a  plulieurs  Vai&ux  qui  en  relèvent ,  donc 
les  principaux  font  qualifiés  dans  les  an- 
ciens Aftes ,  P  tirsdcU  Cour  de  Bàhum, 
Robert  I,  Seigneur  de  Béthune,  fie 
bâtir,  environ  Tan  999,  TEglife  Col- 
légiale, en  Thonneur  de  faint  Barthele- 
mi,  dont  on  conferve  le  bras,  qui  pa- 
roit  encore  tout  écorché.  Elle  efl  def-  ' 
fervic  par  un  Prévôt  &  par  vingt  Cha- 
noines, qui  ont  été  fondés  par  Ro- 
bert VII,  Tan  1230;  quelques-uns  de 
ceux-ci  avoienc  de  bons  revenus;  il  y 
en  avoic  d^autres  dont  le  revenu  étoitfî 
modique,  que  le  gros  de  leur  Prébende 
montoit  à  peine  à  une  piftole  par  an. 
Mais  depuis  Tan  1730  elles  furent  réu- 
nies &  réduites  à  quatorze. 

La  Paroille  de  Sainte-Croix  efl  dans 
la  nef  de  la  Collégiale  ;  l'autre  Pa- 
roiile  eft  dédiée  à  faint  Vaaft  depuis  Tan 
1539,  II  y  a  encore  un  Couvent  de  Ca- 
pucins, un  de  Récoliets ,  fondé  Tan 
Ï330;  une  Abbaye  de  Bénédiftines  Ré- 
formées, 
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formées ,  ou  de  Dames  de  là  Paix  ;  un 
Couvent  de  Religieufes  Annonciades; 
un  d^Hofpicalieres ,  &  ci-devanc  un  Col- 
lège de  Jéfuices.  Il  y  a  aufli  une  trcs- cé- 
lèbre Confrairie  des  Charitables  de  St. 
Eloy ,  înfticuée,  l'an  1 1 88 ,  par  deux  Ma- 
réchaux, dans  une  beiie  Chapelle  dé 
diée  à  ce  Saint,  où  ii  y  a  auifî  une  faînte 
Chandelle.  Les  Confrères  s'obligent  fo- 
lemneliement  à  affilier  les  peftiférés. 

Béchune  ell  auflî  renommée  par  les 
bons  fromages  qu'on  y  fait ,  &  qu'on 
ti-anfporte  par  tout  r Artois.  Il  y  a  deux 
Foires  franches.  Tune  à  la  Saint-Barthe- 
lemi,  &  Tautre  à  la  Chandeleur. 

Les  François  la  prirent  le  29  Août 
1645 ,  fous  le  commandement  de  Gaf^ 
ton.  Duc  d'Orléans,  oncle  de  Louis  XIV; 
fie  elle  leur  eil  reftée  par  la  Paix  des 
•Pyrénées.  Le  Maréchal  de  Vauban  en 
a  fait  augmenter  de  beaucoup  les  for- 
tifications; il  y  fit  faire  de  belles  cafer- 
nes  pour  le  logement  des  troupe^ ,  de 
forte  qu'elle  eft  maintenant  une  Place 
régulière  &  très-forte. 

En  1710,  après  la  prife  de  Douay , 
le  Prince  Eugène  de  Savoie  &  le  Duc 
de  Marleborough ,  commandant  Tarmé^ 
des  Alliés,  firent  inyeftir  Béchune  le 
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BirauNB.  ^5  Juill^f  ->  P^r  vingt-fix  Bataillons  & 
dix-fauic  Efcadrons  ,  pendant  que  ces 
deux  Généraux  obferverent  Parmée 
'  Françoife  du  Maréchal  de  Villars.  La 
tranchée  fut  ouverte  le  SI4;  &  on  com- 
mença à  la  battre  le  3  Août.  M.  Du 
Puy-Vauban  ,  Lieutenant --Général  de 
France,  &:  neveu  du  iVlaréclialde  Van- 
ban ,  y  commandoit  ;  &  avec  neuf  Batail- 
lons ,  quiurc  Ei'cadrons ,  &  un  Détache- 
ment de  Canonniers  &  Bombardiers , 
il  foutint  un  fiege  de  fix  femaines ,  & 
^pitula  le  28  Août,  à  condition  que 
la  garnifon  fortiroit  le  3 1  avec  tous  les 
honneurs  de  la  guerre,  pour  être  cou* 
duite  à  Saint- Orner  Le  29  iVJai  i;7i3, 
les  François  rentrèrent  dans  leur  an- 
cienne pofTefTion. 

'  L'AvouEruE  de  Rcchune  contient 
trente-neuf  Villages  ou  Hameaux,  On 
voi'î:  dans  fes  environs  le  Prieuré  d;^ 
Saint- Prix,  dépendant  ci-devant  de  TAb- 
baye  'de  Saint-Pierre  h  Abbeville ,  main- 
tenant de  celle  de  Saint-Bertin  à  Saint- 
Omer;  celui  de  Rebreuve,  fous  l'Ab- 
'baye  de  Saint- Eloi  près  d'Arras,  &  ce-  . 
lui  de  Beuvrieres  dépendant  de  Saint* 
Vaall  à  Arras. 

Le  Sçurg  de  Houdaing  eft  à  deux 
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liêues  de  Béthune  ;  il  y  a  une  Prévôté 
deBénédiâinS)  qui  dépend  de  TAbbaye 
de  Lobbes^  au  Pays  de  Liège ,  &  un 
Couvenc  de  Dominicaines. 

Gonnay  efl:  à  une  lieue  de  Béthune: 
on  y  voit  deux  Môftafteres  ^  l'un  de 
Chartreux  &  Tautre  de  Chartreufes ,  qui 
font  des  endroits  fort  agréables  ;  ces 
deux  Chaïcreufes  ont  été  fondées  envi- 
ron i  an  1328  ^  par  Mathilde ,  ComtefTe 
d'Artois,  &  par  Thierri  Heriflbn*  fott 
Chancelier  >  qui  fut  enfuite  Eyêque 
dÂrraSà 

it    ■    ■     — "iCif         ■■■■  r 
LA  FILLE  D'A  I  RE. 

L ^Empereur  Charles-Quint  ayant  faîc 
démolir,  en  1553 ,  la  Ville  de  Té* 
rouane,  qui  n'étoit  éloignée  d'Aire  que 
de  deux  lieues,  cette  Ville  en  profita 
beaucoup.  Cell:  une  Viconicé  qui  ap- 
partient au  Prince  de  Robecq  ^  Comte 
d'Eftaires,  &c.  de  la  Maifon  de  Mont- 
morenci.  Son  aÛiete  eft  fur  la  Lis,  qui 
la  répare  en  deux ,  entre  des  marais  quî 
la  rendent  prefqu'inacceffible.  Elle  eft 

du  Diocefe  de  Sainc-Omer ,  qui  n'en  eft 

S  ij  . 
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éloignée  que  de  trois  lieues,  avec  It- 
quelle  elle  commerce  par  un  canal  ciré 
de  cette  Ville ,  &  qui  entre  alors  dans 
la  Lis ,  comme  auffî  les  ruiûèaux  de  Ser- 

noi,  deMadieq  &  de  Cacquette,  donc 
les  deux  premiers  fourniilènt  de  Teaa 
aux  FoflTés  d'Aire ,  &  le  troifieme  tra^ 
verfe  la  Ville,  C'elî:  par  ce  Canal ,  qu'on 
appelle  U  nouveau  Fojfé,  que  fe  tranf- 
portent  toutes  les  marchandifes  qui  vien- 
nent de  Dunkerque ,  &  qui  fe  didribuenc 
enfuice  par  coûtes  les  Villes  du  Pays. 

Aire ,  en  latin  Aria  ou  Aeria^  eû  for- 
tifié de  huit  baftions ,  &  il  y  a  trois  Por- 
tes, 'dites  d'Arras,  de  Saint-Omer,  & 
de  Notre-Dame..  Le  Fort  Saint-Fran- 
çois 5  qui  a  cinq  baftions ,  couvre  la  Ville 
du  côté  de  la  Flandre,  &  contribue 
beaucoup  à  fa  défènfe  y  ainfi  que  le  Châ- 
teau. Ils  ont  chacun  leurs  Commandants 
particuliers. 

L'Eglife  principale  eft  dédiée  à  faint 
Pierre  ;  elle  ell  Collégiale  &  Paroiffiale. 
On  foutîent  que  le  corps  de  Pépin,  Pvoi 
de  France,  mort  Tan  678,  y  a  été  en- 
terré, comme  aufli  celui  de  la  Reine 
Berthe,  fon  épouie;  les  François  iou^ 
tiennent  néanmoins  que  ces  corps  fonc 
à  l'Abbaye  de  Saiac-Denis  en  France» 
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Antoine  de  Bue,  fécond Foreftier de 
Flandres,  la  fie  bftdr;  &  Baudouin  de 
Là.iMt  >  Comte  de  Flandres ,  y  fonda ,  en 
1064,  quatorze  Prébendes.  Ce  Chapi- 
tre fut  encore  augmenté  en  1 1 86,  par 
Philippe  d'Aiface ,  Comte  de  Flandres: 
tellement  qu'il  y  a  maiiuenant  trente- 
neuf  Chanoines,  qui  ont  pour  Dignités 
un  Prévôt,  un  Doyen,  un  Chancre,  un 
Ëcoiâtre  &  unTrélbrier.  L'EgUfe,qui 
étoit  une  des  plus  belles  du  Pays,  a  été 
entièrement  ruinée  par  le  iiege  de  Tan 
1710  ;  &  fa  Tour  admirable ,  qui  avoic 
été  percée  en  plufieurs  endroits ,  tomba 
Fan  171 3 ,  par  Tindifcrétion  des  Magif- 

tracs ,  qui  firent  Tonner  toutes  les  cloches 
le  jour  qu'on  rendit  la  Place  à  la  France. 

Il  y  a  encore  TEglife  Paroiffiale  de 
Notre-Dame,  le  Collège  où  étoientles 
jéfuites,  domTEglife  efl:  très-belle  ;  les 
Couvents  des  Capucins,  des  Pénitentes 
ou  Capucines,  des  Sœurs-Grifes,  des 
Concepcioniftes,  de:>  Clarillès  Angloi- 
fes,  deux  Hôpitaux,  &  un  Béguînage. 

Le  Roi  Louis XI  la  prit  parla  trahi- 
fon de fon  Gouverneur,  Sr.  de  Cohem, 
Tan  1482,  fur  l'Archiduc  Maximilien 
d'Autriche , Souverain  desPays-Bas ,  qui 
la.  fit  rendre  enfuite  par  le  Traité  de 
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Paix  conclu  à  Arras.  Charles  de  la  Poi> 
te.  Maréchal  de  la  Meiiieiaye ,  Taffîé*^ 
gea  encore  le  19  Mai  1641 ,  &  la  prie 
après  un  pénible  iiege ,  foutenu  par  une 
gamîfon  Efpagnole ,  Italienne  &  Wal-" 
lonne,  au  nombre  de  3000  hommesi 
il  n'y  eut  au  dehors  aucun  pied  de  tei«- 
re  j  qui  n'eût  été  difputé  à  main  armée. 
Les  Affiégés  s'étam  défendus  pendant 
deux  mois  9  obtinrent  enfin  le  26  Juillet 
une  capitulation  honorabiet  Les  Ëipa* 
gnols  profitant  du  défordre  des  Fran- 
çois,  qui  venoient  de  perdre  une  bataiiid 
contre  le  Duc  de  Bouillon  &le  Comte 
de  Soiflbns,  près  de  Sedan ,  ne  leur 
donnèrent  pas  le  temps  de  fortifier  la 
Ville  d'Aire,  ni  de  réparer  les  brèches; 
car  ils  la  reprirent  le  7  Décembre  fui- 
vant ,  fous  la  conduite  de  Jean ,  Baron 
de  Beck,  qui  de  MeiSiger  était  devena 
Général  de  l'armée  d'Efpagqç,  &  Gou- 
verneur de  Luxembourg, 

Le  Maréchal  d'Muuîieres  vint  Taflié- 
ger  Tan  1676,  pendant  que  le  Prince 
d'Orange  attaquoit  Maeftricht.  On  ou-^ 
vrit  la  tranchée  le  24  Juillet,  devant  le 
Fort  de  Saint-François ,  qui  fut  aban*» 
donné  le  lendemain  par  lesËfpagnols; 

on  atta(}ua  enfuite  la  Ville  avec  une  teUa 
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furie,  qu'elle  fut  obligée  de  capituler 
le  dernier  Juillet,  après  vingt  jours  de 
iîege  ^  &L  cinq  de  tranchée  ouverte. 

Les  François,  depuis  qu'ils  en  font 
les  maicres,  en  ont  fait  ujae  des  plus 
fortes  Places  du  Pays  conquis.  Ils  la 
perdirent  en  1710,  lorfque  les  Alliés, 
Tous  le  Prince  Eugène  de  Savoie  &  le 
Duc  de  Marleborough,  la  vinrent  alTié- 
ger  le  4  Septembre.  La  tranchée  y  fdt 
ouverte  le  13  ,  &  on  commença  à  la 
battre  le  19  du  même  mois.  Le  Mar-* 
quis  de  Goisbrianc^  Lieutenant- Géné- 
ral François,  commandoit  dans  la  Ville 
avec  vingt  Bataillons,  &  il  fut  obligé  de 
fe  rendre  faute  de  munitions  de  guerre. 
Lia  capitulation  portoit ,  que  la  gamifon 
fbrtiroit  le  9  Novembre ,  avec  tous  les 
lionneurs  de  la  guerre ,  &  qu'elle  feroit 
conduite  à  Anas.  Le  Fort  Saint- Fran-  ^ 
çois  fe  rendit  en  même- temps  ;  mais  les 
François  rentrèrent  dans  la  pcfTeffionde 
la  Ville  d'Aire,  le  premier  Juin  171 3, 
en  vertu  de  la  Paix  d'Utrecht. 

Le  Bailliage- d'Aire  ne  contient  que 
feize  Villages  &  Ikmeaux.  On  y  voie 
le  Village  de  Guînegâte  ,  fameux  par 
la  viâoire  que  Maxiroilien  ^  Archiduc 
d'Autriche ,  y  remporta  en  1 479 ,  fur 

S  IV  * 
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Tamiée  de  France ,  commandée  par  Phi- 
lippe, Maréchal  de  Crêvecœur  &  d'Ef- 
querdes ,  qui  ailoic  au  fecours  de  la  Ville 
deTérouane.  On  nomma  cecce  bataille 
la  jowmit  dts  Eperons  ^  parce  qu^en 
cette  occafion  les  François  fe  ferv  irenc 
moins  de  leurs  épées,que  de  leurs  épe- 
rons pour  fe  fauver. 

LA  FILLE  DE  LENS. 

LEs  anciens  Seigneurs  ou  Châtelains 
de  cccce  Ville  étoienr  auffi  Comtes 
de  Ponchieu  &  de  Boulogne ,  même 
avatft  Pan  looo,  &  ils  étoient  alliés  à 
plulieurs  Princes  fouverains  de  TEuro- 
pé.  C'eft  encore  aufourd'hui  une  Vi- 
comté  appartenante  à  la  Maifon  de  Re- 
court ,  dite  de  Licques.  Elle  «ft  fur  les 
limites  de  TArtois  &  de  la  Flandre, 
étant  fi  tuée  fur  la  rivière  deLaviette^  à 
quatre  lieues  d'Arras  &  de  Douay,  & 
à  fix  de  Lille. 

On  y  voit  l'Eglife  Collégiale  &  Pa- 


*  Les  Armes  d'Aire  font  de  gueules  àf/U^iC 
^pioyc  d'argent  membré  &  bec^iué  d'or. 
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roiffialie  de  Notre-Dame  &de  faintVul- 
gan ,  Hermite,  Anglois  de  Nation ,  (dé- 
cédé à  Arras,  du  temps  de  faine  Vaaft,) 
Elle  fut  bâtie  en  ioii8,parBaudouinIV, 
Comte  d'Artois.  Euftache,  Comte  de 
Boulogne 9  &  Ide,  fa  femme,  y  fondè- 
rent un  Chapitre  de  douze  Chanoines, 
âvec  un  Doyen.  La  tour,  qui  efl  afle;:: 
jolie,  fut  achevée  Tan  1705.  Il  y  a  en- 
core la  ParoilTe  de  Saint-Léger ,  un  Cou- 
vent de  Récollets ,  qui  eft  un  des  plus 
anciens  du  Pays,  &  qui  fut  commencé 
vers  Tan  î  220 ,  par  faint  Pacifique,  Dif- 
cîple  de  faint  François  d'Affife,  &  pre- 
mier Provincial  des  Frères  Mineurs  en 
France ,  qui  eft  enterré  a  Lens  ;  outre  un- 
Couvent  de  Récoliettes  &  un  HôpitaL 
Cette  Place  a  été  fortifiée ,  &  fouvent 
prife  &  reprife  autrefois;  mais  on  en  a 
rafé  les  fortifications  dans  la  fuite.  Le* 
IWaréchal  de  Gaffion  l'aifiégeaen  1647, 
&  y  fut  bleflë  d'un  coup  de  moufquec 
le  28  Septembre ,  lorfqu'il  s'efforçoic 
d'arracher  un  pieu  d'une  paliifade;  iife 
fit  tranfporter  à  Arras ,  où  il  mourut  le 
a  Oélobre,  quatre  jours  après  fa  bief- 
fure,  La  Ville  de  Lens  fe  rendit  le  len- 
demain de  fa  mort,  3  Oélobre  1647. 

Le  20  Août  1 648 ,  le  Prince  de  Cçndé 
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EN  s  S^S^^  ^^^^  plaine  de  Lens  une  fan* 
glanée  bacaiite  fur  TArchiduc  Léopold, 
Gouverneur- Géaéral  des  Pays-Bas,  le- 
quel après  s  être  emparé  4e  la  Ville  de 
Lens,  s'ecpic  porté  dans  un  camp  avan- 
tageux &  prefqu'inatcaquable  ;  de  forte 
que  le  Prince  de  ConJé,  pour  Pattirer 
au  combat,  décampa  à  fa  vue.  La  Ca- 
valerie de  rArchiduc  fondit  en  même- 
temps  fur  celle  du  Prince,  la  renverfa 
&  la  pou(&  jufqu'à  la  première  ligne  da 
corps  de  bataille,  qui  fut. mis  en  défor- 
dre.  Le  Général  Beck  croyant  déjà  la 
viftoire  alFurée,  defcendit  avec  toute 
fon  Infanterie  dans  la  plaine  ;  mais  fut 
ce  mouvement ,  le  Prince  de  Condé 
chargea  11  à  propos  la  Cavalerie  Efpa* 
.  gnole,  au  moment  qu'elle  s'ouvrit  pour 
recevoir  l'Infanterie  dans  le  centre  de 
la  ligne,  quMl  la  rompit;  elle  fe  rallia 
néanmoins ,  foucenue  par  le  corps  de  ré- 
ferve,  &  rétablit  le  combat;  mats  enfin 
elle  fut  enfoncée.  L'Infanterie  Efpa- 
^ole  y  fouffrit  beaucoup ,  &  le  Géné- 
ral Beck  fut  pris  &  bleffe  d'une  plaie 
mortelle  9  donc  il  mour.ut  peu  de  temps 
après,  . 

Le  Bailliage  de  Lens  contient  i3îi 
Villages  &  Hameaux.  Ou  y  voit  dans 
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les  environs,  à  uiie  demMieue  de  cette 
VilJe,  l'Abbaye  d'Aunai,  Religieufes 
de  rOrdre  de  Cîceaiix,  qui  a  été  ion- 
dée  Tan  1251,  par  Michel,  Seigneur 
d'Antoing. 


FILLE  DE  BAPAUME, 

ON  lui  donna  les  privilèges  de  Ville 
environ  iaa  1335,  Jorfqu'elle  fut 
entourée  de  murailles.  Quoique  peti- 
te, elle  eft  très- forte  néanmoins,  tant 
par  ÙL  fituation  que  par  les  ouvrages  qui 
Fenvironnenc.  Elle  eft  fituée  fur  les 
frontières  de  Picardie  ,  entre  Arras  & 
Peronne ,  a  cinq  lieues  de  chacune. 

Il  n  y  a  point  d'eau  dans  fes  Foiles  : 
il  feroic  cependant  bien  difficile  de  Taf- 
Héger ,  à  cauie  qu  on  ne  trouve  ni  rivie* 
res  ni  fontaines  à  quatre  lieues  a  la  ron- 
de. On  foulFroit  pour  cela  quelquefois 
difette  d'eaii  dans  la  Ville ,  celle  de  ci- 
ternes étant  très-mauvaife ,  &  les  puits 
profonds,  la  plupart  de  140  pieds; 
iV.ais  enfin  le  Sr.  le  Feulon,  Ingénieur 
de  la  Place,  ayant  fait  creùfer  à  une 
demi-lieue  de  k  Ville,  environ  quinze^ 
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pieds  de  profondeur ,  y  a  trouvé  deux 
grands  baffins  de  pierre ,  &  une  faurce  ^ 
d'eau  vive,  jufqu'alors  inconnue.  II  a 
trouvé  auflli  le  moyen  de  ccmduire  cette 
fource  fur  la  grande  Place ,  où  le  Ma- 
giftrat  a  tait  faire  une  Fontaine ,  qui  ferc 
de  piédeftal  à  la  ftatue  pédeftre  du  Roi 
Louis  XV ,  laquelle  y  fut  placée  le 
19  Avril  1723. 

Bapauiiie  n'a  que  deux  Portes ,  avec 
un  Château^  qui  eft  un  gros  pavillon 
quarré ,  environné  de  très-hauts  boule* 
yards.  C'ell  une  Vicomte  appartenante 
?iu  Prince  d'Epinoy,  &  avant  lui  aux 
Seigneijrs  de  Beaumets. 

La  ParoiflTe  eft  dédiée  à  feint  Nicolas; 
elle  fut  bâtie  Tan  1557  :  on  y  voit  un 
Couvent  de  Récollecs ,  l'Hôpital  de 
Saine- Pierre,  delTervi  par  des  Religieu- 
ies  de  l'Ordre  de  faint  Auguftin  «  Sa  une 
Commanderie  de  l'Ordre  de  Makhe, 
avec  titre  de  grand  Prieuré. 

Ll^ôcel-de-Ville  eft  foutenu  de  plu- 
lieurs  piliers  de  pierre  bleue,  fous  le- 
quel il  y  a  un  grand  Corps  -  de  - ^rde 
pour  les  Soldats; il  eft  orné  de  plulieurî 
médailles  &  ftatues,  &  d'un  joli  béfroi. 

Le  Maréchal  de  la  Meilleraye  enleva 

cette  Place  aux  Efpagaols  le  18  Sep* 
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iembre  164  Officier  François , 

nommé  Saint-Preuil,  eut  la  témérité  de 
charger  la  çarnifon,  qui  étoic  fortiepar 
compolition  ;  mais  il  eut  la  tête  tran- 
chée, pour  avoir  manqué  à  la  foi  qui 
avoit  été  donnée.  Depuis  ce  temps-là 
die  eft  demeurée  aux  François,  qui  en 
ont  augmenté  coniidérablement  les  for- 
tifications. * 

Le  Bailliage  de  Bapaume  contient 
64  Villages  oc  Hameaux.  Il  y  a  deux 
fameufes  Ahbayes  dans  fes  environs, 
Arouaife  &  Ëaucourt ,  toutes  deux  de 
rOrdre  de  faint  Auguilin. 

La  première  fut  commencée  Tan  1 090, 
par  trois  faints  Hermites  ;  favoir  Helde- 
mare  de  Tournay ,  Conon  ou  Conrard  , 
qui  fut  depuis  Cardinal ,  &  Roger  d'Ar- 
xas,  qui  bâtirent  en  ce  lieu  une  Cellule 
ou  Oratoire,  qu'ils  firent  dédier  à  l'hon- 
neur de  la  (ainte  Trinité  &  de  faine  Ni- 
colas. Cette  Abbaye  devint  enfuite  Chef 
d'Ordre,  qui  eut  dans  fa  dépendance 
vingt- huit  autres  Monafteres,  tant  aux 
Pays-Bas  qu'en  France  &  en  Angleter- 
re ;  mais  cette  Congrégation  ne  lùblilte 
-  *  ■     ■  -  — 

*  Les  Armes  de  Ba^auûie  fuiu  de  fiauplc  i 
trui^  paulnes  d'or. 
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plus,  depuis  Tan  1470.  On  conferve 
à  Arouaife ,  dans  une  belle  cbaflè  d'ar- 
gent, le  corps  de  fainie  Monique  ^  m  ère 
de  faint  Auguftin. 

L'Abbaye  d'Eaucourc,  h  une  lieue 
de  Bapaunie,  fut  fondée  Tan  1 1  o  i  ,  paf 
Lambert,  Evcqae  d'Arras^  aux  mftan* 
ces  d'Odon,  Hermite  ^  qui  en  devint  le 
premier  Abbé*  Il  y  a  encore  le  Prieuré 
•de  Saint- Aubin,  qui  dépend  de  l'Ab* 
baye  des  Bénédiétins  de  Saint-Nicolas* 
au-Bois,  près  de  Ja  Fere,  en  Vermaa- 
dois4 

« 

LA  FILLE  DE  HEDIN. 

L'Ancienne  fituation  de  1  ledin  étoit  à 
une  lieue  de  celle  d'aujourd'bufé 
On  y  a  vu  autrefois  un  Palais  magnifi- 
que, bâti  vers  Tan  1068  ,  par  ordre  de 
Baudouin  de  Mons  ,  Comte  d'Artois, 
qui  y  tenoit  fouvent  fa  Cour-  Philippe 
de  Bourgogne  y  bâtit  nuffi  un  Château 
Tan  1395*  En  1477,  Hedin  fut  pris  & 
bruié  par  Louis  XI,  Roi  de  France^ 
comme  auffi  en  1521  &  en  1537,  paf 
le  Roi  François  I;  mais  Philiberï-Em* 
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manuel,  Duc  de  Savoie,  Général  des 
Armées  de  l'Empereur  Charles-Quint, 
la  reprit  avec ie  Château,  le  ^8  Juillet 
'  I553>  &  la  fit  rafer  entièrement,  com- 
me on  avoit  fait  à  Térouane. 

Ce  Prince  la  fit  rebâtir  Tannée  fui- 
vante,  avec  un  Fort,  dans  un  lieuap- 

pellé  k  Mefnil^  ^ihr\ov[\m^  Hèdinfcn  ^ 
fàifant  allufion  à  ces  quatre  lettres,  F, 

E  ,  R ,  T.  Fonltudo  ejus  Rhodum  /e- 

nuit^  qui  eft  Tancienne  deviie  des  Ducs 
de  Savoie. 

Cette  Place  eft  du  Diocefe  de  Saint- 
Omer,  vers  les  frontières  de  la  Picar-* 
die,  à  huit  lieues  d'Abbeville,&  à  qua- 
tre de  Montreuil  &  de  Saint-Paul  :  oti 
la  nomme  en  latin  Hcfdinium.  Elle  eil 
en  partie  environnée  d'un  marais,  qui 
la  rend  prerqu^inacceflible.  La  rivière 
de  Canche  la  fépare  en  deux  *,  &  il  fau- 
droit  même  deux  corps  d'armée  pour 
TalTiéger ,  puifqu  une  partie  de  la  Ville 
étant  prife,  l'autre  f^roit  encore  en  état 
'  de  fc  défendre.  C'eiî  un  hexag^one  ré- 
gulier ,  environné  d'un  bon  foflë  &  d'une 
contrefcarpe ,  avec  des  demi-luncs  & 
autres  ouvrages ,  qui  couvrent  ie  corps 
où  il  n'y  a  pas  de  marais. 

Il  n  y  a  que  deux  Portes  9  dites  du 
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Bourg  &  de  MoncreuiL  L'Ëglife  prin* 

'  cipale  eft  dédiée  à  faint  Martin  ;  il  y  a 
un  Chapitre  de  douze  Chanoines,  avec 
un  Chantre,  qui  eft  la  première  Digni- 
té ;  ces  Prébendes  font  à  la  collation  du 
Roi.   Les  Jéfuices  y  avoienc  aufîî  un 
Collège;  les  Récoliets  y  ont  un  Cou- 
vent ,  aind  que  les  Sœurs  Hofpitalieres 
du  tiers- Ordre  de  faine  François.  L'Ab- 
baye de  Religieufes  de  fainte  Claire  y 
fut  fondée  Tan  1437,  par  Ilabelle,  fem- 
me de  Philippe-le-Bon,  Duc  de  Bour- 
gogne. 

.  Les  François  s'en  rendirent  les  maî- 
tres en  1639  ^  fous  la  conduite  de  Char- 
les de  la  Porte,  Marquis  de  la  Meiiie- 
raye ,  qui  reçut  fur  la  brèche  le  bâton 
de  iMaréchal  de  France ,  que  Louis  XIII 
lui  donna. 

En  .1658,  la  Ville  deHedin  paflaaa 
pouvoir  des  Ëfpagnols,  par  un  événe- 
ment lingulier.  LeSr.  de  Belle-Brune, 
Gouverneur  de  cette  Place ,  étant  mort 
le  16  Février  1658,  le  Cardinal  Maza- 
rin  fit  donner  le  Gouvernement  vacant 
au  Comte  de  Moret,  frère  cadet  du 
Marquis  de  Vardes,  Un  Officier  nom- 
mé Fargues,  qui  étoit  Major  de  la  Pla- 
ce, vint  exprès  à  Paris  pour  rendre  fes 

refpeft» 
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î^rpefts  au  Comte  de  Moret ,  &  pour 
le  prier  de  refervir  de  lui ,  6c  de  leçon* 
tînuer  dans  fa  Charge.  Le  Comte  le 
reçue  très-froidement,  &  lui  fie  entendre* 
qull  vouloit  mettre  dans  Hedin  des  Offi- 
ciers qui  lui  étoient  particulièrement  at* 
tachés  ;  ajoutant  qu'il  iroit  bientôt  prefi- 
dre  pollèflion  de  fon  Gouvernement, 
où  il  lui  feroit  fa  voir  les  volontés  dix 
Roi.  Fargues  mal  facisfait  de  cette  ré- 
ponie,  &  encore  plus  du  peu  d  eipé«» 
rance  qui  lui  reftoit  de  conferver  & 
Charge ,  prit  la  réfolution  de  s'y  main- 
tenir par  force.  Le  Maréchal  d'Hoc- 
quincourt  étoit  alors  retiré  dans  une  de 
fes  Terres  en  Picardie ,  très-mécontenc 
de  la  Cour  &  du  Cardinal  Mazarin  ;  Far- 
gues alla  le  trouver ,  &  lui  fit  part  4e 
fon  deiïein.  Le  Maréchal  lui  promit  de 
le  féconder  de  tout  fon  pouvoir  laf- 
fura  qu'il  iroit  lui-même  à  Hedin  pour 
le  Ibutenir.  Fargues  s'y  rendit  en  dili- 
gence ,  &  découvrit  fon  projet  à  la  Ri- 
vière ,  fon  beau  -  frère ,  qui  avoît  *  la 
Charge  de  Lieutenant  de  Roi  :  il  n'eut 
aucune  peine  a  le  faire  encrer  dans  fes 
vues.  Les  difcours  du  Comte  de  Morec 
lui  firent  comprendre  qu'il  étoic  auilî 
menacé  de  perdre  foQ  emploi ,  ^  un 
Tome  II.  .     Y  ^ 
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Hkdik.  ^Q^^f^^  commun  les  réunit  :  ils  travail- 
lèrent de  concert  à  gagner  les  autres 
Officiers  de  la  Garnilbn,  qui  leur  étoienc 
dévoués,  &  qui  s'engagèrent  à  les  ren- 
dre maîtres  de  la  Place,  &à  les  y  main- 
tenir contre  quiconque  entreprendroir 
d^y  entrer  malgré  eux.  Les  Soldats  de 
•  la  Gamifon  prirent  les  mêmes  engage- 
ments que  leurs  Ofikiers,  &  le  complot 
étoit  formé,  lorfque  le  Comte  de  Mo- 
ret  arriva  pour  prendre  poflèflion  de  fori 
Gouvernement.  Il  trouva  les  Portes  fer- 
ihées;  il  fe  nomma,  &  demanda  è  par- 
ler au  Lieutenant  de  Roi;  la  Rivière 
lui  fit  dire  qu'il  né  pouvoit  le  recevoir 
ni  le  recoanoître  pour  Gouverneur  ,  & 
qu'il  le  prioit  de  fe  retirer.  Le  Comte 
de  Moret  furpris  &  irrité  de  cette  ré- 
ponle,  s'emporta  contre  la  Rivière,  & 
menaça  de  le  faire  punir;  mais  on  lui 
cria  que  l'on  alloit  faire  tirer  fur  lui,  s'il 
ne  s'éloignoit.  Il  fut  obligé  d'aller  cou- 
cher à  Abbeville ,  d'où  il  écrivit  à  la 
Cour  ce  qui  vehoit  de  lui  arriver.  Le 
Cardinal  Mazarin ,  qui  ne  s  attendoit 
pas  à  cette  nouvelle ,  en  fut  fort  allar- 
mé,  &  fuivanc  lia  méthode  ordinaire,  il 
mit  i'afiaire  en  négociation;  il  offrit  de 
grande  uvantagc^  à  Targue:,    k  la  Ri- 
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vîere ,  s'ils  vouloient  fe  défifter  de  leur 

entreprife  :  mais  le  Maréchal  d'Hoc- 
quincourt,  qui  arriva  à  Hedin  fur  ces 
cncrefaices,  fit  rompre  tout  commerce 
avec  le  Cardinal^  &il  engagea  ces  deux 
Officiers  à  traiter  f>iutôt  avec  le.  Prince 
de  Condé  ,  qui  étoic  alors  au  fervice 
d'Erpngne.  lis  firent  un  IVait^  avec  ce 
Prince,  par  lequel  il  promît  de  faire 
payer  la  Garnilbn  de  Hedin  par  le  Roi 
d'Efpagne  ,  laquelle  ne  pourroit  être 
changée  que  du  confencement  de  la  Ri- 
vière &  de  Fargues ,  qui  promirent  de 
leur  côté  de  fervir  fidèlement  le  Prince, 
&  de  ne  jamais  faire  aucun  accommo- 
demcnc  avec  la  Cour,  que  de  concert 
avec  lui.  Le  Prince  s'obligea  pareille- 
ment k  ne  foire  auain  Traité  avec  la 
France ,  fans  les  y  comprendre."-  Dès 
que  ces  Anicles  furent  fignés ,  ils  fé 
mirent  h  faire  des  courfes  aux  environs 
d'Abbeviile  &  de  Montreuil  y  &;  à  éca*- 
blir  des  contributions  en  France.  Le 
Cardinal  avoit  fait  arrêter  la  femme  dè 
Fargues,  avec  fes  enfants ,  pour  luifer- 
vir  d'otage,  &  pour  le  retenir  par  la 
crainté  des  vengeances  que  l'on  pour- 
'  roit  cx'ercer  fur  eux,  s'il  s'obftinoit  dans 
iii  rébellion  9  mais  cet  artifice  ne  réuifîc 
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pas.  Fargues  étoit  réfolu  de  couc  lacri* 
'fier  pour  fe  maintenir  dans  fon  pofle; 
&  ii  acquit  bientôt  tant  d  autorité  dans 
la  Ville  ,  que  le  Maréchal  d^Hocquîn- 
coure  jugeant  que  fa  préfence  y  étoit 
inutile ,  en  fortic  pour  aller  joindre  le 
Prince  de  Condé  à  Bruxelles. 

Vers  la  fin  d'Avril,  le  Cardinal  con- 
duifit  le  Roi  à  Amiens,  &  il  y  fit  ame- 
ner la  temme  de  tVgues ,  dont  il  pré- 
tendoit  fe  fervirpour  reprendre  la  Ville 
de  Hedin;  cette  femme,  qui  étoit  gar- 
dée à  vue  j  &  qui  foufFroit  fa  prifon  tbit 
impatiemment ,  fît  demander  une  au* 
dience  au  Cardinal ,  qui  voulant  tou- 
jours négocier,  ne  la  lui  refufapas  :  elle 
lui  dit  qu'elle  étoit  au  défefpoir  de  ce 
que  faifoit  fon  mari;  &  que  fi  ellepou- 
voit  avoir  une  entrevue  avec  lui,  elle 
fe  faifoit  fort  de  le  ramener  à  fon  de- 
voir. Le  Cardinal  fe  laifla  peri'uader; 
&  il  renvoya  fur  fa  parole  à  Hedin ,  avec 
ies  enfants;  mais  dès  qu'elle  y  fut  arri- 
vée, elle  oublia  toutes  fes  promefles, 
&  entra  dans  tous  les  fentinients  de  fou 
mari*  Le  Cardinal,  honteux  d'avoir  été 
dupé  par  cette  femme,  s'imagina  que 
l'approche  deiaperfonne  du  Roiferoit 

une  grande  imprelljon  fur  Telprit  des 
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Soldats,  &  de  la  plupart  des  Officiers 
de  la  Garnifon  ,  qui  abandonneroient 
leur  Chef  pour  fe  foumectre  à  leur  lé- 
gitime Souverain.  Dans  cette  efpéran* 
ce ,  il  fît  partir  le  .Roi  d'Anrieiis ,  pour 
aller  à  Abbe ville,  d'où  il  vint  coucher 
iSkns  m  Château  proche  Hedin*  Il  en* 
voya  lui-même  fommer  la  Garnifon  de 
fe  rendre;  mais  elle  ne  répondit  à  cette 
fommation'que  par  des  coups  de  canon. 
Le  Roi  fut  obligé  de  fe  retirer.  Ce  Prin- 
ce, qui  avoir  alors  vingt  ans^  conferVa 
toujours  un  vif  reflentiment  de  cette 
infulte;  &  malgré  les  Lettres  d'aboli- 
tion accordées  à  Fargues  par  le  Traité 
des  Pyrénées ,  on  lui  fit  fon  procès  pour 
des  crimes  qui  n'avoient  aucun  rapport 
à  fa  rébellion,  &  il  fut  pendu  à  Abbe- 
viile,  huit  ans  après  fa  révolte,  que  l'on 
regarda  toujours  comme  le  véritable  mo- 
tif de  fa  condamnation. 
'  Le  Prince  d^  Condé  avoit  tenu  les 
engagements  qu'il  avoit  pris  avec  la 
Garnifon  de  Hedin ,  de  ne  faire  aucun 
Traité  avec  la  France ,  fans  l'y  compren- 
dre; car  on  en  fit  un  Article  exprès  dan$ 
le  Traité  des  Pyrénées,  dans  lequel  il 
fut  Itipulé  que  Ton  donneroit  des  Let- 

itces  d'abolition  aux  Officiers  de  guerre 
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Soldats  de  cette  Gainifon^  qui 
'  s^éioienc  fouftmtts  à  Tobéîilàiice  du  Roi 

à  condition  que  la  Place  feroic  reniife 
encré;  ie^  mains  de  Sa  Aât}eâé;.ce  qui 
fut  exécuté  en  1 660. 

Depuis  ce  temps-là^  Hedin  eft  tou- 
jours demeuré  à  la  France.  L^Abbé  Pré- 
voit ^  célèbre  par  plulieurs  Ouvrages 
qu'il  a  donnés  au  Public^  étoic  né  dam 
cetce  Ville. 

Le  Bailliage  d'Hedin  contient  124 
Villages  &  Hameaux.  On  voit  dans  Tes 
environs  pluâeurs  belles  Abbayes ,  coni* 
me  celle  de  Cercamp  ,  Religieux  de 
rOiîdre  de  Cîteaux,  laquelle,  quoique 
lîtuée  dans  TAftoïs ,  dépend  néanmoins 
du  Diocefe  d'Amiens.  Ceue  Abbaye  a 
été  fondée  Tan  1 1 37  ?  par  les  Comtes 
de  Saint- Paul;  TEglife  étoit  antrefois 
très-nsagniftq ue 9  mais  si  n'en  rdle  à  pré- 
fent  que  la  nef. 

L'Abbaye  de  Blangy  9  liwée  fous  le 
Diocefe  de  Boulogne,  fut  fondée  ver» 
Fan  6825pourdesRe!îgieufes,parfainte 
Berche,  Comteflfe  de  Pomhieu dont 
on  y  pofiëde  les  Reliques.  Ce  Monaf- 
tefe  fot  rétabli  dans  le  Xl^.  fiecle  pour 
des  Religieux  de  faiut  Benoît,  qui  fu- 
rent tirés  de  Mbbaye  de  Fecamp  ea 
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Normandie,  à  laquelle  celle  de  Blangy 
a  été  foumife  jufqu'au  XLV^.  fiecle« 

L'Abbaye  d'Auchy-ies-Moines ,  de 
rOrdre  de  &mt  Benoit ,  Diocefe  de 
Boulogne,  fut  fondée,  vers  Tan 720,  à 
r honneur  de. faine  Silvin;  les  premiers 
Religieux  furent  tirés  de  FAbbayc  de 
Saint-B^rcin,  de  laquelle  cellpd'Auchy 
doit  encore  recevoir  fon  Abbé. 

L'Abbaye  de  Dommartin ,  autrefois 
Saint-Jo(Iè*au-Bois ,  Diocefe  d'Amiens, 
fut  fondée  au  comuiencemient  de  TOr- 
clre  de  Prépiomré ,  par  Milon ,  Ëvêque 
de  Térouane.  Elle  eft  très-belle,  &  une 
des  plus  iloriiTantes  de  tout  l'Ordre* 

Celle  de  Sainc-André-au-Bois,  auflî 
du  Diocefe  d'Amiens ,  à  deux  lieues 
d'Hedin,  n'étoit  en  fon  origine  qu'une 
dépendance  de  l'Abbaye  de  Domniar- 
rin.  Thierri,  Ëvêque  d'Amiens,  l'érigea 
en  Abbaye  Tan  1 163.  Ellp  n'a  aucune 
Cure  ;  ce  qui  eft  aflez  particulier  dans 
rOf  4re  des  Prémonu;és*  * 


*  Les  Armes  d'Hedin  font  d'or  &de  gueules 
àTutoile  de  Tun  en  Taiitre.  Celles  du  Comté 
de  Hedin  font  d'azur  à  l'efcarboucle  pomnieté 

de  huic  laix  d'or  chargés  en  cœur  de  récaflba 
de  la  Ville. 
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LA  VILLE  DE  St.  venant. 

IL  y  a  eu  depuis  Ion  s- temps  des  con- 
teftations ,  fi  cecte  Viiie  étoit  de  la 
Flandre  ou  de  l'Artois  ^  émnt  fituée  fur 
les  frontières  de  ces  deux  Provinces  : 
ce  qui  n'a  jamais  été  décidé.  Son  Pa- 
tron eit  laine  Venant,  dont  elle  porte 
le  nom.  Elle  eft  fituée  fur  !a  Lis ,  à  deux 
lieues  d'Aire,  &  a  le  titre  de  Comté. 
Sa  principale  défenfe  confifte  dans  les 
inondations  que  forment  les  ruiflèaux  de 
Kobecq  fil  de  Garbecq. 

II  n'y  a  qu'une  Eglifc,  laquelle  efl  dé- 
diée à  iàint  Venant  :  les  Peuples  Tont 
fait  bÉcir  à  l'honneur  de  ce  feint  Mar- 
tyr, qui  vécut  vers  Tan  762,  du  temps 
de  Pépin ,  Roi  de  France.  Il  avoic  fervî 
premièrement  fous  ce  Prince;  mais  il 
le  donna  enfuite  entièrement  à  Dieu  y 
&.  fe  retira  dans  les  bois,  qui  étoier^ 
alors  aux  environs  d'Aire,  où  il  fut  af- 
falfiné  par  un  voleur,  qui  crut  trouvée 
auprès  de  lui  de  grandes  ricliedès.  Les 
miracles  que  Dieu  opéra  enfuite  par 
Tiater ceilîoft  de  faint  Venant ,  &  le  coa^ 
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Cours  de  monde  qui  vinc  vifiter  fon  tom- 
beau, ont  donné  Torigine  à  cette  petite 
Ville.  On  trouva  ^  Tdn  1608,  les  oile- 
ments  de  faînt  Venant  au  Village  de 
Sainte-Itisbergue ,  à  une  lieue  de  cette 
Ville  ;  mais  il  y  a  eu  quelques  contefta- 
rions.  Il  c'étoienc  les  véritables  Reli- 
ques du  faîne  Martyr ,  dont  la  Fête  fe 
célèbre  le  10  Oftobre. 

Il  y  a  un  nouvel  Hôpital  pour  les 
Malades  &  les  Soldats ,  gouverné  par 
les  Frères ,  dits  Bons-Fuiix  ;  le  Roî 
Louis  XIV  rétablit  en  1 702 ,  &  ordonna 
que  les  revenus  de  l'ancien  Hôpital  de 
cette  Ville  .&  ceux  de  fes  Maladeries, 
ccrp.me  auffi  ceux  de  lîavcrskerckc  , 
fervilTent  pour  fon  entretien. 

Cette  Place  a  eu  autrefoîis  de  bonnes 
fortifications;  en  1657  '  Maréchal  de 
Turenne,  commandant  l'armée  de  Fran* 
ce  ,  la  vint  afliéger  ,  pendant  que  le 
Prince  de  Condé  faifoit  le  liège  d'Ar- 
dres,  en  Picardie.  Cette dernicie Place 
étoit  fur  le  point  d'être  prife,  &  les  Ëf- 
^  pagnols  fe  préparoient  déjà  à  fecourîr 
*  Saint- Venant ,  lorfque  le  Gouverneur 
rendit  la  Place  au  Maréchal  de  Turen- 
Dc  ^  qui  envoya  d'abord  des  troupes  pour 
iaire  lover  le  liege  d'Ardr es  ^  &  qui  prit 


St.  ;Ve 


apS    LES  DELICES 

enfuice  en  quatre  jours  le  Fore  de  Mâr- 
KANT^"  dick. 

Saine- Venant  fut  érigé  en  titre  de 
Comté  le  17  Décembre  1655,  parle 
Roi  d'Efpagne,  en  faveur  de  Maximi- 
lien  de  Lieres ,  Gouverneur  de  Saint- 
Omer.  En  1 659 ,  il  fut  cédé  à  la  France 
par  le  Traité  des  Pyrénées  9  &  fes  forti- 
fications furent  rafées. 

Le  fiege  que  cette  Ville  a  foutenu  en 
1710  l'a  rendue  célèbre  ;  les  François 
en  avoient  relevé  les  fortifications,  &  y 
avoient  mis  une  bonne  gamifon ,  lorf** 
que  le  Prince  Eugène  de  Savoie  &  le 
J)uc  de  IVlarieborough  ^  commandant 
Farmée  des  Alliés la  firent  invertir  le 
5  Septembre  9  après  la  prife  de  Béthu- 
ne.  Le  Prince  d'Orange  commanda  au 
ficfre,  &  le  Chevalier  de  Selve,  Briga- 
iiier  François,  comraandoit  dans  la  Ville 
avec  fix  Bataillons^  La  tranchée  y  fut 
ouverte  le  16;  mais  le  défaut  de  vivres 
&de  munitions  fut  caufe  que  les  Allîégés 
fe  rendirent  par  capitulation  le  29  fui« 
vaut.  Cette  Place  fut  rendue  à  la  France 
l'an  1713,  par  la  Paix  d'Utrecht.  * 

*  Les  Armes  de  Saînt-Venant  (ont  de  gueule? 

à  deux  biUi  aduiics  &  Q:ois  tyclilci  iXor» 
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VILLE.  IXE  LILLERS, 

LA  ficuatîon  de  cptte  petite  Place  eft 
entre  les  Villes  d*Aîre  &  de  Béthu- 
ne^  éloignée . de  Tune  &  de  l'autre  de 
deux  tieues.  Elle  k  eu  autrefois  de  bon- 
nes fortificacions  j  mais  depuis  plulicurs 
années  elles  onc.  été  démolies ,  &  c'efl 
a  préfenttîne  Ville  ouverte,  de  peu  de 
conûdéraâaoi^  finon  que  c'eil  une  Châ- 
tellenie  ou  Bailliage,  duquel  dépendent 
environ  foixante  Villages ,  dont  la  Sou- 
veraineié  fut  cédée  à  la  France  en  1 659  » 
par  la  Paix  des  Pyr^^nces. 

Son  Egiife  CoUégiale  eft  dédiée  à 
la  fainte  Vierge  &  à  faint  Orner  ;  We- 
noœar.  Seigneur  de  Lillers,  y  a  fondé , .  ' 
en  1048,  un  Chapitre  de  dix  Chanoi- 
nes 9  defquels  il.  m'y  a  que  quatre  qui 
ont  une  pleine  Prébende.  Le  lloi  les 
confère  alternativement  avec  le  Marquis 
de  Lillers. 

II  y  a  auffi  un  Couvent  de  Domini- 
cains,  fondé  Tan  1623,  &  un  de  Sœurs 
Grifes ,  avec  un  bel  Hôpital  pour  les 
Malades  &  les  Soldats ,  établi  en  1 65}  5  / 
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par  Edic  de  Louis  XIV  ^  en  vertu  du-  ' 

quel  cet  Hôpical  doit  jouir  des  revenus 
des  Malâderies  de  cecce  Ville  ,  &  de 
ITIôpital  de  Chocques. 

On  voit  aux  environs  de  Lillers  deux 
Abbayes  de  Religieux,  Tune  à  Chocqués 
&  Taucre  à  Ham.  La  première  eil  de 
Chanoines  Réguliers  de  TOrdrede  faint 
Auguftin.  Robert,  Seigneur  de  Béthu- 
ne  9  avoir  fondé  premièrement  des  Cha- 
noines fécuiiers  l'an  i  loo  ;  maïs  vingt 
ans  après, Jean,  Evêque  deXérouane, 
changea  ce  Collège  en  Monaftere  ré- 
gulier :  ce  qui  fut  confirmé  par  le  Pape 
Eugène  III  ;  &  les  Seigneurs  de  Bé- 
chune  lui  donnèrent  encore  de  plus 
grands  biens  dans  la  fuite^ 

Cèlle  de  Ham  ,  de  l'Ordre  de  faint 
Benoit,  fut  fondée  en  1084,  par  En* 
gerand,  Seigneur  de  Lillers;  les  pre- 
miers Religieux  vinrent  de  TAbbaye  dé 
Charroux  en  Poitou. 


c 
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LA  FILLE  DE  St.  PAUL. 

ON  rappelle  Fanum  S.  Pauli ,  ou 
Paulopolh  :  elle  efl:  à  quatre  lieues 

de  Sainc-Omer,  6cà  huicd'Arras;  quoi- 
que de  l*Arcois,  elle  dépend  pour  le 
fpirituel  de  l'Evêque  de  Boulogne.  Son 
Églife  Collégiale  eil  dédiée  au  faint  Sau- 
veur. Il  y  a  un  Chapitre  de  douze  Cha- 
noines 9  avec  un  Doyen ,  fondé  vers 
Fan  1030,  par  Roger,  Comte  de  Saînt- 
Paul.  L'Eglile  Paroiffiale  eft  dédiée  à 
faine  Paul  :  elle  a  été  rebâtie  Tan  1674. 
Outre  le  Couvent  des  Carnées,  admis 
Tan  16159  il  y  a  des  Sœurs  Grifes  du 
tiers- Ordre  de  faînt  François  ;  des  Sœurs 
Noires ,  &  rtlôpi tal  de  faint  Ladre.  Plus 
de  aoo  maifons  de  cette  petite  Ville  y 
furent  confumées  le  23  Août  1730 ,  en 
moins  de  trois  heures  de  temps,  par  le 
feu,  occafionnépar  un  coup  defufiltiré 
dans  la  paîUe. 

Le  Comté  de  Saînt-Paul  a  été  pof- 
fédé  par  les  Princes  de  la  Maifon  de 
Luxembourg  ;  il  paflà  dans  la  Maifon 
de  Bourbon  par  le  mariage  de  François 
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de  Bourbon,  Coinre  de  Vendôme,  bî- 
faïeul  du  Roi  Henri  IV,  conclu  en  1475, 
avec  Marie,  petite  fille  &  héritière  de 
Louisde  Luxembourg,  Comte  de  Saine- 
Paul,  &  Connétable  de  France,  qui  a  voit 
érc  décapité  en  Grevé  fous  Lotiîs  XL 
Delà  il  eft  entré  dans  la  Maifon  des  Ducs 
de  Longueville ,  dont  le  dernier ,  Char- 
les-Paris d'Orléans ,  Comte  de  Saint- 
Paul,  &c.  fut  tué  lorfque  les  François 
palFerent  le  Rhin  en  1672,  Sa  Cœar^ 
IVlarie  d*Orl       DuchefTe  douairière  de 
Nemours ,  lui iuccéda  :  comme  elle  n'eue 
pas  d*ertfànts,  elle  vendit,  Fati  1705, 
la  Terre  de  Saint- Paul  à  Louis  de  Me- 
lun.  Prince  d'Epinoy,  pour  k  fomrae 
de  375000  livres.  Le  fils  de  celui-ci, 
Louis  de  Melun ,  Duc  de  Joyeufe,  Pair 
de  France,  &c.  fut  bleiïemalheureufe- 
ment  par  un  cerf  que  l'on  challoit  dans 
la  Foret  de  Chantilly,  dont  il  moiiruc 
deux  jours  après,  le  31  Juillet  1724^ 
âgé  de  trente  ans,  (ans  laiflfertl'eiTfancs 
de  fon  époufe ,  Arraande  de  la  Tour  de 
Bouillon.  Par  cette  mort ,  le  Comté  de 
Snint-Paul  échut  à  Charles,  Duc  de 
Rohan ,  Prince  de  Soubife ,  &c.  ne^eu 
du  défunt. 

Ce  Comté  étoit  autrefois  ua  arrière- 
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Fief  du  Comté  d'Artois  ^  quoique  les 
François  n'aienc  pas  voulu  en  convenir 
aux  Conférences  deCambray  ei)  1529 , 
où  ils  prétendirent  que  la  reconnoif- 
iatice  de  cet  arriere-Fief  fe  devoît  faire 
devant  le  Roi  de  France,  en  qualité  de* 
Comte  de  Boulogne.  Ënân  ^  le  Roi 
I^ouis  XIV,  par  un  i\rrêt  donné  en  Jan- 
vier 1707,  ordonna  que  le  Comté  de 
St.  Paul  releveroit immédiatement  delà 
Couronne  de  France ,  &  de  la  grofîe 
Tour  du  Louvre,  è  la  charge  de  dix 
livres  pour  les  droits  &  reliefs,  &c. 

Le  Comté  de  Saint -i^aul  porte  le 
titre  de  SénéchaufTée,  &  fa  Jurifdiélion 
s^étend  fur  deux  cents  quatre-vingts 
deux  Villages  &  Hameaux;  même  le 
Comté  d'Ërpinoy  en  relevé,  quoiqu'il 
ait  été  érigé  en  Principauté.  * 

On  voit  aux  environs  dé  Saint-Paul 
TAbbaye  de  Ruiflfeauville ,  Chanoines 
Réguliers  de  l'Ordre  defaintAuguftîn, 
autrement  dite  Notre-Dame-au-Bois , 
fondée  vers  Tan  1 120,  par  un  Seigneur 
de  Quercy;  le  Prieuré  de  Rebreuve, 


*  Les  Annes  de  Saint-Paul  Ibnc  d'azur  à  une 
gerbe  d*avoioe  fleurie  d'or^  liée  de  même. 
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dépendaacderAbbayed'Arouaife,  pr^S- 
de  Bapaume;  les  Prieurés  de  Pas,  Li- 

gny,  &c.  Il  y  a  auIFi  le  Village  d'Aziii- 
coure,  ou  Henri  V,  Roi  d'Angleterre^ 
•  défit,  en  1415,  Tarmée  de  Charles  VI, 
Rûi  de  France.  Les  François  y  attaquè- 
rent les  Anglois ,  qui  fe  défendirent  avec 
tant  de  bravoure,  qu'ils  battirent  leurs 
ennemis  à  plate*couture.  Les  Dmcs  d'A- 
îençon,  de  Lorraine,  de  Bar,  de  Bra- 
bant,  de  Nevers,  le  Connétable  d'Aï- 
bret ,  le  Maréchal  de  Boucicault ,  &  TA* 
mirai  de  Dainpierre ,  furent  tués  fur  la 
place*  ^ 


LA  FILLE  DE  TÉROUANE. 

ÇEtte  Ville ,  'appellée  en  latin  T^- 
mana  ou  Civitas  Morinomm ,  efi  une 

dès  plus  anciennes  des  Pays-Bas,  &  a 
été  la  Capitale  des  Morins ,  Peuples  de 
la;  Gaule  Belgique ,  que  le  Pocte  Vir- 
gile a  nommé  dans  {^oul^nèiàe  ^exeremi 
hominum  Morinu  Elle  a  été  trè$-céle-> 
bjre  dansrhifl:oij:e4  trè^forte ,  &  le  bou- 
levard des  Flamands  contre  la  France; 
n^ais  à  préfent  c'eft  ua  des  moindres 

Bourgs 
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Bourgs  de  tout  le  Pays  d'Artois^  fitué 

fur  la  rivière  de  Lis,  à  deux  lieues  d'Aire 
&  de  Saint-Omer ,  &  à  lix  de  Boulogne. 
On  voit  encore  les  murailles  de  Fan- 
cienne  Ville,  où  il  ne  refte  plus  que 
les  ruines  d'une  feule  Porte,  dite  du 
Saint-Efprit.  Dans  cette  enceinte  il  n'y 
a  aucune  maifon;  &  ce  n'eft  qu'une  prail* 
rie,  donc  les  fruits  fe  partagent  annuel- 
lement entre  les  Ëvêques  de  St.  Orner 
&  de  Boulogne. 

Térouane  a  eu  un  Evêché  très- ancien  ^ 
Suffragant  de  TArchevêché  de  Rheims  ; 
il  étoît  fi  confidérable  &  fi  étendu ,  qu'il 
.  étoi  t  partagé  en  vingt-cinq  Doyennés ,  & 
en  800  ParoiflTes,  qui  s'étendoient  dans 
TArtois,  le  Boulonnois  &  la  Flandre. 

ÉrâdVES    DE  TÉROUANE, 

L  St.  Antimonde  fut  envoyé  par  faint 

Remi ,  Archevêque  de  Rheims ,  vei's 
Tan  500,  pour  convertir  lesMorins^Ôc 
autres  Peuples  voifins ,  qui  étoient  re- 
tombés dans  l'idolâtrie,  après  avoir  reçu 
les  lumières  de  la  Foi ,  par  la  Prédica- 
tion de  fàînt  Fufcien  &  de  faint  Viéto- 
ric ,  qui  y  reçurent  la  Couronne  du  Mar* 
tyre  vers  l'an  286.  Ce  premier Evêque 
fDourut  ran5io« 

TomIL  V 
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IL  Atalberc  étoic  le  fàvori  do  Roi 

Lothaire.  Après  fa  more ,  arrivée  Tan 
552,  le  Siège  de  Térouane  fuc  long- 
temps vacant,  h  caufe  des  irruptions 
des  Huns,  &  d'autres  Peuples  barbares. 

III.  St.  Orner,  natif  de  Confiance, 
en  Allemagne ,  &  Moine  de  TAbbaye 
de  Luxeuil ,  en  Franche-Comté ,  devine 
Evêque  de  Térouane  vers  l'an  6:13; 
étant  devenu  vieux  &  aveugle ,  il  (e  dé- 
mît de  fon  Evêché,  &  mourut  Tan  695, 
âgé  de  cent  ans.  On  fait  fa  Féte  le  9  Sep* 
tembre. 

IV.  Ûrancius  fut  Suffi^gant  &  Vi- 
caire de  faint  Orner  ;  il  mourut  l'an 

V.  St.  Baînus,  auparavant  Moine  & 
Abbé  de  Saint- Wandrille  en  Norman* 
die  5  mourut  en  yo6. 

VI.  Ravangere ,  fondateur  de  TAb- 
baye  de  Biangy ,  décéda  Tan  720.  Saint 

Sylvin,  fondateur  de  celle  d'Auchy-Ies- 
Moines,  qui  avoic  été  fon  Suffraganc^ 
mourut  quelque  temps  auparavant. 

VIL  St.  Erkembode,  Abbé  de  Sains- 
Bertin,  mourut  en  742. 

VIIL  Adalgere. 

IX.  Gontbert,  mourut  Tan  747. 

X.  Ethaire  ell  nommé  dans  une  lettre 
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du  Pape  Zacharie  aux  Evcques  de  ^  . 

^  *  *  £VEQXJ£S 

France.  de  té- 

XI.  Radiialde^fuc  envoyé  au  Con-^*'^^^»'^- 
cile  de  Rome  1  an  768  9  par  l'Empereur' 
Charlemagne. 

'XIL  Achalphe  ou  Dimmiricius^  Tan 

XIIL  Wigbert.  ' 

XIV.  Théoduîn,  Tan  800. 

XV.  Erembalde. 

XVL  St.  Foiquin  fut  nommé  à  cet 

Evêclié  Tan  816,  parTEmpereur  Louis  5 
il  décéda  Tan  855 ,  &  Ton  fait  fa  Féte 
le  14  Décembre. 

XVIL  St.  Hurafride,  Religieux  de 
TAbbaye  de  Prumy ,  &  Abbé  de  Saint- 
Bertin  :  il  foufFrit  beaucoup  par  les  irrup- 
tions des  Normands,  &  mourut  Tan 
869- 

XVIII.  Aaard^  Evéque  de  Nantes  5 

étant  exilé  de  fon  Evéché,  gouverna 
pour  quelque  temps  celui  deTérouane; 
en  87  2 ,  il  devint  Archevêque  de  Tours. 

XIX.  Adaibert  quitta  TEpifcopat  vers 
Tan  890  9  &  mourut  en  9 1 4. 

XX.  Heriland  fe  trouva ,  l'an  892^ 
au  Concile  de  Rheims ,  où  TArchevé^ 

que  Foulques  lui  donna  radminiilradoii 

de  fEvêché  de  Châloos^fur-Marne» 
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v.  .  ^     XXI.  Etienne,  fe  trouva,  l'an  ooo- 
DL'  Te-  au  Concile  de  Soilîons. 
EouAN».      XXII.  Wicfride ,  Religieux  de  TAb- 
baye  de  Saint- Bertin,  fuccéda  Tanpss  y 
&  mourut  en  960. 

XXIII.  David,  auparavant  Moine  de 
Saint-Pierre  à  Corbie  9  mourut  1  an  964» 

XXIV.  Frameric  décéda  Tan  999. 

XXV.  Baudouin  remit  le  Siège  à  Tc- 
rouane ,  après  qu'il  eut  été  transféré  à 
Boulogne ,  par  fon  Prédécefièur  Héri- 
land,  à  caufe  des  incurfions  des  Nor* 
mands.  Il  rétablir  les  Eglifes,  &  fonda 

•  feize  Prébendes  dans  ia  Cathédrale  ;  fa 
mort  arriva  Tan  1030. 

XXVI.  Drogon  ,  Moine  de  Berg- 
Saint-Vinox,  &  Pafteur  de  Ghiftelles^ 
mourut  en  1078. 

XX VIL  Hubert,  Archidiacre  de  Té- 
rouane,  fut  accufé  de  fimonie,  &  con- 
damné ,  Tan  I G  8  2 ,  à  fe  retirer  dans  l'Ab- 
baye de  Saint-Bertim 

XXVllI.  Lambert,  natif  de  Bail- 
leul ,  occupa  par  force  le  Siège  de  Té- 
rouane,  &  fut  facré  par  des  Evêques 
ichifmatiques ;  il  fut. excommunié  par 
les  Léfi'acs  du  Pape  Grégoire  VII,  & 
fes  Diocéftins  le  chadèrent,  en  1084, 
hors  de  l'Eglife  de  Térouane  ,  après  lui 
avoir  coupé  ia  langue  &  les  doigts. 
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XXIX,  Gérard  fiu  pareillement  ac-  évèqu» 
cufé  de  fimonie  ,  &  condamné  ,  Fan  de  Té- 
Î099,  à  finir  fes  jours  dans T Abbaye  du 
Mont-Sainc-Eloi  près  d'Arras- 

XXX.  St,  Jean ,  Seigneur  de  Comî- 
nés  &  de  Warneton ,  Chanoine  de  Saint- 
Pierre  à  Lille  ,  &  puis  Religieux  au 
Mont-Sainc-Elor,  mourut  lè  27  Janvier 
1130. 

XXXI-  St.  Milon,  Abbé  de  Dom- 
martin ,  de  TOrdre  de  Prémontré  ea 
Artois ,  mourut  Tan  1158* 

XXXIL  Milon  II ,  Chanoine  Régu- 
lier &  Abbé  de  RuiflTeauvilie ,  de  TOr- 
^re  de  faint  Auguftin,  fuccéda  à  Ibn  on- 
cle, dont  il  écoit  Archidiacre;  il  mou- 
rut l'an  1 1 69.  L'Archevêque  de  Rheims 
n'avoit  pas  voulu  facrer  Milon ,  à  caufe 
des  oppolitions  du  Clergé  de  Boulo- 
gne, en  Picardie,  qui  voulut  avoir  un 
.li  vêque  partjcuiier;  mais  le  Pape  Alexan- 
dre HI  le  facra ,  &  ordonna  à  ceux  de 
Boulogne  de  lui  obéir-  Il  n'y  a  eu  d'Evê- 
que  particulier  à  Boulogne  que  viers  l'an 
1565,  après  la  deltruftion  deTérouane. 

XXXIIL  Didier ,  Prévôt  de  Saint- 
l>ierre  à  Lille ,  &  Archidiacre  de  Tour* 
nay, mourut  l'an  1191. 

,  XXXIV*  Lambert ,  natif  de-Bruges . 

y 
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^  .  Chancelier  de FEgUie  de  Rheims  9  mou*> 
D  E  T  E  rue  en  1 207. 

RouAKB.      XXXV.  Jean ,  Archidiacre  de  Te- 
rouane,  &  neveu  de  Lambert  9  décéda 

Tan  121 3. 
XXX VL  Adam ,  natif  d'Arras  ,  Ar^ 

chidiacre  de  Paris;  il  quitta  Ton  Evé- 
cbé  l'an  1 229  ,  pour  lervir  Dieu  dao& 
FAbbaye  de  Ciairvaux* 

XXXVIL  Pierre  de  Douy,  Archi- 
diacre de  Flandres  dans  TEglife  de  Té* 
ro Liane ,  mourut  Pan  1250. 

XXXVIiL  Raoul  de  Kala^  mourut 
vers  Pan  1265. 

XXXDC.  Henri  de  Mûris ,  Grande 
Chancre  de  Térouane,  mourut  l'an 
1090. 

XL.  Jacques  de  Boulogne  ,  décéd* 
Pan  1301. 

XLI.  Enguerand  de  Crequy,  aupa- 
ravant Eveque  de  Cambray,  mouruc 
vers  Pan  1320, 

XLIL  Jean  de  Vienne  ou  Vianden  ; 
îl  devint},  en  1334,  Archevêque  de 
Rheims. 

XLIII.  Raimond  Sacquec,  Confeil* 
1er  au  Parlement  de  Paris;  il  devint  >  en 

J355,  Archevêque  de  Lyon. 

.  XHV,  Gilles  d'Aifcelin,  devint  eo» 

N 
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fuite  Chancelier  de  France ,  &  puis  Car-  êvêqui 

dinal  ;  il  mourut  Tan  1378.  de  Tk- 

X  L V.  Robert  de  Genève ,  Chanoine 
de  Paris ^,  devint,  l'an  1365,  Evêque 
de  Térouane ,  trois  ans  après  Evêque 
de  Catnbray,  puis  Cardinal,  &  Pape 
l'an  1 378.  Il  prit  le  nom  de  Clément  VII, 
éc  tint  le  Siège  à  Avignon ,  pendant  le 
Schifiîie  contre  le  Pape  Uri3ain  VI ,  qui 
demeura  à  Rome.  Cet  anti-Pape  mou^  ' 
mt  Tan  1394. 

XLVI.  Gérard  de  Dainville  pafla  de 
TEvêché  d'Arras  à  celui  de  Térouane, 
Tan  1 368 ,  puis  à  celui  de  Cambray  m 

XL  VIL  Adheimar-Robert,  Cardinal, 

fut  transféré  9  l!an  1378,  àrArchevêché 

de  Sens.     '  '  • 

XLVIII.  Pierre  d'Orgemont,  Prévôt 
de  la  Cathédrale  d'Angers,  devint,  en 
1 384 ,  Evêque  de  Paris,  où  il  mourui: 
¥m  1409. 

XLIX.  Jean  Tabary ,  Médecin  de 
Charles  V ,  Roi  de  France ,  mourut  ran 
1403. 

L.  Matthieu  Renaud,  natif  de  Bbt 

•  pîiume ,  Confefreur  de  Charles  VI,  Roi . 
de  France  :  il  mourut  Tan  1414. 
.  LI.  Louis  de  Luxembourg,  devint, 

V  iy 
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Ev  -ouLs  ^  ^43^^  Archevêque  deRooen,  Car^ 
L    1  1  -  dinal  en  1439^  &  Chancelier  de  Hen- 
x^i^ANE.         ^  j^^.  d'Angleterre ,  qui  le  fit  auffi 
Evêque  d'Ely.  Il  mourut  en  1444. 

LIL  Jean  ie  Jeune,  auparavant  Evê^ 
que  de  Conferans  &  d'Amiens,  enfuite 
Cardinal  Tan  1439,  &  Evêque  de  Ma* 
con.  Il  mourut  en  1 45 1. 

LUI.  David  de  Bourgogne,  fils  na- 
turel de  Philippo-le-Bon ,  Duc  de  Bour-^ 
gogne,dcviiK,  Tan  1456,  Evêque d*U* 
trecbt. 

LIV.  Henri  de  Lorraine ,  Comte  de 
Vaudeniont,  réfigna  i'Evêché  de  Té- 
rouane  Tan  1485  ,  retenant  celui  de 
JVlecz,  où  il  mourut  Tan  1505, 

Guil  laume  deClugny ,  Bourguignon , 
Chanoine  de  Liège,  Prévôt  de  Béthu- 
ne,  &  frère  de  Ferry,  Cardinal  filï^vé- 
que  de  Tournay ,  avoic  été  nommé  Coad- 
juteur  de  Térouane;  mais  en  14779  il 
fut  arrêté  par  ceux  de  Gand  avec  le 
Chancelier  Hugoner,  étant  accufés  d'a- 
voir donné  au  Duc  Charles-le-Hardi  de 
mauvais  confeils  au  préjudice  du  Pays. 
Hugonet  y  perdit  la  tête  fur  un  écha* 
faud ,  &  Ciugny  courut  grand  rifque  de 
iavie.  Il  fe  retira  enfuite,  auprès  du  Roi 
Louis  XI,  qui  lui  donna  TEvêçhé  dô 

Poitierâi  U  mourut  en  1480. 
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LV.  Antoîne  de  Croy,  mourut  dans  ^^.^^^ 

la  Terre-Saince  Taa  1495.  de  Tb- 

LVI.  Philippe  de  Luxembourg, Car- 
dinal  &Eveque  du  Mans  &  deTéroua- 
ne ,  devint  Ëvêque  d'Arras  l'an  151a. 

LVII.  François  de  Melun,  Prévôt  ' 
de  Saint-Omer  &  de  Lille,  obtint  TE* 
vêché  deTérouane  Tan  151 2  ,  par  per- 
mutation avec  Philippe  de  Luxembourg, 

LVIIL  Jean  de  Lorraine,  Cardinal 
&Adminiftrateurde  quatorze  Evêchés; 
ravoir ,  Térouane ,  Toul ,  Narbonne  , 
Verdun,  Luçon  ,  Valence,  Rheims, 
Lyon,  Alby,  Die ,  Mâcon  ,  Nantes, 
Agen  &  Met/.,  mourut  Tan  1550. 

LIX*  Philippe  de  la  Chambre,  au- 
paravant Moine  &  Abbé  de  Corbie^ 
Evêque  de  Térouane  Tan  1530,  Car- 
dinal &  Evêque  de  Jellay.  11  décéda 
Pan  1550, 

LX.  François  de  Crequy ,  Abbé  de^ 
Selincourc,  mourut  Pan  1552. 

LrXL  Antoine  de  Crequy  ne  fut  que 
Dommé  il  cet  Evêché;  car  en  1553  , 
Térouane  fut  prife  &  détruite  par  les 
troupes  de  PEmpereur  Charles-Quint» 
Ce  Prélat  devint  enfuîte  Evêque  de 
liantes  &  dAmiens  ^  &  Cardinal  i  & 
mourut  Pan  1 574. 
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•  ^  'LXIL  Guillaume  de  Poitiers-,  Cha- 
B^^IV  noine  Ôc  Archidiacre  de  Liège  »  Prévôt 
de  Saint-Omer,  &  Confeiller  de  J'Em- 
pereur  Cliarlcs-Quîn^.fw  nommé  en* 
fime  par  Sa  Maj.  Imp.  à  cet  Evêché; 
mais  fa  nomination  n'eue  point  d'^efFet, 
&  il  fuc nommée  Tan  1560 ,  à  TEvêciié 
de  Saint- Orner. 

On  peut  voir  par  ce  Catalogue  ,  que 
l'Eglifé  de  Térouane  a  été  autrefois  très- 
jlluftre,  puifqu'outre  un  grand  nombre 
xîe ,  faints  Evéques  qui  l'ont'  gouver- 
jîée^  elle  a  produit  encore  le  Pape  Clé* 
ment  VII,  &  huit  Cardinaux. 

L'Egiife  Cathédrale  de  Térouane^ 
jdédiée  à  Notre-Dame ,  a  été  très-belle 
ài  magnifique ,  comme  Ton  en  peut  ja« 
ger  par  le  plan  qu'on  en  a  confervé.  Il 
y  avoit  un  Chapitre  compoféde  uence* 
cinq  Chanoines ,  avec  un  Doyen ,  deux 
Archidiacres,  l'un  d'Artois.,  &  l'autre 
de  la  Flandre  ;  tin  Chantre ,  un  Tréfo- 
jiera^  un  Ecolâtre  &  un  Pénitencier  iour 
«e  deux  Ëglifes  Paroiffial^  ^  Vme  de 
Sain  t-Martin-au- Mont ,  Tautre  de  Sainc- 
{Slicolas;  &  deux  Couvents ,  de 
Sœurs  Grifes  de  faint  François, ^&Faa- 
cre  de  Dominicaines  9  qui  â>nt  iliabtfie^ 
mnc  à  Saine- Oiuer« 
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Cetce  Ville  écoit  d'une  fi  grande  ira- 
porcance ,  qu'elle  fut  l'objet  de  la  guerre 
entre  l'Empereur  Charles-Quint  &  les 
Rois  de  France ,  François  I  &  Henri  II  ; 
.  le  dernier  s'en  rendit  le  maître  en  1 544. 
Lr'Empereur  y  envoya,  en  155 3 9  une 
armée,  fous  les  ordres  de  Ponchus  de 
Lalain ,  Seigneur  de  Bugnicourt.  Le 
ïiége  fut  commencé  le  1 3  Avril ,  &  la 
Ville  fut  prife  d'allaut  le  20  Juin^aprci» 
<]ae  fes  remparts  eurent  été  mis  en  pou* 
dre  par  cent  quarante-deux  mille  coups 
de  canon.  André  de  Montalamberc ,  qui 
y  commandoit,  ayant  voulu  attendre  les 
dernières  extrémités,  fut  tué  furlabrêr 
«che ,  &  fa  gamifon  paifée  au  fil  de  Tépée* 
L'Empereur  la  fit  rafer  enfuîte  ,  &  il 
n^en  refte  aujourd'hui  que^  de  foibles 
vertiges  ,  qu'on  nommç  k  Mont 

Térouane» 

C'eftaînfi  qu'une  Ville ,  fi  célèbre  au* 
trefois,  fut  détruite ,  félon  le  Chrono- 
graphe,  DeLeti  MorInI,  &  fonEvô- 
ché  fut  partagé  peu  après  entre  les  nou^^ 
veaux  Evêchés  d'Ypres ,  dç  St*  Omq? 
&  de  Boulogne, 

La  Hégale  de  Térouane  porte  le  tU 
tre  de  Comté  ;  c'eft  un  Amortiflemen^ 
Royal  {^(rQnillkt  du  Çonfeil  d'Arcoi&^ 
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&  fa  Jurifdiftion  s'étend  fur  quarante- 
trois  Villages,  donc  la  plupart  fonclbu* 
mis  à  TEvêché  de  Boulogne ,  aînfi  que 
la  Ville  de  Térouane»  Pour  cette  rai- 
son ,  on  a  trouvé  à  propos  d  ajouter  ici 
la  fuicc  de  ces  Evéques. 

L  Claude-André  Dormy,  futfacréle 
premier  Evêque  de  Boulogne  l'an  1566, 
&  décéda  vers  Tan  1 595. 

II.  Claude  Dormy,  neveu  du  précé- 
<dent  9  Religieux  de  l'Ordre  de  Ciuny , 
&  Pli  cur  de  Saine- îMarcin-des-Champs 
^  Paris ,  tut  facré  Tan  1600,  &l  mourut 
en  i6a6. 

IIL  ViftorBouteillier,  Chanoine  de 
Paris,  Abbé  de  Saint- Vulmer  de  Boa«* 
logne  &  df  Aiguë- vive ,  fut  facré  l'an 
1628  ;  deux  ans  après,  il  devint  Coad* 
juteur  de  l'Archevêque  de  Tours. 

IV.  Jean  Doice ,  fut  facré  Tan  1 633. 
Il  étoitaufii  Abbé  de  firaine,  de  Saint- 
Vincent- du- Luc ,  &  de  Buffieres.  En 
1 643 ,  il  devint  Evêque  de  Bayonne ,  fa 
patrie,  où  il  mourut  en  1681. 

V.  François  Perrochel ,  Abbé  de 
Saint-Crepin  à  Soiiïbns,  fut  facré  Tan 
1643 ,  quitta  rEvêché  en  1675 ,  finnoil». 

jroc  en  1682 ,  âgé  de  80  an^« 
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VI.  Nicolas  rAdvocat-Billiad,  Cha-  ^^^.^^ 
noitie  &  Vicaire-Général  de  Paris ,  Abbé  DE  Bo'J- 
d'Homblieres ,  &c.  facré  l'an  1 677 ,  mort  , 
le  II  Avril  168 !• 

VII.  Claude  le  Tonnelier  de  Bre- 
teuil.  Prieur  de  Val-Dieu  &  de  Roche- 
Guyon,  fut  facré  Tan  1682,  &  mouruc 
le  8  Janvier  1698. 

Antoine  Girard  deLabournac,  Cha- 
noine de  Tours,  nommé  par  le  Roi  à 
TEvêché  de  Boulogne ,  obtint  peu  après 
celui  de  Poitiers ,  où  il  mouruc  Tan 
1 70a. 

VIIL  Pierre  de  Langle,  Abbé  de 
Saînt-Loup  ,  Agent-Général  du  Cier- 
ge ,  facré  l'an  1698  ;  ce  fut  un  des  Evô- 
ques  Appellants  de  la  Confticution  C/m-^ 
genitus  ;  il  mourut  fort  âgé  le  12  Avril 
1724. 

IX.  Jean- Marie  Henrîau,  Confeil* 
ler-Clerc  au  Parlement  de  Paris,  facré 
Tan  1724,  étoit  auffi  Abbé  deBardoue 
&deValloires.  Il  décéda  le  25  janvier 

1738. 

X.  Auguftin-Céfar  de  Hervilly  de 
Devifle,  Prévôt  de  l'Eglife  de  Saint- 
Pierre  à  Lille,  fut  facré  en  Septembre 
Ï738 ,  &  devint  auffi  Abbé  de  Valloi- 
tes  :  il  e(l  mort  le  1 1  Oâobre  1742. 


Digitized 


I 


'     3i8   LES  DELICES 

^    XL  Françoîs-Jofeph-Gafton  de  Paitz 

liE  Hou^.'^de  PrefTy,  Grand-Vicaire  de  Boulogne  ^ 
M>6N&    fut  facré  à  Amiens  le  Septembre 

^743* 

Au  voifinage  de  Térouane ,  fur  la 

Lis,  &fous  le  Dioccfe  de  Saint-Omer^ 
il  y  a  l'Abbaye  de  Saint*Auguftin ,  de 
rOrJrc  de  Prémontré,  fondée  en  1 163, 
par  Milon,  Evêque  de  cette  Ville,  qui 
s'y  fit  Religieux. 

On  y  voyoit  autrefois  une  belle  Ab- 
baye de  Bénédiétins,  dite  Saint Jean- 
au-Monc,  fondée  vers  Tan  686  ,  paf 
Thierry ,  Roi  de  France ,  en  expiation 
de  ce  qu'il  avoic  fait  allafliner  faint  Lé- 
ger, Evçque  d'Autun,  Cette  Abbaye 
ayant  été  détruite,  en  1553,  par  les 
guerres ,  les  Religieux  s'établirent  àBaii- 
leui,  &  de  là  à  Ypres,  Tan  i6o8« 

A  deux  lieues  des  ruines  de  Téroua*- 
ne,  il  y  a  le  Bourg  de  Renty,  porcant 
le  titre  de  Marquifat ,  qui  eft  entré  dans 
la  Maifon  d'Egmont ,  parle  mariage  de 
Marie-Ferdinandine  de  Croy ,  fille  de 
Charles-Philippe  de  Croy,  Marquis  de 
Renty.  Son  Château  eft  aflèz  fort ,  & 

célèbre  dans  rhilloirc ,  par  la  baLaille 

^  qui  fe  donna  dans  fes  environs  en  1554, 
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où  François,  Duc  de  Guife,  qui  corn- 
nandoit  Tavanc* garde  de  larmée  dcisE. 
Henri  II ,  Roi  de  France ,  défie  une  par- 
tie de  celle  de  i'Ëmpereur  Charles* 
Quint,  quimarchoit  en  perfonne au fe- 
cours  de  Renty.  Il  y  a  dans  ce  Bourg 
les  Egiifes  de  Saint-Pierre,  de  St.  Mar'*  . 
tin,  de  Saint- Vaaft,  &  Je  Prieuré  de 
Saint-Bertulphe  ,  dépendant  de  TAb** 
baye  de  Saint-Bertin  à  Saint-Omer. 

II  y  a  à  trois  lieues  de  Térouane ,  vers 
les  confins  du  Boulonnois,  le  Bourg  de 
Fauquemberg ,  qui  porte  le  ti  tre  de  Coni^ 
té,  appartenant  k  la  Maifon  de  Ligne. 
Son  Ëglife  Collégiale  ell  dédiée  à  No- 
tre-Dame, ayant  un  Doyen  &  dix  Cha- 
noines ;  il  y  a  auffi  un  Couvent  de  Ré- 
collets.  Cette  Place  eil  du  Diocefe  de 
Boulogne*  ♦ 


*  Les  Arme?  de  la  Ville  de  Térouane  font 
d'aznr  h  la  gerbe  d'avoine  d'or,  liée  de  même. 
Elles  ionc pariantes  félon  réiiniologie  du  nom  de 
Térooane,  que  le^  Auteurs  dérivent  du  Latm^ 
Terra  hiverne ^  à  cau(ë  que  le  Pays  fi  été  détour 
ceuips  fort  fertile  en  avoines. 

Les'Arines  du  Comté  de  Térouane  font  d'ar- 
gent à  la  téte  de  more  de  fabJe,  liée  de  gueule* 

au  chef  d'azur ,  femé  de  fleurs  de  lis  d'or. 
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LE  COMTÉ 

BE  FLANDRES. 

A  Province  de  Flandres ,  pre- 
mier Comté  des  Pays-Bas,  a 
pour  bornes,  au  Midi,  l'Ar- 
tois &  le  Hainaut;  au  Levant, 
le  Hainaut  avec  le  Brabant;  au  Nord, 
rOcéan  &  Tembouchure  de  TEfcaut, 
qui  répare  la  Flandre  de  la  Zélande; 
au  Couchant,  elle  a  la  mer  d'Angleter- 
re, &  en  partie  la  rivière  d'Aa ,  avec  le 
côté  de  l'Artois,  qui  regarde  les  Villes 
de  Calais  &  de  Boulogne. 

La  Flandre ,  en  latin  Flandria ,  & 
en  langue  du  Pays  Vlacnderen ,  a  reçu 
ce  nom,  félon  quelques  Auteurs,  de 
Flandeben ,  neveu  de  Clodion ,  [Roi  de 
France,  qui  ayant  épouféBlefinde ,  fille 
de  Golduer ,  jlloi  des  Rutheniens,  chafla 

les 
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les  Romains  de  laGaale-Belgique.  D'au*   ^.^^  ^^ 
^tres  difenc  que  ce  nom  vienc  de  Flandri-  de  Flak- 
ne,  femme  de  Lideric  II,  dit  de  Bar*  ^^^ 
icbceck^  Grand- Foreftier  de  Flandres. 

Le  Pays  fut  habité  autrefois  par  les 
Morîns,  qui  fe  tenoienc  du  côté  de  Té- 
rouane  ;  par  les  Nerviens ,  dans  le  Tour* 
naifis  ;  par  les  Pleumofiens  ,  aux  envi^ 
rons  d'Ypres;  par  les  Grudicns,  aux 
environs  de  Bruges;  paries  Gorduniens^ 
près  de  Gand  ;  par  les  Geflbriaques, 
vers  Boulogne  ;  &  par  les  Ménapiens^ 
vers  la  Zélande. 

Les  SS«  Martyrs  Fufcien  &  Viâoriti; 
furent  les  premiers  Apôtres  qui  annonce* 
rent  l'Evangile  dans  la  Flandre ,  vers  Taa 
2^86.  Les  Peuples  étant  retombés  en-*" 
fuite  dans  ridolacrie,  faint  Aucimond^ 
premier  Ëvêque  de  Térouane ,  y  fut  etk* 
voyé,  vers  l'an  530,  par  faint  Remi, 
Archevêque  de  Rheims,  pour  rétablir 
la  Foi  Chrétienne 5  après  la  viifloire  que 
Clovis  I ,  Roi  de  France  ,  avoit  rem* 
portée  fur  Regnacaîre,  Prince  du  Pays 
d'entre  la  Somme,  fEfcaut  &  l'Océan. 
St.  Medard,  Evêque  de  Toumay  &de 
Noyon,  prêcha  TEvangile  vers  le  'mê- 
me-temps. St.Eloi,  pareillement  Evê<^ 
que  de  Tournay ,  &  faint  Amand ,  Eve- 
jQm€  JI.  ^  X 
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Comté  Tongres;  y  firent ,  vers  Tan  64O5 

TE  Flan-  de  grands  progrès,  ruinant  lesTemples 
»R£8.  desîdolcs,  &  faifant  bâtir  plufieurs  EgU- 
fes.  Cette  Province  s'eft  maintenue  en- 
fuice  dans  ia  Foi  Catholique ,  excepté 
quelques  Villes  qui  embraflerent  pour 
peu  de  temps' les  héréfiesde  Lutherie 
de  Calvin.  Ceux  de  la  Flandre  Wal- 
lonne s'étant  révoltés  avec  les  autres 
Provinces  contre  le  Duc  d'AIbe,  s'ap- 
perçurenc  bientôt  que  la  rébellion  des 
Confédérés  tendoic  à  la  ruine  de  la  Re- 
ligion Catholique  dans  leur  Pays;  & 
pour  la  coï^rver^  ils  fe  téconcilierent 
avec  TEfpagne  en  1578. 

La  Flandre  eft  un  Pays  uni ,  fertile 
en  pâturages,  &  propre  au  labour.  Sa 
plua  grande  longueur  eft  de  vingt-cinq 
lieues,  depuis  le  Sas-de-Gand  julqu'aux 
environs  de  Saint-Oraerj  fa  largeur  de 
près  de  vingt,  depuis  Aloftjufqu  h  Nieu- 
port.  Elle  carapce  plus  de  trente  Vil- 
les ipurées,  grand  nombre  de  Bourgs, 
qui  ont  privilégié  dç  Villes;  1154  Vil- 
lages ,  trente-une  ançiennes  Châtelle- 
nies ,  quatre  Ports  francs ,  quarante- huic 
Abbayes,  plufieurs  Chapitres,  Prieu- 
rés &  Monaftercs.  Les  Villes  &  les 
Bourgs  y  font  il  pr^s    uns.  des  autres. 
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que  les  Efpagnols^  qui  fuivirent  le  Roi  ^^^^ 
Philippe  II,  s'écriei^ent ,  avec  admira*  de  Flaw- 
tion ,  que  coûte  la  Flandre  n'étoit  qu'une  ®"** 
Ville. 

On  la  divife  ordinairement  en  trois 
parties  ^  qui  ibnc,  la  Flandre  Flamande , 
où  l'on  parle  le  langage  du  Pays  ;  la 
Flandre  Françoife ,  où  Ton  parle  Fran- 
çois ;  la  troifieme,  la  Flandre  Impériale^ 
à  caufe  du  Comté  d'Aloft,  qui  aété  long- 
temps dépendant  de  l'Empire^ 

La  première  s'étend  depuis  la  mer 
Septentrionale  jtifqu'à  la  Lis  ;  fes  Vil- 
les fon  t ,  Gand ,  Bruges ,  Ypres ,  TEcIu- 
fe,  Oitende  ,  Nieuport,  Dunkerque^ 
Furncs,  Berg-Saint-Vinox,  Courtray^' 
Oudenarde,  Caiïèl,  Gravelines^  &c. 

La  Flandre  Françoife ,  dite  auffi  le 
Pays  conquis  ^  a  pour  Villes  ^  Lille  ^ 
Douay  ,  Tournay,  Armentieres,  Or- 
.  chies,&des  Châtellenies  confidérableSé 

La  Flandre  Impériale ,  entre  rËfcaut 
&  la  Dendre ,  a  le  Comté  d*AIofti,  & 
les  quatre  Offices^  qui  iont  Hulil)  Axel  ^ 
Bouchoute  &  Alfenede.  Il  y  a  outre 
cela  la  Flandre  HoUanàoiie ,  où  ell  TE* 
clufe^  le  Sas-de-Gand^  Hulfl:,  Ardem-^ 
bourg ,  &  plufieurs  Forts* 

Les  François  ayant  fubj ligué  leéGîïU*  • 

X  ij. 
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les  9  leurs  Princes  réduiûrent  la  Flandre 
DE  Flan-  à  quelque  foite  de  Gouvemetnenc^  & 
donnèrent  la  qualité  de  ForeJUer^  avec 
one  partie  de  la  Flandre,  à  leurs  plus 
braves  Capitaines.  On  les  nomma  ainfî , 
à  caule  que  la  plus  grande  partie  de  ce 
Pays  confiftoic  alors  en  Forêts.  Cette 
qualité  de  Seigneur  Foreftier  commença 
tn  la  perfonne  de  Lideric  I  ^  &  dura  pen- 
dant plus  de  deux  liecles,  jufqu^au  lemp:» 
du  Roi  Charles-le-Chauve. 

Forestiers  de  Flandres. 

1.  Lideric  I ,  dit  deBuck,  fils  de  Sal- 
vart ,  Prince  de  Dijon  ;  Clotaire  II ,  Roi 
de  France,  le  nomma  Gouverneur  ou 
*  Foreftier  de  Flandres ,  environ  Fan  6û,  i , 
en  lui  donnant  en  mariage  fa  fille  Ri- 
childe.  Il  aimoit  tellement  la  juftice, 
qu'il  fit  trancher  la  té  te  à  fon  fils  ainé, 
pour  un  crime  qu'il  avoit  commis;  il 
mourut  en  678 ,  &  fut  enterré  à  Aire. 

IL  Antoine,  fils  de  Lideric ,  fut  un 
Prince  vicieux.  Les  Huns,  les  Goths 
&  les  Wandaies  ravagèrent  fon  Pays, 
fans  qu'il  eût  le  courage  de  les  repoof- 
fer.  Il  fe  f^uva  en  France,  &  mourut 
eu  65)5. 
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lU.  Bouchard,  troifieme  fils  de  Li-  „ 

deric,  fuc  dépouillé  de  fes  Etats  par  tifks  de 
Thierry  II ,  Roi  de  France ,  &  mourut  Fla^dw^ 
en  740.  .  . 

IV.  £florede  fuccéda  à  Bouchard 
fon  pere ,  &  mourut  en  792. 

V.  Lîderic  II ,  fumommé  de  ffark^ 
ieeck  j  parce  qu'il  y  fie  là  réfîdence  ^ 
étoic  fils  d'Eftorede.  II  chafla  de  fon 
Pays  les  Huns  &IesWandaIes;  il  mou* 
rut  en  832 ,  &  fut  enterré  à  Harlebeeck* 

VI.  Ingelram  ,  fils  de  Lideric,  fit 
hommage  de  fes  Terres  à  Charles-le* 
Chauve ,  Roi  de  France ,  &  mourut 
en  852. 

VU.  Odoacre ,  fils  dlngelram  »  com* 

mença  à  mettre  la  Flandre  en  Terres  la- 
bourables 9  en  y  fâîfant  déraciner  les  fo- 
rêts. II  mourut  a  Oudenbourg ,  (la  plus 
ancienne  Ville  de  ce  Pays,)  &  fut  en- 
terré à  Harlebeeck,  réfîdence  de  fes  an- 
cêtres* 

Comte  SDE  Fl  a  n  d  re  s. 

'  L  Baudouin,  furnomméifnz5  ^ej9r, 
fils  d'Odoacre ,  époufa  Judith,  fille  de 
Charles-le-Cbauve ,  Roi  de  France ,  la- 
quelle il  enleva  conure  le  gré  du  Roi 

Sr  ••• 
L  llj 
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Comtes  P^^e ,  Ce  qui  donna  occaûon  à  de 
DE  Flan-  cruelles  guerres  ;  mais  enfin  écanc  rfr> 

™^  conciliés,  ils  furent  mariés  h  Auxerrç 
Tan  863 ,  &  le  Roi  donna  à  Ton  gendre^ 
*  en  dot,  coiK  le  Pays  d'entre  TEfcauc  ^  la 
Somme  l'Océan,  érigea  la  Flan- 
dre en  Comte,  Baudouin  mourut  à  x\r- 
ras  Tan  879,  &  fut  inhumé  à  l'Abbaye 
de  Saint-Bercin ,  à  Sainç-Omer, 

IL  Baudouin  II ,  dit  le  Chauve  ,  époufa 
Elftrude ,  fille  d'Elfrede ,  Roi  d'Angle- 
terre ;  il  mourut  Tan  9 1 8 ,  &  fut  enterre 
à  TAbbaye  de  Saint-Pierre ^  h  Gand. 

lïL  Arnould  I ,  rurnoninie  /e  Grand^ 
jQls  de  Baudouin  II ,  cpoulà  Alix  de  Ver* 
mandois;  il  mourut  Fan  964,  &futen- 
cerré  auprès  de  Ion  pere, 

IV«  Baudouin  III  gouverna  les  Etats 
de  fon  pere  pendant  trois  ans,  &iuou- 
ruc  avant  lui  en  961.  -  . 

V.  Any^uld  II,  fils  de  Baudouirv  III, 
&  de  Mathilde  de  Saxe ,  fut  obligé  de 
foutenir  la  guerre  contre  Lothaire  ,Roi 
de  France,  qui  vouloit  s'emparer  du 
Comté  de  Flandres.  Il  mourut  en  989,, 
&  fut  enterré  à  l'Abbaye  de  St.  Pierre^ 
àGand. 

VL  Baudouin  IV ,  dit  U  Barbu ,  fils 

à'Amould;!  obtint  de  l'Empereur  Hea^ 
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ri  ÏIl  le  Comté  de  Zélande  ;  ce  quicaufa 
de  grandes  brouilleries  entre  les  Fla- 
mands &  les  Holkndois.  11  époulà 
Ogive  de  Luxembourg,  &  mourut  en 
1036  9  &  fut  enterré  auprès  de  les  an» 
c  êtres. 

VIL  Baudouin  V  9  dit  de  LUU ,  prit 
les  armes  contre  fon  pere ,  &  le  chafïïi 
de  les  Etats,  II  reçue  en  fief  de  TEra- 
pereur.  Henri  IV,  Valenciennes,  Gand, 
"  Aloii  9  &  quelques  autres  Villes.  Il 
,  époufa  Adélaïde ,  fille  de  Robert ,  Roi 
da  France,  &  mourut  en  1067  à  Lille, 
où  il  fut  enterré  dans  TEgliie  de  Saint* 
Pierre,  qu'il  avoit  faicbdcir. 

VIIL  Baudouin  VI,  furnommé  de 
Mons  y  parce  qu'il  fe  tenoît  ordinaire- 
ment en  cette  Ville,  époufa  Richilde, 
fille  &  héritière  de  Renier  IV ,  Comte 
de  Hainaut,  dont  il  eut  Arnould,Comte 
de  Flandres  9  &  Baudouin ,  Comte  de 
Hainaut.  Il  mourut  en  1070 ,  &  fut  en- 
terré k  rAbbayed&Hafiion,  qu'il  avoit 
fondée. 

IX.  Arnould  III ,  dit  U  MaUuunux, 
gouverna  peu  de  temps;  Robert  U  Fri^ 
Joriy  fon  or>cle  &  tuteur,  lui  ravit  fes 
Etats ,  &  le  tua  à  la  bataille  ;de  CaiTel , 
en  1072.  11  ne  iaifla  aucune  poitéritc, 

X  iv 
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^^^^    &  fut  enterré  dans  TAbbaye  de  Saint- 

nr/  j^LAN-Bertin,  à  Saint-Omer. 

X.  Robert /fi^^//^/2,  fils  de  BaudoaÎD 
de  Lille ,  ufurpa  le  Comté  de  Flandres , 
qui  appartenoit  de  droit  à  Baudouin  de 
Jcrufakm^  Comte  de  Hainaut.II  époufa 
Gertrnde  de  Saxe,  &  mourut  en  1093. 

XL  Robert  II ,  fils  du  précédent,  fut 
nommé  de  JéruJaUm ,  parce  qu'il  avoic 
entrepris  le  voyage  de  la  Terre-Sainte, 
&  qu'il  s'étoit  trouvé  à  la  prife  de  Jé- 
rufaleni,  fous  Godefiroi  deBouilloni  II 
époufa  Clémence  de  Bourgogne ,  fœur 
du  Pape  Calixce  IL  II  attaqua ,  pour  ie 
•  Roi  Louis  le  Gros  j  la  Ville  de  Meaux, 
en  France,  qui  étoic  entre  les  mains  des 
Anglois  ;  mais  y  ayant  été  bleilë  &  foulé 
aux  pieds  des  chevaux,  il  mourut.  Tan 
,  1 1 1 1 ,  de  fes  blefliires,  à  Arras,  &  fut 
enterré  à  l'Abbaye  de  Saint- Vaaft. 

XiL  Baudouin  VII,  fumommé  à  la 
Hache  ,  fuccéda  à  Robert ,  fon  pere.  Il 
mourut  fans  pottérité  d'Agnès  de  Bre- 
tagne ,  Tan  1 1 19 ,  d'une  bleffiire  qu'il 
avoit  reçue  l'année  précédente,  à  l'at- 
taque d'un  Château  en  Normandie  ;  fon 
corps  fut  enterré  dans  i'Eglife  de  Saint- 
Bertin ,  à  Saint-Omer^ 

XIII.  Charles^  dit  U  Bon^  fik  de 
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faint  Canut ,  Roi  de  Daneroarck ,  &  d*A- 
délaïde  de  Flandres ,  fille  de  Robert  U  de 
Frifon ,  fuccéda  à  fon  coufin-germain. 
Il  fut  aflTaffiné  h  Bruges  Tan  1 127,  dans 
rEglife  de  Sainc-Donac,  &  n'eut  poinc 
d'enfents  de  fa  femme  Marguerite  de 
Clermont,  laquelle  prit  une  leconde  al- 
liance avec  Thierry,  Comte  d'Alface. 

XIV.  Guillaume  de  ]>ïormandie  ob- 
tint le  Comté  de  Flandres  par  la  faveur 
de  Louis  U  Gros ,  Roi  de  France  ^  no- 
nob^ftantles  juftes  prétentions  deThierry 
d'ALJau ,  de  Baudouin  de  Hainaut ,  & 
d'autres.  Il  fut  tué  Tan  1 1 29 ,  fans  laif- 
fer  poftérité ,  &  fut  inhumé  à  l'Abbaye 
de  Saint-Bertin,  à  Saint- Orner. 

XV.  Thierry  d'Alfcut  lui  fuccéda*  Il 
étoit  fils  de  Thierry ,  Landgrave  d'AI- 
face ,  &  de  Gertrude ,  fille  de  Robert  le 
Frifon ,  Comte  de  Flandres.  Il  époufa 
en  premières  noces  Marguerite,  veuve 
de  Charles  U  Bon  ^  Comte  de  Flan- 
dres, dont  il  n'eut  qu'une  fille;  &  en 
fécondes  noces,  Sy bille,  fille  de  Foul- 
ques, Roi  de  Jérufalem ,  dont  il  eut 
plufieurs  enfants.  Il  mourut  ranjiiôS, 
&  fut  enterré  à  la  Prévôté  de  Waetene, 
près  de  Saint- Omer. 

XVL  Philippe  ^'^//2rce  fuccéda  à  fon 


• 
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ComEs  P^''*^^  époiidi ,  en  1156,  Elifabeth, 
DE  FuuM-  Coroteilè  de  Vcrmandois,  qui  mourut 
en  1 1 82,  fans  feiffer  poftéricé  ;  elle  fut 
enterrée  dans  l'EgUle  Cathédrale  d'Ar- 
ïas.  Le  Comte  Ton  époux  ayant  fait  en* 
fuite  le  voyage  de  la  Terre-Sainte  avec 
Philîppe-Augufte ,  Roi  de  France,  y 
moui  LiL  de  la  perte  Tan  1191 ,  au  fiege 
d'Acre ,  en  Syrie  :  fon  corps  fut  rap- 
porcé  en  France ,  &  enterré  dans  TAb-* 
bayé  de  Clairvaux. 

XVIL  Marguerite ,  fœur  &  héritière 
de  Philippe d'Alface  ,  cpou(a,en  1 169, 
Baudouin  VIIX^  àitU  Courageux  ,ComtQ 
de  Hainaut,  qui  fît  hommage  de  ce 
Comté  ^  Fan  1192,  au  Roi  Philippe-, 
.  Auguûe ,  &  lui  céda  le  Comné  d'Artois. 
Il  mourut  en  M95  ,  &  fut  enterré  à 
Mons ,  dans  TEgiife  de  Sainte-Waudru; 
fa  femme  fut  inhumée  dans  celle  de 
Saint- Donat,  à  Bruges. 

XVlil.  Baudouin  IX,  Empereur  de 
Conftaûtinople ,  fils  de  Baudouin  VIII, 
fit  le  voyage  de  la  Tare -Sainte  l'an 
1 200  ;  il  fe  rendit  maître  de  la  Ville  de 
Conftantinople ,  dont  il  fut  élu  Empe- 
reur quatre  ans  après.  Le  Roi  des  Bul- 
gares le  p^lc  dans  une  embufcade  Tan 
i  -c)^ ,  &renferma  dans  uuc  prifon  éuji- 
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te  9  où  il  le  fie  mafllàcrer  cruellemenc 

Tannée  fuivante;  il  lui  fit  couper  Ics^^yu!^- 
bras  &  les  jambes ,  &  fit  jettcr  le  tronc 
&  la  tête  darts  un  précipice.  On  dit  mê- 
me que  ce  Roi  barbare  ayant  fait  ôter 
&  nettoyer  le  crâne ,  s'en  fervit  de  coupe 
pour  boire  y  fuivanc  la  coutume  deg 
Scythes. 

XIX.  Jeanne ,  fille  de  TEinpereur 
Baudouin,  &  de  Marie,  ComteflTe  de 
Champagne ,  lui  fijccéda  au  Comté  de 
Flandres ,  fous  la  tucele  de  Philippe , 
Comte  de  Namur,  Ton  oncle.  Elle  ne 
lailîà  point  d'enfants  de  fes  deux  maris, 
Ferrand  de  Portugal  &  Thomas  de  Sa- . 
voie.  lYy  eue  de  fori  temps  un  impolie ur, 
nommé  Bertrand  de  Rans^  qui  avoit 
été  auparavant  Hermite,  qui  fe  difoic 
Baudouin,  Empereur  de  Gonliancino- 
pie ,  &  qu'il  étoic  Çon\  par  adreflTe  de  la 
prifon  des  Bulgares.  Comme  il  avoit  la 
taille  &  pkifieurs  traits  du  vifage  de 
Baudouin  v  il  fut  luivi  par  une  partie  de 
la  Nobleflë  &  du  Peuple  ;  mais  la  Corn- 
tefle Jeanne  layant  fait  arrêter,  il  fut 
convaincu  d'impolhire ,  &  pendu  à  Lille 
Tan  1225.  Elle  mourut  en  1244,  ôc 
fut  enterrée  à  l'Abbaye  de  Marqueur , 
ç^u'çUe  ^ivoii;  fondée, 
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Co>trE$  M^rg"^"^e  9  rœur  &  bérideie 

»  plak.  de  Jeanne  9  époafa  en  premières  ncxres 

Bouchard  d*Avefnes ,  àoat  elle  eut  Jean 

d'Avefnes ,  qui  fut  Comœ  de  HsdasLVK^ 

&  Baudouin  ;  &  en  fécondes  noces ^ 

Guillaume  de  Dampierre^  Seigneur  de 

Bourbon.  Elle  mourut  en  1280^  &fi!t 

encerrée  à  TAbbaye  de  Fiines^  près  de 

Donay ,  dont  elïe  étoit  Fondatrice. 

XXI.  Guy  de  Dampierre ,  fécond  fils 
de  Matguerice  &  de  Guillaume ,  leur 
fuccéda  dans  le  Comté  de  Flandres  par 
le  décès  de  fon  firere  Guillaume  de  Dam- 
pierre ,  mort  avant  fon  pere ,  fans  laifler 
polléricé  de  Béatrix  de  Brabanc^  ion 
époufe.  Il  époufa  eh  premières  noces 
iVlahaud  de  Bé thune,  dont  il  eut  enur^au- 
très  enfants,  Robert  II!.  II  époufa  en 
fécondes  noces  Ifabelle  ^  héritière  de 
Luxembourg  &  de  Namur,  de  laquelle 
il  eut  onze  enfants,  dont  Tainé  lui  fuc-. 
céda  au  Com'té  de  Namun  Ce  Prince 
ayant  pris  lesarmes,  conjointement  avec 
le  Roi  d'Angleterre  &  plufieurs  aunres 
Princes,  contre  Philippe-le-Bel ,  Roi 
de  France,  fut  fait  prifonnier ,  &  mené 
à  Compiegne,  où  il  mourut  en  1 305. 

XXII.  Robert  III ,  dit  de  Béthum , 
épouià^  en  premières  noces.  Blanche 
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d^Anjou,  fille  de  Charles,  Roi  de  Sici- 

le ,  de  laquelle  il  n'eut  qu*un  fils, Char-  de  f 
les,  mort  avant  fon  pere.  £n  fécondes 
noces ,  il  époufa  lolande,  ComtelTe  de 
Bourgogne  &  de  Ne  vers,  de  laquelle 
il  eut  Louis,  qui  époufa  Marie,  Com- 
celTe  de  Rhecel ,  &  qui  mourut  peu  de 
œmps  avant  fon  pere,  laiflàm  Louis  , 
die  Je  Nevers.  On  rapporte  d'Iolande, 
qu'ayant,un  defir  extrême  de  faire  ré- 
gner fes  enfants,  elle  fit  mourir  parpoî- 
fon,  Charles ,  fils  du  premier  lit ,  ài que  * 
pour  cela  le  Comte  Robert  Tavoittuéc 
dans  un  tranfport  de  colère.  Robert  III 
mourut  en  igaa ,  âgé  de  80  ans ,  &  fut 
enterré  en  TEglilè  Cathédrale  d' Ypres. 

XXIIL  Louis ,  dit  de  Nevers ,  petit* 
fils  de  Robert  III,  époufa  Marguerite^ 
fille  de  Philippe  V ,  Roi  de  France ,  de 
laquelle  naquic,  en  1330,  Louis  IL  Ce 
Prince  fut  tué  Tan  1 346 ,  à  la  bataille 
de  Crecy ,  où  Philippe  de  Valois ,  Roi 
de  France ,  fut  défait  par  Edouard  III, 
Roi  d'Angleterre  ;  il  fut  inhumé  dans 
TEglife  de  Saint-Donat  à  Bruges. 

XXIV.  Louis  II ,  furaommé  de  Md^ 
parce  qu'il  étoit  né  au  Château  de 
ce  nom ,  près  de  Bruges  ,  fîit  obligé  de 
fvre  la  guerre  a  fç§  Sujets  révoltés.  Il 
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Couvres  ^P^^''^^'  ^"  ^347'  Marguerite,  fille  de 
DE  r  iJiN- Jean  ill.  Duc  cieBrabanc,  de  laquelle 
il  n'eut  qu'une  fille,  nommée  Margue- 
rite. 11  mourut  en  1 384 ,  &  fut  enterré 
dans  TEglife  de  Saim^Pierre,  îi  Lille* 

XXV,  Marguerite  époufa  m  pre- 
mières noces  Phili{>pe  de  Rouvres  ^  der- 
nier Duc  de  Bourgogne,  de  la  branche 
iûue  de  Robert  ^  Roi  de  France^  Celui- 
ci  étant  mort- fans  enfents  en  1361  ,elle 
fut  remariée,  en  1369»  à  Philippe,  fur- 

•  nommé  le  Hardie  quatrième  fils  de  Jean^ 
Roi  de  Fmnce ,  qui  lui  donna  le  Duché 
de  Bourgogne.  Philippe  mourut  Tan 
&  fut  enterré  a  la  Chartreufe  de 
Dijon ,  qu'il  avoit  fondée. 

XXVI.  Jean,  furnommé  fans  pmr ^ 
fils  de  Marguerite  6c  de  Philippe-le* 
Hardie  ne  gouverna  que  quinze  ans;  il 
fut  tué  à  Mon  ter  eau  Tan  1419,  parla 
trahifon  de  Tanneguy  du  Châtel^  qui 
lui  déchargea  un  coup  de  hache  fur  la 
téte ,  pour  fe  venger  de  ce  que  ce  Prince 
avoit  feit  aiStffiner  à  Paris  le  Duc  d^O- 
léans,  Ion  maître.  Soii  corps  fut  enterré 
dans  TEglife  de  Notre-^Dame  à  Mon*' 
tereau  ;  mais  fdn  fils  Philippe  ayant  pris 
les  armes  pour  venger  la  mort  de  fon 
pere,  fe  rendit  maître^  en  1420,  de  la 
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Ville  de  Montereau ,  &  fie  tranfporter 

le  cercueil  a  la  Chartrcufe  ac  Dijon,  Flak- 

XX VIL  Philippe ,  furnommé  U  Bon^ 
fils  de  Jean  fans  peur^  &  de  Marguerite  " 
de  Bavière ,  fuccéda  aii'Duché  de  Bour- 
gogne, aux  Comtés  de  Flandres,  d'Ar- 
tois ,  &c.  II  hérita  auflî  le  Duché  de 
Brabanc  de  Philippe,  fon  coulin  ger^ 
raaîn,  &  mourut  h  Bruges  l'an  1467. 

F yyei  la  fuite .  d&s  Comtes  de  Fùm^ 
dm  au  Tome  I ,  page  1 69  ^  parmi  les 
Ducs  de  Brabant  ;  pidfque  ces  deux 
Provinces  ofk  eu  dans  la  fuiu  les  mi* 

mes  Souverains. 
> 

Les  cérémonies  qui  s'obfervent  a  W 
nauguration  des  Comtes  de  .Flandres , 
font  aflèz  particulières;  il  vient  à  TAb*^ 
baye  de  Saint- Pierre, à  Gand,  oùiljure 
fur  les  (àints  Evangiles  de  conferver  les 
droits  &  immunités  de  cette  Abbaye; 
il  y  offre  trois  pièces  d'or  &  une  pièce 
de  drap  d'or ,  &  FAbbé  lui  met  enfuite 
Tépée  de  Souverain ,  après  l'avoir  bénie» 
Il  vient  delà  à  TEglife  Cathédrale  de 
Saint- Bavon ,  où  il  fait  pareillement  le 
ferment  pour  la  confervation  des  droits 
&  immunités,  tant  de  cette Eglife  que 
de  celles  du  Pays  ;  puis  il  en  fait  un 
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'         troifieme  pour  le  maintien  des  Privile- 

k^FUN-  g^s  de  la  Province  :  alors  les  trois  Etats 
Dnu.     de  Flandres  lui  précenc  leur  ferment  de 
fidélité. 

Les  Rois  de  France  eurent  autrefois 
la  Souveraineté  de  la  Flandre ,  &  ils 

obligèrent  fes  Comtes  à- leur  en  rendre 
hommage.  En  effet,  le  Comte  Robert 
de  Béchune  la  céda  à  Philippe-le-Bel 
par  le  Traité  de  Pontoife  ,  Tan  1 3 1 2. 
Cette  ceffion  donna  lieu  aii  Tranfport 
de  Flandres ,  à  caufe  que  Ton  impofa 
fur  ce  Comté  la  fomme  de  10000  flo- 
rins, que  les  Flamands  s'étoient  obli- 
gés de  payer  annuellement  à  la  France ,  , 
en  vertu  d'un  Traité  conclu  à  Athies , 
en  Vermandois ,  Tan  1315  &  132a. 
^Louis  de  Mâle,  fon  fuccefleur,  refula 
de  s'y  tenir;  ce  qui  caufà  de  cruelles 
guerres  entre  la  France  &  la  Flandre. 
L'accQmmodement  fe  fit  h  Gand  Tan 
1 369 ,  fuivi  du  mariage  de  Marguerite  , 
fille'  unique  de  Louis  de  Maie  ,  avec 
Philippe-le-Hardi ,  Duc  de  Bourgogne, 
il  fe  fit  encore  quelque  changement  à 
ceTraicé  de  Gand,  en  fiivcur  de  la  Mai- 
fon  de  Bourgogne ,  par  celui  d'Arras , 
conclu  Tan  1435. 

Après  la  more  du  Duc  Charles-le- 

Hardi, 
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JHardi ,  le  Roi  Louis  XI  voulut  revendi-  ^^^^^ 
quer la  Flandre aaxandennes conditions  de  FlYL 
faices  à  Pontoifelan  1312,  Son  fils  Char-  ^^^s. 
les  Vlllprotefia  de  Tes  droits  au  Traité 
de  Sënlis  J  an  1493;  mais  le  Roi  Fran- 
çois 1  ayant  été  Mi  prilpnnîer ,  le  24  Fé* 
vrier  1525,  à  la  bataille  de  Pavie,  re-^ 
mit&  céda  la  Souveraineté  de  la  Flan- 
dre hTEmpereur  Charles-Quint,  parle 
-  Traité  de  Madrid  en  1526,  &  par  ce- 
lui de  Cambray  en  1529.  La  Flandre 
fut  délivrée ,  par  ce  moyen ,  de  iliom- 
mage  que  les  Rois  de  France  préten* 
doienc  leur  être  dû. 

,  Les  Etats  de  la  Province  font  divifés  États  do 
en  trois  Membres,  les  Eccléfîaftiqiies,^^*^^'^** 
les  Nobles  Ôc  les  Villes;  en  premier  lieu  ^ 
les  trois  Evêques,  de  Gand,  de  Bru- 
ges. &  d'Ypres;  les  Abbés  de  St.  Pierre 
àGand,  d'Eenhame,  d'Oudenbourg ^ 
de  Saint-Adrien  à  Grandmont,  de  Saine- 
André  près  de  Bruges,  d'Ëeckhoute  & 
des  Dunes  à  Bruges ,  de  Baudelo  à 
Gand,  de  Ninove,  de  Tronchines  lez 
Gand;  le  Prieur  de  Waerfchot,  avec 
ies  Prévôts,  Doyens  &  Chapitres  de^ 
Saint-Bavon  à  Gand,  &  de  Sainc-Do- 
nat  àBruges;  les  Eglifes Collégiales  de . * 
Noore-Dame  k  Bruges,  Sainte-Pharailde 
Tom^  IL  Y 


Digitized  by  Gopgle 


338   LES  DELICES 

à  Gand,  Sainc-Sauvet^  à  Harlebeeck, 
Notre-Dame  à  Courtray ,  Notre-Dame 
à  Ternioade  ^  tSaint-Marrin  à  Aiofl, 
Saint-Siuveiir  à  Biuges ,  Saînc-Hërmes 
àRenay,  &  Saint-Pierre  à  ïourhout^ 
outre  les  Abbayes  &  Chapitres  du  Quar* 
lier  d'Ypres* 

L'Ecac  noble  ell  compoTé  du  Prince 
d'Efpinoy ,  Vicomte  de  Gand,  Conne- 
tdbic  &  Gmdon  de  Flandres  ;  du  Comte 
de  Cniyckenbourg,  Seigneur  de  Vich- 
te ,  Maréchal  &  Poru-Eptc  de  Flandres  ; 
des  quatre  Pairs  (ou  Burs)  de  Ja  Pro- 
vince ,  qui  font  le  Prince  de  Ligne ,  com- 
me Seigneur  de  Cifoîng  ;  le  Rhmgrave  ^ 
comme  Seigneur  de  Heyae  ;  le  Comte 
de  Wonfcbem  ^  comme  Baron  de  Bou* 
krs;  &  le  Baron  de  Rouvres,  comme 
Baron  de  Pamele ,  avec  les  auores  No- 
bles &  Titrés  de  la  Province. 

Le  troiâeme  Corps  ou  tiers-Etat  ell 
repréfentèpar  les  Bourguemeftres,  Pen* 
fionnaires&  Députés  des  Villes  de  Gand 
&  de  Bruges ,  &  par  ceux  du  Franc  de 
Bruges  ;  par  ceux  de  Courtray  &  d  Ou- 
dcnarde  ^  avec  leurs  Chfttellenies  ;  le 
Vieubourg  de  Gand,  la  Ville  &  Pay» 
d'Aloft,  le  Pays  de  Waes,  la  Ville  & 
Pays  de  Tcxmuadcj  Graiumoui:  ^  Ni* 
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tiove  ;  les  Quartiers  d'Aflenede ,  d*Eec- 

de,  Nieuporc,  Oftende,  Tourhaût^,  &  ^^^^ 
Je  Pays  de  Bornheni;  non  compris  les 
Députés  du  Quartier  d'Ypres» 

L'Aflèmblée  ordinaire  des  Députés 
desEcciéfiartiques  Ôc  Membres  de  Flaih- 
dres  5  repréfentant  les  Etats  de  la  Pro- 
vince ,  eft  compofée  maintenant  de  deux 
Ëccléfiafliques ,  qui  font  triennaux  ^  par 
éleétion  de  tout  le  Clergé,  (depuis  Tan 
1610  qu'ils  ont  recommencé  d'entrer  à 
l'Etat  comme  ordinaires deux  Dépu- 
tés du  Magiftrat  de  la  Ville  de  Gand , 
autant  de  celle  de  Bruges  ^  &  autant  da 
Magiftrat  ou  Collège  du  Franc  de  Bru- 
ges. Ces  huit  perTonnes  ne  font  enfem- 
^ble  que  quatre  voix.  Pendant  que  le 
Quartier  d'Ypres  a  été  conquis  par  le  ^ 
Roi  de  France,  depuis  Pan  1678,  les  * 
Eccléfiaftiques  &  Députés  de  cette  Ville 
&  fes  Châtellenies ,  qui  feifoîent  au* 
trefois  le  troilieme  Membre  de  la  Pro* 
virice,/r/ont  plus  envoyé  leurs  Dépu* 
tés  h  rAfîèmblée  ordinaire,  à  caufe  des 
dominations  dilFérenîes;  &  quoique  le 
Quartier  d'Ypres  foit  rentré,  depuis  Tan 
17 13,  par  la  Paix  d'Utrecht,  fous  lu 
domination  de  S.  M»  Imp»  9  ii  ne  s'^ft 

Yij 
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^^^^^  feît  aucun  changement,  &  cenx  d'Y* 
FLiLW-  près  s'aflèinblenc  chez  eux  leparémenr. 
Le  premier  Ëchevia  &  le  premier 
Penfionnaire  fonc  députés  ordinniremem 
parle  Magiftrac  de  la  Ville  de  Gaad» 
pour  prendre  place  dans  cette  Aflera- 
ilée.  Ces  Députés  prélident&  font  Tou- 
verture ,  quand  TAilemblée  fe  tient  à 
rHôcel-de- Ville  de  Gand. 

Le  Bourguemefhe  des  EUrhevins,  & 
celui  de  la  Commune,  avec  un  Pen- 
fionnaire^ font  députés  de  la  parc  deia 
Ville  de  Bruges,  &  préfidenc  lorlque 
rAflTembiée  le  tient  en  THocel- de- Ville 
de  Bruges.  Le  Bourguemeftre  dèsEche- 
vîns  fréquente  TAffembléele  matin, & 
le  Bourguemeftre  de  la  Commune  iV 
-près-midi;  mais  lorfque  rAfîèmblée  fe 
4ent  à  Gand ,  le  Bourguemeftre  de  la 
Commune  ne  s'y  trouve  pas. 

Le  Franc  de  Bruges  ,  quatrième 
JVlembre,  envoie  ordinairement  à  TAf- 
femblée  deux  Bourguenielbres,  qui  al- 
ternent entre  les  quatre  Bourguemef- 
très;  mais  quand  on  la  rient  en  l'Hôtel 
du  Franc  de  Bruges,  il  n'y  a  qu'un  Bout- 
gucmeftrequi  intervient  à  rAfTèmblée, 
avec  un  Peniionnaire ,  pour  faire  la  fonc- 
tion d'Actuaire  ;  ce  que  ks  PcuHonnai- 
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res  de  Gand  &  de  Bruges  font  pareille- 
ment, lorfquéile  ie  tient  dans  leurs  Hô- 
cels-de-Vlile. 

Lorfque  le  Souverain  demande  un 
Subfide ,  il  ordonne  au  Confeil  de  la 
Province  de  convoquer  à  Gand  les  Ec- 
cléiialliques,  &  ks  autres  Députés  des 
quatre  Membres  ;  la  propofition  s'y  fàic 
ordinairement  par  le  Surintendant  de 
h  Gendarmerie  de  Flandres ,  &  par  te 

Préfident  du  Confcil.  ^ 

Le  Conleil  Provincial  pour  la  Flan- 
dre, réfide  à  Gand.  Philippe-le-Hardi, 
Duc  de  Bourgogne,  l'établit  à  Lille  en 
1385:  Jean ,  fon  fils.  Je  transféra  à  Gand 
Fan  1409  ,  &  ne  laifla  à  Lille  qu'une 
Chambre  desComptes.PbiUppe-ierBon 
transfera  ce  Confeil  àCourcray  1  ani  456, 
à  caufe  de  fon  mécontentement  con- 
tre les  Gantois,  &  il  ne  fut  rétabli  qu'en 
1463.  Au  commencement  il  n'y  avoit 
que  cinq  Confeiilers ,  avec  un  Préfident, 
qui  furent  augmentés  jufqu'au  nombre, 
de  douze.,  outre  un  Avocat* Filcaiôc  un 
Procureur- Générai.  ' 

En  1579^  pendant  les  troubles  du 
Pays ,  le  Confeil  de  Flandres  fe  retira 
àDouay,  d'où  Alexandre  Farnefe,  Duc 
de. Parme,  Gouverneur- Général,  le  £t 

'  Y  iij 
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revenir  à  Ganden  1 584.  En  1678 ,  lorf- 
que  cette  Ville  fut  prife  par  les  Fran- 
çois, il  fe  rétira  à  Bruges.  Les  Préfî- 
dents  de  ce  Confeil  font  aufli  les  Chefs 
de  deux  Judicamres  fouveraines ,  d<»ic 
ils  nomment  les  Juges  ;  c'eft-k-dire ,  de 
la  Cour  Féodale  de  Flandres  y  &,  du 
Confeil  de  i  Amirauté. 

é 

Présidents ^..nu  Conseil  de 

Flandres. 

L  Pierre  van  den  Zipe  ,  natif  d'Y- 
pres  9  Doâeur  en  Droic ,  &  Gouvëmeur 
des  Châtellenies  de  Lille ,  Douay  & 
Orchies  ;  il  mourut  en  1404» 

IL  Pierre  de  Camdonck,  devint  en- 
fuite  Chancelier  de  Brabant. 

IIL  Simon  de  Formelles  ^  Tan  140^* 

IV.  Gofwin  le  Sauvage. 

V.  Gilles  Vander  Woeftine. 

VI.  Adrien  CoUin,  Tan  1465. 
VIL  Thomas  de  Plaine  9  Seigneur  de 

Maigny,  devint  enfuite  Grand-Chance- 
lier du  Duché  de  Bourgogne ,  &  mou- 
rut en  1514. 

VIIL  Paul  de  Baenft. 

IX.  Philippe  Wielandc  devint  Préfî- 
denti'an  1488;  il  fuc,  l'an  1503,  ap- 
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pellé  pour  être  Confeilier  au  grand  Con- 
ieil  de  Malines^  où  il  mourut  en  1508.  de  Flam- 

X.  Jeanle Sauvage , devine , en  1 509, 
Chancelier  de  ïkabant. 

XL  Richard  Rogierou  Ranger ,  ayant 
été  Confeilier  au  grand  Confeil ,  devint 
Préfident  en  Flandres  l'an  15 18. 

XIL  Nicolas  Uyctenhove,  mort  le 
21  Février  1527. 

XIII.  Pierre  Tayf pil ,  auparavantCon- 
feilier  au  grand  Confeil ,  devine.  Tan 
1540 ,  Prudent  du  Confeil-Privé  & 
mourut  Tannée  fuivante. 

XiV*  Louis  Helléweghe  j  de  Lou- 
vain,  more  en  1556. 

XV.  Adrien  vanderBurcfa,  de  Ma- 
lines,  auparavant  Préfident  du  Confeil 
d'Utrechc  ^  mourut  Tan  1557  ,  étant 
Ambafladeur  du  Roi  Philippe  lien  An- 
gleterre. 

XVL  Jacqaes  de  Blaefere,  Concil- 
ier au  grand  Confeil ,  puis  Vice-Préfî- 
dent  en  Flandres  en  Tabfence  de  fon  Pré^ 
décedèur,  &  enfuitc  Préfident  idi  mou- 
rut l'an  1558. 

XVII.  Jacques  Maftens  9  more  en 
Ï573. 

Adolphe  de  Meetkercke  9  Pienlîoli- 
tiaire  du  Franc  de  Bruges ,  fut  fait  Pré* 

Y  îr 
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pREsiD  firent  de  Flandres  Tan  1580,  parle  Duc 
PE  Flai4-  d'Aiençoa  &  par  les  Rebelles  ;  mais  il 
DRiis,         i^çjjj^  enfuite  en  Angleterre ,  où  il 

mourut  Catholique  l'an  1591. 

XVIII.  Guillaume  de  Pamele  ,  au- 
paravant Confeiller  au  grand  Coofeil; 
il  devine»  en  1584,  Chef^Préfidenc  du 
Confeil-Privé,  &  mourut  en  1592. 

XIX.  Nicolas  Damant ,  de  Bruxelles» 
devint,  en  1585,  Chancelier  de  Bra- 
bant. 

XX.  Jacques  Bogaert ,  Confeiller  au 
grand  Confeil  9  fuccéda  Tan  1587,  & 
mourut  en  1596,  lorfquMtétoit  nommé 
Prélident  du  grand  Conleil. 

XXI.  JeanLiebarCj  deToumay^au*^ 
paravant  Confeiller  en  Flandres  &  au 
grand  Confeil;  en  1605,  il  devine  Pré- 
fidenc  de  celui  de  Malines. 

XXII.  Guillaume  van  Corenhuyfe, 
Confeiller  des  Confeils  d'Hollande  & 
de  Flandres,  devint  Prélident  en  1605^ 
&  mourut  Tan  1617. 

XXIII.  Marc  de  Hertoghe ,  devine 
Préiident  le  8  Août  161 7,  &  mourut 
Fan  1626. 

XXIV.  Guillaume  Wyts  devint^  lo 

Janvier  1626,  Préfideuc,  &mouiUC 

U  28  Décembre  1641% 
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Aurele-Auguftin  de  Malinez,  Con-  ^^^^^^ 
ièiller  au  Confeil  de  Brabanc ,  devint  m  FlIn-  . 
Préfidenc  de  celui  de  Flandres;  mais^*^^-^  ' 
les  Etats  de  la  Province  firent  diôiculté 
de  Tadmettre,  étant  Brabançon  ,  &  il 
Jut  promu  au  Confeil-Privé. 

XXV.  Philippe-Guillaume  de  Steen- 
huys.  Baron  de  Poederlé  ,  Confeiller 
ûu  grand  Confeii,  devint  ^  le  14  Juillet 
1 649  9  Préûdent  ;  enfuite  Chancelier  de 
Brabant. 

XXVL  Jean-Baptifte  de  la  Faille , 
Seigneur  d  Allènede ,  reçut  fes  Paten<* 
tes  le  22  Janvier  1650. 

XXVII.  Louis  Errambault,  Confeil- 
ler à  Malines ,  devint  Prélident  le  7  Mars 
1 668  ;  il  fe  retira  Tan  1 679 ,  s*attachant 
au  fervice  du  Roi  de  France ,  qui  le  fie 
Préfîdent  au  Parlement  de  Tournay ,  ou 
il  mourut  Tan  1695. 

XXVIII.  Antoine  vander  Piet,  fuc- 
céda  le  2,  Août  1679 ,  &  mourut  Tan 
1706. 

XXIX.  Antoine  Serlanders  de  Luna, 
Seigneur  d'Oudermeire ,  devînt  Préfi- 
xent le  3  Février  1706,  &  mourut  le 
30  Septembre  171^1. 

XXX.  François  Aloyfe  vander  Meerf- 
«he 9  de  .Gand  ^  auparavant  Confeiller, 
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FKEsm       poflèffioiirin  1722.  il  mourut  âgé 
j  LAK-de  98  ans,  le  7  Février  1739,  ayant 
été  près  de  foiscance  ans  Membre  de  ce 

Conleil. 

XXXL  Fféderic  -  Charles  van  Vae- 
rendoncq  ^  de  Vraecene ,  au  Pays  de 
Waes,  Confeilier  au  métne  Conleil  y 
nommé  k  9  Oétobre  1739 ,  moumt  à 
Gand  le  31  Mars  1740.' 

XXXII.  Charles-Philippe ,  Comte 
de  Pattyn,  Seigneur  de  Langhemarcke, 
Burchcautere ,  &c.  natif  d'Ypres,  fut 
nommé  par  S.  M.  la  Reine  de  Hongrie , 
étant  aéluellement  Cooi'eiller  du  Con- 
\  ^  feilfuprêraeà  Vienne,  &  çi-devamauflî 
au  grand  Conleil  à  Malines,  llpritpof- 
fefiiou  à  Gand  le  17  Mars  174a. 


FILLE  DE  GANJ>. 

CE  [rebelle  &  grande  Ville  eft  encre- 
coupée  des  rivières  de  rEfcaut^de 
'  la  Lis,  de  la  Lieve  &  de  la  Moeie ,  & 
par  quantité  de  Canaux,  qui  en  rendent 
la  fiaiation  des  plus  agréables ,  &  y  for- 
nient  jufqu'à  vingc^fix  Ifles. 

'  li  y  a  des  Âutéttrs  qui  fomieaneot  qutf 
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Jules-Céfar  parle  de  fes  habitants  fous 
le  nom  de  Gorduini ,  &  qu'il  en  jetca 
les  fondements  pendant  qu'il  habita  le 
Pays  des  Morins.  LesNerviens  lachoi- 
firent  pour  leur  Cité  ;  &  après  eux  9  les 
Wandales  lui  donnèrent  le  nom  de  JFan^ 
da^  d'où  Ton  croit  que  celui  de  Ganda 
ou  Gandavum  eft  dérivé.  Odoacre, 
Grand-Foreftier  de  Flandres,  la  tic  en« 
tourer  de  murailles  ;  on  l'agrandit  plu- 
iîeurs  fois  dans  la  fuite,  celiemenc  que 
Fan  1 397  ,  fous  Philippe-le-Hardi , 
.  Comte  de  Flandres ,  on  trouva  qu'elle 
comprenoit  3688  verges,  de  quatorze 
pieds  chacune  ;  ce  qui  ne  fait  que  trois 
verges  de  grandeur  moins  que  Louvain« 
Autrefois  elle  furpaiïbic  même  la  gran- 
deur de  Paris;  ce  qui  engagea r£ m pe- 
reur  Charles-Quint  à  dire  en  plaiûn- 
tanc  :  quilaurou  mis  tout  Paris  dans 

fon  Gand.  U  refte  cependant  encore  bien 
du  vuide  en  fon  enceinte. 
Les  Gantois  ont  été  de  tout  temps 

fort  belliqueux  :  ils  ont  fou  tenu  autre- 
fois des  guerres  contre  leurs  votfins^Ôc 
même  contre  leurs  Princes  ,  auxquels 
ils  fe  font  rendus  redoutables.  Soixante 
mille  habitants  ^  foûs  l'étendard  de 
Caad^  ayant  à  Jeur  tête  Philippe  d'Ar- 
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teveile ,  ont  ofé  déclarer  la  guerre  au 
Comce  Louis  de  Mâle,  leur  Souverain. 
Ce  Prince  demanda  du  fccours  à  Char- 
les VI,  Roi  de  France ,  qui  s'étantmis 
lui-même  à  la  tête  de  fon  armée,  défit 
les  Rebelles  en  1 381 ,  à  la  bataille  de 
Rofebeeck ,  près  de  Courtray ,  ou  plus 
de  40000  Gantois  demeurèrent  fur  la 
place  9  avec  leur  Chef  Ânevelle. 

Les  Gantois  honorent  pour  leurs  Pa- 
trons faint  Âmand,  Ëvêque  de  Ton- 
gres,  &  faint  Bavon,  riche  Seigneur 
du  Pays,  Compagnon  de  cet  Apôtre; 
ils  vinrent  à  Gand  vers  Tan  625.  Saint 
Amand  y  prêcha  l'Evangile,  &  bâtit 
phifieurs  Eglifes  &  Monafteres ,  par  la 
libéralité  de  faint  Bavon,  qui  y  mourut 
vers  Tan  630.  St.  Livin,  Evêque  ré- 
glonnaire ,  autre  Patron  de  Gand ,  y  prê- 
cha auflî  TEvangile  environ  Tan  653* 

Le  Pape  Paul  IV  érigea,  en  1559, 
aux  inftances  de  Philippe  II,Roid'Ef- 
pagne,  un  nouvel  Ëvêchéà  Gand  ,Su& 
fragant  de  TArchevêché  de  Malines.  La 
plus  grande  partie  de  ce  Diocefe  fut 
îbuftraice  à  TEvêché  de  Tournay ,  où  il 
y  avoit  autrefois  un  Archidiacre  de 
Gand;  l'autre  partie,  qu'on  nomme  les 
quatre  Offices,  fut  démembrée  de  TE*» 
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ii^êché  d'Utrecbt.  L'Ëvêque  de  Gand 

porte  le  titre  de  Comte  d'Everghem, 
&  Seigneur  du  Territoire  de  Saint-Ba- 
von ,  qui  eft  fort  étendu ,  &  où  il  mec 
BailU,  Echevins,  &c.  Il  jouit  des  reve- 
nus des  anciens  Abbés  deSaint^Bavon, 
jdonc  le  dernier  ^  Luc  Municli,  étant 
mort  Tan  1562,  le  Chef-Préfîdenc  Vi- 
glius  de  Zuichem  y  devine  le  premier 
Prévôt  mifu^i  mais  àprès  fa  mort,  1  an 
1577,  cette  dignité  demeura  fupprimée. 

L'Évêché  comprend  fept  Villes,  qui 
font  Gand ,  Oudeiiarde ,  Termonde  y 
Deinfç,Tielt ,  Hulft  &  le Sas-de-Gand^ 
.outre  quantité  r  de  Bourgs  &  j  Villages 
très-confidérables ,  fur-tout  au  Pays  de 
'Waes;  ils  font  partagés  en  huit  Doyen- 
nés. Une  partie  de  ce  Diocefe  cil  fous 
la  domination  des  Etats- Généraux.  11  y 
a  aufli  trois  Abbayes  d'Hommes,  & 
quinze  de  Filles* 

É  y  É  d  u  E  s  DE  Gand. 

L  Cornélius  Janfénius,  natif  de  Hulft, 
Docteur  en  Théologie  ,  &  Doyen  de 
St,  Jacques ,  à  Louvain ,  renommé  par 
fes  Ouvrages  &  par  fa  vertu ,  fît  fon 
entrée  à  Gaad  le  8  Septembre  1 568  ; 
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Évêntr^  il  tint  on  Synode  Tan  1570, &  moaroc 
DE  GA>,i>i  Tan  1 576 ,  âgé  de  66  ans. 

Sa  Majefté  nomma  enfuice  il  cet  Evé*» 
chc  Jean  Funcq ,  Préfident  du  Confcil 
de  Flandres  en  Efpagne ,  mort  en  1 5  85  9 
&  Mathieu  Rucquebufch ,  Doyen  de 
la  IMétropole  de  Cambray  ^  mort  l'aa 
1586,  tousdeuxavant  leur  confirmation* 

IL  Guillaume  Lindanus  ,  naiif  de 
Dort  5  Doéteur  en  Théolc^ie  dans  lU» 

nivcrficédc  Louv.iin      auparavant  pre- 
mier Evéque  de  Ruremonde  ;  il  mourut 
*    l'an  1588,  n'ayant  gouverné  ce  Dio- 
ccTe  que  pendant  trois  mois. 

IIL  Pierre  Damant,  Doyen  de  la  Ca-* 
tl.cJrale  de  Gand,  fut  facré  Tan  1590» 
&  mourut  Tan  1609. 

IV.  Charles  Macs ,  auparavant  Eve- 
que  d'Ypres,  mort  en  i6ia, 

V.  Henri  •  François  vander  Burch, 
Doyen  de  la  IV^écropole  de  Malines, 
fut  facré  Tan  161 3;  il  tint  un  Synode 
dans  la  mênre  année,  &  devint  4rcl^c- 
veque  de  Cambray  l'an  i6i6. 

VI.  Jacques  Booncn ,  Doyen  de  la 
IMétropole  de  Malines,  &Conleillerau 
grand  Confeil,  fut  (àcré  Tan  Kji^,  & 
pafià^lan  1621,  àTArchevêché  de  Ma* 
Unes. 
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VIL  Afîcoiae  Trieft ,  Evoque  de  Bru*  ^  . 
ges,devim,eiii6i^a,Ëvéqi^de€aiid,  Jt^^^^ 
où  ii  mourut  en  1657  ^  ^  1'%^  de  81 
«fis  ^  de  PrêtrifecinquanteHcinq,  &d'£r 

vcché  (garante.  '     '  • 

VliL  Charles  van  den  Bofch,  pre* 
mîéretnèftt  Evêque  de  Bruges ,  fit  fon 
entrée  à  Gand  Taa  1660,  &  mourut  le 

5  Avril  1665* 

IX.  Eugène- Albert  d'Allamont ,  Tré- 
foncier  de  Lî^ge ,  &  Evéque  de  Rure«* 

monde .  fir  Ton  entrée  îl  Gand  Tan  1666^ 

6  mourut  à  la  Cour  de  Madrid  le  ni 
Août  1673. 

X.  François  I  lorenbeeck ,  Doyen  de 
SainC'Pierre  ^  à  Lcovain  j  fut  âcré 

"  1677,  &  mourut  en  167^. 

XL  Ignace -Auguliin  de  Gfobben-- 
donck,  Evéque  de  Namur,  fit  fon  en* 
trée  à  Gand  Tan  1680,  &  mourut  la 
même  année, 

XÏL  Albert ,  Comte  de  Homes ,  Pré- 
vôt de  la  Cathédrale  de  Gand  ^  fut  fa- 
crele  21  Juin  1681 ,  Scmouiui:  le  4  juin 
1694. 

XllL  Philippe-Erard  vander  Noot^ 

de  liruxelles,  Prévôt  de  TEglife  Mé- 
tropolitaine de  Matines,  fut  facré Evê- 
que de  Gand  le4  jaavier  i6^s*  Uniou- 
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*"*"rut  le  3  Février.  1730,  âgé  de  92  ans. 
Gakd'  XIV.  Jeao-Baptifte  de  Smet,  natif 
de  Lokeren ,  au  Pays  de  Wacs ,  aupa- 
javanc  Evêque  d'Ypres,  &  Chanoines 
Malines ,  fie  fon  entrée  à  Gand  le  9  Ma» 
.173a. 

:   XV.  MaximilicB  -  Antoine  vandei 

Noot,  de  Bruxelles,  Chanoine  deTE- 
glife Cathédrale  de  Gand,  Préfîdeocda 
.Séminaire  Epilcopal,  &  neveu  de  l'E- 
véqae  Philippe-Ëiard,  fiic  nommé  m 
mêmeEvêchc  par  la  Reine  de  Hongrie, 
Souveraine  de  ce  Pays,  l'an  174a.  . 

»  ^ 

Il  y  avoicaûèz  près  des  remparts  une 
ancienne  Abbaye  de  TOrdre  de  fainç 
Benoît,  commencée  par  faine  Amand 
&  fàint  Bavon  ;  elle  ûibfifla  jufqu'en 
1537,  lorlque  les  Religieux  devinrent 
Chanoines  féculiers.  L'Abbaye^  quoi: 
que  nouvelienieni  rebâtie ,  fut  démolie 
l'an  1540  ,  par  ordre  de  TEnipcreur 
Charles-Quint,  pour  y  conftruire  la  Ci- 
tadelle 5  &  les  Chanoines  furent  traaf- 
férés  à  l'Eglife  de  Saint-Jean-Bapdfte, 
appeilée  depuis  Saint-Bavon. 

*  Elle  efl:  ficuée  au  milieu  de  la  Ville , 
.très-ancienne,  très-grande,  &  bicnem^ 

Jbeliie ,  principalement  le  Cliœur»  ïranfr 
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toife,  Evéque  de  Toomay ,  ravdc  con- 

fecrée  dès  l'an  941  ;  il  y  a  une  fbelle 
Ctypu  ou  E^life  foucerraine.  Lesfonde^^ 
mentsde  la  Tour  ont  été  .iiispar  un  Abbé; 
de  Saine-Pierre,  le  26  Mai  1462,  &la^ 
Croix  en  1535.  Cette  Ëglife  aeu  lemal^. 
heur  d'être  brûlée  en  partie  pair  la  fou-* 
dre^Tan  1643.  HyaaSChaiiomes^donc 
neuf  font  Gradues,  &  les  autres  Prében- 
des à  la  collation  du  Pape,  du  Souve-. 
rain  &  de  l'Evêque.  Les  Dignitaires^^ 
font, les  Prévôt,  Doyen,  Archidiacre^ 
Chancre ,  Tréforier,  Ëcolâtre»  Archi-;» 
jprêtre  &  Pénitencier.  1 
.  On  a  tenu  en  cette  Eglife  deux  Cha-*. 
]>itres  de  l'Ordre  de  la  Toifon  d'orv,  Tatif 
1445,  &  l'an  1559,  le  dernier  decec; 
Ordre  illuftre  ;  depuis  ce  temps- là  le» 
Souverains  nomment  les  Chevaliers; 
quaud  il  leur  plaît.  On  y  admire  às», 
tombeaux  magnifiques  die  fes  Evêques  y 
iur-touc  celui  de  i'Evcque  Trieft,  \ 
'  Outré  la  Cathédrale ,  il  y  a  fix  Paroif- 
fes  ;  i'^.  l'Eglife  Collégiale  de  Saint- Nî-- 
eolas^  en  laquelle  on  a  transféré,  l'ati 
161 5 ,  Tancien  Chapitre  de  Saiote-Pha- 
j:ailde,  qui  eft  compofé  d'un  Prévôt, 
d'un  Doyen ,  &  de  douze  Chanoines^ 
(Sce.  Pharaildc  écou  fœurde  raiuie  Gun 
Tome  II.  ,  74 
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doie^  &  fon  corps  &c  apporté  à  Garni 

Tan  754 1  par  un  Abbé  de  Saint-Bavon.^ 
L'Ëgiife  ParoiffialedêNocre-Dame^ 
prcs  de  TAbbaye  de  St.  Pierre  ;  3^  celle 
cie  Saint -Jacques;  4*^-  Sainr-Micbei} 
5^  Saine  ^Martin  9  dice  é'Eckergkem; 
6^Saint*Sauveur,  fumoaiinée  CcUsUf- 
u  }  mpfès  de  laquelle  ^  autrefois  ^  deux 
Dames  d'honneur  de  i'Infance  Ifabélie 
fe  font  rendues  Reciufes,  &  y  ont  hit 
bâtir  un  petit  Ilermitage. 
«  Ëmre  les  Places  publiques  ^  celle 
qu^on  appelle  k  Marché  du  Fmdndi  , 
cft  remarquable  paria  grandeur,  &  par 
la'JScatoe  de  l'Eftnpereor  Charles-Quint, 
placée  au  milieu ,  fur  un  piédeilal ,  dans 
fon faabiilement  ImpériaL  Celledu  Cm^ 
tzr  eft  remarquable  par  la  belle  prome- 
nade 7  ibus  piuûeurs  rangées  d'arbres: 
on  y  bâtit,  environ  lan  1337,  un  beau 
Théâtre  d'Opéra ,  &  un  beau  corps-de^ 
garde  pour  la  garnîfoit. 

Parmi  plus  de  trois  cents  Ponts,  il 
y  en  a  ua  où  Ton  voie  en  bronze  la  figuré 
d'un  jeune  homme,  qui  étant  forcé  de 
couper  la  téte  à  ion  pere ,  la  lame  de 
Tépée  fauta  en  Pair  au  moment  qu'il 
voulut  le  frapper,  &  la  poignée  lui  de- 
meura dans  la  main.  Cette  hiftoire  ^  ar- 
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livée  Tan  fe  trouve  repréfemée 

en  tableau  îi  l'Hôtel- de- Vil  le.  Près  de 
cet  Motel  elHe  Béfroiy  qui  eft  une  Toar 
fore  élevée,  ayant  plus  de  300  degrés^ 
avec  une  belle  horloge  &  un  carillon, 
4onc  la  grodè  cloche,  dite  Rotland^ 

Çîfe  iiooo  livres.  Au-deffus  de  cette 
ôur^  il  y  a  un  dragon  de  cuivre  doré, 
qu'on  dit ,  par  tradition,  que  Bau-^ 
douiii  IX,  Comte  de  Flandres,  envoya 
de  Conftantinopie. 

L'Hôtel-de- Ville  eft  un  double  bâtî- 
ment,  ayant  deux  faces;  Tune,  qui  eH 
d'une  architeâurè  ancienne,  fut  corn- 
mencée  en  1481,  &  la  nouvelle  en 
1600,  mais  elle  ne  tut  achevée  que 
vingt  ans  après. 

Le  Magiftrat  de  Gand  eft  compofé 
âu  Grand-Bailli  &  de  treize  Ëchevins , 
trois  Penfionnaires  &  fix  Secrétaires, 
dits  iU  la  Kmt^  &du  Lieutenant-Bailli 
&  treize  Echevins,  uvec  un  Penfion- 
naire,  {^quatre  Secrétaires,  dits  deâ 
Parchons  ou  GuUdU^  outre  trois  Re* 
ceveurs.  On  a  parlé  du  Confeil  de  la 
Province  réfidant  à  Gand,  d-deflui 

^agc  341. 

La  Citadelle  eftalTez  belle  ocréguhe* 
xt\  elle  a  des  ouvrages  esitérieurs,  un» 

Z  i[j 
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concrefcarpe,  &  de  larges  foflfés.  Les  Fla-i 
mands  rebelles  au  Roi  Philippe  U^lear* 
Souverain,  la  raferem  Tan  1573  ;  niais  ? 
lie  Duc  de  Parme ,  Gouverneur  du  Pays,  y 
h  fie  rebucir  en  1584. 

On  voie  à  Gand  deux  Canaux  ;  Tua 
que  les  Etats  de  Flandres  ont  fait  com* 
inencer  Tan  1613,  va  à  Bruges ,  qui 
en  eft  à  huit.lielies;  l'autre  Canal  vers^ 
le  Sas-de  Gand,  &  fe  jette  de  là  dans  la 
mer  :  on  commença  le  dernier  Tan 
1554  ,&ilfiit achevé  en  1561.  Le  pavé 
vers  Bruxelles ,  qui  ell  à  dix  lieues  de 
Gand,  fut  ccmlhiiit  Tan  1705;  celui 
du  chemin  de  Courtray,  qui  en  ed  à 
huit,  fut  achevé  Tan  1722. 

La  riche  Abbaye  de  Saint- Pierre  de 
Gand ,  de  TOrdre  de  faint  Benoit ,  dite 
au  Mont-Blandin^  fut  fondée  vers  Tati 
61  ô,  par  Sigebert,  Roi  d'Auftrafie,  à 
rinftance  de  faint  Amand,  &  elle  fiic 
rétablie  vers  Tan  946,  par  Arnould, 
Comte  de  Flandres.  C'eft  un  des  plus- 
riches  &  des  plus  illuftres  Monalieres 
des  Pays-Bas  :  le  Prélat  porte  le  titre  > 
de  Prince  de  Camphin,  &  de  Priniac 
'de  la  Flandre;  il  a  la  Juriidi6lion  tem- 
porélle  fur  une  grande  partie  deia  Vil- 
le^ &  confère  plulieuis  Cures  à  fesRe*  i 
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Ifgieux,  en  vertu  d'un  nouvel  accord 

fàk  avec  TEvcquc  de  Gand,  Tan  1735. 
L'EghCe  Abbatiale  a  été  magnifique- 
ment rebâtie  Tan  1722  ;  on  y  admire  de 
riches  tapifleries. 

.L'Abbaye  de  Baudeloo,  de  TOrdre 
de  Ckcaux ,  a  été  Fondée  au  Pays  de 
Wacs,  l'an  1 197,  par  Baudouin  Bo- 
da,  Moine  de  Saint- Pierre ,  &  dotée  par 
le  Comte  Baudouin  IX  >  depuis  Empe- 
reur de  Conilantinople.  C'étofenc  de 

Î5énédictins  jufqu'en  1225,  qu'ils  admi- 
rcni  la  Kegle  de  Cîteaux.  Les  guerres 
civiles  ayant  détruit  leur  Abbaye ,  ii$ 
fe  Ibnc  retirés  à  Gand  Tan  1585 ,  où 
ils  ont  h  préfenc  un  beau  Monaftere. 

L'Abbaye  de  Tronchifes  ou  Dron^ 
gcm^  Religieux  de  l'Ordre  de  Prémon- 
tré, eft  à  peu  de  diftance  de  cette  Vil- 
le; elle  fut  fondée  parfaint Amandlaa 
640 ,  &  rétablie  par  Baudouin-le-Chau- 
ve ,  Comte  de  Flandres,  vers  l'an  901. 
Ses  Religieux  furent  Chanoines  Régu* 
lîers  jufqu'en  1 1 38 ,  qu'ils  fe  fournirent 
à  rOrdre  de  Préniontré, 
'  Les  autres  (VJonafteres  font  :  le  Col- 
lège des  Jcfuites,  qui  y  enfeignenc  les 
Humanités  9  de  même  que  les  Auguf- 
ans.  Lct  uf  c^aûers  enfeignent  encore  la 
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Cano.  Théologie  au  Séminaire  .Epiicopal  de^ 
puis  Tan  1704  ;  ils  vinrent  à  Gand  ea 
1585 ,  &  les  Auguftins  dès  Tan  1295^. 
Les  Chartreux  y  font  établis  depuis  Taa 
1 584 ,  uyanc  été  fondés  hors  de  la  Ville 
'  .  dès  1  an  1320;  les  Carmes  y  furent  ad« 
mis  eniaSj;  les  Dominicains  enin^St 
leur  Eglife  eil  un  ouvrage  hardi,  n'é- 
tant foutenu  par  aucun  pilier  ;  les  Ré? 
collets  vinrent  en  1225,  6c  les  Capu- 
cins en  1589;  les  Carmes  déchauii^ 
y  ont  une  belle  Eglife  ,  qui  fut  achcr 
vée  Fan  171a  ;  le  Prieuré  de  Waerf* 
choc ,  Religieux  de  l'Ordre  de  Cîteaux, 
fut  fondé  à  deux  lieues  de  Gand  par 
Simon  de  Uyttenhove^  l'an  1444,  & 
transféré  dans  cette  Ville  Tan  1650.  Les 
Jéfuites  Anglois  y  ont  un  petit  Colle* 

ge.  Les  Frères  Alexiens ,  dits  Celletroci 
dcrs^  qui  vont  aux  malades,  étoient  ci* 
devant  habillés  d'une  manière  fort 
zarre;  leur  Eglife ,  qui  ell  d'une  beauté 
achevée,  fut  bâtie  en  1679 ,  &  mérite 
la  vue  des  Etrangers. 

Il  n'y  a  point  de  Ville  aux  Pays-Bas ^ 
où  il  y  ait  tant  d'Abbayes  de  Filles  que 
dans  celle-ci  :  on  en  compte  jufqu'à 
neuf.  L'Abbaye  avec  ITIôpiral  de  By^ 

iQçU  2  de  rOrdre  de  Cuesiux  »  foud^ç 
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vers  Fan  1220.  L'Abbaye  de  Oofi-Ec^ 

kelooj  du  même  Ordre;  elles  vinrent 
fi'écabjir  à  Gand  duiani  le  ûecie  pailë^ 
ayant  été  fondées  premièrement  au  Vil^ 
iage  de  ce  nom,  à  crç^  lieues  delà  Vil- 
le. VAhbd^ye  de  NattmnlH}fche ,  darod* 
me  Ordre ,  a  été  fondée  dès  rao  1 1 5  ; 
celle  de  GrotnenbmU ,  de  FOrdre  de 
faine  Augufcin,  fut  commencée  eu  1340; 
celle  de  Terhaegen  ^  de  Ckeaux  ^  vint 
s'établir  à  Gand  durant  les  troubles  du 
Pays,  ayant  été  fondée  premièrement 
à  Axel  ;  cèlle  de  Ihrreiecle  y  pareille^* 
ment  de  Cîteaux ,  y  fnc  transférée  du 
Village  d'Evergem;  &  T Abbaye  du  ^ 
che  Hôpital ,  écoit  autrefois  des  Reli- 
gieufes  de  fOrdre  de  ùdnt  Augullia  ; 
mais  en  1628  ,  elles  prirent  la  clôture  j 
avec  la  Règle  de  faine  Benoît.  Celle  de 
Deinfe ,  Religieofes  de  TOnke  de  faim 
Auguflin ,  avoit  été  fondée  dans  la  pe- 
tite Ville  de  ce  nom ,  &  fut  transférée  à 
Gand  Tan  1501.  L'Abbaye  de  riches 
Claires  fut  fondée  vers  l'an  1234,  & 
celle  des  Bénédictines  Angloifes  en 
^624. 

•  Les  autres  Couvents  font  :  les  Hofpi-^ 

talieres,  les  pauvres  Claires,  les  Colle-» 

tàaesi  (oùron  garde  le  coqps  de  ùm^ 

Z  ir 
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^  Colleté,  Vicri!;c,  &  Réformacrice  de 
cet  Ordre  ^  qui  eft  encore  entier,  quoi-^ 
iqu'elle  foit  morte  dès  Tan  iS47.)  Les 
Urfulines,  les  Carmélites  déchaufièes, 
les  Soeurs  Noires»  lesAnnonciades^les 
Dominicaines,  Tan  1628;  les  Sœurs 
Orifes,  lesCapucines,  &  les  Prieurés  de 
Caillée  j  de  Saint-Georges  &  de  Sainte« 
/ignôs,  Reiigieufes  deTOrdre  de  laine 
Auguilin  ;  outre  cela  grand  nombre 
cf  Hôpitaux  &  plufieurs  Chapelles,  & 
deux  beaux  ik  nombreux  Béguinages^ 
dont  le  principal  fut  fondé  Tan  1234 , 
par  Jeanne  &  Marguerite  ,  Comtèflès 
de  Flandres;  les  Dominicains  en  Caat 

les  Dircélenrs. 

.  La  Cour  du  Prince  eft  un  bâtiment 
ancien;  le  Comte  Louis  de  iMâie  IV 
checalan  1 368,  &  plufieurs  de  lès  Suc- 
celTeurs  y.  ont  demeuré.  Le  Prince  Char- 
les ,  fils  ainé  de  Philippe-le-lîel  &  de 
Jeanne  d  Arragon,  enluice  Roi  d'Ëfpa<- 
gne  &  Empereur,  naquit  dans  ce  Pa- 
lais le  24  Février  1500,  &  fut  baptilô 
le  9  Marsfuirant,parrËvéquedeTour-' 
nay  ;  mais  les  Gantois  n'ont  pas  eu  grand 
fujet  de  fe  faire  fête  de  cette  naiiiance: 
car  fe  croyant  furchargcs  par  les  iré-* 
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len  15399  &  demandèrent  du  fecours  à 
François  1 9  Roi  de  France,  qui  ne  vou- 
lut pas  les  écouter.  L'Empereur  partie 
d'abord  de  TEPpagne ,  pafla  par  la  Fran* 
ce,  &  les  châtia  avec  la  dernière  ri- 
gueur. U  fit  exécuter  à  mort  vingt*-fûc 
des  principaux  Bourgeois,  en  profcri- 
vit  un  plus  grand  nombre ,  conâiqua 
tous  leurs  biens,  leur  ôca  leur  arcille- 
jie,  leurs  armes  &  leurs  privilèges,  & 
Jes  condamna  h  plus  de  douze  cents 
mille  écus  d'amende,  &  le  Magiftrat  à 
marcher  dans  les  Procédions  publiques 
la  corde  au  col.  Et  afin  qu'ils  ne  puf- 
fent  jamais  s'en  relever,  il  y  fit  bâcir 
«ne  Citadelle;  &  d'une  des  plus  gran- 
des Villes  de  l'Europe ,  il  en  fit  prefque 
une  folitude.  Depuis  ce  temps-là  elle 
a  repris  Ton  ancien  ludre;  fa  ficuation, 
fes  bâtiments  magnifiques,  fon  com- 
merce ôc  fes  richeflès,  la  rendent  une 
des  Villes  les  plus  Confidérables  &  les 
plus  peuplées  de  touc  le  Pays. 
.  Le  fameux  Traité,  appellé  la  Paci^ 
fication  de  Gand^  y  fut  conclu  par  tous 
les  Etats  généraux  du  Pays,  à  l'excep- 
tion de  ceux  des  Provinces  de  i.uxem* 
bourg  &  de  Namur,  le  8  Novembre 

U  confilloic  eaXXV  Articiçs^ 
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on  y  avuic  arrêté  principalement,  que  les 
Troupes  Elpagnoies  &  étrangères  for- 
tiroient  du  Pays  ;  que  les  Provinces  de 
Hollande  èc  de  Zélande  deraeureroienc 
unies  wx  autres  ^  &  que  la  Religion 
Catholique  feroic  maintenue ,  comme 
auin  les  anciens  Privilèges  du  Pays»  Ce 
Traité  fut  figné  parles  Abbés  de  Sainte* 
Gercrude  à  Louvain,  de  Saint-Pierre  à 
Gand ,  &  de  Saine*  Guiiaîn  près  de  Mons, 
par  la  principale  Nobleflè  du  Pays ,  & 
par  les  Députés  de  chaque  Ville  &  Pro<- 
vincc.  Le  Roi  Philippe  II  le  ratifia  ; 
mais  ce  fut  contre  le  lentiment  des  bons 
Catholiques. 

Le  Duc  d'Arfchot  fut  nommé  Cou* 
vemeur  de  la  Flandre,  &  fie  une  entrée 
magnifique  à  Gand;  mais  les  Bourgeois 
lafcicés  par  les  Sieurs  d'Hembife,  Ry* 
hove ,  &  autres  Rebelles ,  s'affemble-  • 
rent  tumulcuairement  trois  jours  après , 
déInandMC  qu^on  leur  rendît  les  Privi- 
lèges que  Charles-Quint  leur  avoîtôtés» 
Sur  le  refus 9  ils  fe  faiûrent  du  Duc, 
des  Evéques  de  Bruges  &.  d'Vpres,  & 
de  quelques  autres  Seigneurs,  qu'ils  tin* 
rent  long-temps  prifonniers.  Us  prêtè- 
rent enfuite  ferment  au  Prince  d'Oran- 
ge, fourcrivlrent  à  TUnion  d'Utrecht, 
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&  le  Sr.  d'Hembife  devmtpremierEche-  ^ 

vin;  mais  Fan  1584,  ils  rentrèrent  eu 
robéiflànce  de  leur  Souverain ,  &  le 
Sr.  llcmbifc,  aiucur  des  troubles,  fut 
dépofé  &  décapicé  eniaiie»  le  4  Aoùc 
1585- 

Louis  XIV  prit  cette  Ville  le  9  Mars 
1678 ,  après  un  fiege  de  (ix  jours;  mais 
il  lu  rendit  à  TEfpagne  par  la  Paix  de 
INimegue.  Elle  changea  de  domination 
Tan  1706,  après  la  bataille  de  Ramil- 
lies,  lorl'que  ks  Alliés  s  en  rendirenc 
niaîtres  fans  coup  férir. 

Les  François  s'en  failirent  par  ftra- 
tagême,  le  5  juillet  1708  ,  étant  lous 
la  conduite  du  Brigadier  la  Faille;  mais 
ils  n'y  demeurèrent  que  peu  de  mois^ 
Le  Prince  Eugène  de  Savoie  &  le  Duc 
de  JMarleborough  vinrent  Tafliéger  le 
S14  Décembre;  La  tranchée  y  fut  ou- 
verte ,  &  les  canons  S:  nioniers  étoienc 
déjà  en  état  de  mettre  la  Ville  en  feu, 
lorfqu'elle  fe  rendit  le  30  fuivant.  Le 
Comte  de  la  Motthe,  Lieutenant- Gé- 
néral 9  fortic  le  %  Janvier  1709 ,  avec  la 
Garnifon,  qui  confi!loic  cii  ^400  hom- 
mes t  lix  canons  ài  deux  mortiers ,  â( 
-fyt  conduit  à  Tournay, 

Le  9  Juillet  174^1  un. corps  aom«^ 
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breux  de  Troupes  Françoi fes ,  com- 
^*  imndé  par  M.  du  Cayla ,  Lieâcenanc- 
Général,  tomba  fur  un  corps  de  Trou- 
pes alliées  de  6000  hommes  ^  fous  les 
ordres  du  Baron  de  Molck ,  Générai 
Autrichien,  qui  avoit  ordre  de  fejetter 
dans  Gand*  Ce  Oécachement  iîit  mis 
cil  dcroute  au  Vilhige  de  Melle,  entre 
cette  Ville  &  Alolt;  il  en  relia  plus  de 
500  fur  la  Place ,  &  près  de  1 500 ,  la 
plupart  Anglois  ,  furent  faits  prifon- 
xiiers.  Deux  jours  après,  11  Juillet 9  le 
Comte  d  Lowcndal,  autre  Lieutenant- 
Général  François,  s'empara  de  Gand 
par  furprife  &  par  efcalade ,  à  la  pointe 
du  jour  ;  il  fe  rendit  maître  de  quantité 
de  munitions  de  guerre  &  de  bouche, 
&  prie  pour  pluficurs  millions  d'effets, 
appartenants  aux  Anglois.  Le  Château 
fe  rendit  le  15  fuivant  :  700  honimes 
y  furent  faits  priionni ers  de  guerre,  avec 
le  Baron  de  Kiefeghem ,  Grand-BailU 
&  Gouverneur  de  Gand.  Le  Roi  de 
France  y  tic  une  entrée  magnifique  le 
as  du  même  mois  ;  Sa  Majefté  logea 
avec  le  Dauphin,  au  Palais  Epifcopal. 
Enfin ,  cette  Ville  fut  évacuée  par  les 
François  Tan  1749 ,  en  vertu  delaPaiiw 
d'AiXrla*Chapelk. 
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* 

LA  VILLE  DE  BRUGES, 

CEcte  Ville  eft  Gtuée  dans  une  plai- 
ne ,  à  deux  lieues  de  la  Mer ,  à  qua- 
cre  d'Ollende ,  à  huit  de  Gand ,  de  Cour- 
tray ,  de  Fumes  &  de  IVIiddeibourg,  en 
Zulande.  Il  y  a  un  grand  nombre  de 
canaux,  qui  onc  été  faits  pour  la  facilité 
du  commerce  ^  dont  un  mené  à  Gand  ^ 
'  un  a  Olknde ,  un  à  TEclufe,  un  à  Dam- 
ne, d'autres  à  Nieuporc,  à  Fumes,  à 
Ypres  &  h  Diinkcrque,  où  Ton  peut 
aller  en  un  jour  pcndantr£té.  Le  Mar- 
quis de  Caftelrodrigo ,  Gouverneur  des 
Pays-Bas,  fît  élargir  le  Canal  d'Oftende 
de  dix-huit  pieds  en  1 66$ ,  pour  le  ren- 
dre capable  de  porter  des  vaiflèaux  de 
plus  de  400  tonneaux,  &  ils  peuvent 
venir  jufqu^au  baflin  ou  la  Komme  de 
Bruges ,  où  l*on  a  vu  très-fouvent  vingt- 
cinq  à  trente  gros  vaiiTeaux  marchands 
&  autres.  Ce  Canal  fut  nettoyé  &  élargi 
confidérablement  Tan  1728. 

C'eft  une  chofe  étonnante  de  voir 
d^ce  même  Canal,  comment  les  vaif- . 

féaux  fonam  4e  la  Mer  peuvent  entrer. 


* 
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dans  celui-ci ,  qui  eft  d'eau  douce ,  fan^ 
'  que  les  eaux  foient  mélangées  ;  cela  fe 
feîtpar  le  moyen  des  éclu(es&  d'autres 
luachines  qu'on  a  faites  à  Slicke  ^  ou  il 
y  a  un  Fort  qu'on  a  bâd  pour  la  défenfe 
,des  mêmes  éciules, 

li        aucune  fontaine  ni  rivière  k 
Bruges,  mais  des  Canaux  &  des  Pont^ 

'  «n  quantité*  Toutes  leseaux  y  font  dor- 
mantes, nonobftant  Tinégalité  du  terrein 
de  la  Ville,  qui  eft  plus  bas  d'environ 
dix-huit  pieds  du  cûcéde  la  Mer  que  du 

«  côté  de  la  Porce  de  Gand  ^  à  Tendroic 
qu'on  appelle  le  Minne^waeur^  où  le^ 
bateaux  de  Gand, d'Anvers, de  Bruxel- 
les &  de  Malines  arrivent  ;  maïs  on  re^ 
nouvelle  ces  eaux  en  moins  d'une  demi-* 
lieure  de  temps,  en  les  laii&nt  écouler 

•  peu  à  peu  dans  la  Mer ,  par  le  moyen 
de  trois  éclufes,  qui  font  dans  la  Ville« 
On  y  a  bâti  h  l'entrée  de  la  barque  de 
Gand,  l'an  1739  ,  uu  Pont  de  pierre 
detailletrès-magnifique,deméme  qu^un 
beau  Quay.  Cette  barque  eft  la  plus 
commode  &  la  plus  agréable  du  monde 
pour  les  Voyageurs  :  on  y  trouve  ordi- 
nairement bonne  compagnie ,  &  on  y 
eft  fervi  à  dîner  comme  dans  les  raeil-^ 
ieures  Auberges* 
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Bruges  écoic  crès-lloritlànce  il  y  a  deox 
•  cents  ans  :  toutes  les  Nations  du  inonde 
s'y  rendoient  pour  négocier  ;  elles  y 
ayoient  leurs  Maifons  nationales  ntagni-» 
fiquemcnt  bâties ,  avec  leurs  Magafins 
&  des  Confuls  pour  la  coniervation  de 
leurs  droits  &  privilèges.  On  y  a  compte 
jufqu'â  dix-fept  de  ces  MaifcHis,  bâcles 
à  la  gothique ,  oméès  de  plofieurs  cours. 
Ha  tue  s  &  armoiries- 
Mais  elle  a  fouffert  beaucoup  par  la 
révolte  contre  TArchiduc  Maximilien^ 
qui  avoit  époufé  Marie  9  héritière  de 
Bourgogne*  Les  Brugeois  eurent  Tau** 
dace  de  tenir  ce  Prince  en  arrec  Taa 
1488,  de  maltraiter  fes  Minîftres  &  fes 
Domcflîqiies,  ScdedécapiterleurEcou- 
cete  Pierre  Lanchals»  plutieurs  aU'* 
très  afieâionnés  à  leur  Souverain.  Ils 
demandèrent  auffi  du  fecours  au  Roi  de 
France ,  au  Duc  de  GueKlres  &  à  ceux 
de  Gand;  mais  enfin,  après  que  cette 
rébellion  eut  duré  pendant  quatorze 
mois ,  ils  implorèrent  la  clémence  de 
kur  Prince  Tan  ijs^^o  :  il  y  en  eut  cin^ 
^uante-fix  condamnés  à  mort ,  un  plus 
grand  nombre  banni ,  &  la  Ville  fut  obli- 
gée de  payer  à  Ton  Souverain  une  grofle 
amende,  DepuL  ra^iaadinemcuc  dc-s 
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Villes  d'Amfterdam  &  d'Anvers,  fou 
commerce  eft  fort  diminué ,  &  la  Villei 
n'ert  pas,  à  beaucoup  près,  peuplée  à: 
proporcion  de  fa  grandeur  &  de  fa  fitua-^ 
don  avancaî^eure.  Ily  a  pourtant  encore^ 
quancicé  de  gros  Marchands,  &  une» 
Chambre  de  Commerce. 

On  y  voit  beaucoup  d'EgUfes  con- 
iidérables ,  donc  la  première  en  rang  eft; 
la  Cathédrale.  Baudouin  ,  die  Bras 
f€ry  Comte  de  Flandres,  la  fit  commen- 
cer vers  Tan  865 ,  à  rhonnenr  de  Sainc^ 
Donac,  Archevêque  de  Rheims,  que^ 
ceux  de  Bruges  choifirenc  pour  leuc 
Patron ,  après  que  fes  Reliques  leur  fii-* 
rent  envoyées,  vers  Tan  900 ,  par  Ebon  ^ 
Archevêque  de  Rheims  :  on  célèbre  fat 
Fête  le  14  Oélobre.  ^ 
'  L*an  ^  Amould ,  Comte  de  FlatH 
dres,  étabHt  dans  cette  Eglife  un  Cha- 
pitre de  dou^eClianaiQesy  aiKK:,uftPré>« 
vôt,  qui  furent  augmentés  enfuite  juf-i 
qu'au  nombre  de  trente-une.Erébendes,: 
toutes  à  la  collation  du  Pape  ou  de  l'Ë*: 
,  veque,  hormis  ce  lies  des  neuf  Gradués,^ 
qui  font  éleétives*  Les  Dignitaires  font,i 
les  Doyen,  Archidiacre,  Chantre,  Ar-i 
chi prêtre  &  Pénitencier.  CeXhapitreî 
a  été  très-conlidérable  de  tout  temps  :l- 
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Robert  de  Jérufalem ,  Comte  de  Flan- 
dres,  donna,  Tan  1105^  au  Prévôt  le 
titre  de  Chancelier  perpétuel  &  héré- 
ditaire de  Flandres,  &  aux  Chanoines 
celui  de  Tes  Chapelains  domeftiques. 

Ce  Diocefe  faifoit  anciennement  par- 
tie de  celui  de  Toumay ,  où  il  y  avoic 
dans  la  Cathédrale  un  Archidiacre  par- 
ticulier de  Bruges.  Le  Pape  Paul  IV  y 
établie^  Fan  1559,  un  Evêque  particu- 
lier,  S  uffraganc  de  TArchevêque  do  A  la- 
lines,  à  la  demande  de  Philippe  II,  Roi 
d^Efpagne,  Le  revenu  fut  établi  en  parûc 
lur  les  revenus  dela'Prévôtc  de  TÈglife 
de  Sainc-Donat ,  qui  lui  fut  unie  avec 
le  titre  de  Chancelier  &  fa  Jurifdictiony 
laquelle  eft  très-confidérable  ;  &  en  par- 
tie  auffi  des  revenus  de  TAbbaye  de 
Doeft  ^  Religieux  de  l'Ordre  de  CI- 
teaux ,  laquelle  fut  fupprimée;  elle  étoic 
fituée  au  Village  de  Liflèweghe ,  à  deux 
lieues  de  Bruges ,  vers  la  Mer.  On  y 

joignit  encore  tous  les  biens  &  dix- 
jnes  que  TAbbaye  de  Saine- ii.er tin  à 
Saint- Orner  polfédoit  dans  ce  nouvel 
Evêché» 

Il  comprend  neuf  Villes  ;  favoîr ,  Bru* 

ges  ,  Ollende  ,  Damme  ,  Tourhout  y 
Roulers  ou  Rooflèlaere  9  Middeibourg^ 

Tome  Ih  A  a 
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Oudenbourg,  TEclufe  &  Ardembourg, 
avec  environ  130  Bourgs  ou  Villages, 
partagés  en  huit  Doyennés.  Les  deux 
derniercsVilles  appartiennent  auxEtats- 
Généraux,  avec  Tille  voiline  de  Cad- 
fant.  On  y  compte ,  outre  la  Cathédra- 
le, quatre, autres  Chapitres  ;  Hivoir ,  No- 
tre-£>ame  &  Saint-Sauveur  à  Bruges  , 
Saint-Pierre  à  Tourhout ,  &  St.  Pierre 
&  St.  Paul  à  JViiddeibourg,  outre  ce- 
lui a'Ardembourg ,  qui  eft  fupprimé. 
Quatre  Abbayes  d'Hommes  ,  fax'oir , 
skint -André  lez  Bruges,  &  Oudem- 
bourg,  deTOrdre  de  Paint  Benoît;  cel- 
les des  Dunes,  Ordre  de  Citeaux ,  & 
d'Eckhouce,  Ordre  de  faint  Auguftin  , 
it  Bruges;  outre  celle  de  Doell,  unie 
à  l'Evêché ,  &  celle  de  Zoetendael, 
Ordre  de  faint  Auguflin ,  qui  a  été  an- 
nexée au  CoU^e  des  jéiuites  à  Bru- 
ges. 1)  y  a  encore  quatre  Abbayes  de 
Filles;  lavoir, Saince-Godelive,  Ordre 
de  faint  Benoît;  Saint-Trond  ,  Ordre 
de  faint  AugulHn ,  &  Sparmaille  s'He- 
melsdael.  Ordre  de  Cîteaux. 

Er  Ê  Q.U  ES  DE  Bruges, 

> 

L  Pierre  Curtius,  Brugeois-,  EK»tf- 
leur  en  Théologie  dans  TUaiverfité  de 
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JLouvain,  oùil  étoit  Fadeur  de  TEglife  ^^^^^ 
âe  Saint-Pierre  :  il  fuc  facré  Tau  1562^  de  B&y^ 
&  mourut  en  1567. 

IL  Remi  Dritinus  de  Cafiel  ,  Cort- 
feillerau  Grand-Confeil ,  &  Prévôt  de 
Notre-Dame  à  Bruges ,  avoic  été  aupa* 
ravant  nommé  premier  EvêquedeLeu* 
warde,  en  Frife;  il  fut  facré  Evêque 
de  Bruges  Tan  15691  deux  ans  après  ^ 
il  y  tint  un  Synode ,  &  mourut  Fan 

Ï594* 

lïl.  Matthias  Lambrecht,  natif  du 
Franc  de  Bruges^  Chanoine  &  Archi-^ 
diacre  de  Bruges,  fut  facré  Tan  1596, 
&  mourut  fix  ans  après» 

ÏV.  Charles -Philippe  de  Rodoan  '^ 
Abbé  Commandataired'Eenhame, pre- 
mièrement Evêqùe  de  Middelbourg  ^ 
en  Zélande,  où  il  n'a  jamais  réfidc,  à 
caufe  des  troubles  du  Pays .  devint  Evê- 
que de  Bruges  en  1604 ,  &  mourut  en 
1616. 

W.  AntoîneTrieft^  de  Gand^Doyert 

de  la  Cathédrale  de  Bruges ,  fot  facré 
Tan  161 7,  &  paflàà  TEvêchédeGand 
Tan  1622* 
VL  Denis  Chriftophori ^  d'Anvers, 

Doyen  de  la  Cathédrale  de  Bruges,  fuc 
gicréTan  1623,  &  mourut  en  1625?*^ 

Aa  i] 
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ÉvEQUEs  Servais  Quinckeros,Brugeoîs^ 

DE  beu-  Doyen  de  la  même  Eglife ,  fut  facré 
Tan  1631 ,  &  mourut  en  1639. 

VIIL  Nicolas  de  Hâudion ,  Prévôt  de 
la  Cathédrale  de  Gand,  fut  facré  en 
1642 ,  &  mourut  l'an  1649. 

IX.  Charles  van  den  liofch^  Doyen  * 
de  la  Cathédrale  de  Bruges,  fut  fkcré 
en  1 65 1 5  &  paflà  à  TEvêché  de  Gand 
Tan  1660. 

X.  Robert  de  Haînîn ,  Prévue  de  Saint- 
Pierre  à  CalFel,  fut  facré  en  166a  ^  & 

mourut  Tan  1668.  '  ' 

François  de  Baiiiencourt ,  de  Ni- 
velle,  Doéteur  en  Droit  dans  TUniver- 
lîté  de  Louvain,  &  Confeiller  Ecclé- 
'  iiafiique  au  grand  Confeil ,  fut  facré 
Tan  1671 ,  &  mourut  en  i68i. 

XIL  Humben- Guillaume  Précipia- 
no,  Bourguignon,  Abbc  deBellevaux, 
Doyen  de  la  Métropole  de  Befançon^ 
Confeiller  du  Confeil  fuprême  de  Flan- 
dres à  Madrid,  fut  facré  Tan  1683,  & 
devint  Archevêque  de  Malines  en 
1 690. 

XIIL  Guillaume  Saflery ,  de  Bruxel- 
les ,  Vicaire-Apollolique  de  TEvcché 
de  Bois-le-Duc ,  &  Profeflèur  en  Droic 

d^ns  rUiiivcrficé  de  Louvain,  fut  facré 
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Vm  1691 ,  &  mourut  fubicement  le  18  ujes 
Juin  1706.  i^s.u- 
Le  Pere  Charles  de  Homes ,  ci-de- 

vam  Comte  d'Huutekercke ,  Capucin , 
fut  nommé  à  cet  Evêché  Tan  1706,  par 
le  Roi  Philippe  *V  ;  mais  les  Alliés 
s'écanc  rendus  maîtres  des  Pays  -  Bas 
Autrichiens  ,  cette  nomination  n^euc 
point  lieu  :  il  mourut  à  Liège  Fan 
1710.  - 

XIV.  Henri -Jofeph  van  Sufteren, 
^'Amllerdam ,  Chanoine-Ecolâtre  de  la 
Métropole  de  Malines,  Vicaire-Géné-  ^ 
.rai  de  TArchevêque  Prccipiano,  fut  ià- 
cré  à  Malines  le  22  Mars  1716.  Cet 
Evêque  a  furpaffë  tous  fes  Prédécef- 
feurs  par  fa  libéralité  :  il  rétablit  le  Sé- 
minaire Epifcopal  Tan  171 9;  &  ayant  - 
acheté  enfuite  THôtel  du  Duc  de  Croy  ^ 
lîtué  près  de  TEglife  de  Saine- Sauveur, 

il  7  bâtit  un  Séminaire  nouveau  Tan 
I739>  1^  plus  magnifique  qu'on  voie 
aux  Pays-Bas.  Ce  digne  Prélat  mourut 
le  24  Février  1742,  âgé  4e  74  ans, 
après  26ansd'Epilcopat ,  extrêmement 
regretté  pour  fes  bienfaits  envers  les 
Eglifes  &  les  Pauvres. 

XV.  Jean-13aptifte-Louis  de  Caftil- 
lion ,  de  Bruxelles ,  Prévôt  de  TEglife 

a  uj 
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Collégiale  de  Sainte-Pharailde  à  Gand, 
Biiu-  ^  après  avoir  été  nommé  à  l'Ëvéché  de 

Rureiuondc ,  pafE  à  celui  de  Bruges', 

&  fut  facré  à  iVbiiaes  le  14  jvàilet 
1743- 

XVI,  Jean-Roberc-Guilain  Caymo, 
de  Bruxelles ,  Doéteur  en  Théologie 
dans  rUniverûcé  de  Louvain,  fut  facré 
à  JVfolines  par  le  Cardinal  fon  Métro- 

policaiii.  Tau  i754. 

On  garde  avec  vénération  dans  la  Ca* 
thédrale  de  Saint-Donat,  les  oireraen» 
de  Charles-le-Bon ,  Comte  de  Flandres, 
qui  font  d'une  grandeur  prodigieufe.  Ce 
Prince  y  fut  maflacré  par  quelques  mal* 
faiteurs  Fan  1 1 27 ,  pendant  qu'il  étoic 
en  prière.  On  dételle  encore  tous  les 
ans,  le  2  Mars,  la  mémoire  de  ceux  qui 
ont  commis  cet  horrible  meurtre  ;  on 
£iit  le  récit  de  là  vie ,  &  Ton  mratre  fes 
Reliques.  Les  riches  ornements  &  l'ar- 
genterie de  cette  méritent  d  être 
coofidérés  ,  ainfi  que  les  tapiiïèries , 
données  Tan  1730 ,  par  TEvêque  vaa 
Sufteren. 

La  pins  belle  Place  de  la  Ville  c'eft 
le  grand  Marché  ;  on  y  voit  au  milieui 
un  grand  corps-de-io^is  ^uarr^>  quoa 
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nomme  Us  HalUs  >  ^vec  des  galeries  pu* 
bliques ,  &  une  grande  cour. 

Le  long  de  cette  grande  Place ,  on 
voit  un  grand  bâtiment,  qui  fert  dema- 
galin  public  pour  les  draps  des  IMar- 
chands  ;  il  eft  bâti  fur  un  Canal  y  foutenu 
par  plufieurs  piliers,  de  telle  manière 
que  les  vaifleaux,  qu'on  appelle  Bylan- 
dcrsy  peuvent  pafler  deflbus  pour  tra- 
verfer  la  Ville ,  &  paflTer  ciu  Canal  d'Of- 
tende  dans  celui  de  Gand. 

La  Place  ou  Marché  de  Vendredi  eft 
très-belle  ;  il  y  a  plufieurs  promenades 
encre  des  allées  d'arbres ,  &  au  milieu  un 
beau  corps-de-garde  nouvellement  bâtL 

Le  Bourg  eft  une  grande  Place,  fur 
laquelle  eft  THotel-de- Ville,  dont  voici 
le  Plan  :  il  eft  bâti  à  la  gothique  ^  orné 
de  quantité  de  figures  des  anciens  Com- 
tes  è^Comteffes  dc  Flandres  ;  en  1376,. 
Je  Comte  Louis  de  Mâle  y  mit  la  pre-. 
miere  pierre.  On  voie  auflS  fur  la  même 
Place  TEglife  Cathédrale  ,  le  Palais: 
Epifcopal^Ia  Cour  Prévôtale  &  Cano- 
nicaie le  Greffe  de  la  Ville ,  la  Cour 
où  ceux  du  Franc  de  Brugjss  tiennent 
leurs  aiièmblées ,  laquelle  a  été  rebâde 
l'année  1722  &  fuivantes;  les  Prifons^ 
qui  lurent  brûlées  par  la  malice  d  ua 
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des  prifonniers  Pan  1 685 ,  &  qui  ne  font 

'  pas  encore  rebâties. 

Il  y  a  auffi  la  Chapelle  de  Saint-Ba* 
jSle  ou  du  faint  Sang  du  Sauveur,  que 
Ton  y  garde  avec  beaucoup  de  vénéra- 
tion. Ce  dépôc  facre  cfl  dans  un  cylindre 
de  verre ,  dans  lequel  il  y  a  une  phiole 
auffi  de  figure  cylindrique ,  où  le  Sang 
eil  enfermé;  c'ell:  une  liqueur  blanche, 
congelée  &  tranfparence,  rouge  en  plu* 
fieurs  endroics.  On  dit  que  Thierry  d'Al- 
face  9  Comte  de  Flandres ,  Tapporca  à 
fon  retour  de  la  Terre- Sainte  Tan  1148, 
où  il  Tavoicreçude  Foulques  d'Anjou> 
Roi  de  Jérufalem  ,  donc  il  avoit  époufé 
la  fille.  Il  renvoya  à  TEglife  de  Saint- 
Bafiie  à  Bruges ,  par  Léonins ,  Abbé  de 
Saint-Bertin.  C'eft  pour  cela  que  les 
.  Brugeois  prient  annuellement  FAbbé  de 
Saint-Bertin  d'aflifter  à  leur  Proceflîoa 
folemnelle  du  3  Mai* 

Outre  le  Chapitre  de  la  Cathédrale, 
il  y  en  a  deux  autres,  Tun  dansTEglife 
de  Notre-Dame,  fondé  Tan  1091 ,  par 
Radbode,  Evêque  dé  Toumay,  pour 
un  Prévôt  &  onze  Chanoines;  ficTau- 
tre  dans  celle  de  Saint- Sauveur,  érigé 
Tan,  1501,  par  Pierre  Quicke,  Evè» 
l^m    TQUiiiiiy  ^  jpoiu:  un  Do^qïi  6i  dis^ 
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huit.  Chanoines ,  maintenanc  réduit  à 
douze  ;  ces  Prébendes  font  tout  ce  qu'il 
y  a  de  plus  modique  en  fait  de  Ca- 
nonicats. 

L'Eglîfe  de  Notre-Dame  eft  fort  bel- 
le ;  il  y  a  un  clocher  très-éievé  ;  les  Ma-, 
riniers  Tobfervent  lorfqu'ils  viennent 
vers  OÛende.  On  y  admire  auffi  deux 
tombes  de  cuivre  doré ,  d'une  beatité 
&  d'une  magnificence  extraordinaire; 
Tune  de  Marie  ,  héritière  de  Bourgo- 
gne, qui  mourut  Tan  1482,  &  l'autre 
de  Charles*ie-Hardi ,  fon  pere ,  Duc  de  ' 
Bourgogne  ,  qui  fut  tué  devant  Nancy 
Tan  1477.  Marie  d'Autriche  ,  petite- 
fiile  du  Duc  Charles ,  &  fœur  de  l'Em- 
pereur Charles-Quint,  fit  faire  ce  der- 
nier tombeau  Tan  1550,  après  y  avoir 
fait  transférer  le  corps  de  fon  aïeul,  qui 
avoit  été  enterré  à  Nancy ,  dans  i'Eglife 
de  Saint- Georges.  On  conferve  dansie 
tréfor  de  ladite  Ëglife  de  Notre-Dame 
»  des  ornements  de  la  dernière  rîchefïè  ; 
favoir  ^  Chappes ,  Chafubies  &  Daimati- 
ques,  garnies  de  perles  &  de  diamants, 
que  Marie  de  Bourgogne  avoit  elle-mê- 
me travaillées. 

Les  autres  Eglifes  font  très-nombreu- 

fes^  car  outre  la  Cathédrale  &ksdeiUB 
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Bkug^  Collégiales  fufdites,  il  y  a  cinq  autres 
ParoilTes,  Saine-Jacques 9  Saint-Gilles» 
Sainte-Anne ,  Ste.  Walburge  &  Ste,  Ca- 
therine ;  quatorze  Chapelles  9  y  com- 
pris celle  du  Saint-Sang ,  (  dont  en  a 
parlé  ci-deûus>)  &  celle  du  Saint-Sa- 
cremem,  qui  a  été  bâtie  en  1701 ,  à 
l'occafîon  d'un  fcélérat  qui  a  voit  jetté 
les  ikintesHodies  dans  un  iieuindéce&t* 
On  y  compte  douze  IMonafteres  de 
Religieux  ;  TAbbaye  de  Saint-Barche- 
Jemi  d'Eeckhoute ,  Chanoines  Régu- 
liers de  l'Ordre  de  iaint  Auguftin ,  fut 
fondée  J'an  650 ,  par  fàint  Trond ,  & 
rétablie  Tan  1050  ou  environ. 
.  L'Abbaye  des  Dunes  5  deFOrdrede 
Cîteaux,  fuc  commeucée  par  faint  Ber- 
nard,  lorfqu'ii  vint  aux  Pays-Bas  ^  Tan 
1 130.  Elle  écoic  placée  dans  cecemps- 
là  à  une  lieue  de  Fumes,  encre  les  du- 
nes de  la  mer ,  dont  elle  a  tiré  fon  nom; 
mais  en  1 627 ,  fes  Religieux  fe  retirè- 
rent à  Bruges,  où  ils  bâtirent  un  très- 
beau  Monaftere.  Ony  confervelecorps 
entier  du  Bienheureux  Abbé  Idesbalde, 
de  la  Famille  noble  de  vander  Gracht, 
mort  dès  Tan  1 1 67. 

Les  Peres  Je  fuites  furenc  reçus  Fan 

1570  i  leur  Egiife^  d'une  arclûceâure 
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parfaite ,  ftic  commencée  Tan  1 6 1 7 ,  &  ^j^^^^^ 
achevée  i'an  1 645.  Ils  y  enfeignent  les 
Humanités.  Les  Dominicains  y  furent 
fondés  Tan  1233,  par  Jeanne,  Com- 
teflè  de  Flandres;  les  Récollets 9  en 
1244;  les  Carmes  chauiïes  ont  une 
Egiife  très-belle;  les  Auguftins  y  en* 
feignent  auffi  les  Humanicési  les  Capu- 
cins, les  Carmes  déchaullës,  le  Prieuré 
des  Guillelmins^  les  Frères  Alexiens, 
&  enfin  les  Chartreux,  qui  ont  demeuré 
autrefois  bo^s  la  ViUe  jufqu'à  Tan  1608, 
•qu'ils  y  obiinrenc  pour  leur  demeure  un 
vieux  Prieuré:  de  Religieufes  de  Saint* 

Aubcrt. 

Les  Monaderes  de  Religieufes  font: 
l'Abbaye  de  Saint-Trond,  de  l'Ordre 
de  faint  Auguftin  ;  l'Abbaye  de  Sainte- 
Godelive,  Bénédiâines  Réformées,  qui 
y  font  venues  de  Giltelie  ;  celles  de 
Sparmaille&  de  s'Hemelfdael ,  de  l'Or- 
dre de  Cîteaux^  dont  la  dernière  ell  ve- 
nue de  Dixmude,  Tan  1672;  les  Re- 
ligieufes de  Sainœ-Claire ,  ou  les  riches 
Claires;  les  Carméli.ces  chauflTées&dé- 
chaullees;  les  Sœurs  Grifes,  les  Sœurs 
Noires ,  les  ConceptioniAes  ,  les  pau- 
vres Claires  ou  Collettes;  les  Annon- 
ciadeS)  les  Religieufes  de  Sarrepte 
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celles  de  Béihanie,  &  les  Angloifes^ 
ujGEs.  ^^^^^^  ^^1^    rOrdre  de  faim  AuguiHn 

celles-ci  ont  buci  une  nouvelle  Eglife 
.  '  Tan  1739 ,  &  y  onc  pofé  un  Autel  de 
marbre  &  de  jafpe  venu  de  Rome  :  c'eft 
tout  ce  qu'on  peut  voir  de  curieux.  Les 
Dominicaines ,  les  Pénitentes  Angloiies 
venues  de  Nieuport  ;  les  Pénitentes 
d'Ardembourg,  &un  Béguinage  de  qua- 
rante Béguines.  Le  grand  Hôpital,  ce- 
lui de  Sainte- Marie -Madelaine,  (^où 
l'on  a  biiti.  Tan  1739,  une  Maifon  de 
correftion celui  de  Saint-Julien  pour 
les  infenfés ,  Notre-Dame  de  la  Pocte- 
lie,  &c.  L'Eglife  de  Jérufalem  mérite 
auffi  la  curiofité  des  Etrangers;  elle  fat 
bâtie  IXn  1435  ,  par  la  Famille  d'A- 
dornes  5  conforme  en  tout  au  fameux 

Temple  que  les  Catholiques  ont  dans 
la  faince  Cité  de  jérulalem. 

Enfin ^  le  Monaftere  de  Sainte- Anne, 
de  Religieufes  Chartreufes  à  Bruges^ 
eft  Tunique  qu'il  y  ait  dans  les  Pays- 
Bas  Autrichiens  ;  il  n'y  a  même  que 
iix  Couvents  pareils  dans  toute  la  Cfaré» 
tfencé.  Ces  Religieufes  obfervent  leur 
Règle  avec  la  même  exactitude  que  les 
Chartreux.  Après  quelques  années  de 

Profeifion,  elles  font  confacrées  folem- 
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xiellemencparrËvêque,  qui  leur  donne 

FAnneau ,  l'Ecole  &  le  Manipule,  avec 
le  droit  de  chanter  l'Epîcre  à  la  Meflfe: 
ces  mêmes  Religieufes  répondent  en 
quelque  manière  aux  Diaconefles  des 
premiers  fiecies» 

On  trouve  peu  de  Villes  où  îl  y  aie 
tant  de  iVlaiions  pour  les  Pauvres^  les 
Malades  &  les  Orphelins,  qu'à  Bruges. 
Il  y  en  a  encr'autres  une,  appellée  l'E- 
cole des  Bogards ,  qui  a  été  établie  vers 
Fan  1520  :  l'on  y  entretient  environ 
180  jeunes  Garçons,  les  uns  dans  les 
Etudes^  les  autres  dans  différents  Mé- 
tiers ,  félon  leur  génie  ;  ils  font  habillés 
(de  drap,  la  moitié  du  corps  bleu,  & 
Tautre  rouge ,  avec  un  bonnet  noir.  * 

On  y  voie  pareillement  une  Ecole  de 
pauvres  filles,  vécues  de  rouge  ou  de 
bleu,  où  on  en  encretient  toujours  lao* 
Celle-ci  fut  établie  Tan  1523. 

U  y  a  dans  cette  Ville  iix  Jurifdiétions 


*  On  a  vil  des  E vêques ,  des  Abbés ,  &  plu- 
fieurs  autres  favants  Eccitfiaftiques  &  Gens  de 
bien,  qui  font  fortis  de  cette  Ecole,  &  qui  y  ont 
hiflTé  leurs  portraits.  Cette  Maîfon  hérite  le  uers 
des  biens  de  ceux  qui  en  (ont  ibrn's,  à  moins 
qu  ils  ne  faiTeat  acçord  pour  lédimer  ce  droit. 
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différentes,  po«ir  l'adminittration  de  kl 
juftice ,  cant  civile  que  criminelle. 

Ia  première  eft  celle  du  Magiftrat» 
qui  eft  compofé  du  grand  Bailli  ou  Su- 
rintendant de  la  Gendarmerie  de  Flan- 
dres, de  TEcoutete,  de  deux  Bourgue-  ' 
meffa-es ,  l'an  des  Echevins ,  &  l'autre 
de  la  Commune,  de  donze  Echevins, 
douze  Con  fe  i  1 1  ers ,  dix  Penfionnaires  & 
Greffiers,  &  deux  Tréforiers. 

La  féconde  eft  celle  du  plat- Pays  des  ' 
environs  de  la  Ville,  qu'on  appelle  | 
Franc  de  Bruges,  dont  on  parlera 

bientôt. 

La  troîfieme  eft  celle  du  Chapitre  & 
de  la  Prévôté.  L'Evêque  y  fait  admi- 
niftrer  la  Juftice ,  en  qualité  de  Prévôt 
&  Chancelier  héréditaire  de  la  Flan- 
dre,  &  il  y  a  vingt-huit  Juges ,  vulgaT- 
rement  appellés  RedenaerSyqvilfomavL- 
tant  de  Feudataires.  Les  Chanoines  ont 
auffi  une  Jurifdiftion  très-ample;  mais 
il  n'y  a  qu'un  Bailli  &  un  Greffier  pouf 
les  deux  Collèges. 

Le  quatrième  Collège  eft  la  Cour 
Féodale ,  où  préfide  le  Grand-Bailli  de 
la  Ville  de  Bruges ,  oc  oii  l'on  vuide  les 
.procès  concernant  les  Fiefs ,  qui  rele* 
vent  de  la  même  Cour. 
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Le  cinquième  &  le  lixieme  font  les 

Collèges  du  Zijfeelfche  &  du  Maen- 

dacgkfc/u  ;ïmis  leur  Jurifdtâionn'eft  pas 
d'une  û  grande  étendue  que  les  autres* 

Ce  fut  en  cette  Ville  que  Philippe- 
le-Bon ,  Duc  de  Bourgogne ,  inftitua ,  au 
mois  de  Janvier  1430,  TOrdre  de  la 
Toilon  d  or ,  le  jour  qu'il  confomma 
fon  mariage  avec  llkbelle,  fille  de  Jean, 
Roi  de  Portugal.  Il  prit  pour  Protec- 
teurs de  rOrdre ,  la  fainte  Vierge  & 
faine  Andrc,  Patron  des  Bourguignons; 
ii  y  créa  vingt- cinq  Chevaliers  ,  aux- 
quels a  donna  une  longue  robe  d'égar- 
late  f  que  fon  fils  Charles-le- Hardi  chan- 
gea 9  au  Chapitre  de  Valenciennes ,  en 
une  de  foie,  &quî  eft  njaincenant  de  ve- 
lours cramoiû.  Il  leur  donna  auffi  un  col- 
lier d*or,  au  bout  duquel  pend  la  Toi- 
fon.  Le  Duc  Philippe  fe  déclara  Chef 
ou  Grand-Maître  de  l'Ordre ,  &  nomma 
un  Chanceiier,  un  Tréforier,  un  Roi 
d'Armes  &  un  Greffier. 

On  a  tenu  viii:- :  deux  Chapitres  de 
cet  Ordre  9  jufqu'a  ce  que  Philippe  II, 
Roi  d'Efpagne,  ayant  tenu  le  dernier  à 
Gand  l'an  1559 ,  le  Pape  Grégoire  Xill 
déclara  que  ce  Prince  &  fes  Succefleurs 
f  Qurroienc  créer  des  Chevaliers  hor» 
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du  Chapitre  9  quand  il  leur  phîroîc* 
On  en  a  tenu  encore  trois  Chapi- 
tres à  Bruges;  le  premier^  en  14311, 
dans  i'Ëglife  de  Saint-Donat  ;  le  fécond^ 

en  1468,  dans  celle  de  Notre-Dame; 
&  le  troifieme,  en  1478 ,  dans  celle  de 
Saint-Sauveur. 

Philippe-le-Bon,  dreflà  lui-même  les 
Statuts  de  cet  Ordre,  qui  ne  furent  pu- 
bliés qu  au  mois  de  Novembre  1430, 
onze  mois  après  Ton  indicutiom 

Ces  Statues  font  diviles  en  foixante-* 
(ix  Articles  9  dont  le  premier  eft  ^  que  ce 
Prince  en  feroit  le  Chef  pendant  fa  vie; 
&  après  lui  les  SuccefTeurs Ducs  de 
Bourgogne.  L'Article LXV porte ,  que 
fi  le  Souverain  ne  iaidbit  pour  héritier 
qu'une  fille ,  celui  qu'elle  épouferoit  fe- 
roit Chef  de  l'Ordre  ;  ce  qui  arriva  à 
la  mort  de  Charles- le- Hardi,  -fils  de 
Philippe-le-Bon ,  qui  ne  laifli  qu'une 
fille.  Cette  Princefie  époufa  Maximilien 
d'Autriche,  qui  fut  reconnu  Chef-Sou- 
verain de  l'Ordre  de  la  Toifon  d'or ,  con- 
formément à  l'Article  que  l'on  vientde 
lire.  Tous  les  defcendants  de  Maximi- 
lien &  de  fon  fils  Philippe,  qui  devint 
Roi  d'Efpagne,  eurent  le  même  titre 
jufqu'à  Charles  II ,  Roi  d'Efpagne. 
*  Après 
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Apres  la  mcwc  de  ce  Prince ,  Philippe  gaiiaw» 
petit- Bis  de  Louis  XiV^  Roi  de  Fran- 
ce, fe  porta  pour  héritier  de  cous  les 
£tats  de  Charles  IL  II  prit  poQèffioa 
du  Trône  d'Efpagne,  &  en  confcquen- 
ce,  il  créa  des  Chevaliers  de  laToitoa 
d'or ,  comme  étant  devenu  Chef-Sou^ 
verain  de  TOrdre. 

.   Charles,  Archiduc  d^Autriche,  lui 

difputa  toute  la  fucceirion  de  Charles  II  ^ 
&  prit  de  ion  côcé  le  cicre  de  Roi  d'Ef-* 
pagne;  &  pendant  que  cette  Couronn)» 

îuc  en  litige  ,  les  deux  Concendancs 

créèrent  des  Chevaliers  de  la  Toiroa 

d^or,  •  ' 

,  Cette  granr^e  querelle  ayant  été  ter- 
minée par  les  Traités  d'Utrecht  &  de 
Raftadt,  Philippe  demeura  enlin  paifî- 
ble  poiTeflleur  du  Trône  d'Efpagne  ;  & 
Charles  de  Ton  côcé  ,  devenu  Empe- 
reur ,  eut  en  partage  la  Souveraineté  des 
Pays-Bas  Efpagnols,  avec  plufieurs  au- 
tres grands  Etats,  fuués  en  Italie.  Phi- 
lippe V  ne  laiila  pas  de  continuer  à 
*  regarder  comme  Chef  de  TOrdredcla 
Toilbn  d'or^  &  à  créer  des  Chevaliers 
de  cet  Ordre  ;  Charles  prétendit  que 
cette  qualité  de  Chef  écoit  attachée  k 

celle  de  Souverain  des  Pays-Bas  ;  <^ 
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conféquence ,  il  créa  auffi  des  Chevé» 
liers  de  la  Toifon  d'or.  Les  Miniftres 
d'Efpagne  s'en  plaignirent;  mais  FEin* 
pereur  Charles  VI  n'eut  aucun  égard  à 
leurs  plaintes  :  tome  la  qoeftion  fe  ré- 
duifoic  à  favoir ,  fi  par  rinftitution  de 
4'Ordre^  la  qualité  de  Chef  de  voit  êtra 
auachée  h  perpétuité  à  celle  de  Sonire^ 
fain.des  Pays-Bas.  Voici  les  principales 

iraifons  qui  le  prouvent* 

C'eft  dans  les  Pays-Bas  que  rOr- 

dre  a  été  inflitué  par  un  Prince  y  qui 

en  étoit  le  Souverain,  &  qui,  par  les  Sta- 
tuts a  tranfmis  fon  droit  à  tous  Tes  Suc* 
celTeurs.  Il  faut  donc  avoir  fuccédé  ^ 
la  feule  Souveraineté  qu'il  polTédoit 
alors ,  pour  jouir  de  ce  droît. 

Le  Tréfor^  les  Titres  (St  les  Ar^ 
chiyes  de  l'Ordre,  ne  fe  confervent  que 
dans  les  Pays-Bas ,  où  ils  font  encore  ; 
il  eftdonc  naturel  que  le  Chef  deTOr* 
dre  foie  Souverain  duPays-^  ou  de  temps 
immémorial  ou  en  ^  dépofé  &  gardé 
tous  les  Titres- 

Les  Lettres-Patentes  confirma* 
tives  des  Satuts  &  des  Privilèges  de 
rOcdre ,  données  par  Philippe  II  en 
1550^  n'ont  jamais  été  publiées  nioblî^ 
gatoiresi  que  dauâ  les  Pays-Bas  ;  ce  ^ui 
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frottve  qoe  c'écoit  uniquement  comme 

Souverain  des  Pays-Bas  ^  qu'il  donnoic 
ces  Lettres. 

4^.  Les  Pays-Bas  font  le  feul  Etat 
de  l'Europe  où  les  Chevaliers  de  la  Toi- 
fon  d'or  jouillènt  de  quantité  de  Privi- 
lèges, de  prérogatives  &  d'exemptiooSf.  * 
qui  leur  ont  été  accordés  dès  le  temps 
de  leur  inftitucion.  Convient- il  que  le 
Souverain  du  Pays  où  ils  en  jouiflènt^ 
perde  fon  titre  de  Chef  Souverain  de 
rOrdre-,pour  le  cédera  un  autre,  dan» 
les  Etats  duquel  ils  n*en  jouifTent  pas? 

5^.  Lorfque  Philippe  II  céda  la  Sou- 
veraineté des  Pays-Bas  à  Tlnfonte  Ifa*^ 
belle-Claire  Eugénie ,  &  à  TArchidue 
Albert^  (on  époux,  il  fe  réferva  le  titre 

de  Chif-Souvcrain  de  l'Ordre,  de  la  Toi- 

fon  d'or  ^  avec  Texercice  &  les  fono- 

tions  de  cette  Dignité.  Pourquoi  cette 
rélérve,  fi  elle  n'avoit  pas  été  attachée 
il  la  qualité  de  Souverain  des  Pays-Bas? 
Car  fi  elle  eût  été  inhérente  à  fa  Per* 
fonae  &  à  la  Couronne  d'Ëfpagne ,  cettd 
ïéierve  étoit  abfolument  inutile  ^  puif- 
que  dans  cette  fuppofition  %  la  qualité 
de  Chef-Souvernin  de  FOrdre  n'auroit 
eu  aucune  iiaiion  avec  .celle  de  Souve- 
tain  des  Pays-Bas ,  i^tt*il  vnuloit  bien 

&b  ij 
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céder;  mais  il  y  a  plus^  c'eft  qu'on  écoîc 
'  il  perfuadé  en  ce  cemps-là  que  la  qualité 
de  Chef  de  TOrdreétoit  inhérente  à  celle 
de  Souverain  des  Pays-Bas,  que  cette 
réferve  furprit  extrêmement  les  Cheva- 
liers qui  vivoient  alors,  &  qui  ne  virent 
qu'avec  peine  la  Grande-Maîtrife  de 
l'Ordre  décachée ,  par  cette  réferve ,  de 
la  Souveraineté  des  Pays-Bas;  jufques- 
là  qu'ils  envoyèrent  un  Député  à  Ma- 
drid pour  s'en  plaindre ,  comme  d'une 
atteinte  manifefte  donnée  aux  Statuts 
&à  la  Conftitutiondel'Ordre.  Ce  Dé- 
puté étoit  le  Seigneur  de  Berlaimont; 
mais  Philippe  II,  au-lieu  de  leur  répon- 
dre que  la  Souveraineté  des  Pays-Bas 
n'avoit  aucune  liaifon  avec  Id  Grande- 
Maîtrife  de  l'Ordre^  leur  dit  pour  lea 
appaifer ,  qu'ils  dévoient  regarder  l'Ar* 
chiduc  Albert  &  lui  comme  un  feul  & 
unique  Souverain;  que  rArchiduccon- 
tinueroit  de  préfîder  aux  Chapitres  & 
aux  cérémonies  de  l'Ordre;  mais  qu'il 
avoit  jugé  à  propos  de  fe  réferver  par 
cette  claufe ,  le  choix  &  la  nomination 
des  Chevaliers.  Telle  fut  la  réponfe  de 
Philippe  II  :  on  fut  obligé  de  s'en  con- 
tentér;  mais  la  plainte  &  la  députation- 
prouvent  bien  clairement  qu  on  étoic 
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perfuâdé  en  ce  temps-là,  que  la  qualité 
de  Chef-Souverain  de  TOrdre  delà  Toi- 
fon  dor,  étoit  efientiellement  attachée 
à  celle  de  Souverain  des  Pays-Bas. 

Voici  préfeilteraent  les  raifons  que 
Ton  alléguoit  pour  juftifier  le  droit  de 
riiilippe  V.  • 

I  ^.  Ce  Monarque ,  difoit-on ,  en  vertu 

du  Teftaraenc  de  Charles  II,  a  fuccédé 
à  tous  Tes  droits  &  à  tous  fes  titres  ;  or» 
Charles  II  étoit  incomeftablementChef 
de  l'Ordre  de  la  Toilon  d'or  jPhiUppe  V 
l'a  donc  été  après  lui* 

a®.  Philippe  V,  en  vertu  des  Cef- 
fions  qui  lui  ont  été  faites  par  le  Roi 
fon  grand-pere;,  par  fon  pere,  le  Dau- 
phin, &  par  le  Duc  de  Bourgogne,  ion 
frère ,  repréfentoit  Marie-Thérefe  d'Au- 
triche, dernière  &  unique  héritière  de 
la  Branche  mafculine  de  Bourgogne, 
éteinte  par  la  mort  de  Charles  II ,  & 
dont  cette  Princeflè  avoit  hérité  tous  les 
droits  &  tous  les  titres,  &  par  confé- 
quent  celui  de  'Chef  de  l'Ordre  de  la 
Xoifond'or,  quia  dû  paflerconféquem* 
ment  à  Philippe  V,  fon  repréfentant. 

On  a  répondu  à  ces  deux  raifons  : 
Que  Charles  II  n'avoit  pas  créé  de^ 
Çhevaliers  de  la  Toifon  d'or  en  fa  qua^ 
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BuvG».  ^^^^  d'Efpagne  ,  mais  comme 

Souverain  des  Pays-Bas,  parce  que  cette 

Souveraineté  le  rendoù  Chef  Grand- 
Maître  de  l'Ordre. 

s^.  Que  les  droits  &  les  titres  tranf- 
mis  à  Philippe  V,  avoient  été  reftreiacs 
&  limicés  par  les  Traités  de  Paix ,  qui 
mirent  TEmpereur  Charles  VI  en  pof- 
feflion  delà  Souveraineté  des  Pays-Bas, 
à  laquelle  étoit  attachée  la  qualité  de 
Chef  de  l'Ordre. 

Cette  queftion  a  été  agitée  plus  d'une 
fois  entre  les  Miniftres  des  Cours  de 
Vienne  &  de  Madrid,  &  elle  fut  en- 
core traitée  au  dernier  Congrès  d'Aix-^ 
la-Chapelle;  mais  elle  n'a  été  terminée 
Jufqu  ici  par  aucun  accommodement;  de 
forte  que  Ton  crée  à  Madrid  des  Che^ 
valiers  de  la  Toifon  d'or,  qui  ne  font 
point  reconnus  pour  tels  dans  les  Etats 
fournis  à  la  Cour  de  Vienne  ;  &  Ton  en 
nomme  à  la  Cour  de  Vienne  &  dans  les 
Pays-Bas ,  qui  ne  font  point  reconnus 
pour  tels  en  Efpagne ,  en  France ,  ôc 
dans  les  autres  Etats  fournis  il  la  Maifbn 
de  Bourbon. 

Au  XVI^  flecle  les  Hérétiques  ont 
commis  dans  la  Ville  de  Bruges  les  mê- 
mes défordres,  en  pillant  les  EgUiès, 
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briianc  les  Images ,  àx.  que  dans  les  au- 
tres Villes  du  Pays  ;  Us  y  dominèrent 
depuis  Tan  1578  jufqu'ài  1584,  iorf- 

que  le  Prince  de  Chimay,  qui  en  écoic 
Gouverneur,  fit  fon  accommodemenc 
avec  le  Prince  de  Parme  le  22  Mai  ;  & 
les  Habitants  retournèrent  alors  fous  l  o- 
béiflànce  de  leur  Prince  légitime.  Geor* 
ges  Caflànder,  habile  dé%ifeur  de  la 
Religion  Catbdique,  écoit  né  à  Bruges 
en  1 5 1 5  :  il  moûruc  le  3  Février  i  $66  ^ 
âgé  de  5 1  ans. 

Bruges  fut  bombardée  le  4  Juillet 
ï  704 ,  par  les  Hollandois ,  mais  avec  peu 
de  dommage  :  elle  ié  fournit  aux  Alliés 
Tan  1 706,  après  la  bataOle  de  Raraillies^ 
En  1708,  elle  fut  inyeftie  parleCoiute 
de  la  Mocthe,  Lieucenant-Général  :  ii 
n'y  avoit  qu'une  petite  garnifon,  qui  fut 
obligée  de  fe  rendre  le  5  Juilkc  i  mais 
les  Alliés  y  rentrèrent  aucorii  mencemenc 
de  Tan  1 709 ,  par  la  Capiculaùon  faiœ 
à  Gand  le  30  Décembre  1708. 

Les  François  s'en  rendirent  maîtres 
le  18  JiûUec  1745  9  ûm  coup  férir  :car 


> 

*  Les  Annes  de  Bruges  font  fcifcées  d'argent 
de  gueules  de  luii:  pièces,  au  lioa  d'azur  ai»- 

•oUé  d'or»  brociuuu  fur  le  tout. 

Bb  if 
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il  n'y  avoît  plus  de  gamîfon.  Le 
Louis  XV  y  fie  Ion  encrée  avec  le  Dau* 
phin  le  29  fuivant. 

^ii  II         III  II  ninj^i 


LE  FRANC  DE  BRUGES. 


C'Eil  le  nom  d*ime  grande  étendue 
des  environs  de  Bruges  ^  qui  oc^- 
cupe  l'efpace  de  fept  Ueaes  ;  on  Tap^ 

pelle  en  Lacin  Franconatus  Brugc/yis* 

Ce  Territoire  eft  borné,  au  Couchant^ 

par  la  rivière  d' Yperlée ,  qui  le  fépare 
du  Bailliage  de  Furnes;  au  Midi,  il  a 
les  Châtellenies  d'Ypres  &  de  Cour* 
tray  ;  au  Levant,  la  Vicomté  de  Gand, 
la  Zélande  &  llfle  de  Cadfant;  &  au 
Nord  r Océan. 

11  porte  le  nom  de  Franc ,  à  caufe 
que  fès  habitants  fecouerent  autrefois 
la  Jurifdiélion  des  Villes  de  Gand  &  de 
Bruges;  Les  Comtes  de  Flandres  lew 
accordèrent  enfuite desPrivileges,  Loix 
&  Coutumes  particulières.  La  Comtefiè 
Jeanne  Favoit  achetée.  Tan  1224,  de 
Jean  de  Neeiie,  Châtelain  de  Bruges, 
pour  la  fomme  de  24545  livres^ &  leur 
permit  de  ne  reconnoitre  autre  Juge  que 
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ié  Confeil  de  la  Province.  Philippe-le-  _ 

j5on  voulut  9  par  fon  Ordonnance  de  de 
Tan  1436,  que  le  Franc  de  Bruges  fît 
un  Corps  féparé  dans  les  Ecats  de  Flan- 
dres, à  charge  que  les  croupes  qu'on  y 
îeveroît  en  temps  de  guerre ,  ne  fervi- 
roienc  que  fous  Técendard  de  Bruges. 
Depuis  ce  temps-là ,  il  a  été  convoqué 
aux  AfTèmblées  par  des  Lettres  parti- 
culières du  Confeil  de  la  Province  , 
comme  quatrième  Membre  des  Etats 
de  Flandres. 

.  Le.  Franconat  eft*  gouvwné  par  xm 
IVIagiftrat  particulier,  qui  réfide  dans 
la  Ville  de  Bruges ,  ayant  fa  Cour  dans 
le  Bourg;  c'étoit  autrefois  un  Château 
que  Baudouin ,  furnommé  Bms  de  ftr^ 
Comte  de  Flandres  ,  avoitfait  bâtir  Tan 
865.  Ce  Magiftrat  eft  compofé  de  qua- 
tre Bourguemeifares,  un  du  Quartier  du 

Levant,  un  de  celui  du  Nord;  l'autre 

jde  Well ,  &  un  de  la  Commune  ;  de 
vingt-fept  Ëchevins ,  qui  ont  leurs  Char- 
ges à  vie  ;  de  lix  Penfionnaires  6c  de  deux' 
Tréforiers.  La  bonne  &  prompte  Juf- 

tice  criminelle  qu'on  yfexerce,  rend  ce 
«Collège  univerlellement  relpedable.- 

Il  comprend  divers  Territoires,  que 
Gceux  du  Payjs  ap|>eiieiu  Ambackm  >  au 


« 
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Le  Fran-c  nombre  de  trence-fept ,  fans  les  autres 
i>  B&u^  etK:lavements.PiufieursVilles,Âbbayes9 
^       Bourgs  &  Villages  en  dépendent  ;  en- 
tr'autres  Oftende,  Nieuport,  TEclufe,  - 
DixxBtide,  Eecloo,  Middelbourg^Ar* 
dembourg  &  Damme;  les  Abbayes  de 
Saint-André  &  d'Oadenbourg;  les  Forts 
d'Ifendick ,  Plaflchendael  &  de  Slickes; 
les  Bourgs  d'Oadenboui^  ,  Giftelle  t 
Blanckenbergh ,  Tourhout  ,  &c.  Mais 
depuis  que  TEclufe  &  quelques  autres 
Places  font  aux  Holiandois,  ceux-ci  y 
ont  établi  un  Magifh:at  particulier  du 
*  Franc. 

L'Abbaye  de  Saint-André ,  de  TO- 
4re  de  faint  Benoit  ^  n^eft  qu'à  u&  quart 

de  lieue  de  Bruges;  elle  futfon^efan 
1 1059  par  Jlobert,  dit  de  Jimfukm  , 
Comte  de  Flandres.  Ce  ne  fut  dans  fes 
commencements  qu'un  Prieuré ^d^a- 
dint  de  TAbbaye  d'Affltgem.  . 

L'Abbaye  d'Oudenbourg, Religieux 
do  ihême  Ordre  ^  fut  fond^  l'an  1084 , 
par  faint  Arnoul ,  Evéque  de  Soiflbns, 
qui  y  mourut  trois  ans  après;  elle  étoit 
réduite  au  point  de  fa  ruine,  lorftjuè 
van  Sufteren  y  Evéque  de  Bruges  9 
la  rétablît  par  fes  foins  paternels. 

Le  Bourg  4e  Blanckenbergh  n'eli 
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qti*îi  deux  lieues  de  Bruges  :  on  y  va 

/       9         c  •    y*  Le  Fram 

par  un  pave  qu  on  a  tait  1  an  1723.  Ce  a^u- 
Bourg  efl:  fur  le  bord  de  la  iherrlapê*  os$. 
che  y  eft  confidérable,  &  on  s'y  baigne 
fort  commodément  dans  la  mer ,  pour 
le  plaifir  ou  pour  la  fanté. 

Au  Bourg  de  Tourhout ,  il  y  a  un 
ancien  Chapitre  de  Chanoines,  avec  un 
Prévôt,  qui  étoit,  il  y  a  pluiieurs  fie- 
"    des,  un  IVÏonaftere  de  Religieux.  Ce 

Bourg  apparncrm  h  FElcftcur  Palatin, 
comme  Duc  de  Neubourg,  avec  plu* 
fleurs  Villages ,  &  la  Forêt  de  Winen- 
dael ,  où  il  y  eut  un  combat  le  24  Sep- 
tembre 1 708 ,  etttre  les  Alliés,  commany 

dés  par  le  Gcnéral-Major  Webb,  An-  ' 

{rlois,  &  les  François,  commandés  par 
e  Comte  de  la  Motthe,  qui  vouloîent 
èmpêcher  le  pafîàge  d'un  grand  convoi 
de  munitions  de  guerre  8c  de  bou- 
che, envoyé  d'Angleterre  par  Ollende, 
pour  le  fecours  de  l^rmée  des  Alliés 

devant  Lille,  qui  commcnçoit  déjà  k 
fouôrir  la  diiecte;  mais  les  François^ 
quolqu^au  nottibre  de  1 8000  hommes  ; 
ayant  mal  pris  leurs  mefures,  le  convoi 
paiEi,  &  ils  y  eurent  tout  le  délàvan^ 

tage. 

RouiTelaere  eft  une  Vicomté  auciça* 
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Lb  Frawc  »  appartient  maintenant  a  r£riecT 
w  Ban*  tew  Palatin  :  il  y  a  des  AuguiHos  de- 

^*  puis  l'an  1635.  On  remarque  auflî  une 
belle  &  riche  Commanderie  deTOrdre 
de  Malthe^  autrefois  des  Templiers ,  au 
Village  de  Slype ,  près  de  Nieuporr. 
Le  Commandeur  rélide.  ordinairement: 
à  Bruges. 

* 

L  A  V I  L  LE  D'Y  P  RE  s, 

* 

LE  nom  A^Ypra  ou  I/7ra  vient  de  la 
petite  rivière  à'YpcrUc ,  qui  la  tra- 
vetÇé  9  &  forme  un  Canal,  par  lequel  on 
va  à  Furnes ,  Dunkerque  ,  Nieupoit, 
Oftende ,  Bruges ,  &  autres  Villes  des 
environs,  avec  beaucoup  d'utilité  pour 
ion  commerce.  Ce  Canal  eft  entretenu 
par  les  eaux  de  deux  é rangs  des  Villa- 
ges voilîns,  de  Dickchuuf6&.  Ziliebukc, 
qui  foumiiTent  Teau ,  lorfque  la  féche- 
reflTe  de  TYperlée  les  refufe.  Lille  en 
èft  éloignée  de  cinq  lieues ,  Courtray 
de  ûx,  Bruges,  S^t- Orner  &  Dunker- 
que de  dix. 

Avant  Tan  S 00 ,  ce  n'étoît  qu'un  Châ- 

cçau  ^  qui  fut  ruiné  par  les  .Normands.^ 
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Baudouin  III ,  Comte  de  Flandres  ^  le 

rétablit,  &  en  fit  uneJVille  environ  Tan 
960*  Thierry  d'Alface  9  Ferrand  ôc  Jean- 
ne ,  Comtes  de  Flandres  ^  la  firent 
agrandir. 

Louis  VI 9  Roi  de  France,  la  prit 
id'aflàuc  en  1 1 28 ,  écanc  venu  au  fecours 
àe  Guiilaume-ie-Normand ,  Comte  de 
Flandres  ;  &  plus  de  la  moitié  de  la  Ville 
fut  pillée  &  brûlée.  Le  Roi  Philippe- 
Augufte  la  prit  pareillement  en  i  &  1 3« 
Une  grande  partie  fut  brûlée  par  acci- 
xlent  Tan  1 2409ainfi  que  les  Fauxbourgs 
Fan  1297,  par  les  François.  L'an  1325, 
les  Bourgeois  fe  révoltèrent ,  auîli-bieti 
que  leurs  voiiins,  contre  le  Comte  Louis 
de  Nevers  :  ils  firent  abattre  la  vieille 
enceinte  pour  en  faire  une  nouvelle  « 

éc  ils  enveloppèrent  les  Fauxbourgs^ 
extrêmement  peuplés  par  des  Tillèrand^ 
&  autres  Gens  de  métier.  Leur  nom- 
bre étoitfî  grand»  qu'au  dénombrement 
qui  fe  fit  en  1 342  ^  on  en  compta  plus 
de  deux  cents  mille.  Le  circuit  de  la 
Ville  étoit  alors  de  673  verges  géomé- 
triques ;  c'eft-à-dire ,  trois  fois  plus  grand 
quMl  ne  i  eit  aujourd'hui. 

L'an  1 3  8  3  9  les  Gantois  révoltés  con- 
tre le  Comte  Louis  de  Mâle  ^  &  feçon*^ 
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dés  par  les  Angiois ,  vinrent  ailîéger  ht 
"  Ville  d'Ypres,  qu'ils  attaquerem  avec 
beaucoup  de  vigueur^  pendant  plus  de 
fix  (êmaines  ;  maisla  réfiiSance  des  Boqp« 
geois les  obligea  à  la  fin  de  labandoa- 
ner.  On  en  célèbre  encore  la  mémoire 

le  premier  Dimanche  d'Août,  lourde 
la  FéteappelléeTAi^y/i^A.  Philippe-» 
le-Hardi,  Duc  de  Bourgogne,  fit  de 
nouveau  fortifier  &l  agrandir  Ypres ,  & 
Tenviropna  de  nouvelles  muiailles  Tan 
.  1388; 

La  principale  Ëglife  eft  la  Cathédra** 

le,  dédiée  à  faine  Martin  ;  les  autres  Pa- 
ïoiifiales  font  :  Saint-Pierre ,  Saint-Jac^ 
ques  ,  Saint-Nicolas,  Nocre-Dcime  de 
h  Brile ,  &  Saint-Jean,  hors  de  ia  Ville* 
A  i'éredion  des  quatorze  nouveaux 
Evêchés  aux  Pays-Bas,  Tancien  Evê-^ 
chédeTérouane  fut  fupprimé,  donc  le 
Pape  Paul  IV  forma,  Tan  1559,  trois 
nouveaux  Diocefes  ;  Boulogne  pour  la 

France,  Saint-Omer  pour  TArtois,  Ô4 
Ypres  pour  la  Flandre* 

Pie  IV  érigea,  Tan  1560^  FEglife 
ou  Prévôté  de  Saint-Martin  en  Cathé- 
dnde ,  &  fécularifa  les  Chanoines  Ré*^ 
guUers ,  qui  écoient  de  l'Ordre  de  faint 

Augufiin.  On  &rma  de  leurs  revenus^ 
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^ouze  nouvelles  Prébendes ,  dont  fix 
ronc  annexées  aux  (ix  Curàs  de  la  ViUe« 
On  transféra  dixCanonicats  de  l'ancienne 
JBgUfe  de  Térouane  ^  poui^ks  neuf  Gra* 
idués^  &  un  pour  TEvêque;  les  dix  au* 
très  Prébendes  y  furent  transférées  du 
43hapitre  de  Fumes  r  ce  qui  feit  que  le 
Chapitre  d'Ypres  eft  compofé  de  trois 
A/lembres^  &  de  trente-deux  Chanoi* 

îles,  parmi  lefquels  il  y  a  les  fept  Di* 
gnités 9  de  Doyen,  d'Archidiacre ,  d^Ar* 
chiprêtre ,  de  Pénitencier ,  de  Chantre , 
d'Ecolâtre  &  de  Tréforier.  L'Evêque 
confère  lui  feul  toutes  les  Prébendes  & 
Dignités;  mais  le  Doyenné  eft  à  la  no-, 
mination  du  Souverain;  &  les  neuf  Ca*^ 
nonicats  gradués  font  éleélifs  &  réglés 
comme  ailleurs.  Ce  Préiat  jouit  des  re«^ 
venus  de  la  Prévôté  du  Monaftere  de 
^t-Marcin  fécularifé,  &  de  celle  de  Fur-» 
nés.  L'Evêché  eft  Suffragant  de  TAr-* 
chevêché  de  Malines ,  &  contient  le* 
Villes  d' Yptes ,  Berg-Saînt- Vindx ,  Fur- 
nés  ,  Dunkerque,  Dixmude,  Nieuport^ 
Cailël  9  Belle,  Poperingué,  &c.  avec 
environ  150  Paroiflès,  divifées  en  huit 
DQyennés* 
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ÉrÊdUEs  d'Tpres^ 

L  Marcin  Rithove ,  Dodeur  en  Théo- 
logie à  Louvain-,  fie  Ton  encrée  à  Ypres 

l'an  I  s62  ;  il  avoit  affifté  au  Concile  de 
Trente  ^  &  l'an  1 570 ,  il  préfîda  au  Con* 
cile  Provincial  de  iVialines ,  en  Fabfencd 
du  Cardinal  de  Granvelle;  il  mourut  de 
lapefte  Tan  1583. 

IL  Pierre  Simons ,  de  Thiek ,  Paf- 
.  ceur  à  Courcray ,  &  puis  Chanoine  & 

Archiprêcre  à  Gand,  facié  l'an  1585, 
&  more  Tan  1605. 

,  IIL  Charles  Maes,  Doyen  de  la  Ca- 
thédrale d'Anvers  Aumônier  des  Ar- 
chiducs Albert  &  Ifabelle  y  fut  facréran 
1607,  tint  un  Synode  Tan  1609  ,  & 
pafla  la  même  année  à  TEvêché  de 

Gand. 

IV.  Jean  de  Viflchere ,  de  Berg-Saint- 
Vinox,  Chanoine  &Coré  de  la  Cathé- 
drale,.fut  racréTan  161 1 9  &  mourut  ed 
J613.  ' 

V.  Antoine  de  Hennin  ^  Chanoine 
de  la  Cathédrale ,  &  Curé  de  Saint-Ni* 
colas  à  Ypres,  fut  iacré  Tan  161 4;  il 
fonda  un  beau  Séminaire  à  Pouay ,  & 
xxiouruc  ea  \6q.6. 
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VI.  Georges  Chamberlain^  Doyen 
de  la  Cathédrale  de  Gand;  il  fuc  facré  p 
Tan  1627, &  mourut  en  1634. 

VIL  Corneilk  Janfénius ,  de  Leer^ 
dam ,  en  Hollande ,  Docleur  en  Théo- 
logie à  Louvàin,  fut  facré  Tan  1635, 
&  mourut  de  la  pefte  le  6  Mai  1638* 
Ce  Prélat  avoît  compofé  un  Livre  fur 
la  Grâce  ^  intitulé  Auguftinus  ^  qui  a 
fait  grand, bruit  après  fa  mort  :  on  en 
a  tiré,  les  cinq  fameufes  Propofîtlons^ 
qui  furenc  condamnées  Tan  1653  ,  par 
le  Pape  Innocent  X  ,  &  contre  iefquel- 
les  Alexandre  VII  drellà  un  Formulai-, 
re ,  Tan  1 657* 

VIIL  Joflè  Bouckaert  ^  dlfeghem , 
Supérieur  des  Prêtres  de  TOratoire  à 
Montaigu  ^  fut  facré  Tan  1 642 ,  &  mou* 
rut  en  1646.  . 

Euftache-LfOuis  de  Croy,  Prévôt  de 
rEgîife  de  Saint-Pierre  h  Cafïel,  y  fuc 
nommé  enfuice  par  le  Roi  d'Efpagne; 
mais  il  mourut  en  1648. 

IX.  Jean-Françoîs  de  Robles ,  Comte 
d'Annapes,  Prévôt  de  Saint -Pierre  à 
Louvain,  &  Chancelier  de  TUniverfi*' 
té,  fut  facré  Tan  1654^  &  mourut  en 
1659. 

X.  MartinPrats,deBruxelles,Doyett 
Tomt  IL  Ce 
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^         de  rEglife  de  Sainte  G udule,  fut  facré 
Xk^mL^^i'an  1665,  &  mourut  Tan  1671. 

XT.  Henri  van  llalmale,  d'Anvers^ 
Doyen  de  la  Cathédrale  d  Anvers  y  la- 
cré  Tan  1671,  &  mort  en  1677. 

Xn.  Guillaume  iierinx,  dTklmont, 
Religieux  de  l'Ordre  de  St«  François  5 
fut  ilicré  Tan  1677  »  ^  mourut  le  17 
Août  lô/y*  L'Evêché  dTpres  vaqua 
enfuite  pendant  quinze  années^  pour  les 
difficultés  au  fujec  de  la  Régale  entre  le 
Pape  Innoçent  XI  &  le  Roi  Louis  XI  V« 
S.  M.  y  nomma  cependant ,  en  10795 
Jacques  de  Lieres,  Doyen  de  la  Cathé- 
drale de  Saînt-Omer;  mais  il  fedéporta 
.    de  la  nomination ,  ôc  mourut  l'an  1703. 
XIIL  Martin  de  Rtfcabon^  Doâeur 
de  la  Mailbn  de  Navarre,  &  Aumônier 
du  Roi  9  fut  facré  Tan  1693;  4^^^ 
cet  Evtché  pour  celui  de  Viviers,  en 
France,  Tan  1713^  &  mourut  à  Paris 
Tan  1718. 

XIV.  Charles  -  François  de  Laval- 
Montmorency  y  Archidiacre  de  rEgliiè 
IViétropolitaine  de  Cambray ,  fut  facré 
le  6  Mai  1730  9  &  mourut  à  Ypres  le 
fié  Août  fuivant« 

Thomas  -  Philippe  d'AIface,  Comte 

de  BoQfTu ,  Prévôt  de  la  Cathédrale  de 
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Gand,fut  pourvu  derEvêché  d'Ypres 
J>ar  le  ftipe  Clément  XI,  l'an  1713; 
mais  l'Empereur  Charles  VI  le  noaima^ 
Tannée  lui  vante ,  à  rArchevéché  de  Ma- 
lines:  Les  Etats- Généraux  étant  maî- 
tres d'Ypres,  y  nommèrent  auifî ,  Taa 
1713 ,  Jeaiî  Charles  de  Cupere,  Curé 
de  TEglife  Paroiffiale  de  Saint-Gilles  à 
Bruges;  mais  cette  nomination  ne  fuê 

pas  reçue. 

XV.  Jean-Baptifte  de  Smet^JUicen* 
tié  en  Théologie,  Chanoine- Péniten- 
cier &  Préfident  du  Séminaire  à  Mali- 
.  fies  5  fut  nommé  par  S«  IVI.  Imp.  &  Cath. 
Fan  17 16  :  il  fut  facré  à  IMalines  lestf 
Avril  1721 9  &  transféré  à  Gand  Tanf 
1730. 

XVL  Guillaume  Delvaux,  Doéleur 
en  Théologie  dans  TUniverlitédeLou* 
vain,  Préfident  du  Collège  de  Viglius^ 
Archiprêtre  du  Diftriâ  deLouvain,  &c.* 
fut  facré  à  Malines  le  25  Mai  1732^ 
&  mourut  en  1761. 

XVII.  Félix-Jofeph-Hubért  de  Wa- 
♦rans ,  Chanoine ,  Archidiacre  &  Grand- 
Vicaire  de  Toumay,  fut  nomitié  à  VE-^ 
vêché  dTpres,  &  facré  à  Mah'ncs  ertf 
1762;  il  publia  y  en  1768 ,  un  Volume 
éôrit  eR  Latinv  contenant  divers  Statut^ 

Ce  ij 
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'         pour  le  récleraent  de  fon  Diocefe  :  ou- 
vrage  que  Ton  peut  regarder  comme  im 

modèle  en  fon  genre. 

UyadansYpreslesCouventsdesCar-  ^ 
nés,  des  Récollecs,  des  Dominicains,  . 
des  Capucins ,  des  Au  guftins ,  desCarmea 
déchaufles ,  &  un  Collège  de  Jél  uites. 
Ces  Pères  obtinrent  pour  leur  entre- 
tien ,  à  charge  d'enfeignèr  les  Humani- 
tés ,  les  revenus  de  l'Abbaye  de  iVJerc-  ! 
kero,  Religieufes  de  l'Ordre  de  faint 
Benoit ,  à  une  lieue  de  Dixmude ,  & 
ceux  du  Prieuré  de  Nipkercke,  Béné- 
diâins,  fitué  près  de  Bailleul  :  ces  deux 
Monafteres  avoient  été  détruitsdu  terapa 
de  la  révolte. 

L'Abbaye  de  Saint-Jean,  Religieux 
de  rOrdre  de  làint  Benoît,  à  Ypres,  y 
fut  établie  en  1608,  ayant  été  fondée 
premièrement  dans  les  Fauxbourgs  de 
la  Ville  deTérouane;  les  Religieux  oc- 
cupent le  Chœur  de  TEgUfe  ParoilDale 
de  Saint-Nicolas. 

L'Abbaye  de  Roesbrugge  ou  Pont- 
Rouard,  Religieufes  de  TOrdre  de  faine 
Auguftin  ^  a  été  fondée  environ  laa 
1271 ,  par  le  Chevalier  Guillaume  de 

Sécbune.  Celle  de  Nooaenbofche ,  Re* 
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ligieufes  de  TOrdre  de faint Benoît,  fut  ypilks- 
iondée  Tan  1123^  par  Charks-le-Bon^ 
Comte  de  Flandres ,  &  augmentée  par 
•  fcs  Succeffeurs.  Il  v  a  encore  des  Cla- 
riOes*Urbanilles  ^  des  pauvres  Claires^ 
venues  de  Middelbourg  en  Flandres  ; 
des  Sœurs  du  tiers- Ordre  de  faint  Fran- 
çois ^  des  Sœurs  Noires  &  Grifes,  des 
Carmélites  déçhauUiîes ,  un  Béguinage  , 
&  quatre  Hôpitaux. 

LTIôtel-dc-Villc,  qu'on  appelle  auflî 
les  Halles,  eil  litué  Ibr  la  grande  Place. 
Il  eil  crès-magni6que,  &  a  une  belle 
Tour,  où  l'on  garde  les  Archives;  on 
le  commença  Tan  1 342*  Sur  la  mêm« 
Place  il  y  a  une  belle  Fontaine ,  bâcie 
du  temps  des  François. 

Le  Prince  dlfenghien  eft  Seigneur 
6c  Vicomte  d'Ypres  ;  elle  eft  gouvernée 
par  un  Grand-dBailli ,  un  Avoués  treize 
Echcvins ,  quatre  à  cinq  Confeiilers- 
Penûomuiires  ôc  un  Greffier.  Les  da^ 
niersn^ont  qu'une  voix  confukacive  dans 
les  Procès,  que  les  Echevins  décident. 
Ce  Collège  n'a  Jurifdiâion  que  dans  la 
Ville  &  la  Banlieue. 

En  1566,  le  15  Août,  les  Rebelles 
y  pillèrent  les  Egliles ,  briferent  les  Ima- 
ges, Qhaiksmks  Ëcclédaftiquei, 

Ce  iîj 
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maflacrerent  plus  de  vingt  Cures  d(| 
Diocefe.  Ils  en  furent  les  maicres  ju& 
ques  à  Tan  15^3.  Le  Prince  de  Parme 
les  exhoFca  d'abord  par  Lettres  à  rea**- 
trcr  dans  leur  devoir;  mais  ils  affichè- 
rent ces  Lettres  au  gibet.  Cet  afirouc 
l'obligea  dVnvoyer  des  Troupes  pour 
bloquer  Ypres^  qui  fe  rendit  le  10  Avril 
1584 9  après  un  blocus  de  huit  mds« 

Le  Si'.  iViarquLtce,  qui  y  cominandoic, 
en  forcit  avec  tous  ceux  de  |a  nouvelle 
Religion. 

Le  Prince  de  Condé  la  prit  en  1 648, 
pour  le  Roi  de  France  ;  TArchiduc  Léo- 
tpold,  Gouverneur  des  Pays-Bas,  la  re- 
^îit  en  1 649.  Le  Maréchal  de  Turenne 
s'en  rendit  maître  Tan  1658,  après  qua- 
tre jours  de  tranchée  ouverte;  mais  on 
la  rendit  k  TEfpagne  par  le  Traité  des 
Pyrénées.  En  1678,  Louis  XIV,  Roi 
de  France ,  vint  affiéger  Ypres  en  per- 
fonnc;  il  fit  ouvrir  h  tranchée  le  18 
Mars,  &  la  prit  le  25  du  même  mois. 
La  Paix  de  Nimegue  lui  confirma  la 
pQlTeffion  de  cette  Ville,  qu'il  a  telle-  , 
inent  fait  fortifier  depuis,  qu'elle  eftder 
venue  une  des  meilleures  Places  du 
Pays  conquis.  Ce  même  Prince  la  re- 
ffitç  ^yeç  fa  Cliâtellenie  i'ap  1713,  par 
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la  Paix  d'Ucrecfat ,  aux  Etacs-Génénuix^ 
qui  ea  prirent  poflëffion  le  4  Juin ,  pour 
leur  fervir  de  barrière;  à  condition  que 
le  Goumoemeiit  ci  vit  &  eccléfiafUqttt 
demeureroit  à  TEmpereur  Charles  VI  ^ 
comiDe  Souverain.  Le  Prince  cie  Li» 
gne,  commis  par  Sa  Majefté,  y  reçut 
le  ferment  de  fidélité  du  Magiilrat  &  de 
la  ChàteUeiiie,  le  21  Février  17110. 


LA  CHAIELLENIE  D'YPRES. 


LA  Ville  d'Ypres  faifoic  auaefois^ 
avec  fk  Châtellente,  le  troiiiem^ 
Membre  des  Etats  du  Conue  de  Flan- 
dres ;  mais  depuis  qu'elle  a  été  cédée  . 
à  la  France  par  le  Traité  de  Nimegue^ 
Fan  1678 ,  elle  n'a  plus  envoyé  les 
Députés  aux  AfiènablÀs^s  de  cetce  Pro* 
vince ,  &  elle  a  fait  partie  du  Pays  con- 
quis. Quoiqu'elle  ait  changé  depuis  de 
domînatîoii ,  elle  n'eft  pas  encore  réu- 
nie aux  Etats  de  Flandres.  La-Châtel-  , 
lenie  ou  Vicotttî  dTpres  comprend 
environ  trente  Bourgs  ou  Villages. 

Le  Roi  de  France  y  établie  ^  par  un 
Edic  du  mois  de  Mâi^  1693  ^  ^'^  ^^^-^ 

C  e  vi  ' 
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lidgjs  &  Siège  Royal, auquel  touxes  les 
Sentences  du  piat-Pays  dément  aller 
•  par  appel ,  avant  que  d  aller  au  Parle- 
ment de  Tournay.  Ce  Tribunal  étoit 
compofc  du  Grand-Bailli,  du  Lieute* 
nant-Général  civil  &  criminel  y  du  Lieu* 
tenant-Parcîculier ,  de  fix  Confeillers, 
d'un  Avocat-Général ,  d'un  Procureur 
du  Roi  &  d'un  Greffi^ •  U  fut  •  érigé 
enfuite  en  Préfidial,  compofé  de  deux 
Chambres  ^  avec  deux  Préfidents,  & 
plus  grand  nombre  de  Confeillers.  Ce 
Tribunal  avoit  auiii  Jurifdiâion  fur  les 
Châcellcnies  de  CalTel ,  Bourbourg, 
Berg-Saint-Vinox,  Furnes  &  BailleuL 
Louis  XIV  y  avoit  ordonné ,  qu^à  cora* 
mencer  du  premier  Mars  1685  ,  on  n'y 
feroie  les  procédures  &  tons  autres  Ac- 
tes ,  qu'en  langue  Françoîfe  ;  mais  lorf- 
qu'en  17 1 3  les  François  évacuèrent  la 
Ville  d'Ypres,  lêdic  Tribunal  futtranf- 
féré  à  BailleuL 

A  peu  de  diftance  d'Ypres ,  on  voit 
trois  belles  Abbayes  de  Chanoines  Ré* 
guHers,  de  TOrdre  de  faint  Augullin. 
Celle  de  Sonnebeecke  a  été  fondée  Tan 
1072,  par  Ëufebe,  &  Remberte^  f^ 
femme.  Celle  de  Wormezeele  eut  pour 

foodaceur  Ifaac ,  Seigneur  de  Worme* 
seeleiTan 
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L'Abbaye  de  War ne  ton  ou  Waeften ,  r„*_.,^ 
dans  la  petite  Ville  de  ce  nom ,  i^ntre  t^"^ 
Lille  &  Ypics ,  a  été  fondée  par  Ade-  ^*Yfmi. 
le  9  Comcellè  de  Peronae  ôc  de  War« 
necon.  Fan  11 38.  Elle  appartient  aa 
Prince  d'Orange.  Les  Alliés  l'ayant  prife 
pendani:  la  dernière  guerre ,  trouvèrent 

ce  polie  fi  avancagcux,  qu'ils  le  firent 
fonitier  ;  &  les  Hollandois  Tout  retenu 
en  vertu  du  Traité  de  Barrière ,  conclu 
ran  1715. 

L'Abbaye  de  MefBnes ,  Religieufes 
nobles  de  TÔrdrc  de  faine  Benoîc ,  fut 
fondée  pat  Adèle ,  âlle  de  Robert ,  Roi 
de  France ,  &  femme  de  Baudouin  de 
Lille,  Tan  io6a.  Elle  y  fonda  auffi  uu 
Chapitre  de  douze  Chanoines ,  dédié 
k  faint  Sidrone ,  Martyr. 
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LA  KiLlE  DE  COURTRAr. 

ON  la  nomme  en  Flamand  Cortryc-- 
&  ea  Latin  Conroam^p  aune- 
fois  Corruriacum.  Elle  tient  ,  avec  fa 
Châtellenie  ,  Je  quatrième  rang  entre 
les  Villes  de  Flaiidres,  éceftAiriaLis, 
à  cinq  lieues  ou  environ  de  Lille  .d'Y- 
pres ,  de  Tonmay  &  d'Oodenarde  ^  & 

\l  huit  de  Bruges  &  de  Gand;  ayant 
communication  avec  ceiie-cipar  un  beau 
pavé,  quifutachevé  Tan  1722,  &avec 
Toumay  par  un  autre,  achevé  l'an  i/aiS* 

Conrcray  eft  devemie  crès^enomoiée 
par  fes  toiles  lines ,  &  par  les  belles  nap- 
pes ,  fervietces  &  ameublements  qu'on 
y  fabrique  en  forme  de  damas,  qui  font 
recherchés  dans  toute  TEurope* 

L'Eglife  CoUégiale  de  Notre-Dame 
fut  bâtie  par  Baudouin,  Comte  de  Fian- 
tes ,  Empereur  de  Confiantinople  ;  il 
y  fonda,  l'an  1 203  ,  un  Chapitre  de 
douze  Chanoines ,  avec  un  Doyen ,  donc 
le  Souverain  a  h  collation ,  à  Texcep- 
lion  de  deux  Prébendes,  que  TEvêque 

âeToamay  y  confère..  I^Paroiffialeeft 
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dédiée  à  faint  Marcin  :  on  croit  que  faint 
Eloy  en  eft  le  fondateur,  &  qu'il  y  Rt 

Î)rêché  TEvangile,  Les  Religieûx  de 
'Abbaye  de  Saint* Amand  y  pdiledent 
une  ancienne  Prévôté ,  dédiée  à  Notre- 
Dame  9  &  fondée  dès  Je  ieptieine  iîe?' 
cle;  &  le  Prévôt  a  une  Jurifdiélion  par- 
ticulière dans  la  Ville ,  avec  fes  Eche« 
vins. 

.  Il  y  a  auiïî  des  Récollets,  des  Capu- 
cins ,  des  Jé  fuites ,  un  Béguinage  fore 
ancien,  un  Couvent  de  Religieufesde 
rOrdrede  faint  Auguftin,  appellé  Sion\ 
des  Carmélites  déchaufTées,  des  Sœurs 
Grifes,  &  deux  Couvents  d'Hofpitalie- 
res,  Pun  pour  les  Paflants,  &  l'autre 
pour  les  Malades.  L'Abbaye  de  Groe- 
ningue  a  été  fondée  en  1 238 ,  potir  des 
Religieufes  dePOrdre  de  Cîteaux,par 
Jeanne  ,  Comteflè  de  Flandres  ;  elle 
étoit  fituée  alors  aux  envirans  de  la  Vil- 
le, dans  laquelle  elle  fut  transférée  Pan 
1578,  h  caufe  des  guerres.  On  honore 
dans  cette  Abbaye  une  Image  miracu» 
leufe  de  la  fainte  Vierge. 

Le  Magiftrac  eilcpmpofé  du  Grand-? 
Bailli ,  du  BourG;ueraeftre,  de  dix  Eche^ 
vins,  deux  Penfionnaires  &  deuxGref- 

$çrs?  jL'J^^tmiiicaire  a  fon  Gouvemeuiît 
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Sous  le  règne  de  Philippe-le-Bel  ^ 
ies  François  perdirent,  en  1302,  près 
de  Courcray,  une  bataille  contre  les 
Flamands,  commandés  par  Jean ,  Comte 
de  Namur  ,  fils  de  Guy ,  Comte  de 
Flandres»  La  dé&ice  de  Tarmée  Fran- 
çoifc  fat  complète  &  déplorable.  Leur 
Chef,  Robert ,  Comte  d'Artois,  le  Con- 
nétable Raoul  de  Nèfle ,  Jacques ,  Roi 
de  Maïorque,  le  Duc  de  Bar,  1200 
Genctlshommes ,  &  6000  Soldats  Fran- 
çois y  furent  tués,  .Comme  la  Nobleiîë 
portoic  des  éperons  dorés ,  donc  oq 
trouva  grand  nombre  fur  le  champ  de 
bataille ,  elle  fut  furnommée  par  les 
Hifto  riens,  la  Bataille  des  éperons  dorés  ^ 

En  1382 ,  Charles  Vl^Roi  de  Fran- 
ce ,  attaqua  les  Flamands ,  qui  s'étoienc^ 
révoltés  contre  leur  Comte  Louis  de 
Maie,  &înes  mit  en  déroute  près  du 
Village  de  Roofebeeke ,  à  trois  lieues 
de  Courtray;  plus  de  40000  Flamands 
y  furent  tués ,  &  la  Ville  fut  faccagée 
&  brûlée. 

Philippe-le-Hardi ,  Comté  de  Flan- 
dres, y  fit  commencer  le  Château  en 
1385,  &  fortifia  la  Ville  de  plufieurs 
Tours.  Ses  Fortifications  ont  été  au- 

gmentées  depuis,  &  les  Fnnçois  les  oui: 
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perfedlionnées ,  pendant  qu'ils  en furenc  q^^^^ 
maîtres  au  fiecle  palle.  Le  Maréchal  de  tiult« 
Gaffion  y  fit  conftruire  aufli^Tan  1647, 
une  Citadelle ,  du  côté  de  la  Porte  de 
Gand;  ce  qui  fut  caufe  que  Ton  abattit 
plus  de  300  maifons,  ainii  que  les  Cou- 
vents des  Capucins  &  des  Capucines. 

Les  François  s'en  étoiènt  fendus  maî- 
tres dès  l'an  1643  ^  ^  Maréchal  de 
la  Ferté  obligea  les  Ëfpagnols ,  qui  en 
avoienc  formé  le  fîege,  de  fe  retirer, 
après  avoir  mis  un  de  leurs  détache- 
ments eu  déroute.  Le  Roi  d'Ëfpagne 
reprit  Courtray  Fan  1645  1  &  y  fit  ajou- 
ter quelques  nouvelles  fortificationss; 
maïs  elle  retourna.  Tan  1646 ,  auxFran- . 
çpis,  commandés  par  Gallon  ^  Duc  d'Or- 
léans ,  oncle  du  Roi  Louis  XIV,  qui  s'en 
rendit  maître  à  la  vue  de  Tarmée  d'Ef- 
pagne ,  conduite  par  le  Duc  Charles  de 
Lorraine.  L'Archiduc  Léopold,  Gou- 
verneur des  Pays-Bas,  la  reprit  par  aPr 
faut  Tan  1648 ,  le  19  Avril  ;  la  Citadelle 
fe  rendit  deux  jours  après. 

En  1 667 ,  le  Roi  Louis  XIV  la  fit  af- 
fiéger  par  le  Maréchal  d'Humieres,  qui  * 
la  prit  après  deux  jours  d'attaque ,  &  la 
fit  encore  fortifier  ;  elle  CLoic  alors  très- 

importaute  ^  écaui;  la  Ville  la  plus  expo- 


Digitized  by  Google 


414  LÈS   DELICES,  &c. 

fée.  Le  Roi  d'Efpagnela  céda  à  la  Franc* 
par  le  Traité  d'Aix-la-Chapelie ,  &  elle 
ne  fut  rendue  à  TE fpagne  qu'en  1678, 
par  le  Traicé  de  Nimegue. 

En  1683 ,  les  François  la  prirent^ 
ainli  que  fa  Citadelle,  qu'ils  démante- 
lèrent en  I684;  &  puis  s'en  étant  em- 
parés de  nouveau ,  ils  la  rendirent  l'an 
1697,  par  la  Paix  de  Rifwyck,  avec 
toute  faChâtellenîe ,  excepté  la  Ville  de 
Menin  &  fon  relTort. 

L'an  1 744 ,  la  guerre  s'étant  allumée 
entre  la  France  &rimpératrice-Reinej 
le  Roi  Louis  XV,  commença  par  fe 
fendre  maître  de  Courtray,  le  17  Maî^ 
•  li  n'y  avoit  alors  aucune  ^miifon  dans 
eeue  PlacCrf  .  - 


Bn  duTme  fccomlé 
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Concenu€s  dans  ce  fécond  Voiume« 


A 


Bbayes  (ituées 

dans  kl  Ville  &Dio- 
cefe  d'Arras ,  ^224, 
246  9  a55  ^  fmv. 

Abbayes  fituées  dans 
le  Bailliage  de  Ba* 
pniime.  Page  285 

Abbayes  lituécs  dans 
la  Ville  &  Diocefe 
de  Bruges, 370  ^ 

394 

Abbayes  liti](?es  dans 
la  Ville  &  Diocefe 
de  Gand ,  356  & 

358 

Abbayes  fituées  dans 
le  Bailliage  de  He« 
din  j  294 

Abbayes  fitudes  dans 
le  Diftrift  de  Na- 
mur,  185  fuiv. 

Abbayes  limées  dana 


la  Ville  &  dans  le 
Bailliage  de  Saint- 
Orner ,  265  &  270 

Abbavcs  fiuices  dans 
la  Chàtellenie  d'Y- 
prcs,  40S 

Aire ,  Ville  du  Comté 
d'Artois,  275. Siè- 
ges (ju  eliea  fonte- 
nus,  277 

Artois ,  (le  Comté  d') 
208.  Noms  des  an- 
ciens Seigneurs 

'  d'Artois,  depuis  le 
neuvième  fiecle  juf* 
qu'à  Tan  1226  ,210 
& Julv.  Etats  d'Ar- 
tois, Û23.  Confeil 
d'Artois  9  226» 
Noms  des  Préfî- 
deuts  de  ce  Con- 
feîl ,  depuis  l'an 
1538,  aaS.  Noms 
des  Comtes  d'Ar» 
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tois  ,  depuis  Tan 
1237  jufqu\^  Tan 

1640 ,  cil  5.  Noms 
des  Rois  de  Fran- 
ce, Comtes  d'Ar- 
tois, 120  ^  fuiv. 

Arras ,  Ville  Capitale 
du  Comté  d^Artoîs, 
1131 .  Def(/ription 
dccette  Ville,  232, 
Noms  des  Ëvêques 
d'Arras  ,  depuis 
IViii  1094 ,  S36  cif 
fîfiv.  iigliles  & 
Maifons  Religieu* 
fes  d'Arras  ,  249 
^  fuiv.  Sièges 
qu'elle  a  (bu  te  nus, 
251  &  fuiv.M.à& 
Tiircnne  force  les 
lignes  des  Efpa- 
gnols ,  qui  :illié«- 
geoient  Arras.  £pi- 
taplie  de  ce  Géné- 
ral en  François  & 
en  Latin  ,  253 

Azincourt  ,  Village 
ilu  Comté  de  Saint- 
Paul  ,  célèbre  par 
]a  viéloire  de  Hen- 
ri V,  Roi  d'Angle- 
terre ,  en  141 5, 

304 


L  E 

j^Apaume  ^  Ville  da 

Comte   d'Artois  , 

Béthune,  Ville  du 
Comté  d'Artois, 

Cerg-op-Zoom  ,  Vilie 
du  Brabant  Hol- 
landois ,  26  ;  érigée 
en  Marquilat  & 
poûédée  lucceliive* 
ment  par  diversSeî- 
gneurs  ,27.  Sièges 
qu'elle  a  foutcnus, 
09.  Prife  en  1747 
par  le  Comte  de 
Lowendal,  31.  No- 
te lur  ce  Général, 

S- 

Bois-le-Duc,  Viileda 

Brabant  Hollan- 
dois,  4.  Noms  des 
Evéques  de  Bois- 
le-Duc ,  depuis  Tan 
1569  ,  II.  Noms 
des  Vicaires-Apot 
toliques  établis  à 
Boîs-le-Duc  ,  de- 
puis l'an  1637  juf- 
quesàrani632^i2. 

ViUes 
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Pays  nommé  jF^anc 
de  Bruges  ^  55^ 


•  Villes  fituées  dans 
le  Quartier  de  Bois* 
le-Dnc,  16 

Boulogne  ,  Ville  du 
Pays  conquis,  515 
Noms  des  Evêqties 
de  Boulogne ,  de- 
puis  l'an  1566, 316 

iSoQvigne ,  Ville  du 
Comté  de  Namur, 

ao4 

BrabaQt  Hoilandois^ 

Brédà  5  ViBe  du  Bra- 

bant  Hollandois , 
19.  Sièges  qii^eile 
afoutenus9â3,â4 
Bruges  5  Ville  Epifco* 
pale  du  Comté  de 
Flandres,  365»  Ca- 
nal de  Bruges , /^/W^ 
Ko  m  s  dcsEvCqucs 
de  Bruges ,  depuis 
Tnn  1562,  370. 
Defcriptlofi  de  cet* 
te  Ville,  375.  Ju. 
ïifdiétions  établies 
danslaViiledeBru-* 
-ges,  381.  L'Ordre 
de  la  Toifon  d'or, 
inftitué  à  Bruges, 
385*  Sièges  qu'elle 
t  foutënus^'  39 1« 
Tme  IL 


c 


HdriemoDt,Vfife 

du  Comté  de  Na* 
mur,  Ï95 
Cbarleroî,yille  fituée 
fut  les  confins  du 
Comté  de  Namur^ 
189.  Sièges  qu'elle 
«Ibutenns,  192 

fuiv. 

Courtray  ,  Ville  da 
Comté  de  Flandçesii 
410.  Sièges  qu^Ué 
a  foutenûs  ,  413. 
Grande  bataille  per- 
due par  les  Fran- 
çois, près*  lté  Cour- 


tray 


D. 


41» 


j3AeleÉi,  Ville  du 

Duché  de  Lim- 
boufg»  %6 


£. 


XLRckelins,Villedtt 
{*ays  de  Guddred', 
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F. 

I^Auquemont,Ville 
du  Duché  de  Lim* 
bourg ,  84 

\flandres,  (le  Comté 
4e)  320*  Noms  des 
Forcffiers  de  Flan- 
dres ,  depuis  l'an 
é2i  9  314*  Noms 
des  Comtes  de 
Flandres  ^  depuis 
Tan  863,  325.1nau- 
guraûoQ  des  Com- 
tes de  Flandres  5 
335.  Etats  du  Com- 
té de  Flandres,  337. 
CouleU  de  Flan- 
dres ,  34 1«  Noms 
des  Préfidents  de 
ce  Conieil ,  depuis 
le  treizième  ûede  9 

342 

rieiims^  Bourg  fimé 
prcs  de  la  Ville  de 
Charleroî,  célèbre 

>  par  deux  grandes 
-    batailles ,  194 

G. 

CxAnd  ,  Ville  Ca- 
.  fitak  du  Comté  de^ 


LE 

Flandres  , 
Noms  desEveques 
de  Gand ,  depuis 
Tan  1568  j  349- 
Defcription  de  cel- 
te Ville,  353.  Siè- 
ges de  la  Ville  de 
Gand ,  363.  Ré- 
volte des  GantoiS', 
punie  par  TEnipe- 
reur  Charles 

Gertruidenberg,  Ville 
du  Brabaut  Holiai^ 
dois  9  33»  Sièges 
qu'elle  a  foutenus  9 

Givet ,  Ville  du  Coni- 
téde  Namur»  196^ 
Defcription  des 
Fortiiications     de  • 
cette  Ville  9  199 

Grave  9  Ville  du  Bnh 
bant  HoUandoîs, 
38.  Sièges  qu'elle 
a  loutenus  9  39.  Vil- 
les fituées  dans  le 
Territoire  de  Gra- 
ve,    -  44 

Gueldres,  (le  Duché 
de)  117.  Noms  des 
Seigneurs  dcGuel- 
dres  9  depuis  Tau 
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'  «78  ,  118.  Noms 
des  Comtes  de 
Gueldres,  depuis 
Tan  1079  ,  120. 
Noms  des  Ducs  de 

Gueldres,  depub 
Tan  1329  \  122. 
Là  Ville  de  Guel- 
dres,T45.  Noms 
des  Chanceliers  de 
Gueldres,  depuis 
l'an  1347,  130 
Guinegâte ,  Village  du 
Comté  d'Artois  , 
dans  le  Bailliage 
d*  Aire  5  célèbre  par 
la  viftoîre  dcMaxi- 
lïîilien  ,  Archiduc 
d'Autriche  9  279 


H 


H. 


Edîn,  Ville  du 
Comté   d'Artois , 
a86.  Aventurefin- 
guliere  d'un  Offi- 
cier François,  qui 
fe  rendit  maître  de 
^ .  cette  Place,  dont  il 
relulU  rentrée  aux 
.  Troupes  &  à  la  Per- 
fonne  du  Roi ,  a88 
Hervé ,  Ville  du  Du* 


ché  de  Limbourg, 

XV.Evelaer ,  (Bourg 
^  de)  fitué  dans  la 

Gueldre,  148 


L 


Eus,  Ville  du 
Comté  d'Artois , 
â8o.  Sièges  qu'elle 
a  IbuLenus  ,  281» 
Célèbre  par  la  vic- 
toire du  Prince  de 
Condé ,  a8& 
Limbourg  ,  (Duché 
de)  73.  Ville  de 
Limbourg»  $if 


M 


M. 


Aeftricht,  Ville 
duBrabant  HoUan- 
dois,  52.  Defcrip- 
tion  de  cette  Ville  ^ 

53  &  f^l^*  MaeC- 

triclit   alliégée  & 

prile  eu  16789  61  ; 
&  en  1748  pdr  le 
Maréchal  de  Saxe , 

Dd  ij 
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66.  Eloge  de  çe  Gé* 
néral ,  63 
M^ilines ,  Seigneurie , 
93,  Grand  Confeil 
éubJi  à  Mulines, 

Î)7.  Noms  des  Pré- 
îHênts  du  grand 
Confeil  de  Malines, 
depuis  Tan  1504, 
5^  La  Ville  de  Ma- 
lines  ,  103*  Noms 
des  Archevêques 
de  Malines ,  depuis 
Tan  1586, 104.  Pa- 
roiflTes  de  Malines , 
107*  Chapitre  de 
Malines, /Z^/W,  Cou- 
vents établie  à  Ma- 
lines , 

Malines   prife  & 
•  faccagée  dans  le 
temps  des  troubles, 

Marîcnbourg ,  viUe 
du  Pays  d'entre- 
Sambre  -  &-Meufe  , 

N. 

N  Oms  des  Comtes 

de  Namur  depuis 
le  neuvicmefiecle, 
x63.£.tats<iaCojm> 


té  de  Namur  5 169^ 
Confeil  Provincial 
de  Namur.  Noms 
des  Préfidents  de 
ce  CoQleil  9  depuis 
Tan  1509  9 172.  La 
Ville  de  Namur^ 
I74>  Sièges  qu'elle 
a  foutenus  ,  175% 
172  &  178^  Noms 
des  Evêquesde  Na- 
mur 9  depuis  Tan 
1562 ,  179*  t)ef- 
cription  de  cette 
Ville  ,  1&2  &ftfiv^ 
Neau  ,  Bourg  confî- 
dérablc  dans  le  Du- 
ché de  Limbourg» 

Omcf,  (Saiflt-^ 
Ville  du  Comté 
d'Artois  z  origine 
de  cette  Ville ,  256 
& fuiv.  Noms  des 
Èvêques  de  Saint- 
Omer,  depuis  Tau  - 
J563,  ^fuiv^ 
Lgliles  &  Maifons 

Religieufes  de  St. 
Oflier, 


1 
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Scevenfwert ,  Farté- 
reflc  du  Pays  de 
Gueldres»  254 


Au!,  (Saint.)  Ville 
duComcé  d'Artois» 

301 


R 


Olduc ,  Ville  du 
Duché  de  Lim- 
bourg ,  8S 

Rofebeque  ,  Village 
iitué  à  trois  lieues 
de  Courtray  ^  célè- 
bre par  la  viâoire 

deCharlcsVIjRoi 

de  France,  en  13  82, 

41a 

Ruremonde  9  Ville  du 
Duché  de  Guel- 
dres  ,  134.  Noms 
desEvéquesdeRup 
remonde  ^  depuis 
Tan  1562  ,  137. 
Couvents  établis  à 
Ruremonde,  i^u 
Sièges  qu'elle  a  fou* 
tenus,  143 


s 


S. 


Teenberghe  ^Ville 

duBrabaiuliulIan- 
dôis,  *  47 


n^Erouane  ,  Ville 
du  Comté  d'Ar- 
tois 9  304,  Détruite 
de  fond  en  comble 
par  ordre  de  l'Em- 
pereur Charles  V^ 
315*  Noms  des  E- 
vêques  de  Téroua- 
ne,  depuis  Tan  500» 

V. 


V 


Enant ,  (Saint-) 
Ville  du  Comté 
d'Artois ,  296.  Siè- 
ges qu'elle  afoute^ 

nus,        ^  297 
Venlo ,  Ville  de  Guel- 
dres,  X49«  Sièges 
qu'elle  a  foutenus  ^ 


w 


w. 


Achtendonck  , 

Ville  du  Pays  de 
Cueidres ,  159 
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Walcourt  ,  Ville  du 
Comté  de  Namur , 
205;  célèbre  parla 
viftoire  remportée 
furies  François  par 
le  Prince  de  Wal- 
deck,  206 

Weert ,  Ville  du  Pays 
deGueldres»  155 
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Y 


Y. 


Près ,  Ville  Epif- 
copale  du  Comté 
de  Flandres,  396. 
Noms  dcsEvêques 
d'Ypres  ,  depuis 
Tan  1 562, 400.  Sie» 
ges  qu'elle  a  foute- 
nus ,  406 


Fin  de  la  Table  du  Tome  féconde 


ERRATA  du  Tome  IL 

J^agei/^S^  l^E^^  S  9  des  doubles  folTés,  BfezAt 

doubles  folTés. 
150,  ligne  16,  ils  firent  un  complot,  ejfa- 
cez  ils, 

152,  ligne  27,  Traité  des  Barrières^  Ufez  dé 
Barrière. 

ip3>  Ug^  139  IMté  de  Barrières»  lifez  de 
Barrière. 

fil 6,  /jf^w^»  23 ,  hérita  le  Comté,  lifez  hérita  du 

Comté. 

ift43,  ligne  26,  Cardinal  Tan  1560» /r>^2  is6u 
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